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UNE LAMENTABLE TRAGEDIE S

Répétition du drame tristement mémorable de Bélanger à Saint-Eustaehe,
dans les chantiers du haut du Saint-Maurice, et où l’Alcool

joue, encore une fois, un rôle funeste.
t"n *pmivant<ib!i> dram* vient de te 

dérouW §nr les bonis de la Kivière 
Saint Maurice, dans cette région in­
dustrielle connue fou* le nom de "Haut 
foifftiMsurioe", 8 (Grande Anse, .10 
milles environ au-dessus du terminus 
du Pacifique 8 Grandes Piles.

I n homme dan» tonte la force de 
I8ge 37 ans — a été trouvé dans 
son écurie, dimanche soir, baignant 
dans ton sang, un revolver à ses cMés, 
quatie balles dans'le do», une dans la 
tête, et une cinqmêmc dans sou cha­
peau qui a.vait roulé sur le plancher.

Te cadavre gisait sur le venti'C, 
presque sous les pied* de« chevaux, qu; 
piaffaient, furieusement, en proie nu 
plus grand effroi.

I n* femme est dans le deuil : des 
orphelins pleurent un ptie ; la. justice 
étend le Ina*. mais l’assassin est enco­
re inconnu !

f.e mobile du crime ? Mvstêrc ! 
l-es circonstances de cette sanglanlt 

tiagédie rappellent, sous plus d’une 
face, le drame de baint-liu»tache, alors 
que Antoine Séguin tombait frappé 
d'un coup de fusil qui lui fut tiré 8 
bout portant, au moment où ft vaquait 
aux soin» des animaux.

1/ass.asfin fut découvert, et ISiéophi 
le Bélanger paya de sa vie eon crime 
contre Dieu et la société.

I n fait additionnel, cependant, s’a- 
joiit* aux circonstances extraordinai- 
i rs qui ont entouré la mort de Scla'ter.
I a boisson, la, malheureuse, l'infâme 
boisson, fcmble avoir été. Binon rune 
d°s causes du crime, du moins l'une 
de* raisons pour lesquelles la nuit se 
fera p’us longue sur le drame du Saint- 
Maurice !

Quel est Tassa sain T 
Voilà ]n tâche difficile qui est dévo­

lue 4 la justice et 8 «es agents.

LA JUSTICE

(De» envoyés S’Eéciau.': d« ’ l.a Presse")
St Jacques des Piles, 9 — (3 heures 

du matin'.
-Ainsi, M 1» coroner, vous ne croyez 

pas 8 la théorie d'un suicide ?
- Jamais de la vie ; il faudrait cro;re 

alors qu'un homme puisse mourir ai 
moins quatre fois.

v ou» me mettez Ift en face d’une 
énigme, vraiment.

—“cuivez moi bien. Pi Ton vous lo­
geait en plein coeur une balle de revol­
ver. calibre 4é. auriez-vous le temps mê­
me de songer 8 vos fins dernières, l'es­
pace d une seconde ?”

— -‘■Vous voulez vous moq ier de mu. 
sans doute ?”.

Alors, jugez-en J'ai examiné moi 
même le cadavre de Percy H. Printer. 
Paoez vous combien l’y ai trouvé de blés 
sures ?.. Quatie ; et
TOUTES ETAIENT MORTELLES.

f une d'elles traverse le coeur de par* 
en part, la balle ayant été tirée de face 
e. ayant brisé en miettes Tune des e*.- 
tes.

"Une nutr» semble atoir été infligée 
dans le dos de la victime, la balle s'é­
tant logée dans les rtin.:, en plein mi­
lieu. brisant la «donne vertébrale et 
pei forant le coeur de part an part.

"La troisième n. dfl être tirée aussi 
d'en arrière, un peu vers le cêté ; elle 
aussi, a traversé le coeur.

"t e n’est pas tout ; un quatrième nrj- 
jectile de la même arme est passé uc 
peu au-dessous du tiras gauche, to :- 
chant probablement les parties supé 
neures du coeur. On n'a pu le locaJisir 
encore, bien qu'il soit certain qu’on le 
retrouvera, celui là, dans le corps. T>a 
3e, 4e et ôe cfite» ont été réduites en 
miettes et chacune de ces quatre blés 
sures était mortelle,”

—“Ainsi, le malheureux So.later n. été 
frappé quatre fois ?

—"Plus que cela ; une cinquième bal 
1» a traversé son chapeau, un feutre 
gr— «ale, pour lui écorcher au passage 
1» cuir chevelu. J’ajouterai ceci ; que 
deux des coups ont été tirés tellement

A BOUT PORTANT,
que la peau même du défunt en fut cri­
blée de grains de poudre noircie.

—“Ce n'est donc plus un meurtre, 
«loi , ?”

—“Non. monsieur le journaliste, e.’sst 
une véritable boucherie.”

—“Ainsi, Sclater a été assassiné ?” 
—“Oui, et aucune personne jugeant 

froidement des faits ne pourra penser 
autrement.

C'est la la conversation que l’un de 
nos envoyés spéciaux avait hier soir 
avec,

M. LE Dr VANASSE.
coroner du district, qu'il rencontrait, en 
route pour Grandes-Piles.

foi, la population est atterrée.
€'est, le premier crime commis dans 

les parages. C'est la première fois que 
le St Maurice est. souillé du sang d'une 
victime qu’aura faite un meurtrier. Ce 
«era. aussi la première fois depuis bien 
longtemps que Ton verra un échafaud 
se dresser dans la cour de la prison de 
Trois-Rivières, avec le bourreau Rad 
clive pontifiant, pour fsire expier^eon 
crime B

L'ASSASSIN.
Celui-ci est, déjà désigné par la ru 

zneiir populaire, à Grandes Piles comme 
8 Trois-Rivières. 8 Grande Anse et 8 
St Maurice.

"Cherchez la femme”, a dit 9 M. le 
coroner du district,hier, le juge de Paix

ligné
poenas” et, les mandats d'arrestation 
émanés contra M'aRaee McRae, em­
ployé de Percy Sciât ter. et une lana 
dien-français du nom d'Arthur Ohan 
donnet.

A Grandes Pris*, on n'avait jamais 
vu jusque-là T* coroner venir tenir une 
enquête sur le cadavre d’un assassiné, 
et Ton conçoit quelle sensation immen 
se a Cf.usé* la venue, dans ce paisible 
village du St Maurice, des officiers de 
la justice, ave« tout leui terrible a.ppa-

[JM.—

Des scène? lugubres se répètent dans] 
cette affaire : celles

DE L’AFFAIRE BELANGER 
l i femni» de la victime dit : “Mon 

Di*ii ! allez donc voir pour "lui.”
Et un homme s'en va tout droit 8 une 

écurie, pour revenir lui aussi immédia 
lenient, en s'écriant : “Tl est mort. !”

Celui ci n'est probablement pas a* 
«isé : le fail, qu’il était l’employé de 
confiance de M. et. Mme Sclatter écar-1 
te de lui tout soupçon.

Mme ScJater a 25 ans ; McRae lui 
aussi a 25 ans.

T* victime, elle, en avait 37.
A Grandes-Pile», ici, on commente 

tous ces détails en plaignant fort. Tin 
fortunée jeune femme qui a perdu son 
époux et le fidèle serviteur, privé main­
tenant du meilleur des maîtres.

UN MEURTRE
a été commis, il n’y a plus 8 en douter.
* est l'un des drames les plus mysté 
rieux auxquels on ait assisté depuis 
quelques années.

Ici, tout est énigme : et le nom de 
l’assassin et, le mobile du crime.

Qu’on en juge
Dimanche soir. Percy H. Selater,cuhi 

rateiir de Grande-Anse, sortait, de sa 
demeure, vers 6.45 heu>es de Taprès 
midi pour sc rendre 8 ses écuries.

\ “rs le même temps, dit Mme Scls- 
ter. McRae, qui avait bu deux serres de 
genièvre avant son souper, allait su 
plus tôt se jeter sur son lit, en état 
d'ivresse

A 7.15 berner, voyant que le défunt 
ne reparaissait pas encore, elle éveilla 
Yt grand' peine le domestique pour T>n- 
vo* ir
A LA RECHERCHE DU DISPARU
d’un moment.

McRae se leva et sortit. Il ne fut pas 
longtetnpv dehors.

"Venez vite”, dit il en accourant tout 
effaré auprès ù* sa maîtresse ; “venez 
vite, votre mari est mort !”

McRae s'était rendu à Técurie sans 
fanal, sans aucune lumière. Avec Taide 
de la belle-soeur de la victime, il re 
tourna auprès un cadavre, ayant cette 
fois allumé une lanterne. Aime Sclater, 
*llc, était trop malade pour se lever.

Le. cadavre de la victime gisait, là, en 
effet, entre deux haies de chevaux ran 
gés queues à queues. 11 était.

COUCHE SUR LE VENTRE,
tout comme le corps mutilé d'Antoine 

jgmn dans sa grange de Saint Eusta 
eue. Le bras gauche était replié sur les 
yeux, comme,si l’infortuné, dans un su­
prême momertt d'horreur, eut voulu ef 
facer de ses re.ards la face do «on meur­
trier. T.a tête, cette fois, donnait dans 
1» direction de la porte. A deux pas, le 
chapeau troué d'une balle, puis un re 
volvcr, puis une terrine à. avoine, que 
bclater n'avait pas encore remplie.

T es chevaux, — et ils étaient au 
moins douze, — - piaffaient et lançaient 
de violentes ruades, semblant avoir at 
teint le paroxisme de l'effarement, 
f eux qui se trouvaient les plue rappro 
chés du eadavi : en jambaient par mo­
ments en hennissant

LES RESTES SANGLANTS
de la victime.

Quatre faits éclatent ici, pour jeter 
le trouble dans Tesprit de tous ceux 
qui ont à Theure qu'il est la pénible tâ 
che d’éclaircir ce mystère :

lo. Le coroner Variasse déclare offi 
ciellement que cercy H Sclater a été as- 
sassiné.

2o. 11 est. rouvê hor» de tout doute 
que Sclater a été tué au moyen de son 
propre revolver.

3o. Ce revolver avait ét caché dans 
sa demeure par *a femme elle-même, 
comme elle Th dit sous serment ; et 
Taprès du meurtre, la victime avait en 
vain tenté d’en reprendre possession.

4o. Ive corps était encore chaud, lors­
que McRae le découvrit, ce que justifie 
d'aillcur le fait que la victime n’avait 
été qu'une demi-heure partie de son 
foyer, lorsqu'on la découvrit morte en­
tre deux haies de chevaux.

Quelles conclusions tirer de 18 T Le 
coroner le sait déjà, puisque son

MANDAT D'ACCUSATION
est déjà préparé et signé par les jurés, 
tel qu'il a été mis sous les yeux des re­
porters de "La Press*,” hier soir, — 
et. qu’un nom *st laissé en blanc sur ce 
terrible document dont, dépend la vie 
d'un autre homme.

Ajoutons que la frayeur des che­
vaux de Sclater était une ample preuve 
que le crime venait d’ftre commis.

“Attelez au plus tôt,” dit la belle- 
soeur de la victime à McRae, “et allez 
prévenir les voi.-ins.”

Ce dernier n'obéissant pas assez tôt, 
elle même se mit en route et courut 
dans la nuit chercher un nommé Ar­
thur < handonn:t. contre lequel un 
mandat d'arrestation et un subpoena 
sont 9 Theure qu'il est émanés.

C’est, alors qn'on transporta le ca­
davre sur un divan, dans la demeure 
de l'assassiné.

APRES LE MEURTRE,
McRae, ne connaissant pas les us et 

coutumes de notre justice canadienne, 
a multiplié se» efforts pour faire mliu- 
m«r le corps de Sclater sur-le-champ.

Ce dernier .de son vivant, avait fait, 
commerce de boissons sans licence ; 
ee pour quoi il avait subi maintes con­
damnations. T) butait '.ui-même.

L’ENQUETE
(lies envoyé* s-Viaux de La Frees*' i 
Eaint Maurice, 9 — l/es circonstancja 

mystérieuses qui entourent la mort de 
Percy IT. Sclater, de la. Grande-,Vnse, 
sont absolument, identiques A celles qui 
ont accompagné la fin tragique de Jo- 
aeph Sfgnin, la victime de Saint Eusta- 
che.

L'épouse de la victime, comme oeil» 
de McRae, veut que c« soit un suicide ; 
tandis que les cinq blessures découver­
tes sur I» cadavre indiquent que Scla­
ter a été la victime du meurtre

LE PLUS LACHE
et le plus brutal qu'on puisse imaginer, 

En effet, Texamen du cadavre a dé 
montré que deux balles avaient trans­
percé le coeur en pénétrant par la do» 
Ce seul fait révèle Tindice de Tassaasi 
nat.

CERTAINS TEMOINS EXPLIQUENT D’UNE MANIERE 
CONTRADICTOIRE COMMENT LE CADAVRE DE 
SCLATER A ETE TROUVE DANS L'ECURIE.

[quête alors et là tenue à Saint Jacques [par les bras et les enfants pleuraient 
(Grandes Piles), Comté

Rapport détaillé de l'enquête du coroner. — l’ne entrevue avec la femme de la 
victime. — Au moment du meurtre, il n'y avait que deux personnes chez 
les époux Sclater. — Ce que raconte au reporter de'“La Presse” un vieux 
trappeur américain. — Sensation dans tout le district de Trois-Rivières.

des Pi’es 
Champlain,

les | par
de I Sclater parlait en anglais. Je ne pou­

vais par conséquent le comprendre par- 
I faitement. Je lui ai alors demande e* 

SUR LE CADAVRE ! qu’il fa isait là ; il s'eat rais 8 rire et n«
alors lâ gisant, savoir : “Je, Annie nia pas répondu. Je lui ai fait remar- 
Skeene, âgée de 25 ans, épouse de P. H.iquer que si les enfant» allaient glissez 
Sclater, demeurant à Grande-Anse, | ce n’était pas la faute de sa ferrrme 
après avoir prêté serment, dépose et j mais bien de lui-niêine. Tl a dit alors \ 
dis : "Je suis mariée a\ec le défunt de- .-a femme : ‘‘Qu est-ce quell* fait ici,
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puis neuf ans. Je demeure à Glande 
j Anse, depuis trois ans l'automne der­
nier. Dimanche, chez moi, il y avait, 
arrivé depuis la veille, à part Wallace 
McRae, notre homme de peine, Arthur 
Chandonnet, un pensionnaire. <

Dans l'après-midi, M. Aimé Dontigny 
faisait une quête dans la. paroisse. Mon 
mari a, donné $5, mais il paraissait ne 
pas aimer à confier cette aumône ù 
Dontigny. Il était environ 2.30 heures., et .le sc tn»r lui même. Il ne divvi-- | 'S

Cart* géographique <!e la région du haut. Faint. Maurlr.» et ] endroit probahle oè s* trouve Huée 'a Grand'ênsr, théâtre de ’ * 
pouvantable tragédie de dimanche dernier. Les routes des Grandes Piles 9 I» Grand Apse .ndiqu-nt une dis*a.ne* d'en­
viron 35 milles. L’endroit de la Grand'Anse est indiqué d une croix

ta belle-soeur ? Absolument rien ; ell* 
passe son temps 8 s’amuser''.

"Je suis alors monté à nia chambra 
et quelques minutes après, 'e petit! 
garçon, Honoré, me rejoignit en pleu­
rant ; il m'apprit que son père tour* 
mentait sa mère pour avoir son revol­
ver et qu'il ^

MENAÇAIT DE ME TUER I

L'enquête instituée par 1* coroner J 
E. Vanasse, du district de Saint-Mauri­
ce, est donc de la plus haute importa i- 
ce. Cette enquête seule jusqu'ici met a 
jour le* faits principaux qui ont précé­
dé le drame ; elle permettra à la jus­
tice de découvrir le ou les coupables ; 
car on présume, non sans raison, que 
plusieurs mains ont trempé dans cette 
épouvantable tragédie, accomplie lâche­
ment et d’une façon révoltante.

“ La Presse ” a pris connaissance des 
documents officiels produits à cette en­
quête, qui n'a pu s'ouvrir qu'à la suite 
de

DIFFICULTESL INCROYABLES.
Nous disons “incroyables” et ce n'est 

pas sans raison ; car, pour qui connaît 
l'immense étendue du district confié à 
la juridiction du coroner A anassc, ci 
qualificatif ne semblera pas exagéré.

Tl n'est que juste d'énumérer ici qurl- 
ques-unes des difficultés qui ont con­
tribué à nuire à l'action de la justice. 
Pour surmonter ces difficultés, il a W 
lu au coroner Vanasse le courage et la 
volonté de fer qu’on lui connaît

Dès la découverte du cadavre. l»s oc 
cupants de ia pension Sclater s'empres­
sèrent de 1s transporter au domicile du 
défunt, tandis que la loi ordonnait qu’'l 
demeurât à l'endroit où i! avait éto lé- 
couvert, jusqu'à l'arrivée du coroner.

Secondement, personne, parmi ceux 
qui ont. les premiers, fait la découver'e 
du cadavre, n’a. remarqué

SA POSITION EXACTE.
En troisième lieu ; le coroner A'ani» 

se ne fut prévenu que lundi soir, quand 
la découverte du cadavre avait été fai­
te la veille. Il s'agissait donc pour le 
çoroner de parcourir une distance de 
soixante 9 soixante quinze milles, pour 
se rendre sur les lieux. Le» chemins, en 
tre Saint Maurice et. la Grande Ame 
sont simplement impraticables. On juge 
d'ici quels devaient être les ennuis de 
toutes sortes que devait rencontrer le 
courageux magistrat.

Dernière contrariété : B l'arrivée du 
coroner, il fut impossinle à ce migistr «t 
de trouver

DOUZE JURES
dans tout le voisinage. Il lui fallut doac 
faire transporter le cadavre aux Gran­
des Piles, soit à une distance de plus qe 
trente milles. Conçoit-on que dans un 
groupement d’habitations, constituant 
un village, il n’y ait pas do personnes 
en nombre suffisant pour servir dans 
un jury, aux fins de la loi ?

Enfin, vers 11.30 heures, mardi aoir. 
«’ouvrait cette enquête qui ne devait

PRÉCIS OU DRAME
SAMEDI, LE 4. — Arrlrée il la p*n- 

f.ion Relater, d’un pensionnaire du 
nom de Arthur Chandonnet. . . . .

DIMANCHE, 2.S0 p. m. — Aimé 
Dontigny fait une quête et Srlater 
donne $5.

DIMANCHE, 3.30 p. m- — flrluter 
eort pour acrompaijuor ' r*uis Lebel et 
faire un© risite à Fred Adam*.

DIMANCHE 4 hw. p m. — Retour 
de Sclater, a%ec un air étrange. Il 
demande ü sa femme de lui donner 
un revolver, oinon qu’il allait la tuer 
Il menace aiiAei de mort Mm© Skeene.

DIMANCHE, ver» ft hr s. r m. — 
Sclater prend un verre de hoi«»on 
avec. McRae et Chandonnet, put» Il 
soupe légèrement.

DIMANCHE, « hr*, p. m. — Arthur 
Chandonnet part pour aller che* Ai­
mé Dontigny et IV a II ace MeRae »e 
couche. A la même, Sclater qui avait 
de la peine d marcher 4Jint il était 
Ivre, fend une huche avec rage.

DIMANCHE. . nr*. p. m. — Sclater 
va à l’écurie pour donner de l’avoine 
A »e* chevaux, en ordonnant A sa 
femme d’éveiller McRae pour lui ai­
der. Celui-ci ne r être réveillé tant 
*i est ivre.

DIMANCHE, 7 Ift p. m. — Mada 
me Sclater entend comme le pléi Inc­
luent de» chevaux dan» l’écurie.

DIMANCHE 7.30 p m. — McRae 
»© réveille et eu gambadant s© rend A 
l’écurie.

DIMANCHE, 7.040 p. m- — McRae 
revient, en disant qne Sclater est 
mort.

DIMANCHE, 7.45 p. m- — Décou­
verte du cadvrre de Sclater avec qua­
tre halle» dnn» le do» ©♦ une halle 
dan* lu tète. Transport Immédiat 
du endavre A la ma!*on

LVNDl SOIR. — Le coroner Vana» 
»©. de Saint-Maurice e«t averti.

MARDI MATIN. — Le endavre de 
Sclater est transporté A Oraadea Fi­
le».

ET MARDI SOIR. A 11.30. — I.’en- 
quête s'ouvre A Salnl (laeques de» 
File».

îblo Théodul» Beonlièn. de ] roi= Riviè­
res, a ordre de servir aux témoins en 
question.

Nous donnons ci dessou» la. copie 
tcxtuelie de o» commencement d’en 
quête. Oes documents officiels que “La 
PresseM publie aujourd’hui, diront 
plus que tous le* commentaires que 
nous pourrions faire ou que les rumeurs 
auxquelles nous aurions pu attacher 
une certaine importance.

LES DOCUMENTS
Povince ,de Québec..
District de Trois-Rivières,
Enquête instituée et prise pour Notre 

Souverain Seigneur lo Roi, en la, pa­
roisse de Grandes-Piles, dite Saint Jae
ques des Piles, dans le comté de Cham- touches1. . . ..... . .. . __ T é.-.

\>rs 3.30 haurps, il partait, pour aller 
Tsconduira Ursus I/*b»l *t après avoir 
visité Fred Adams, il revenait vers qua­
tre heures.

\ son retour, i) n'était pas comme 
de coutume, il a\ait

UN AIR ETRANGE.
Aussitôt arrîVé. il me prit par le bras 
et m’ordonna de lui donner son pisto­
let. ou qu'il me tireTait. Wallace Me­
Rae et Arthur Chandonnet étaient alors 
couchés 8 l'étage supérieur de la mai­
son.

“Si tu ne me donnes pas ee pistolet,
JE LA tuerai:

len parlant, de Mine Skeene). Comme 
il prononçait ce dernier nom, Mme 
Skeene entra. Il me laissa aller, alors. 
Ensuite, Wallace McRae et Arthur 
f'handonnet s'étant levés, il a. pris un 
petit coup a.xec eux et vers cinq heu 
res. il a. soupé légèrement

“Mon mari n'avait pris qu'un coup 
le matin D'ordinaire il prenait

BEAUCOUP DE BOISSON,
tellement qu'il se mettait ivre mort.

“Vers six heures, c’est-à-dire après 
le *ouper, Arthur <'handonnet partit 
pour aller chez. Aimé Dontigny, Walla­
ce McRae alla se coucher aussitôt 
9près. Mon mari avait alors de la peine 
à marcher tant il avait bu. 11 alla 
chercher une b0*he qu’il fendit avec 
rag* ; ensuite il m'envoya chercher 
Wallace McRae pour venir 1 aider 9 l'é­
curie. Tl n'était pas encore sept heu­
res lorsque mon mari partit .pour al­
ler donner de l'avoine 9 ses chevaux, 
à Técurie. J'allai alors réveiller Wal­
lace McBae pour lui demander d'aller 
chercher mon mari

A L'ECURIE.
Je trouvais que le défunt demeurait 
trop longtemps à cet endroit. En mon­
tant à la chambre de McRae, j'ai en­
tendu du bruit dans Técurie, comme !e 
piétinement des chevaux. Tl passait 
alors sept heures. Je n'ai pu réveiller 
McRae. Je suis descendu et quelques 
minutes plus tard, je remontais et 
cette fois-ci je -réussissais à le réveil­
ler. MoP,ae était trilement ivre qu'il a 
dû s* garantir sur moi en descendant 
l'escalier.

McRae est allé alors à Técurie, et il 
est revenu quelques minut»» après *n 
disant que

MON MARI ETAIT MORT.
“Mon mari n'a pas cherché le pisto­

let. Moi seule en connaissais la ca 
chette depuis Tautomne dernier. En 
même temps qu'il me menaçait d» me 
tuer, il parcourait les chambres et re- 
senait immédiatement. Je suis certain

QU'IL IGNORAIT L'ENDROIT
oil se trouvait le revolver. Je n ai pas 
eu connaissance d'autre chicane entre 
mon mar: et son homme de peine, si co 
n'est celle de Tautomne dernier, alors 
que tous deux se querellèrent à propos 
d'un quartier de boeuf.

“Mon mari prenait continuellement 
de la boisson et en grande quantité. Il 
me maltraitait lorsqu'il était dan* cet, 
état. J'ai porté des marques cet hiver 
dans la figure.
Je ne sais pas comment il s» fait que le 
pistolet ait disparu de la maison. Il sc 
peut, qu'il Tait découvert pendant que 
l'étais malade. Je me souviens que Thi- 
ver dernier, alors que je Tarais mis en 
cachette, mon mau le découvrit. D'ha 
bitude, le pistolet n'éta.it pas chargé, 
mais c'était lui qui gardait les car

plain, dans le district de Trnis-Riviè 
res, le septième jour de mars 1905. dans 
la quatrième année du Règne de Notre 
Souverain Seianeur Edouard VII, par 
la grâce de Dieu. Roi du Royaume Lm 
de la. Grande Bretagne et. d'Irlande. 
Défenseur de la Foi, devant J. K. Va­
nasse, écuyer, Coroner de Notre dit 
Roi, dans et pour 1» dit district, en vue 
du cadavre d» P'-rey H. Sclater, -ou* 
le serment de

LES JURES
MM.Octovc Neault, Raoul Bois­

vert, Joseph Ratte, Ov-ila Laing, 
Thomas Descoteaux, Hubert. Mar­
chand, Jules Rheault, Donat Tou- 
rtgny, Pierre Greniet, Gêdêon 
Roy, Auguste Godtn, Edouard 
Arsenault. — O. Neault, élu pré­
sident du jury — hommes rece 
vables et qualifiés, dûment choi­
sis, et qui sont alors et là dûment 
assermentés et chargés de s'en­
quérir, pour Notre dit Souve­
rain Seigneur le Roi, oû, com­
ment et de quelle manière le dit 
Percy H. Sclatter est mort.”

heures, «lors qu'il y avait enoore trois 
autres témoin».

DEUX TEMOINS PRINCIPAUX
manquaient à l'enquête les nommés 
Wallace McRae et Arthur Chandonnet 
Le eoror.cr Va-nasse ». immédiatement 

•’ajourner qu« mercredi, aux petites ému né deux «ubpoenas que le consul

Dépositions «' paré nient prises et re­
connues devant moi dans le comté de 
Champlain, dans le district susdit, en 
la 4me année du règne de Notre Souve­
rain Seigneur le Roi Edouard Sept, le 
septième jour de mar» en Tannée dix- 
neuf cent cinq de Notre Seigneur Jésus- 
Ohrist, au nom de notre dit Seigneur 
le Roi, au sujet de la mort de Percy 
H. Sclater. en présence du soussigné. 
Coroner oour le dit district, à une en-

le b'-moin n’ayant pim» rien 9 ajouter 
à sa. déclaration, a signé de sa rroix 
après lecture faite. (Signél.

ANNIE SKEENE.
Cette déposition a été reçue et asser 

nientée devant moi. à Saint Jacques des 
Pile», ce septième jour de mars. 1905.

(Signél. J. E. VANASSE.
Coroner

Le témoignage suivant entendu est 
celui de

URSULE DUCHESNE, 
épouse de George Skeene. 1* témoi 
gnage se lit comme suit. :

Je, Ursule Duchesne, âgée de 25 ans, 
épouse de Georges Skeene, demeurant 
à Grande Anse, depuis le mois de sep 
temhre dernier, aprè» avoir prêté ser­
inent. dépose et. dis : “Je demeurais 
avec la famille. Sclater depuis environ 
six mois. Quand Sclater s’est le\é, le 
midi de dimanche dernier, il avuit Tair 

.en boisson et. paraissait avoir absorbé 
j 5 ou 6 verres de boisson. Je n ai pas eu 
I connaissance que Mm» Sclater ait pris 
de la. boisson avec son mari. Je sais 
cependant quo les nommés W allace Mc 

: Rae et Arthur ( ballonnet, ont bu 
[avec Sclater. Vers deux ou trois heu 
res, p.m.. Ursus Lebel vint visiter le dé 

[finit. McRae et, Chandonnet, étaient 
à la maison. Ursus lebel partit vers 
quatre heures «.près a\oir vidé avec 
Sclater et. ses deux hommes

DEUX OU TROIS VERRES.
A ma connaissance. Sclater n'en a. pris 
que deux. J'ai commencé A préparer 
mon souper aussitôt que Sclater fût re 
venu de reconduire Lebel chez Adams 
Mme Sclater était alors couchée en bas 
et McRae en haut dans sa propre cham­
bre. 11 pouvait être 4.80 heures. Je 
partis alors pour aller glisser avec les 
enfants. Lorsqu'il apprit cela, le dé 
funt. se mit à injurier sa femme. Lors­
que je suis entrée, il tenait sa femme

pourquoi il voulait me tuer.
"Vers six heures, j* descendis et, 

dressai la table Tou-, 9 Texœptio# 
de Sclater se mirent à tuhl* Lorsqu*-, 
je l'invitai 9 imiter les autres, il mSl 
regarda et sc mit à sourire. Fa fem­
me nie demanda pourquoi, moi même 
I* ne soupais pas. .le lin répondis qu» 
je n'aiais paiafiwm. Vers ri h. 30, Ar­
thur ('handonnet partait, pour 0 !*e 
veiller ; Wallace MeRae do son côté, 
monta se coucher : mais avant il bull 
une couple U'- » aires dan» i'espaee 
di\ minute». Je n'ni pas eu c<nnais»an* 
ce que ce dernier soit sorti, Sclater »»tl 
ensuit* allé chercher une bûche qu'il 
est venu fendre dnn» la maison. H 
maniait ia hache aver rage, comme »t 
quelque idée étrange lui torturait Tes* 
prit. Ensuite il c-t alié déposer la ha* 
che dans la salle ù manger et apr»< 
avoir allumé son fanal il s est ding* 
ver» l'écurie voir au train ; avant d» 
partir il demanda 9 sa femme,

CE QUE Me RAE FAISAIT
qu'il ne se rendait pas à Técurie. '• 
n’ai jamais su où se cachait le revol* 
ver. Sclater envoya alors sa femms 
demander à Wallace MeRae qui, dn 
maître ou du serviteur, devait faire I» 
service d'écurie, le. soir. Sia femme re­
vint en disant qu* Wallace n» pouvai» 
pas se rendre à l'écurie. Le défunt ré­
pondit. alors 9 su femme : “J engag» 
des hommes et c'est moi qui suis obli* 
obligé de faire l'ouvrage.” h.elat»r p** 
rai>sait être d* fort mauvaise humeur* 

“Ce soir là Mme Sclater m'a d»man* 
dé si je couchais avec elle oui ou non; 
car parfois, lorsque la querelle s'élevai# 
entre le défunt et «« f*mm». cet?» 
dernière venait coucher ave* moi. J'at 
eu connaissance que Sclater ait baittu 
sa femme au moins

UNE VINGTAINE DE FOI» ?
dans l'espace de six mois.

“Une fois entre antres. ’le a **,3» 
oeil au beurre noir dm at p o» d» 
quinze jours.

“C'est vers fi h 45 environ qu il par* 
tit pour s’en aller à Técurie. Comme fi 
tardait, plu» que d'habitude 9 revenir» 
sa femme me demanda si je voulais »'• 
1er voir à Técurie. Je répondis que j é- 
tais trop peureuse pour cela. Je lui 
conseillais d'envoyer Wallace McRa»; 
Mme Sclater dut s'y prendre par deux: 
fois avant de pouvoir le réveiller. 1 »• 
seconde fois qu'elle monta à sa cham- 
br- elle ne demeura pas longtemps 
mais redescendit toute bleue. Je lui 
demandai ce qu’elle avait. Elle m aJ 
alors répondu qu'elle avait entendu ;

UN BRUIT ETRANGE T
venant d* Técurie. MeRae, Thommé 
de cour, est aussitôt descendu et s'es# 
rendu immédiatement à Técurie ; il eq 
est revenu à pem» deux minutes apr** 
En entrant McRa» aborda brusque­
ment 1* jeune Honoré Sclater et. Vil 
dit : "Honoré, ton père est mort !“| 
MeRae ne nous a pas dit, qu'il s’étsi*. 
rendu 9 Técurie ou qu'il avait mêro», 
ouvert la port* : il a seulement ajou­
té : “Venez voir."

“Il pouvait être aims 7 h *3 ou 7 •*, 
45. .Ta- moi-mêm* allumé le fanal 
il m a demandé d aller avec lui. En 
lant de la maison fl l'étable, je fia 
remarquer fl MeRae que ce qu'il disai 
ne pouvait être vrai. Rendu fl 
il a lui-même ouvert la porte 

Je n'ai pas remarqué cependant 
•ment la port* avait été fermée Fn pA»f 
uiétrant dans Técurie, mon fanal s'étei­
gnit. mais je. n'en aperçus pas moins I»

DEFUNT COUCHE SUR LF.
VENTRE.

•le crus qu'il était simplement, asus con­
naissance. Les chevaux dans Fécurin 
étaient comme épeuré* et piétinaient;

A suivre sur ia page 7

r a-u
et
al*! 
fiat 

'il disait. 
Técurie»!

int com*-t

TOINON
Nous vous annonçons l'apparl- . 

tion d'un galopin qui. s'il ne chanqs 
pas de conduite, se prépare dans 
la vie de cruelles déceptions. 
Nous aurons samedi, dans "La 
Presse,” la première vision de es

moutard et de sa première mésa­
venture. L'insuccès le fait mo­
mentanément repentant, mais 
nous doutons fort qu'une seule 
leçon suffise à le corrlnw.
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IE DE BIEN

MORT DE M. JOSEPH SIMARD
L

C’est un homme de bien qui vient de 
mourir, franc comme Tépfe du roi, dé­
voué ft ses amis et patriote jusque dajs 
le pointe des cheveux. M. ciimard s’était 
acquis l’amitié et l’estime des hommes 
publics les plus importants, qui le con­
naissaient, surtout, conune honnête 
homme. Doux et pai compagnon, il fai­
sait le channe d’un cercle assez exclusif 
ort il était très recherché. Point qui 
n’est pas ft dédaigner dans ce siècle 
de positivisme, il fut l’artisan de sa pro- 
ipre fortune ; car, comme presque ro is 
jles Canadiens-français, il était parti du 
bas de l’échelle avec sa seule instruction 

let son courage indomptable, pour arn- 
*ver â une situation qui dépassait de 
1 beaucoup l’aisance la plus large.

Il a succombé hier après neuf mois 
d’une douloureuse maladie, à sa demeu­
re de la rue St Hubert, No G9, ft l’ftge 

Mc 77 ans et 1 mois.
Ses funérailles auront lieu samedi.
Feu M. Joseph Simard est né # Mont­

réal le fi février 182^. Il fut admis ft la

A LA CtiAMBRE
DE

LE PRETENDU “TRUST” DANS;
LA QUINCAILLERIE—LES RAI­
SONS SOCIALES—LE TRAITS! 
FRANCO-CANADIEN — LE SA­
LAIRE DU CHEF DE L'OPPO­
SITION.

La Chambre de Commerce a eu aine 
courte séance, hier .près-midi, tou» la 
présidence de M. H. A. A. Brault. L» 
séance avait été uonxoquée par erreur, 
vu que c’est contre l'habitude de la 
t humble de siéger le Mercredi d. s Cen­
dres.

La Chambre a de nouveau été invitée 
par M. J. D. Couture et M. G. liarso- 
lais à se rendre aujourd’hui à Ottawa 
avec la délégation qui va demander au 
gouvernement de prendre des mesures 
pour abolir les timbres de commerce.

Le secrétaire donne ensuite lecture 
du rapport suivant du comité de légis­
lation :

" Le comité de législation, .'.prés 
avoir pris communication d’un mémoi­
re de M. A. A. Wilson, au sujet de cer­
taines conventions en usage dans le 
commerce de quincailleries, a d’ridé de 
référer ces écrits aux avocats de la 
Chambre, pour vérifier si ces acte» 
tombent sous le coup de la législation 
en vigueur contre les “ restraints of 
trade.”

“ 1-e comité de législation croit qu’il 
serait urgent de renouveler ft la Légis­
lature de Québec la demande formulée 
l'année dernière, concernant les taisons 
sociales de manière à. obliger es com­
merçants ft ajouter le mot ’‘enregistré” 
aux noms fictifs, quand ces désigna­
tions sont susceptibles de porter ft la 
confusion avec le nom de quelques per­
sonnes.

“Ce bill, après avoir été discuté, n’a­
vait pu, faute de temps, être adopté 
définitivement par le Conseil légis­latif.” b

Ces rapports ont été adoptés.
Le rapport du comité de transporta­

tion touchant le traité français oont il 
a été question à la dernière séance, a 
été de nouveau référé au oomi’é pour 
plus ample discussion.

Le “Board of Trade” d’Ottawa écrit 
â la Chambre de Commerce de -Mont­
réal pour la prier d’appuyer V projet 
d un salaire ft être accordé aux chefs 
de l’opposition ft la Chambre des Com­
munes et dans les Législatures.

La Chambre reçoit des offres d’agen­
ces d un certain nombre de maisons 
françaises dont elle tient la liste fl la 
disposition des intéressés.

Il est entendu que M. le comte de*

Danderine
A Fait Croître cette Chevelure

ET NOUS POUVONS

LE PROUVER
L» potito Fronce* Marie Knowkon oot 1» 

«11* du Dr E W Knowlton, l'Inventeur de 
« excellent remède fassent croître le» che­
veux. et elle doit toute «n splendide cheve­
lure à ce tonique supérieur.

Cette petite fille n'avait pas plue de che­
veux que n'en ont la plupart de» enfant», 
avant de faire ueage de Danderine, et elle 
poaeède maintenant des, oheveux blond» plu» 
Irmgs et plue Joli» que n'en a Jamai» possé­
dé un enfant de b on à go.

Danderine rend et coneerve 1» ruir cheve­
lu »ain et fertile C'eat le meiûleur atlimi- 
lant du cuir chevelu et partant, le plu# 
grand remède producteur de cheveux, df- 
oouvert Jusqu’à préaent. C'«at une nourri­
ture naturelle et un remède hygiénique et 
pour iee cheveux et pour le cuir chevelu. 
Une boteiile à 25 cent» de ce tonique don­
nera plu» de vie véritable à vo» cheveux 
qu'un gtllon de tout autre tonique pour lee 
cheveux préparé jusqu'à ce Jour.

Tons les pharmaciens ont MAINTENANT Danderine en 
stock, en bouteillos de trois dimensions à 25c, 50c et $1.00 
la bouteille.

/rntuvinuA*/
d/’du/ //b 'tri&cLirtyi**/

&ri' du/

dlîl/'Jdèt/e/ J&Âfamy à/ U/7t/

_____
La plue récente photographie de FRANC ES MARIE KNOWLTON 

Age Quatre Ana. 9P0 Boulevard Garfield. Chicago.

Vendu et Garanti

Manufacturé par la Knowlton Danderine Co„ Chicago.

LYMAN BROS & CO., Ltd, Dlntrlbuteura en Gros» Toronto.
vtv

La Constipation I
$5.000 aeront donnée» à la peraonna qui 

prouvera que le témbignage qui euit n'eet 
pas authentique.

Il me fait grand plaisir de témoigner da 
l'efficacité des Granules Burot pour la cona- 
t pation et la dyapepaie, dont J èta a Lèa 
affecté. Cet état m enlevait tout aommeil 
et était cauae de maux de tête vraiment iu- 
aupportablea et d'une faiblesse de» plu» in­
quiétante».

Grâce à vos Granule» Burot, men appétit 
er» revenu ainei que le eom-meil, le mal de 
rqlna d aparu, la couatipation guérie, de fait 
aile» oot fait de moi un nouvel homme.

J. TETREAULT, »r..
110 Rodmau St.,
Fall River, Ma es

Prenez les GRANULES BUROT DE 
PARIS, elles ne constipent jamais, voua 
guériront sûrement et préviendront dea 
maladies souvent mortelles. Elles ai­
dent la digestion, nettoient le foie, les 
intestins et les reins. A dose -le trois, 
elles purgent mieux que n’impo.te quel 
fort purgatif et ce, pendant que ous 
dormez, sans douleurs, coliques ; elles 
rafraîchissent le sang et donnent un 
beau teint. Suivez les directions de la 
circulaire autour du flacon. Vois y li­
rez des certificats de médecins et d hô­

pitaux qui prouvent que les GRANULES BUROT sont un remède scellent 
pour l'estomac, le foie et les intestin*. Consultations gratuites données par 
écrit. En vente partout, envoyées franco ici ou Etats-Unis, sur réception de 2 
francs ou 40c, même prix qu’à Paris. 6flaçons pour $2.00, en timbres, nandats 

Méd. Paris-Canaia, ch. 6, “La Presse,’1 Montréal.

J. TETREAULT, Sr.

/ Gaf^A nu LES B WMOT

ou argent. Lie
Dépositaires â Québec 

Atlantic Ave.
AV. Brunet et Lie. Boston : Geor. Mortimer, 247

Etangs fera sa conférence sur 'e “ Cré- | 
dit Agricole’ ’ft l’assemblée générale de I 
la Chambre, qui aura lieu menredi, le J 

I 5 avril prochain. .

A JOLIETTE EMPRUNT AUTORISE

BISPSRy

s .
^ '■'VÜ.-S

Feu M le notaire Joseph Simard, ex-échevin 
de Montréal.

pratique du notariat en 1848 et se trou-

1\e l'un des plus vieux notaires de la 
province. Il fut pendant 13 ans repré­
sentant du quartier 8te Marie il l’Iiètel 
do ville, période pendant laquelle il f it 
7 ans président du comité de police.

Ami intime de sir G. Etienne C'arthr, 
Simard a été ut conservateur dévo té 
fl son parti. Il fut pendant quelque 

Itemps propriétaire de “La Minerve”, it 
; administra la succession de sir William 
ilxigan. Il a aussi été arbitre officiel du 
Dominion.

Mi Simard laisse trois fils : Arthur 
Simard, courtier d’assurance, E. E. .';:- 
mard. M. D.. et Joseph W. Simard, étu­
diant ft l'école Polytechnique. Il laisse 
«us«i deux filles, Mmes A. D'Estima i- 
vüle, et Mme A. Robert. M. Simard 
était marié depuis ü ans ft Mme veuve 
Dr Benoit.

La Nourriture ne vous fait 
pas de bien.

La moitié du temps vous craignez 
de manger, votre langue est chargée, 
votre bouche est mauvaise, votre esto­
mac bloqué. Si vous voulez être 1 ion, 
cessez l'usage de tablettes antilyspep- 
tiques et allez ft la source du mal avant 
qu'il soit trop tard. Renforcez votre es­
tomac, rejetez la bile, réglez les intes- 
t'ns — faites cela et la dyapepaie dis­
paraîtra.

Pour votre état, la meilleure ordon­
nance ce sont les ilules du Dr Hamil­
ton, qui sont composées spécialement 
pour 1 estomac .les reins, le foie, aucun 
autre remède aussi bon n’a jamais été 
inventé, car les Pilules du Dr Hamil­
ton sont parfaites. Elles donnent une 
force nouvelle aux organes affaiblis. 
La santé générale est améliorée it tou­
te trace de dyspepsie disparaît. Lu voi­
ci une preuve :

DYSPEPSIE DE 5 ANS GUERIE
*' Personne ne peut s’iinagtaer les 

souffrances que j ai endurées a cause 
du mal d'estomac et de l'indi ;estion. 
Pendant cinq ans je fus mala le. Ma 
nourriture ne me faisait aucun bien 
parce (pie je ne pouvais ni la digérer ni 
1 assimiler. Mon médecin disait que la 
constipation était la racine du mal, et 
je pris les Pilules du Dr Hamilton. Mon 
appétit s'améliora, les douleurs après 
les repas cessèrent et la digestion des 
aliments se faisait rapidement. Je tuis 
enchanté de la parfaite guéri ton que 
j'ai obtenue avec les Pilules du Di Ha­
milton.”

(Signé) MARTIN E. WALKER,
Bridgewater.”

De prompts résultats suivent Pusnge 
des Pilules du Dr Hamilton ; ce remède 
guérit tous 1rs maux d'estomac et des 
organes digestifs, en enlevant 'a cause 
du mal. A'otts vous sentez tonifié et 
renforcé sur-le-champ. Ayez les Pilules 
du Dr Hamilton aujourd'hui et refusez 
toutes les substitutions. Prix, 25c la 
boite, ou cinq hottes pour $1.'#», chez 
tous les marchands recommandables ou 
par la poste de N. C. Poison & Co., 
Hartford, Conn., E. L'. A. ,el Kingston, 
Ont. ,v

LETTRE INTERESSANTE
Le bureau d'immigration de Mont­

réal nous communique la lettre sui­
vante :

Munich, le 0 février 1905.
En l'année 1884, le 8 avril, est dis­

paru du Hftvre, (France) le sieur Guil­
laume Humilier, né fl Markolsheitu, 
(Bas-Khin). Il était conducteur de 
première classe dans la compagnie des 
chemins de fer de l'Ouest.

Depuis sa disparition il nous a été 
impossible d’apprendre ce qu’il est de­
venu. Je vous prie de me faire savoir 
si ce nom est inscrit sur la liste des 
émigrants, ofl s'il est connu de quel­
qu’un au Canada.

Je vous serais bien reconnaissante, 
de me renseigner, ear nous soupçon­
nons qu'il s'est réfugié en Amérique. 
Je suis son enfant et voudrais savoir 
ce qu'il est devenu pendant ces vingt 
ans.

Espérant que vous me donnerez une 
réponse, recevez mes remerciements 
sincères et respectueux.

LOUISE KOSTEBOCHER.
née Burmiller, | 

Munich (Bavière).
Boaderstrasse, No 712, rchts.
Je suis prête ft rembourser tous les 

frais et fl donner les renseignements 
nécessaires.

LF BUREAU DE POSTE SERA 
PROCHAINEMENT RESTAURE.

(Du eorresDondant régulier <3e LA PRESSE) 

Joliette, 8 — Le gouvernement a dé­
cidé de faire d'importantes améliora­
tions fl notre bureau de poste. L'inté­
rieur sera tout restauré, les peintures 
renouvelées. On nous dit aussi que le 
bureau de distribution sera agrandi. 
Ces améliorations sont bien vues du pu­
blie.

Le bureau de poste actuel a été cons­
truit en 1888. AL Louis Farly en est le 
directeur actuel.

Au second étage sont les bureaux de

Du eorreroondant régulier de LA PRES9B

A'alleyfield, 9. — les propriétaire» 
de la ville de Salaberry de Valleyfield, 
viennent d’approuver, ft l’unannnité, 
les règlements Nos 191 et 192, concer­
nant un emprunt de $32,000 pour con­
solider la dette flottante et un em­
prunt de $16.090 pour l’érection d’un 
système d’éclairage électrique pour l é- 
clairage des rues et bâtiments muni­
cipaux de la Cité.

la ville, par l'entreprise de son avo­
cat, s'adressera fl la Législature de la 
province de Québec, ft sa prochaine ses­
sion, pour obtenir l'adoption d’une loi 
ratifiant ces règlements.

SHREDDED
IUUEATBiscuit

m «H rai* H In manger trois fois par
WSwtK BE K ffiSXBi wS] j(<ür êtimule Ie fonrtion-
■» _ H ■ ÜH JH ■! H nement des

fourmi au corps, sous une forme ilgesiiule, toute la substance nutritive 
contenue dans le blé pur.

Demandez le “Vital Question l‘ook Book” franco.
CANADIAN SHREDDED WHEAT CO., LIMITED, Niagara Falls, Ont.

Bureau de Toronto, 82 rue Church. xk (4)

LE PRIX DU PAIN
(Par dêpècûe «nécia’.e â LA PRESSE)

I Saint-Vincent de Paul, 9 — Le pain 
I ici vaut $2.04 la douzaine, ce qui fait 17 
feents par pain de 4 livres. H est tout 
probable qu’il y aura une hau.se pro­
chainement.

*1

Mtti <' W'A*

AÂ*:«

C0
t

r

NOMINATIONS D’INSPECTEURS

LE BUREAU DE POSTE DE JOLIETTE QUI SERA PROCHAINEMENT RESTAURE

douanes et d'accises, occupés ptr MM. ■ ■ ■ .
Louis Bazinet, J. Gaudet, L. V. iabelle 
et Gamaehe.

M. Adolphe Râtelle occupe le troisiè­
me étage comme gardien de l'élifice.

4T- - —

SOCIETE CANADIENNE
D’ECONOMIE SOCIALE!

Ce soir, fl l’Université Laval, aura 
lieu une réunion de la Société Cana­
dienne d'Economie Sociale, ftl. le ma­
gistrat Sicotte fera une conférence sur 
“L’Alcoolisme et sur les moyens de le 
combattre" et M. Mathews, vice-con­
sul île Belgique, parlera des “écoles 
confessionnelles.”

I
La toux est la manifestation extérieure ' 

d'une maladie interne. Guérissez 
cetto maladie avec

Shiloh’s 
Consumption

Le Tonique
vJi!.& ^ pour les Poumons

et la toux disparaîtra. Essayez-la ce 
soir. Si elle ne vous fait pas de bien, 
nous vous retournerons votre argent.

Prix 25e., 80o. et $1.00
S. C. Wells & Cie.

Toronto, Can. LoRoy, N.Y. 307F

(Du corr«*BOndan‘ lagullsr d» LA PRESJ-E) • J

Valleyfield, 9. — A une assemblée du 
conseil de la paroisse Ste Cécile, les 
personnes suivantes ont été nommées:

inspecteurs de la Voirie :
MM. Trefflé Benoit, pour la 1ère con­

cession, Grande-Ile ! Henri Bonhomme,
2e concession, Grande-Ile ; Joseph 
Boyer, fils François, 3e concession, 
Grande-Ile ; Dantase Leduc, pour le 
bas du fleuve ; Orner Pilon, pour la 
1ère concession, sud de la ville ; Adol­
phe Léger, 1ère concession, sud de la 
plie Léger, 1ère concession, ouest de la 
ville ; Zéphirin Boyer, 2e et 3e conces­
sions, Catherine’s Town ; Alexandre 
Daoust, 4e concession, Catherine's 
Town ; Joseph Léger, 5e concession, 
Catherine's Town ; Hector Leduc 6e 
concession, Catherine's Town ; Clêo- 
phas Miron, 8e concession, Catherine's 
Town.

Inspecteur agraires : Michel Bros- 
soit, pour la 1ère et 2e concession, Gran­
de-Ile ; Luc Charrette, fils, pour la 
1ère concession est de la ville ; Lionel 
Leduc, 1ère concession ouest de la ville;
J. Bte. Boyer, 2e et 3e concessions, Ca­
therine's Town ; Elzéar Leduc, 4e 
concession, Catherine's Town ; J. B. 
Cardinal. 5e concession, sud de la ville; 
Joseph Hainault, 5e concession, nord de 
la ville ; Amédée Billette, 6e conces­
sion, Catherine’s Town ; Ovila Le­

ux BEAU TEINT FAIT TOUJOUR* 
PLAa>I R—"1/Orieotiil < reaur'ou l'Etn- 
belli*«eur .Mnclquedu Dr T Frlix Gottrnud

fait disparaître le teint 
le» bouton», ta

* t:
ches de 
maladie

rousseurs, vers, 
s de la peau et 

tout ce qui por- 
|te atteinte A la 
beauté et cela 
sana mi’on s’a­
perçoive que 
Ton s’est servi 
de lernède. Il 
a été essayé 
pendant 86 ans 
et nst si inof­
fensif que nous 
savons pour 
certain qo’il 
est fait conve­
nablement.
N’acceptée pas 

de contrefaçons de uom semblable. Le nr L. A» 
Sayredlsalt A unedamade haut ton aine patiente 
“Comme vous vous eu servirez, vou* les dames, |* 
reiommandela r^me de Gouraud” comme la 
moins of eislve de toutes les préparations pour 11 
p*au”, l.n vente chez tous les pharma Tens et les 
marchands d’articles de fantaisie îles Etats Fois, 
du Canada et de l’Europe. Kcrlvez pour circulaire i 
et catalogues donnant des Informations complètes 
et mentionnez‘ La Presse”. Fred. T. Hopkins. 
Prop.-.l? Great Jones St, N «Y. SOimjBuk

compte, 7e, 8<* et 9e concessions, Cathe­
rine^ Town.

M. Antoine L£ger est nommé gardien 
d’cnc’.os, pour remplacer M. Roger 
IXaotist, décidé.

| Ica licence de magasin de M. E. H. 
Hébert,certificat pour vente de liqueurs, 
est accordée.

M. le conseiller Lalonde est autorisé 
h faire ouvrir le chemin sur la chaussée 
du gouvernement, dans ‘‘Hungry Bay”, 
aussitôt qu’il le jugera i\ propos poux l.i 
circulation des voitures A roues.

FAITF.3 Fessai daca précieux ramédapré­
paré seularoant pour las femm*» d’un af- 
fat admirable contre la constipation, la 

dyspepsie, la faiblesse et toutes les maladies 
propres A la lemma.

REMEDE DU Dr
FRED. DEMERS

POUR LES FEMimS
Non saulamant pu^rit boutons dans la figu­
re. pertes anormales, troubles de l’rtge criti­
que. mi l< aussi il procure un beau teint — 
c'est r$ marqusble.

Prix ï 50 cents la boite*
SI tous no pouvez tou»la procurer.

arrivez !No. 1157 ru© St Ijnurent. 
Montreal ('onsultnlion» erntuites. -

Punde & Boehm Catherlue.
La magasin moderne pour cheveux. I>n-
uion ai tne»»ieur»Lrouv»rontavantagentd» v»nlr Ici avant d» commander lent per­
ruque ou tulipe: tot-mjsn

Feuilleton de “LaPresse”

Le Martyre d'une Femme ^1
55 Suite

La stupéfaction manifestée par l'offi- 
e r ministériel, «lès le début de ees im­
portantes révélations, s’accrut encore, 
toucha bientôt fl son paroxysme.

Il demeura un instant sans parler 
profondément troublé, abasourdi par 
tant de choses insoupçonnées.

—Ainsi, murmura-t-il, il vivait le 
malheureux ; il vivait et je ne l'avais 
pas deviné I

Peu ft peu. cependant. Me Bataille ne 
ressaisit, réfléchit durant quelques mi­
nutes, et enfin prit la parole avec plus 
de calme.

- Roger, eommença-t-il, je vous re­
mercie infiniment d'être venu tout nie 
dire, et aussi du véritable dévouement 
• rut <>,rit vois *\cz fait preuve ftl 
1 égard de mon malheureux client.

Ce dévouement mérite certainement 
une récompense, une belle récompens ! 
.l'essaierai de vous la faire donner par 
les héritiers de M. de Chandenay.

Grâce ft vous, maintenant, mon tôle 
est tout tia. é. Je vais d'abord préparer 
en toute sécurité la liquidation, tou­
jours pendante, des biens de Mme de 
Jve.ricven, au profit do Mlle Maric- 
Ix luise de Chandenay.

Entre temps, je me rendrai ft Par!*, 
je verrai M. de Itoberville, je l’interro­
gerai, et je m’occuperai trèa active­

ment do. recherches concernant la fille 
du défunt. ,

Au liesoin, j'informerai la justice.
(.(•pendant, je ne voudrais en arriver 

ft cette ffleheuse extrémité que si l'at­
titude de M. de lîoherville justifiait les 
soupçons émis par ce malheureux Geor­
ges de Chandenay, dans sa dernière let­
tre.

- Oui, cela serait préférable, appuya 
Roger, ft cause de la famille, du nom.

—Fiez-vous ft moi, mon bon Roger, 
pour mener il bien cette affaire, en y 
mettant toute la discrétion possible.

Ensuite, et suivant les renseigne­
ments que je pourrai obtenir du minis­
tère de la justice, je poursuivrai la ré­
habilitation de la mémoire du pauvre 
forçat innocent.

Ceci dans l'intérêt du nom dont il 
faut effacer la flétrissure, et pour l'a­
venir possible de Mlle de Chandenay 
qui ne doit pas être sacrifiée.

De votre rftté, Roger, surveillez tou­
jours cette femme Viala dont vous m'a­
vez parlé tout fl l’heure. Peut-être cet­
to misérable sorcière laissera-t-elle 
échapper un jour son secret, si toute­
fois vos présomptions ft son égard ne 
sont pas fausses ?...

—C'est entendu, monsieur, fit le gar­
de en se levant, vous pouvez compter 
sur moi. Quant ft la maison des Bruyê- 
cs j'y aurai l’oeil.

- Merci encore. Roger. Dès fl pré­
sent, je vous considère comme mon al­
lié dnr.s cette affaire. Et, je vous l'af­
firme de nouveau, votre dévouement

| sera récompensé comme il le mérite.
Sur cette conclusion, les deux hom- 

! mes échangèrent une vigoureuse poi- 
! gnée de main», scellant pour ninsi dire 

le pacte qu'ils venaient de conclure, 
pour la recherche de la vérité et 1 ac­
complissement du bien.

Puis ils se séparèrent, tous deux pen­
sifs, absorbés par des pensées nouvel­
les.

Roger s'en fut déjeuner fl l'hôtel, fit 
quelques aehats de circonstance dans 
la petite ville, et reprit sans hftte le 
chemin du chateau.

Désormais son existence solitaire al 
lait devenir plus triste encore. Une il­
lusion dernière était détruite ; l’espoir 
de revoir le domaine habité par Ica 
Chandenay venait de s'éteindre.

Une quinzaine de jours plus ta/d, 
vers le 25 juin, Me Bataille débarquait 
ft Paris par la gare Montparnasse et 
se faisait conduire directement rue Vi­
vienne, 45. chez Jacques de Roherville.

l.ft une grosse déconvenue attendait 
l'officier ministériel.

la' coulissier était parti depuis huit 
jours pour les Imrds de la mer, en 
compagnie de sa famille.

- Pouvez-vous me dire dans quelle 
station balnéaire il réside ? demanda 
Mo Bataille au concierge qui 1» ren 
seignait.

Ma foi non. monsieur ; pour cette 
bonne raison que M. de Roherville, ft 
ec qu’il m a dit avant de partir.ne doit 

I séjourner mil e part plus d’un jour ou 
deux. Il visite les côtes rie la Manche.

—Mais ne lui envoyez-vous pas ion 
courrier ? ,

-Non. du moins pas directe.uent.
Je le remets tous les jours a l'em­

ployé d une agence spéciale qui passe 
le prendre ici, et Se charge d“ Fex 
pédier ensuite sur les points désignés.

--Aliens, c'est bien, fit Me Bataille 
d'un ton de résignation forcée, je re­
mettrai ma visite ft plus tard.

—Dans combien de temps -M. de Ro- 
berville doit-il rentrer h Paris ?

—Je ne suis pas exactement fixé sur 
l'époque de son retour ; cependant je 
présume qu'il sera ici vers la fin du 
mois.

—C'e»t bien, merci encore.
F.t l'officier ministériel, profondé­

ment dépité, se retira en murmurant. :
- C'est égal, quel luxe de précautions 

pour recevoir ses lettres !...
Au fond, Mtre Bataille était vexé. 

8on voyage fl Pari», dont il n’avait pas 
voulu informer ft l’avance le eouli««ier, 
pour mieux surprendre, par une arrivée 
inattendue, ses Impressions premières, 
ne servait fl rien.

11 reprit.lentement fl pied le chemin 
de l'hôtel oû il était descendu.

En route, une réflexion soudaine l’ar­
rêta tout fl coup.

Son voyage pouvait fort Men ne pas 
être absolument inutile, au contraire. 
L'nbseme momentanée de M. de Roher­
ville. loin d’être ft déplorer allait peut- 
être le servir.

D’un signe, il héla un cocher de fia­
cre.

—Rue Plumet, au coin de la rue Du- 
tot. dit-il en montant dans la voitu­
re

Vingt minutes plus tard, il dépendait 
payait l'automêdon et s'engageait dans 
la petite rue déserte.

l.ft. Mtre Bataille respira longuement. 
I/aspeet provincial de cette ancienne 
voie, ses petites maisons entourées de 
jardins, le silence. 1a solitude, le met­
taient plu» fl l'aise.

Il ehereha des yeux le numéro 9 du 
pavillon indiqué par Georges de Chan­

denay, dans sa dernière lettre, et se di­
rigea vers l'habitation.

Arrivé devant, il l'examina de “Joute 
son attention. Mais du dehors, il n'en 
pouvait apercevoir l'intérieur. Ees ar­
bustes du jardin, le feuillage touffu des 
lilas, débordant au-dessus des murs, ca­
chaient entièrement le petit bâtiment.

Ee notaire réfléchit un moment au 
moyen qu'il allait employer pour péné­
trer dans la maison, et, sa résolution 
bientôt arrêtée, Il sonna d’une main 
ferme.

Il allait se présenter hardiment au 
nom de M. de Roherville. lui-inôme. Puis, 
«ans laisser il Ja locataire, sijfnnlée dans 
les lettres de M. de Chandenay. le temps 
de se remettre, il la presserait de ques 
lions, l'étourdirait, la foreerait peut- 
être enfin ft trahir le secret pressenti.

Il élaborait ce pian très simple, tout 
en attendant qu'on vint lui ouvrir.

Dans le pavillon, aucun bruit, pas le 
moindre signe d'existence.

Mtre Bataille, surpris, sonna de nou­
veau, ft plusieurs reprises, et chaque 
fois avec plus de vigueur.

—Ils dorment Ifl-dedans !... murtnu 
ra-t-il.

Il attendit encore en vain, sonna une 
dernière fois sans succès. L'habitation 
était déserte.

---Je n'ai vraiment pas de chance ! 
maugréa Mtre Bataille, en faisant une 
grimace eom’que ; il n'y a jamais per­
sonne où je vais.

Tout le monde est donc sorti A Paris 
c'est pour cela qu’il y a tant de gens 
dans les rues !.

Déçu, mécontent, il explora la rue 
d’un regard inquisiteur, cherchant un 
moyen de se renscign -r.

Vingt mètres pins loin, une femme 
déjft Agée se tenait assise sur le se i»! 
d'une petite grille entr’nuverte.

Le notaire vint poliment fl elle.
- -Dites moi, madame, demanda-t-il en

prenant un air simple et bon enfant, 
connaissez-vous la locataire du pavillon 
situé au numéro 9 ?

—Au numéro 9 ?... Attendez done, 
c'est où il y a des lilas, n’est-ce pas ?

—Oui, justement.
—Bon, alors oui, j'ai connu la loca­

taire, du moins de vue, et quand elle y 
était, naturellement. Une petite brune, 
avec une figure de bohémienne ; Mme 
Thérèse, quoi.

—Oui, c'est cela même, c'est bien le 
nom.

—Oh ! il y a longtemps qu’elle a dé­
ménagé.

—Déménagé !.. Et ofl est-elle allée ?
—Ah ! dame, mon bon monsieur, ça, 

je n'en sais rien, (a s'est fait un matin 
de bonne heure, sans tambours ni trom­
pettes, comme tout se faisait Ifl-dedans, 
d'ailleurs.

Cette femme lft vivait en cachottière, 
voyez-vous ; clic se méfiait des ses voi­
sins.

—Etait-elle seule ?
—Je ne sais pas, je le crois.
Et pourtant, pour une femme seul-', 

die achetait parfois des friandises ; on 
mirait cru qu'elle avait un enfant avec 
elle.

—Ah! un enfant, vous croyez?... 
Une petite fille peut-être ?

—Je ne sais pas, et je pense que per­
sonne n'en sait davantage, c'est une 
supposition seulement.

En tout cas, si elle avait un gost-*, 
on ne Ta jamais vu, c'était peut-être 
un enfant infirme, un phénomène.

—Allons, c'est bien, je vous remercie 
de votre obligeance, madame, dit Mtre 
Bataille, sans s'arrêter aux suppoù- 

i tions bizarres de la brave femme.
Et il s'en retourna
( ètte fols il n'était plus seulement 

dépité, mais il éprouvait une sorte de 
désolation et en même temps une rage

sourde contre sa malchance trop per­
sistante.

Son voyage n'aboutissait fl rien ; tout 
semblait lui échapper ft plaisir ; il i ù 
faudrait recommencer dans deux on 
trois mois, quitter encore sa petite vil­
le tranquille, sa chère étude, son jar­
din.

Ah ! cctto succession de Lhandenay 
n’était pas facile ft liquider !

Tout ft fait découragé ce ?jour Ifl, T 
revint ft son hôtel, no sachant pas s'il 
repartirait dès le lendemain matin, ou 
s'il demeurerait un jour de plus dans 
ce Paris maudit.

En réalité. Me Bataille n’avait rien ft 
y faire maintenant. Mais la nuit porta 
conseil.

Ec lendemain, il différa son départ 
pour se rendre fl l'asile Sainte-Anne, où 
était internée la pseudo Mme Vérdier, 
c'est-fl-dire Marthe de Chandenay.

Ce fut le directeur lui-même qui vou 
lut bien recevoir Me Bataille dans son 
cabinet. Il l'engagea fort aimablement 
ft s'asseoir et lui demanda ce qu'il dé­
sirait.

(A suivre)

RF.MT.DE f ONTRE I.ES HEMORROÏDE*
Hémorroïdes cuisante®, Invisibles, sai­

gnantes ou externes. Argent remis psr 
pharmacien si l'Onguent Paso ne voua gué­
rit paa en 6 à 14 Jours. .’SV.

FIANOS1 MUSIQUE!!
Si vous avez besoin d’un bon piir.o, 

ou n'importe quel instrument de musi­
que bon marché et avec conditions fa­
ciles, adressez-vous ft J. A. Hurtaau et 
Cie, Liée, 1680 rue Saicte-Catherine.

____  ttO-n

—Pour le sommeil, la dentition, con­
tre les coliques, la diarrhée, rien n'-st 
plu» recommandai le que le SIROP PU 
Dr FRED DEMEUS pour les enfants. 
C>st lo meilleur. HJ c
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ILS BATTENT WESTMOUNT 
PAR UN SCORE DE 5 A 3 HIER 
SOIR A L'ARENA, DANS UNE 
JOUTE FORT BRUTALE A LA 
FIN.

CE SOIR LA. DEUXIEME PARTIE 
POUR LA COUPE STANLEY.

éralar !• score, puis une minutée avast 1 ex- 
pération du tempe. Rueeell compte pour 
MoutrôaJ, mettant le ecore 5 & 3.

Dane lee dernière* phaees de le joute.
Rueeell et Fouila en vinrent aux coupe 
Foulle faisait une coure# avec le caout 
chouc, quand Rueeell lui donna un coup de 
b&ton aur la Jambe. Foulle riposta et Rue­
eell se servit alors de ses poings Un mo­
ment avant que le timbre résonnât, Smaill 
était envoyé A la clôture pour avoir frappé 
un adversaire de eon bâton.

LE JEU OE

BILLY INNES VOUDRAIT FAIRE 
ENTRER MONTREAL ET OT­
TAWA DANS LA NORTH­
WESTERN LEAGUE.

DEUX JOUTES DE QUILLES 
INTERESSANTES DANS LA 
VIEILLE LIGUE.

LES LUTTES DE DEMAIN
Lee directeurs du Club Athlétique Cane 

dlen organisent un magnifique programme 
pour demain soir au parc 8 oh mer.

Outre la grande rencontre entre Trem­
blay et Luttbeg, le programme comprendra 
probablement lee noma de Maupaa, Daouat. 
Arnould, aLmothe et Faaserinl.

Ce dernier est un Inconnu à Montréal, 
maie 11 ne le sera pas longtemps. Ccmpa-
Snon de Montagna, je champion d'Italie, 

epui* que Sedva en eot parti, Paseerimi a 
fait le tour de son pays natal, luttant loue 
les soirs, et terrassant presque tous les ad­
versaires.

PRIX POUR LE TOURNOI DE BILLAUD 
AMATEUR

Nous exposons aujourd’hui dar.e nos vi­
trines les superbes prix oui ont été offarla 
pour le tournoi de billard amateur pour le 
titre de champiou du Canada, qui s’ouvrira 
le JO du courant, à l'Académie de billard 
Marcotte.

HOPPE VICTORIEUX 
‘Frank Hoppe e 

ar un score de 2oü à JÜH,
battu

à

WESTMOUNT BATTU PAR 5 A 3
Le club Montréal a défait Westmount 

hier soir par un ecore de û à 3, dans une 
joute qui n'eut rien de remarquable, si ce 
n'est la brutalité dont les Joueurs firent 
preuve vers la fin. On e'atteodait d’avance 
au résultat, et ni d'un côté ni de l’autre, 
on ne fit de grands efforts. I^a lutte man­
qua d'animation jusqu'à quinze minutes 
avant la fin des hostilités.

< >
Le redoutable Couleon.

Quatre joueurs seulement furent envoyée 
à la clôture dans le premier mà-teraps, maie 
le nombre des pénelitéa dans le seconde 
demi-heure de Jeu s'éleva à 15. Neuf dee 
membres de» deux équipe# furent envoyés à 
la clôture, et quelques-uns juaqu’A troia 
foie.

La Joute ne devint tatéreeaant* et exci­
tante que lorsque le jeu commence & être 
rude.

Ross attendant un adversaire.
Montréal enregistra quatre points dans 

le premier mi-temps, et Weetmoumt, un. Ce 
dernier club compta son deuxième point 
eetze minutes après le commencement du 
deuxième mi-temps. Avec un score de 4 A 2 
l’on commença à jouer rudement, et les 
croc-s en jambe, et les coups de bâton, fu­
rent à l'ordre du jour. Le referee fut alors 
fort occupé A envoyer les joueurs à la clô­
ture, ce qui démembra les équipes. A une 
certaine période de la Joute, Sargent. Came­
ron et Waugh constituaient toute l’équipe

Patrick en fureur.

%?
Meldrum dans une transe mortelle.

des Montréal. Westmount qui avait A ce 
moment six hommes à son service, fit de 
grands efforts pour compter, mais en vain.

Meldrum revînt sur les entrefaites repren­
dre »a plac» sur l’équipe, mais peu après, 
alors que la lutte se faisait à quatre hom- 
mee contre six. Gale enregistra un point 
pour Westmount, ce qui mit le score 4 à 
8 Westmount fit alors l'impossible pour

Nervosité
Lisez mon offre — la pleine valeur 

d’un dollar de mon remède gra­
tis à l'essai — san» dépôt, ni 

risque, ni promesse 
de payer.

La nervosité, l’anxiété, l’agitation, l'in­
somnie, l'irritabilité — toutes sont dea si­
gnes extérieurs de dérangements des nerfs 
intérieurs. La faute n’en depend pas des 
nerfs qui vous avertissent — paa dee nerfs 
qui vous permettent de sentir, de marcher, 
de parler, de penser, de voir. Mais les nerfs 
Intérieurs, les nerfs à pouvoir automatique 
— ce sont ces nerfs-lâ que le travail épui 
ee et que l'anxiété brise.

Je n’ai pas Ici l'espace voulu pour expli­
quer comment ces nerfs tendres, petits, con 
trôlent et font fonctionner l’estomac, le 
coeur, les reins, le foie ; comment les excès, 
3œ efforts et trop d’indulgence détruisent 
leurs filtres délicats ; comment par un lien 
de sympathie, la faiblesse dans un centre est 
transférée & chacun de» autres centrée 
comment ce même lien de sympathie pro 
du it les e'.gnos extérieurs de nervosité qui 
devraient voue avertir du trouble A l'in 
térleur. Je n’ai pas l’espace voulu pour ex 
pliquer comment ces nerfs peuvent être 
atteint» et renforcés et vivifiés et rendus 
bien par un remède que J’ai paeeé trente 
années A perfectionner — maintenant con­
nu par tous les pharmaciens comme le 
RESTAURANT DU Dr SHOOP, je n’ai pas 
assez d’espace pour expliquer comment ce 
remède, en enlevant la cause, met une fin 
assurée A toutes les formes de nervosité. 
Intérieure et extérieure, y compris l’anxié 
té, l’agitation, l’insomnie, l'irritabilité. Tou 
tes ces choses sont expliquées au long dans 
le livre que Je vous enverrai quand vous 
écrirez.

Dana plue d’un million de foyers mon 
remède est connu et on y croit, cependant il 
eo pourrait que voue n’en ayez paa enten­
du parler. Aussi, vous fais-je cette offre A 
vou», un étranger, afin de pouvoir dissiper 
toute excuse de doute. N’envoyez paa d'ar­
gent, ne faites pas de promesse, ne prenez 
paa de risque. Ecrivez simplement et de­
mandez. Si voua n'avez Jamais essayé mon 
remède. Je vous enverrai une commande sur 
votre pharmacien pour une bouteille d’un 
dollar pleine — non pas un échantillon, 
mais la bouteille ordinaire et régulière qu’il 
a constamment sur ses tablettes. Le phar­
macien ne demandera aucune condition. Il 
acceptera ma commande avec autant de 
plaisir que si vous posiez un dollar devant 
lui. Il m’enverra le compte à mol.

Accepterez-voue cette opportunité d’ap- 
premdre absolument A mes dépens, comment 
vous débarrasser à Jamais de toutes formes 
de nervosité — d’être débarrassé non seule­
ment du trouble, mal» de la cause même 
qui l’a produit. Écrives rujourd’hui.

_ ___ Livre No 1 Sur laPoor un» comman- Dyipop.le,
de gratuite pour une Livre No 2 Sur le 
pleine bouteille d’un Llrr# No ^ Sur les
aoîlar. adreseea-voue Reins.

Livre No 4 Pour lesan Dr Shoop,boite 7« forum»,.
Racine, Wla Dite, Livr* No 6 Pour le,

homme,
uuel livr, tou, Cé«t- Ltvr, No e Sur le

Rhumatis-'r‘>* me
Los OS» <1ou* s» guArlssent souvent «ree 

une seule bouteille. En vent» dan» quarante 
mlile pharmacies.

Le Restaurant 
du Dr Shoop

Les Montréal »e moatrèrent supérieur» à 
leurs adversaires et méritaient de vainvre.

Joueur» envoyé» au repos — Johnson, Pa­
trick, 2 ; Smaill, Goutlson, S ; Ross. Russell, 
3 ; Foui!». Gale, 3 ; MCldrum, Church, Pa­
trick, Smaill.

Les équipes se composaient comme suit : 
Montréal 5. Westmount 8.

Waugh.........................Buts. ..... .Brophy
Meldrum................... Point.......................... Ross
Cameron. • • . Couvert. .... Patrick
Sargent. , . . Attaque. . , . .Cküfch
Russell. ... Attaque. • • • • .Smaill
Coulscu. • • . Attaque. . ^ . .Gale
Johnson. • • . Attaque. . ^ . .Fouli»
Cameron. • • . Umpires. . . .Grannery
D. Brown. • . Chronomé. . .B. Andrew’s

Referee — Bob Meldrum ; assistant, Wal­
ter Cummings.

SOMMAIRE
Partie. Club. Scorer. Tempe.
1. , .Montréal • . .Russell................4.00
2. . .Montréal , . .Sargent. • • .1.00
3. . .Montréal . , .Coulson. , . .8.00
4. . .Montréal . . .Ru®&ell................ 1.00
5. . .Westmount. . .Church . • . .8.00
6. . .Westmount. , .Church. . . .24.00
7. . .Westmount. . .Gale..................... 6.00
8. • .Montréal . .Russell. • . .7-00

McGEE REFUSE DE JOUER
Ottawa. 9. — Tard, hier soir, on ne sa­

vait pas encore si McGee et Gilmour figure­
raient aujourd’hui sur l équlpe des Ottawa. 
Gilmour a déclaré qu’il jouerait ai McGee 
joue, mais ce dernier a affirmé qu’il n'en 
ferait rien, et l’affaire en est là. L’impres­
sion générale A Ottawa est que sans» ces 
deux hommes, les champions n'out aucune 
chance de défendre la coupe avec succès. 
Même s'ils figurent sur l'équipe, il n’est 
paa certain que le club visiteur soit battu.
LA DEUXIEME PARTIE POUR LA COU­

PE STANLEY
C'eat ce «otr qu’aura lien la deuxième 

partie pour la ccupe Stanley. Les perspec­
tives ne sont pas encourageantes pour les 
champions. Battus une première fois d'une 
façon décV.ve, ils‘manqueront certainement 
de la confiance nécessaire, lorsqu’ils entre­
ront sur la glace. Peut-être qu'avec le 
secours de Gilmour et McGee, ils pour­
raient prendre une revanche, mais cela 
n’est pas certain, car ce» deux joueurs 
manquent d’entraînement.

A. Smith n'est pa» lui non plus dajis la 
meilleure forme possible. Tout cela Joint 
aux tactiques supérieures des Joueurs de 
l'Ouest, rend très faibles les chance» des 
Ottawa de conaerver la coupe.

LE HOCKEY A V ALLE Y FIELD
Val ley field. 9. — Le club de hockey Hun­

tingdon, champion de la Quebec South Wes­
tern Hockey League, vient de relever le défi 
lancé par les joueurs de Valleyfield. La 
partie «e jouera vendredi. 19 du courant, à 
8 heures du soir, au pat.inolr de Valleyfield.

Cette lutte est impatiemment attendue par 
les joueurs et les partisans des deux clubs.

Ceux qui ont pu assister A la joute du 
championnat savent que la lutte sera rude, 
car les Huntingdon sont de terribles adver­
saires Les joueurs de Valleyfield. quoique 
jouant d’une manière plus calme, ne sont 
pas moins forts que leurs rivaux.

Le club Huntingdon amènera un fl£«nd 
nombre d’amateurs de hookey à Valleyfield.

Cette lutte sera lune des plus belies de 
la «aison. Ce sera probablement I une des
^yTa» fort, ptris engagés pour la rlr- 
constance.

BILLY INNES VEUT FAIRE ENTRER 
MONTREAL DANS LA NORTH­

WESTERN LEAGUE
Maintenant que le printemps approche, 

les pensées des sportsmen retournent ver» 
le baseball. Celles de BlUy Innés plu» que 
les autres, naturellement, car on ne vit 
Jamais un plu» enthousiaste amateur du 
baseball. Donc, Billy lunes, qui a été si 
longtemps gérant du club Mascotte, a son^é 
qu'il pourrait difficilement passer toute 
une sanson sans avoir à diriger un club. Il 
est alors allé voir dlv»ra sportsmen, le» a 
intéressés A un projet qu’il caresse depuis 
longtemps, celui de mettr» un club dans la 
“Northwestern League.” Le» sportsmen 
ont promis le» capitaux, »t ce matin, lunes 
est parti pour Ottawa, afin de voir d’autres 
sportsmen et de les amener eux aussi A 
essayer A entrer dan» la Northwestern Lea­
gue. Cette organisation qui comprend déjà 
Burlington, Montpelier. Rutland et Platts- 
burg. se composerait de six clubs, avec 
Montréal et Ottawa. Les club» jouent qua­
tre parties par semaine, deux sur leur ter­
rain, et deux A l’étrauiger

Billy Inné» croit que les amateurs de 
baseball verraient avec plaUir Montréal 
représenté dans cette ligue et encourage­
raient un bon club. Le terrain du club n a 
pas encore été définitivement choUi.
LAJOIE EST LE ROI DES FRAPPEURS

New-York, 9 — Napoléon Lajoie, gérant 
du club Cleveland, peut A bun. droit être 
coneidiéré comme le champion de» frap­
peurs du monde. Sa moyenne pour neuf 
ans a été de 303.

Le seul homme dont la moyenne dépasse 
celle de Lajoie, est celle de A. C. Anson, 
dont la grande moyenne pour le» quinze 
annéee qu'il a joué au baeeball, est de 386. 
Mais on doit ee rappeler qu'A l’époque où 
Aneon établissait ce record, l’art de lancer 
la balle était encore dans son enfance, et 
le fameux frappeur n’avait pas A faire face 
aux pitcher» que Lajoie trou/e aujourd’hui 
devant lui.

Le *‘»pitba*H” rendu fameux par Chesbro, 
n’avait pas été découvert, et diverse» au­
tres invention» de» pfttchers étaient encore 
* ’’état d’embryon. Toutes choses bien con­
sidérées, l’exploit de Lajoie est pour le 
moins égal, sinon supérieur, A celui de 
Anson.

Le record de Lajoie pour ce» neuf der­
nières année», est réellement merveilleux. 
Sa plu» basse moyenne pendant ce temps a 
été de 328, et a été faite en 1890. La plus 
élevée, 422, a été faite en 1901. Dans <’6» 
neuf année», Lajoie a été 4,025 fois au bâ­
ton, et a fait 1,461 hits. Il a aussi fait 840 
courses auto-ur des buts, a volé 209 buts et 
a fait 43 sacrifices. Il a pris part à 970 par­
tie», dont 140 la saison dernière.

COMBAT NUL DE VINGT ASSAUTS
Tacoma, 9. — Jack Sullivan, de Boston, 

et Tommy Burns, de Chicago, ont fait un 
combat nul de vingt assauts.

DANS LA VIEILLE LIGUE
La M. A. A. A. a défait hier soir les In­

génieurs par une majorité de 6 points, et 
l*e Carabiniers Victoria ont battu la Ré­
serve par 18. Scores :

M. A. A. A.
Walsh. .
Rubenstein. 
Burnett. 
Walker. . 
Gardner. 
Turgeon. •

INGENIEURS
Perri».
Townsend.
Pringle.
Pearson. •
Storey.
Cunningham.

CARABINIERS VICTORIA
Johnson. . . . ... 174 143 191
Stephenson. • . . . 164 143 215
Gflbooly. . . . . . 155 liH> 192
Mills, . . . . 174 187 2<G
Parker. . . . • • . 165 182 193
Drysdale, . . ... 167 168 255

RESERVE
Darling. • • ,. . . 181 216 193
Wyness. . . ,, . . 167 189 177
Wlllock. . . . . . . 159 173 216
McKobi». , • • . . . 213 179 186
Simpson. . . . . . . 148 172 187
Bekourt . . • ... 170 133 154

506
469
53S
520
516
514

3,063

543
468
482
524
546
494

3JV>7

508
522
507
564
540
590

3^231

59<>
533.548
57S
507
457

8/213

__ TOURNOI DE QUILLES
Résultat des parties de quilles jouée» 

lundi à la ralle Lamoureux, dans le con­
cours du Cercle St Pierre

Huit prix ont été gagnés. Scores :
Maroia. • • • • # 195 147 153 495
Truteau................ # 128 85 1KI 389
Leblanc. • « • . 146 159 14o 445
Giard. • • » # 175 156 111 442
Trudeau. . • • # 152 134 190 476
Piuze.................. . 143 158 158 459
Bloadin................ # 171 197 167 535
Bétournay. . . • , . îoi 150 105 358
Dubord................ , 133 143 147 423
Ladouceur. . • , 116 96 111 823
Mênnrd. . • • • # 71 70 65 206
Lachance. • . . . 91 79 114 'JM
Bouvier. • . • 78 127 113 318
Malouin. . . • # . l»6 92 81 209
Crépeau................ . # 144 161 190 495
Ubarland. . • • é # 119 108 141 368
Brouillette. . . • , 159 152 121 432
Maraolaia. . • # 91 124 HO 825
E. Germain. • . , # 121 141 124 386
L. Germain. . . . 92 106 140 388
Râtelle. . . . # 120 136 120 385
L’Heureux. . . . , NO 81 107 26*8
Finette. . . . . 140 102 121 363
Lafond. • . • • , 115 153 121 389
Archambault. . 110 105 119 .334
Dominique. • . 148 138 125 411
St Jean. . . . # 136 85 101 322
Label, e................ 132 16-1 168 463
A. Cartier. . . • 147 128 98 373

lAMOi|ETll
DINER ANNUEL DU ODD TUQUE BLUE

Le soixante-cinquième dîner annuel du 
club de raquettes Montréal, le "Old Tuque 
Blue,' aura lieu samedi soir, & 7 heures 15, 
ft l'hôtel La Corona.

LE CLUB DE HOCKEY DE PORTAGE DU RAT

PASSERINI EST UN BEAU LUTTEUR
L'Italien est un lutteur qui fera sa mar­

que parmi nous. Il lutte A .a graw o-romai- 
ne, et possède un ptyle parfait. See coup» 
de lutte dénotent une longue experience du 
tapie, et uos amateur» peuv >»nt s'aiteoidre A 
une bonne surprise.

Au physique. Passer!ni possède une très 
belle musculature, comme on peut en Juger 
par le tableau suivant :

Hauteur -— 5 pied» 6 pouce».
Poids — 160 livre».
Poitrine — Al1^ pouce».
Taille — 33 pouc*».
Cou — 17 pouce».
Bleep» — 15 pouce».
Avant-bra» — 12*4 pouce».
Cuiee* — 22*4 pouce».
Mollet — 15 pouce».
Passerlni es* prêtai rencontrer n'import» 

quel lutteur du Canada. A l'exception de 
Mau paa II a aussi lancé un défi A eon 
compatriote Emile Selva, ma s une circon»- 
tance grove a empêché ce match, au moin» 
pour 1» moment.

9ELVÀ SE MARIE !
Le bel Italien, que tout le monde — les 

dames surtout, — a tant admiré au parc 
S oh mer, nous a annoncé cette grave nou­
velle avant aon départ. Dan» quatre se­
maine». Sclva aura époueé une belle Ita­
lienne de New-York ; qu’il reçoiv» no» m»il- 
leuro souhait» de bonheur !

Selva a laissé dan» son court peseage par­
mi nous un nom difficile à oublier. Il » est 
prouvé gentilhomme, autant que lutteur ac­
compli ; sa aéfatte n’a même pas nul A sa 
réputation, car Î1 s’eet montré de beaucoup 
le lutteur le plu» scientifique, le plus ex­
pert. et le plue brillant de tou» les athlè­
tes qui nous ont visité.

MAX LUTTBEG
Max Luttbeg est connu et célèbre dans 

tout le continent.
Depuis 1892, il a remporté des victoire» 

tnnombrablos. et comme Tremblay, il ren­
contre rarement des hommes de son poids 
qui veulent accepter la lutte avec lui. Son 
premier grand succès fut contre McFadden, 
qui était alors le champion welter w eight du 
monde. A la suite de cette victoire, fil de­
vint instructeur du St Louis Athletic Club, 
de Saint-Louis, Missouri, et forma grand 
nombre de lutteurs qui se sont llustrés de­
puis. Deux an» plu» tard. Luttbeg consa­
crait sa réputation en faisant le tour des 
Etats-Unis, et tombant tou» le» light weight 
qui se présentèrent.

Botbner crut prudent de se trouver des 
engagements qui i empêchèrent de s'essayer, 
et cette prudence extrême a toujours em­
pêché Bothncr de répondre aux défi» con­
tinuels de Luttbeg.

Parmi les principaux lutteurs qui dûrent 
baisser pavillon, on cite les nems de 
Woodman see. Felkey. Robert Reakes. Sim- 
coe, Boltz, Cari Schmidt. Louis Peter». 
Chris Staeger. Charles Richards, Patrick 
McHugh. Pearl SmitJh, C. Horwitz. Ed. 
Youngblood. Frank Kline. J. E. Warterberg. 
Henry Rnthwell, Frank Whitmore, Acker­
man. Max Landeberg, Gus Halze, William 
Lawrence, Watson. Gordon. Pari», Harvey 
Parker et Max Wylie.

La lutte avec Wylie dura doux heure» et 
demi© ; celle de Parker dura tnrs heures ; 
le ma toc h de Bobby Reakœ se continua pen­
dant trois heure» et demie.

LES JOURNAUX AMERICAINS SONT 
PLEINS D’ADMIRATION POUR 

LUTTBEG
Partout oû Luttbeg s’est montré, Il a été 

accueilli avec enthousiasme, et les Jour­
naux ne tarissent pas d'éloge» sur son 
compte.

Ecoutez quelques citation» prise» parmi 
des milliers d’autres :

“Ce match avec Bobby Reakee ^— 
prouve que Luttbeg est une merveille.” “Il 
est dan» une class» A lui seul.” — “Cincin­
nati News”.

Luttbeg ejfc la terreur du tapi».-, le plus 
dur de» light weight#.. Son travail e»t épa­
tant. — Même journal

Luttbeg est la merveille des lutteur»...
— “St Louis Democrat’ .

Luttbeg n’a pas son égal pour l’activité, 
et !e ‘ rough house work ”. — “Brockton 
Time»”.

Luttbeg n'a pas son égal dans le monde.
— “The Republic”. Saint-Leu is, Mo.

Le style de Luttbeg est phénoménal. — 
”Minneapolis Daily News”.

Le plu» beau lutteur que noue ayons ru.
— “Minneapolis Times’’.

Luttbeg est un maître de Part. — ”St 
Paul Dispatch

Luttbeg les mange tous .petit» et gros. — 
Même journal.

Luttbeg est le meilleur light weight du 
monde. — ‘‘Scranton Truth”.’

Luttbeg est incoonparabl». — “New York 
World”. ,Bothner fait hW d’éviter Luttbeg. c est 
la seule manière de conserver son titre. — 
“New York American

UNE LUTTE A 25 CENTINS 
Pour célébrer le triomphe de Tremblay 

sur Bohner et fêter le nouveau champion 
du monde, la direction du Club Athlétique 
Canadien invite tous les ami» d'Eugène de­
main soir, à prix réduits.

I/entrée sera à 25 contins et A 50 cen-
Dr J. P. GADBOIS.

GOTCH ET JENKINS LUTTERONT LE
15 MARS

New-York. 9 — Frank Gotch, champion 
de l'Amérique ft la lutte libre, et Tom Jeu- 
klns, ee rencontreront mercredi prochain, 
15 mars, ft Madison Squaro Garden, dans 
une lutte pour le championnat et un pari 
de $1,000 chaque côté.

CEINTURE POUR TREMBLAY
Messieurs Adolphe Gravel et O. Archam­

bault ont entrepris d'offrir au moyen d'une 
souscription populaire, une ceinture à Eu­
gène Tremblay, le nouveau champion du 
monde à la lutte libre, dans la classe des 
poids léger». C'est certes une entreprise 
louable, que ces messieurs sauront mener 
à bonne fin. Les souscriptions seront re­
çues avec reconnaissante au magasin de 
M. Gravel. 1628 rue Saiutc-Catherine, près 
Saint-Hubert.

On a commencé hier à recevoir les sous- 
rclptions. Voici celles qui ont été reçues 
jusqu'ici :

$19 00 
5*09
5.00 15 09 

35 00
500 
5i00 
5 00 
5 no 

15 no 
5 oo 
2 00 
5! no 
1 00 
2’oo
1.00 
1 nO
1.00 
1 00 
1.00

New-York. 9. —
Thoma» Cox. par__
IVadémie NfoLaughlin. Score

Frank Hoppe _ 18 2 7 14 11 3 1 0 4 2 
O 11 0 3 1 2 7 O 1 2 O 3 O 11 18 1 » O 7
4 8 9 2 2 2 5 11 2 O H 3 4 15 O 14 1 O 3 4
7 4 13 1. Total, 250 point» ; moyenne, 4 
26-56 ; eériee. 18. 18. 15 et 14.

Thoma» Cox — 28 8 4 0 1? 13 14 197 1
8 2 3 3 4 1 5 1 O 11 1 4 2 11 0 0 0 1 2 0 O
13 O 24400 O 222010001 1009 1. 
Total. 2o8 point» ; mnyenn». 3 43-55 ; séries. 
28. 24. et 14

Referee — B. M. Harris. Marqueur. Syl­
vester Levy.

NOTES
Valieyfieid. 9 — Le club Canadien vient 

de remporter le championnat de la Ligue de 
Euchre qui se composait de huit clubs. L*-» 
nouveaux champions ne sont organisés que 
depuis une saison et Ils ont battu le club de 
la Montreal Cotton Co. qui détenait le titre 
depuis quatre ou cinq ans. Le club Canadien 
remporte la coupe, emblème du champion­
nat. Il est prêt à Jouer une série de 20 par­
tie» pour cette coupe avec o importe quel 
club de la province.

Noma des vainqueurs :
F. May, Moreau, Quenneville. G Bertrand, i 

A. Larocque, L. Latour, A. Roblllard, A. 
Daignault, Arthur Saint-Onge, S. Trudeau.

Le club H&wkesbury a défait le club La- 
chute par un ecore de 4 A 2, dan» la partie 
/inale pour le championnat L. O. H. A. et 
la coupe McClarens. Nom» des vainqueurs :

Johnny Cayeti. but ; Ooorge Qulnn. point;, 
J. Moony, couvert ; Edmond Décarie, Denis 
Murphy, Russel Murry et Arthur Danis, at-| 
taqua.

REVUÊlillERE
Montréal, 9 mars 1905.

H y a un peu de répit dan» la preese des 
enregistrements, qui pourtant restent encor© 
dan» la bonne moyenne.

Comparativement A l'avalanche de» trois 
semaine» précédente», In liste que nous pré- 
aentone aujourd’hui, quoique normale, don­
ne la sensation d’une diminution de l’acti­
vité de« transactions, qui indiquerait rap­
proche de la clôture de la saison d’hiver de 
1904-1905. Le» employés de» bureaux d en­
registrement commencent A respirer un peu.

Au quartier Lafontaine, cependant, on 
conatate encore une bonne demande pour 
maison» de rapport, flats, de construction 
mod orn e.

Lee loyer» dee flats modernes dan» ce 
quartier ont été presque tous haussé cette 
année de $2 à $5.00 par moi», et les pro­
priétaire» qui trouvent A vendre sur la base 
du nouveau revenu et qui n'ont paa une 
confiance absolue dans la durée de cette 
hausse, réalisent en ce moment.

I.*1» prêt» hypothécaire» sont plu» recher­
chés, mais les taux restent a talion noires.

Les lots A bâtir ont rapporté le» prix sui­
vants ;

Prix

Les Gens Faibles peuvent être Guéris
Leu hommes qui ne sont ‘ qu» de* 

moitié* d nomme» ” peuvent devenir 
le» plu» paitfalt» spécimens de virttlté 
phyeiqu* f«j por’afft !a Ceinture E c > 
trique du Dr McLaughlin. On la porte 
pendant six ou huit heure» per jour, 
surtout pendant 1» sommeil. Eli» fan 
< ireuier un courant vivifiant dénerg.» 
électrique dans lee nerfs et )ee orga­
nes affaiblis, leur conférant la vi­
gueur de la jeune»»». Dé» la premier 
Jour on éprouve une nouvelle vigueur 
virile dans les veine», 1» joyeuse am­
bition de la jeunesse surgit et voua 
êtes un autre homme du “Dr Mc­
Laughlin,” un humilie de puissance.

La Ceinture Electrique 
du Dr McLaughlin

a apporté le bonheur dan» de*» mil- 
1 ers de familles. Elle est aussi bon­
ne pour Los femui<Hi que pour les 
hommes. Le mari et la f»mme peu­
vent se servir de la même i-eiutu.e 
Le régulateur la renfor o ou 1 a* fai­
blit au gré de celui qu: la pm •

C'eat la seule ceinture électrique au monde qui peut être réglée en la por­
tant.

Elle guérit aussi pour toujours, la débilité nerveuse, le faiblee?©» d** toute» 
sortes, que ce soit dans les nerf», l'oetomac. le coeur, le foie ou les reins, le 
rhumatisme, les douleur» au dos et aux épaule», la « iatiqu», I» lum 
gestion, la névralgie, la constipation, lu dyspepsie et tous les maux qui peuvent 
être guéri» par une vie nouvelle.

IMtes-mol où voua demeurez, Jevous enverra! lo nom d'un homme 
que.l’ul guéri duns votre propre ville.

J’enverrai à tout homme ou femme qui me donnera une »ê urlté raisonna­
ble, la ceinture avec tou» le* accessoires nécessaires appropriés A ^on ca-, et

C4 IV£ COUTERA RILN JUSQU'A GUFRISGM
Je ne veux pas de votre argent sans voue en donner la valeur en re’our Je 

sais que Je guérirai tout caa que je prendrai sou» mes «ol.is. Si je ne puis voua 
guérir. Je vous le dirai franchement.

DES TEMOIGNAGES COMME CEUX-CI SONT REÇUS CHAQUE JOUR
M. Hubert Folay, Claremont, N. H. B. U. d’A dit : “Je considère votre ap­

pareil comme étant le meilleur traitement contre tous les troubles qui afrectent le 
corps humain.”

M. Alfred Thivierg*. No 830 rue Sanguinet. Montréal, dit ; “J’ai été comp.ê- 
tement guéri du rhumatisme A la hanche par votre ceinture.”
Dr McLaughlin, Saint-Wenceslas, Qué., 10 déc, 19ÜÉ.

Citer docteur, — Je vou» écris ce» quelques lignes afin de vous donner des 
nouvelles de ma santé. Je souffrais de DYSPEPSIE. INSOMNIE, d’un VIOLENT 
MAL DE REINS et dune MALADIE DE VESSIE, et après avoir porté votre 
Ceinture Electrique durant 3 Vi mois, tous cer-, troubles sont disparus corn me ;-ar 
enchantement. Elle vaut son PESANT D’OU et je ne la donnerais pas pour TROIS 
FOIS ce qu elle me coûte. — Dlen à voUi. JOS. BRBAULT.

AVERTISSEMENT — Méfiez vous de l’homme qui vous offre quelque chose 
pour rien — ce qui a de la valeur ne se donne pas.

Venez me consulter aujourd'hui et taire l’efesnl de nia ceinture, 1*'* 
deux Hont trratultM. Ecrivez et demandez mou livre do 80 png;eM, en­
voyé cacheté gratis. Af£f»Ht‘Z aujourd'hui.

H

Dr M. N. McLAUGHLIN, 214 RUE SAINT-JACQUES, Montréal, Qué. 
Cher monsieur — Veuille* m’envoyar un d» vos livre», tel qu’annoncé.

Rues. Quartiers. le pied.
Saint-Luc............................ Saint-André 82
Resther................................. Saint-Déni» 22 V^c
Notre-Dame...........................Hochelaga 43 V*c
Ontario.c oin.....................Maisonneuve 45c
Sain te-Catherine. . . .Maisonneuve 50c
Dorion....................................Delorimler 18c
Delorimier............................. Delorimler 83%c
Chaussé.................................. Delorimler 15^4c
Mance........................Saint-Louis, M E. 22V«C
Parc........................... Saint-Louis, M E. 34c
Saint-Urbain. . . .Saint-Louis, M E. 20c
Waverley..................Saint-Louis, M E. 20c
Roslyn...................................Westmount 23c
Kensington...........................Westmount 32 Vie
Red fern.................................Westmount 40c

Void la© totaux de» prix de ventes par 
quartiers :

Nom

Adresse

Heures da bureau mercredi et samedi jusqu A 9 p.m.

Adolphe Gravel...............................
Oscar Archambault........................
Le maire de Montréal. II. Laporte
“La Patrie”..............................
“La Presse”.........................................
Adolphe Ouimet...................................
Honoré Gervais. ..••••
Henri Scott......................... ...... •
Hon. T. Berthiaume...........................
G. Legrand........................ ...... • •
Cyrille Laurin. . ............................
J. Sali
Geo. Kennedy.......................................
Dr Warren.
W. Mackay...........................................
A. Cartier.......................................
Edouard Beaudry................................
Laurents, réiarmacien.........................
L. J. Pelland........................................
Jos. Bourgeois. ...••*

vJHI t

T. HOOPERR BEAUDROK OI ROUX T. BELLEFEUILLE

-ai BRQWi*

iHTL

Quartier Papineau. . .
Quartier Saint-Jacques. 
Quartier Lafontaine. . 
Quartier Saint-Loul». . . 
Quartier Saint-Laurent. .
Quartier Oue»t..............
Quartier Saint-George». 
Quartier Saint-André. . 
Quartier Saint-Joseph. . 
Quartier Sainte-Anne. , 
Quartier Duveruay. . . 
Quartier Saint-Denis. . . 
Quartier Saint-Gabriel. 
Quartier Hoctoéiaga. .
Maisonneuve......................
Delorimier........................
Saint-Louis, M E. . . •
Saint-Henri......................
Westmount........................

Total...........................

$11.200.00 
3,0»*M)U 

éO/MHO 
3,65< >.00 

26,000.00 
24,000.00
14.850.00
21.600.00
13.800.00 
19.750.U0
9.550.00

13.175.00
14.550.00 
11.0U0.00
3.550.00
5.483.00

12.575.00 
4.50< >.00

. 6,158.87
$258,986.87

VENTES ENREGISTREES A 
MONTREAL DU 27 FEVRIER 
AU 4 MARS 1905.

BUREAU DE MONTREAL-EST 
Quartier Papineau

Rue Dorion, Nos 390 et 392. maison en 
brique, partie N. O. du lot No 1189, terrain 
de 25 x 76. Mme veuve Adélard Lemay 
dit Delorme, A Joseph Prévost, $1,900. — 
62370.

Rue Plessis, Nos 144 à 148, maisons en 
bois et brique, lot No 339, terrain de 50.6 
x 100. Mélina Vézina et autres A Pierre 
Robillard. $3.5— 62400.

Rue Panet, Nos 244A B et C.. maison 
en brique, lot No 774, terrain de 43 x 76.8 
d’un côté et 76.4 d#1 l'autre, superficie 3227 
pieds. Alfred Ménard à Isidore Laviolette, 
$5,800. — 62404.

Quartier Saint-Jacques
Maison en brique, partie 9. E. et autre 

partie du lot No 476, terrain de 21 x 6*\0. 
Mme Camille Beauvais A A. Ernest Gl&du, 
$3,000. — 62402

214-1.J-n

M, H0QIVUI* J. FHII-LAPt

COURSES SUR LA GLACE AU BOUT DE
L'ILK

Lea courses du Mardi Gras au Bout do 
nie ont Clé un grand succès, et les araa- 
leurs encore plu» nombreux que lundi, s’en 
sont donné à coeur Joie. Beaucoup d’ar­
gent, par grosses sommes, a été parié 
sur le résultat du match de cet après-midi 
entre le fameux étalon de M. Narcisse Beau- 
dry, “Geneva Forest' et la jument do M. 
St Jean. “Nelly T.” Entre autres pa­
rieurs. nous avons remarqué M Luc Bls- 
sonnette. $100 ; M. Gauthier, $100 ; le ca­
pitaine Bonenfant. $1<«> . Jo». Renaud, M. 
Eiliier et une foule d’autres ont parié des 
montants variant de $25 à $75.

M Roblllard. entraîneur de ’ Geneva Fo­
rest” est trèa confiant. Ce sera la première 
fois que ces deux chevaux trotteront en­
semble.

Classe de 2.28 :
Geneva Forest...................... .... • • 1
Nelly B...................................................252
Herry B. . . ••• • *233

Meilleur temps : 2.49.
Free for al :

Silver Boy.
............................................................................. ......... • « * *
N •Ut T.....................................................1 5 5
Valentin Boy.....................................a 4 4

Meilleur temps : 2 45.
juges — N. Ethier. À. Lebeau. Cap A 

Bonenfant, O. Ma»»ua. Starter. J. À. Re­
naud.

Quartier Lafontaine
Rua Montana, Nos 35 à 41. maison en 

brique, lots Nos 1211-12 et 13, terrain de 
25 x 106. Joseph-Narcisse Perrault à J. 
Alphonse Domlnviile, $4,700. — >12357.

Rue Saint-André. Nos 674 à 678. maison 
en niarre et brique, lot No 1207-19, terrain 
de 24 x 94. Mme Eusèbe Lecavaller à Eu­
gène Charbonneau, $8,54H). — 62383

Ru» Mentana, Nos 125 à 135, maison en 
pierre et brique, Inls Nos 1211-63 et 64. ter­
rains de 25 x 1<»6 chacun. Joseph Trudel a 
Arthur Gendrcn, $9,500. — 62392.

Avenue Mercier, Nos 611A A 621F, mai­
son en bois, lots No» 1189-15 et 16, terrain 
de 63 en front, 43 en arrière x 73, superfi­
cie 3860 pieds. Hercule Dupré à Jos. Ho­
noré Saint-Martin, $2,400. — 62397.

Rue Cherrler, No 144». maison on pierre 
et brique, partie des lots Nos 1203-88 et 
89. terrain de 22.6 x 120. Mme Félix Théo- 
ret à Joseph Beauchamp. $5,000. — 62399.

Rue Berri, No 77u, maison en bois, pierre 
et brique, partie du lot No 1203-5, terrain 
de 20 x 80. Pierre Ed. Àmtot à Alice Four­
nier. épouse d'Arthur Grenier, $2,900 —
62401.

Rue Berri, Nos 733 et 735, malson en pier­
re et brique, lot No 1203-205 et partie de 
2(>6. terrain de 26 x 109. Mme Josepti Gi­
rard. à Rose Ann Quinn, épouse de James 
Lcuergan, $7,090. — 62406.

Quartier Saint-Louis
Rue (’adieux. Nos 696 et 69h, maison en 

bois et brique, partie du lot No 940-9, ter­
rain Ce 22 x 71.6. Gédéon Coupai à Z.gi- 
mond Fineberg, $3,650 et autres considéra­
tions. — 62390.

Quartier Saiut-Laurcnt
Rue Sainte-Catberlne, No 2115. maison 

en bols, lot No 236, terrain de 26 en front, 
22 en arrière x 51. Mme veuve Thomas 
Bastian à Arthur Groll. $7,500*- 62367.

Rue 8aint-('harles-Borromée. Nos 205 et 
207. maison eu bois, partie nrn-eubdivisee 
du lot No 337. terrain de 26.6 en front 27.7 
en arrière x 69, superficie 1866 pieds. Mme 
Jos Han dit Chaussé A Aug Mérineau et 
Jos. Labelle, $4,500. — 62309

Rue Saint-Laurent, Nos 096 A 710, mai­
sons en bols, pierre et brique, droits dans 
parties des lots No» 19*6, 7, 8. et 9, 4 ter­
rains de 19 x 90 chacun. The G. T. R. 
Superannuation and Provident Fund Asso­
ciation à Hélène Chaput, veuve de James 
Baxter. $14.000. — 623Î*;.

BUREAU DE MONTREAL OUEST 
Quartier Ouest

terrain de 23.4 x 120. Joseph G. C. Mea­
gher à John Meagher, $13,5*tO — 144*331.

Rue Saint-Marc, No 82. maison en pierre 
et brique, lot No 1654-74, terrain de 25 x 
77. Mme Robert Henderson à William Wal­
ker. $5/200. — 140534.

Avenue Lincoln, Nos 10. 14 et 16, cot­
tages en pierre et brique. Iota Nos 1668-5A 
et 1668-4B et 1671-5-5, superficie 1947 pieds 
1668-3A et 2B et 1671-5-3, superficie 2406 
pieds. 1668-2A et IB et 1671-5-2. super­
ficie 2479 pieds. Mm» John W. Looschen 
à Richard R. Stevenson. $10,500. — 140341.

Quartier Saint-Joseph
Rue Chatham, No 91. maison en bot» et 

brique, la N. O. du lot No 284. terrain 
de 23 x 133. Mme Wilfrid Archambault à 
Louise Valade, veuve de Charles MeunU 
$2,100. — 140811.

Ruelle Groulx. No 7. maison *>a bois et 
brique, lot No 519, terrain de 25 x 70. Sta­
nislas Cardinal à Laporte, Martin et Cie,
$1.200, à réméré. — 160,326.

Quartier Sainte-Anne
Rue Farm, Nos 6 A 12, maison en bri­

que. partie du lot No 655, terrain de 43-10 
en front, 40 en arrière x 61, mesure fran­
çaise. Dennis McCarthy A Catherine Burns, 
épouse Henry Meeban, $4,250. — 140.321.

Rue Wellington, Nos 355 A_34 , maison 
en bols et brique, lot No 557, terrain 00 
56 x 58. Arthur Jones à William Allen, $15,- 
500 — 16» >,328.

BUREAU DU COMTE D HOCHELAGA
Quartier Duvernay

Rue Bréboeuf, Noa 70 & 72a. maison eu 
bois, lots Nos 7-315 et 116, terrain de 50 x 
80. Mme Joseph Gauthier à Gédcon Limoges,
$2,825. — 112,199.

Rue Mentana, Nos 502 et 504. maison en 
brique, lot No 11-29, terrain d» 23 x 94.
Mme Jos. Edmond Clermont à Gédéon Cou­
pai. $1,225. — 112,202.

Rue Garnier, Nos 48 et 50. maison en 
bois, pierre et brique, lot No 1-41, terrain de 
25 x 91. Edmond Jacques A Matiiî’.da Mora- 
cne, veuve Louis Laboia-lère ,$'2,800. — 112,- 
231».

Ru» Saint-André. Nos 1<>83 et 1065, mar.- 
son en bola et brique, partie des lots Nos 
10-74 et 75, terrain de 21 x 94. Mme Martin 
Helsly à Marceline L Heureux,, $1,300. —
112,243.

Rue Dufforin, No 81. maison en bois», lot 
No 7, 140, terrain de 25 x 80. Césaire Droe- 
seau A Louis Lafontaine. $1,400. — 112,245.

Quartier Saint-Denis
Rue Resther, lot No 325-339, terrain de 

20 x 67, vacant. Mme Adolphe Duperrault 
à Thomas Béla:r. $30* >. — 112.180.

Rues Sauguinet et Drolet, maison en boi», 
iots Noe 168-9, 10, 13, 14, 17, 23, 24. 25 et 
partie de 3 et 4. quatre terrain» de 22 x 77, 
en moyenne, chacun, 1 de 22 x 96, trois de 
20 x 99 en moyenne chacun. Le shérif de 
Montréal à la succession Charles Spaulding.
$1,100. -- 112,183.

Rue Saint-André, Nos 1324 et 1326, mai­
son en bols, pierre et brique, lot No 325- 
76. terrain de 22 x 75. Félicité Bélanger A 
Alfred Bol vin. $2,150. — 112,188.

Rue Saint-Hubert, No 1101, maison en 
bois et brique. lot No 325-64. terrain de 22 
x 75. Joseph Ferron A Louis Dion, $2,300.
— 112.191.

Rue Huntley, No 850, maison en brique, 
la moitié sud du lot No 8-493. terrain de 
25 x 100. Alfred l’atenaude à Célanire Pelle- 
rin. veuve de Joseph Thibault, $2,200. —
112,195.

Avenue Papineau, Nos 1250 et 1252, mai­
son en bois, partie sud-est du lot No 83*. 
terrain de 80 x 145. I^a succession de Mmej ——,
W0.v!_RïlAiO7Vrtght * CU,S°n' U'' Un homme meurt ébouillanté, ua.

Rue Pontiac. Nos 47, maison en bols, lot 
No 324-29. terrain de 20 x 84. Léon Paquet­
te A Hyacinthe F. Poirier, $1,100. — 112,- 
207.

Rue Gilford, maison en construction, 
partie dee lot* Nos 329-57 et 58. terrain de 
20 x 50. vacant. TrefLé Diien dit D*srochers 
à Alphonse Ethier, $900. — 112.225.

Rue Saint-Hubert, lot No 7-704. terrain

Rue Sainte-Catherine, lots Noa 14-1195 et 
1196, et partie de 1197, 1 terrain de 51.4 x 
86.1 d’un côté et 87.3 do l'autre, et I d» 
10 x 25, vacart. Gédéon Vignenult à Au­
gustin Tétreault, $2,200 — 11217C.

DELORIMIER
Rue Dorior. lot No 153-301, terrain d» 

25 x 74, vacant. La succession Joaopb Bru­
net A Té.espbore Bourassa. $333 — 112192.

Avenu» Delorimler, et rue Car eau, par­
ti» du lot No 152, terrain de 40 x 200, avec 
fondations. Treffié Dubreuil à Arthur Yale. 
$2,700 — 112194.

Rue Chaussé, lot No 12-362. terrain d» 
25 x 94. vacant. Alfred et Henri Lionals, à 
Henri A. Forest, *450 — 112216.

Ru» Chaussé. Nos 1011 et 1013, maison 
en bois et brique, part:» S. E. du lot No 
45, terrain de 20.3 x 93.9. Emery Lacombe à 
Georges Carignan. $2.000 — 112234.

SAINT-LOUIS, M. E.
Rue Mance, la sud du lot No 12-13-14, 

terra n de 25 x 90, vacant. The Mo. Invest­
ment and Freehold Co. à Albert E. Fraser, 
$500 — 112168.

Rue Saint-l'rbaln, maison en pierre et 
briqua, lot. No 11-566-1. terrain de 25 x 80 
Georges E. Lesage et autres à A. ex la d» 
Roussel le. $3,000 — 112185.

Avenue du Parc, lot No 12-2-57, terrain 
d» 22 x 80, vacant. Alfred W. Be.fry à 
Margaret T. Bruce, épousa Henry Long- 
l&nds, $600 — 112186.

Ru» Saint-Urbain, la nord du lot No 
11-595, terrain d© 25 x 100, vacant. The Mo. 
Investment and Freehold Co. à Luc:en Mo­
rin. $500 — 112189.

Ru» Waverley. la U nord du lot No 11- 
619, terrain do 25 x 88, vacant. The Mo. 
Investment and Freehold Co. à Mois» d» 
Repentigny. $450 — 112190.

Avenue du Parc. No 789, maison en p er­
re et brique, la S E. des lots Nos 12-9-11 
et 12-10-47. terrain de 25 x 110. George» M. 
Nield A Mari» Persiliier Lachapelle, épou­
se Alfred Benoit. $.'.800 — 112193.

Rue Mance, la ’ j sud du lot N» 12-25- 
122, terrain d» 25 x 104, vacant. The M . 
Investment and Freehold Co. à Joa. N. La­
belle. $150 et autres cousidér. — 112198

Ru» Clark, lot No 11-1076-17. terrain d» 
25 x 84, vacant. Mathilda Pearscm à Joseph 
Dupont, $175 — 112249.

Ru© Cadieux. maison en bols et brique, 
part.:© du lot No 137-152. terrain 1© 21.3 x 
87.6. Jean-Bte Brunet & Wilfrid Lahaie, 
$1,400 — 112273.

PAINT-HENRI
Rue Saint-Rémi, maison en construc­

tion, lot No 1703-135. Chos. Henri Lé tou r* 
neux A Anthime Goudreau. $700 — 112 
173.

Ru© Albert, maison ©n briqua, lot No 
896. terrain de 30 x 80. Epbrem Trot lier à 
Armenius Legault, $3,800 — 112271.

WESTMOUNT
Avenue Roslyn, lot No 218-134. terrain d» 

50 x 111. vacant. The Westmount Land Co. 
à W. Godbee Brown. $1.387.50 — 112208.

Avenue Kensington, lots Nos 275-23 et 24,
1 terrain de 30.9 et 1 d© 25.4 x 119.9, su­
perficie totale 6.501 pieds, vacants. Char.es 
A. EKic’o© à William Rutherford, $2.087.97 
— 112252

Avenue Redfem. lots No© 276-6 «t 273 28 
1 terrain de 91 x 30 3 et 1 d» 90 x 36.9. au,. 
N. O ©t 51.3 au S. E.. superficie total» 
6.766 pied», vacant. Charles A. Duclos à 
John Qu talon. $2,678.40 — 112261.

TAMPONNEMENT

1

Ru« Sainte-Hélène, No 12. magasin en 
nlerro et briqu.. ft 4 '’•r'J? S.,.E-du lot No T7. terrain do -.1 x HL 8 d un 
cflté Xi C 10 de l autre. superftrle 3012 pieds 
Alice Maud Hedpath et sutres ft Abraham 
Rudoph. $24.iftl0- — 14*CUft

Quartier Saiat-Georgea
Rue Latour, No 40, — arrière. — ate’.'tr 

de charpentier, partie du lot No 1027, ter­
rain de 37 7 en front. 3.>.6 en arrière x 
sa 5 au S O et 34 au N. E . superficie 1088 
tiled® Mme Wm. Rutherford ft Joseph Bl- 
nette I2.4-» — 140330.

Rue Metcalfe. No 110. maieon en pierre 
et brique, lot® Nos 1423-4 et 1423A-7, ter­
rain de 28 x 103. Charles E Gault et au­
tres ft Jean Rutlierf.ird et Char.es Cooper, 
112.260. - 140.333

Quartier Salnt-Andrè
Rue Saint Luc, No 45. entrepôt, lot No 

1005-4 et partie de 5, terrain de 32 x 110, 
vacant tea succession Alexander Buntin ft 
Oeorce Skott. $2,14)0. —- 141310.

Hue Sherbrooke. No .1000. JP*1*®® *n 
pierre et brhiue, partie du loi Nq. 1700-âi.

de 25 x HO, vacant, otique Rlopel ft Benoit 
Usereau dit Lajeuneese $225. — 112.251.

Rue rarrière. Noe 268 et 270, coin Bou­
cher, malsor en bols et brique, lot No 243. 
terrain de 32 x 41.6. Adolphe Pngenais fl 
Ephrera Trottler. *1.400. — 112,272.

Quartier Saint-Gabriel
Rue Coleraine, Nos 60 il 75. maison en 

pierre et brique, partie dee lots Nos 3230-32 
et 38. terrain irrégulier, superficie 1467 
pieds tVm (i Cruikshank â James Morrt- 
aon. $-1.1 >O. — 112.162.

Avenue Asrti. No 157. maieon en brique, 
lot No 3167-05. terrain de 23.3 x 87. Mme 
Wm Kelly S R. Ferdinand L. PUtcard, *4.- 
300 — 112,164.

Rue Mullins, Nos rtra» # 656, maison en 
brique, lots Nos 2675-12 et 13. terrain de, 
52 x 110 Dennis Tansey ft Jos. Pierre Trem­
blay, *6,230. — 112.214.

Quartier Huche s va
Rue Notre-Dame, lot No Jl-liO. terrain 

de 25 x 02.3 d un côté. 8o.4 de l'autre, su-

autre gravement blessé.

Rochester, X. H., f» — David Hcnn 
Juneau, un serre-frein II l'emploi du 
Boston and Maine, a été tué, et Wai­
ter Hannon, un chauffeur, a été mor­
tellement b’essé dans un accident dô 
chemin de fer qui s’est produit dans 
la cour de oette localité.

11 y avait dans la cour un train mix­
te en formafîon, et un convoi de mar­
chandises est entré soudain, avant 
qu'on ait pu garer le mixte. Le choit 
s'est, produit. I n moment après on 
trouvait Juneau pris entre la machi­
ne et le tender. Il était mort éhouil’an- 
té. Hannon aussi était ébouillanté, et 
si gravement qu’on désespère de le sau­
ver.

SKNSATION A CHICAGO
la» eerraine dernière, & Chicago, toute 

une sensation éclata au milieu d’uu 
concert dé fanfares : pas un assistant 

SîrtwMîm ÆTtLSTo^: Oral«T»ine pouvait deviner quel morceau reu- 
Franrois (iroleau. *l.ooo. _ 112.0MO. i fiait les cuivres ; on s étonnait, mais « U

Rai Notre-Dame .No^lL^isoh^bo^ | ne devinait palFrançois
Ru© N'__

lot No 0», terrain de . , .expropriée. Hon. R Préfomalne et J. I 
Person ft Rolland Préfon laine, *1 al autres 
considérations. — 112,265.

Rue Joliette. Nos 325. elarlère, lo.e Noe 
23-123. 124 et 125. terrain de 72 x 121. Jo­
seph J. Bastion ft The Hochelatra Ice and 
Coal Co, *7.000. _ 112.219.

Rue loi lotte. No 330, maison en bols et 
brique l<*t No 29-140, terrain de 24 x 85. 
Mme veuve FortunM Roy ft Ambroise Biais, 
«i •xm _ 112256

Rue Fronteoac. Noe 556E et F, ma.isfm en 
bois et brique, lot No 166-338. terrain de 
■ ,o - qp .To® Patrick Scott ft Camille Des- 
ïauHees, $1,800 112260

MAISONNEUVE

H n'en est pas de même pour la popu­
larité du (îin Canadien Melchers Croix 
Rouge. eJle n'étonne personne. On sait 
que c'est une boisson riche dont 1b an- 
veur plaît au palnie dilettante, on ait 
que le timbre du gouvernement garan­
tit pour chaque flacon. Vftge et la qua­
lité de ce gin. Le Oin Melchers Croix 
Rouge vaut les meilleurs gins impor'ê» 
et il eoflte bien moins cher. r

SANS CONTREDIT
Vous ne tousseras plus, si vous prene» 

du BAUME RHUM AL, le meilleur epê.Rue Ontario, coin Jeann-d'Arc, lot No 17-
a. le monde entier. 106- »

t l ®
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rciri*. portait tout d’abord le nom de 
Compagnie Générale Maritime.

Kn 18i}4, la compagnie obtint le rer- 
viiC du courrier en%re la Krnnre rt l’A­
mérique, poussa jusqu'aux ports de la 
Méditerranée, prit une grande exten­
sion et adopta le nom qu’elle porte pré­
sentement.

Ijes succès uj la compagnie oit tou­
jours augmenté, depuis, avec 'spidité j 
et pour en donner la meilleure t reuve, 
il n'y a qu'il comparer ce qu'était, en 
1804. le steamer “Washington” avec 
ses 354 pieds de long, sa capacité de 
3,401 tonnes, sa force de 3,300 -htvaux- 
vapeurs, lui permettant une vit sse de 
11 noeuds — et les magnifiques | repor­
tions de “La Savoie” (1901) qui â 580 
pieds de long, jauge 15,000 tonnes, pos­
sède la force de 22,000 chevaux-vapeurs 
et peut filer 22 noeuds à l’heure.

Et “ La Touraine” et “La Lorraine,” 
deux autres palais-flottants qui ne le 
cèdent en rien il la “Savoie” quant ü 
la vitesse, 5 la sûreté et ft l’aménage­
ment intérieur.

Que dire maintenant de “La Proven 
ce,” cette nouvelle merveille de la 
“Compagnie Générale Transatlantique” 
oui sera probablement le plus beau des 
navires qui aient jamais sillonné l’o­
céan Atlantique. Il nous suffira d’en 
donner les dimensions pour remplacer 
avantageusement toutes les épithètes 
que nous pourrions lui attribuer.

La longueur de “ La Provence” est 
de 635 pieds ; sa largeur de 65 pieds ; 
capacité de 14,200 tonnes et son dépla­
cement de 18,160 tonnes. “ La Proven­
ce” peut transporter : 376 voyageurs

ra mieux que la plus longue descriptioi, 
une idée du soin avec lequel la compa­
gnie s'est complu ft organiser un servi'e 
impeccable.

L’ordonnance des appartements et des 
cabines meublés, avec un luxe ou le 
goût le plus pur, ns le cède en rien S 
la richesse des meubles et des tissus ; 
l'ampleur des fauteuils invitant II un 
aoux repos, l’architecture des gran 1* 
escaliers, les salons recouverts de tapis 
épajs, les fumoirs, les cabinets de toilet­
tes aux miroirs flamboyants, rien na 
été épargné, pour rendre douce, agréa­
ble et rapide la traversée de l'océan.

Il en est de même de l’organisation 
du personnel : la compagnie a voulu 
que, de la cuisine au pont supérieur, 
tout fut de premier ordre. Dès qu’n i 
voyageur met le pied sur un transat­
lantique français, il est remis aux mains 
d’officiers et de commis qui, avec poü- 
tesse et avec la plus grande considê'a- 
tion, le conduise â scs appartements 
ou ft sa cabine ; Ifl, il est assuré de 
trouver toutes les commodités inventées 
par le moderne bienétre ; et souvent 
i, s’arrête, étonné, en face de la muni­
ficence de ce “home” qui sans trop d’îB- 
nui lui permettra de franchir d’énornv» 
distances en peu de jours.

En outre d’une vingtaine de eablres 
richement meublées, grandes, bien 
aérées et largement éclairées, les trans­
atlantiques français, possèdent une sé­
rie de ce que l’on est convenu d’appeler 
des “appartements de luxe” qui ee com­
posent de plusieurs chambres ft l’usage 
de ceux qui voyagent en famille ou ac-

CAb'me qle luxe 6ur leb aôvires de 
Compagnie Gënér<Me ThirtSdMànticjue.

.

eompagnés de leurs domestiques. Les 
selles ft dîner, les salons, le* boudoirs, 
les salles de lecture, les buffets sont dis­
posés et aménagé* avec un goût exqoii 
et un luxe de beaucoup supérieur aux 
appartements similaires des hotels à U 
mode et des grands clubs.

I,e pont supérieur de chaque metre 
offre, en outre, de splendides promena­
des et des endroits excellents oû le* 
voyageurs ont. tout le loisir de «instal­
ler ft leur aise dans des chaises ’’ad ho*”, 
oû ils peuvent goûter la donoe quiétude 
qu’apporte très eouvent, au cours dime 
traversée, une mer calme sur laquelle se 
reflète les rayons chauds et vivifiants 
du soleil.

SI, ft bord de ee* mmtree, on a prtrn 
tout ce qui était nécesneJrs, et mêm 
au-delft, pour le confort des voyageur*, 
on n’a pas oublié d’adjoindre ft la solidi­
té de leur construction tous les moyens 
de sécurité propre* ft la conservation de 
l’existence humains et ft la prévention 
des catastrophe*. Tous le* navires de 
la Compagnie Général* Trsnsatlnntiqus 
sont ft double fonds et possédant tsos 
plusieurs compartiment» étanches.

Bref, c’est en se rappelanttout «a que 
nous venons de dire, que l'on eomprnir 
dra la possibilité, pour la Oompaignte, 
de maintenir entre l’Amérique et l’ïhi- 
rope, un service que la oooeurreno* o’a 
pas encore pu égaler.

A Taffût de towte# tes «courertes 
modernes, ne reculant dorant aucune 
innovation, lorsqu’il s’agit de Pïntértt 
et du confort de ses voyageur*, la Com­
pagnie Générale Transatlantique ne 
pouvait ne pas profiter de la grand* dé­
couverte du siècle : la télégraphie sans 
fil. C’est ainsi que tous les navires de 
la Compagnie possèdent le système Mar­
coni ; nul voyageur sur ce» navires ne 
peut dire désormais, qu’en traversant 
l’océan, il est séparé des siens, ear ft 
toute heure, sa pensée portée par les vi­
brations électriques, peut franchir d’é­
normes distancée et répéter la bonne 
nouvelle ft ceux qui lui sont ohers.

Le voyageur quittant New-York par 
la ligne frnc.çaiee débarque dans un des 
ports les mieux situés du continent eu­
ropéen ; de Ift, il peut atteindre les 
voies les plus rapides et les plus cour­
tes, la plus brillante des capitale». Voir 
Paris seulement, c’est presque voir l’Eu­
rope. car c’est la ville cosmopolite par 
excellence. Et comme “tout chemin mè­
ne ft Borne,” dit un vieil adage, de mê­
me toutes les routes conduisent ft Paris 
et inversement de Paris 11 tous les 
points et tous les endroit» historiques 
de la vieille Europe.

Coquet petit, 
'lie - ‘SàlOrt mis. A 
IA disposition, i 
oie ceu.x qui SP / 

livrentaia oornes- L 
'onUdrtce'

Quel contraste ! et surtout quel pn- 
grès, entre nos formidables léviathms 
modernes et les légères caravelles qu\. 
il y a cent ans, psreouraient les mers 
en de longs et périlleux voyages !

Combien loin de nous, est cette étri­
qué oû Christophe Colomb, bravant l’o­
pinion et les préjugés de son temps, 
s'aventurait sur une coquille de noix 
pour aller découvrir des mondes no i- 
veeux et reculer la civilisation ?

Avec le XIXe siècle, la navigation s 
vu s’accomplir non seulement d’immeo- 
ses progrès, mais en quelqiia sorte une 
révolution nouvelle par l’application de 
la vapeur II la propulsion des navires. 
Avec la vapeur, la voiture, jusque lit 
le principal agent de locomotion, ne 
joue plus qu'un rôle secondaire. 1^ ma­
rin possède désormais un instrume i; 
puissant qui lui permet de maltris ir 
le caprice des éléments et d’imprimer ft 
la marche du navire une rapidité ît 
une régularité surprenantes. A ce per­
fectionnement capital sont venus s’ajou­
ter l’emploi des chaudières tubulairî*. 
celui des coques et des cflbles en fer, iS 
substitution de l'hélice aux roues fl au­
bes. la combinaison de la voilure avec 
la propulsion par la vapeur,^ i’amêli >- 
ration du service intérieur, grftce II l’V 
Ic.-tricité, etc., etc.

Quelle différence aujourd’hui entre le- 
paquebots monstres qui, véritables ,)• 
lais-flottants, transportent en quelques, 
jours des centaines de voyageurs d'un 
continent 11 l’autre, et les caravelles le 
l'époque lointaine ou un Jacques-Cao- 
tier, porté par une légère coque de

bois, venait jeter sur les rives du St 
Laurent, les germes d’une race féconde.

De toutes les nations du monde, la 
France est assurément celle dont l'iiis- 
toire maritime renferme les plus belles 
pages. L'habileté et la science des na rl- 
gateurs bretons et normands ont de 
tout temps été proverbiales ; et lux 
premiers jours de la découverte des deux 
Amériques, ce sorit'de braves et auda­
cieux voyageurs français qui, les pre­
miers, se sont aventurés sur des flots 
que seul l'Indien et son canot d'écorce 
avait troublés, ils ont fondé des colo­
nies, après avoir pénétré dans l’inté­
rieur des terres inconnues oû toujours 
ils se sont efforcés d'apporter la bran­
che d'olivier plutôt que l’arme sanglan­
te des conquêtes.

Dès lors, rien de surprenant fl ce que 
les Français justement orgueilleux de 
leur histoire maritime se soient troj- 
vés. Il la suite des siècles qui ont ame­
nés tant de découvertes importantes, 
fl In tète de tous les progrès maritimes. 
Il y a cent- ans, les navires français 
étaient reconnus comme types, tant a.i 
point de vue de leur construction que 
de leur vitesse. Aussi, fut-ce en Fran e 
que l’on comprit rapidement l’utilité 
et les avantages de la vapeur adoptée 
fl la navigation. Et le premier navire fl 
vapeur de Fulton fut construit non pas 
en Amérique, mais en France.

De la nécessité de relier les deux cô­
tés do l’Atlantique par un service ra­
pide et régulier de steamers, naquit la 
“Compagnie Générale Transatlantique” 
qui, fondée en 1855 par les frères Pe-

U>\ endroit .propice a cie lon£u.e6 et-
in-cime^ ceicuseHeà.

de première ; 184 rie seconde ; 950 de 
troisième. Deux engins donneront il ee 
géant des mers une force motrice de 
30,000 chevaux-vapeurs et lui permet­
tra de franchir la distance qui sépare 
New-York du Havre en 154 heures, soit 
six jours et quelques he. rcs.

Bien peu de compagnies sont parve­
nues, jusqu’ici, fl établir un service aus­
si régulier, aussi agréable et aussi sûr 
que celui qui a fait la renommée uni­
verselle de la “Compagnie ilénérale 
Transatlantique.’ ’Nulle compagnie na 
surpassé l’habileté et l'expérience de 
ses officiers et de ses marins, ni l’at­
tention et le soin portés par tout le 
personnel fl ceux qui patroniseot cette 
ligne de transport.

Pour ce qui a trait 9 l’aménagement 
intérieur de ces superbes navires, un 
coup d’oeil jeté sur les gravures qui ac­
compagnent les présentes notes, c'onne-

?! *
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La. $rthn.cLe et àplencLiabe promenade iixr le ponc dei
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If OSfNÏÏS FUMILES
l N NOMBREUX CORTEGE ES­

CORTE LES RESTES MORTELS 
DE Mme O. DUFRESNE A LEUR 
DERNIERE DEMEURE.

Hier, ft l'église Niint Tamis de Fran- 
ftvaient lieu les funérailles de 

Mme Marie Léocadie Clarinda Pigeon, 
veuve de Olivier Ihifresne, en son vi- 
i ant contrôleur de la cité. Le service 
i été chanté par M. l'sbbé Geoffrion. 
s-sisté de MM. Alélançon et Prévost. 
Le choeur a rendu la messe des morts 
le Gounod.

Le deuil était conduit par MM. Al 
flhonse. Fernand et René Dufresne, fils 
ie la défunte : ( vrille Pigeon, son pè 
•e : Joseph Pigeon, son frère, ainsi 
jue par MM. Israël Dufre-ne, Alphonse 
Pigeon, fêlesphore et Albert Joly de 
Joliette i L. E. Beauubnmp, J. C. 
Heauohamp, I>èon flenuehamp, Dr O. 
Seauehamp. Dr A. Beauchamp, Prince 
Ouroeher, Emile Beauchamp. Isaïe Pré-

fontaine, Edmond Dueharme, L. F. 
Geoffrion, Amédêe Geotfnon et M. 
Prieur.

Dans le cortège on remarquait MM. 
J. Z. C'orbeil, H. P. libelle, chef Car­
penter, inspecteur McMahon, J. Gi­
roux, Nap. Théoret, Azarie Patenan- 
de. C. Rodrigue, P. H. Dufresne, C. 
Charhnnneau. capt. dis I-npierre, I/éon 
Laurent, Dr A. Beauchamp, M. Don 
nés. Louis Dnwd, E. Dueharme, Aimé 
Dueharme, Tiéon Gagné, H. Lionais, 
Emile Dufresne. Z. Renaud. J. H. Dan 
serea il, H. Dnprê, ,T. Fai’le, J. G. A 
^auvê. Alex. Desmnrtenu. ex-èchevin I’. 
G. Martineau. J. Dupuis. J. B. Dra 
peau, J. N. Chevrier, E. Jeté, V. Geof­
frion. AV. Prénoveau. échevin T. Bas 
tien, ex-éehevin T. A. Grothê, nssis- 
ti.nt grand connétable Lambert, éohe 
vin alIA’ières. C. P. Cbagnnn, Albert 
Dupuis, Dr Archambault. Phil. Cousi 
neau. les élèves du Mont Pt Louis et 
une foule d'autre*.

Offrandes de fleurs — Mme Panse- 
reau, Mme H. Lionais, Mme Thivierge. 
M. J. C. Besuchamp. M. et Mme Ixiui" 
Dowd. M. et Mme Léon Beaudry. M. et 
Mme A. Pigean. Mlle A. Laurin, Mme 
I/vesque, M. et Mme J. A. Lambert,

Mme Isaïe Prétentaine, Mme et Mlle 
Larivière, Mme L. N- l’ieotte, M, et 
Mme H. P. libelle, Mme L. G. Beau- 
champ, Nap. Théoret, les élèves de 
l’Académie Jésus-Marie, M. et Mme 
K, Dueharme, Mme T. Damphousse. M. 
et Mme L. S. Gendron. M. et Mme 
C. P. Chagnon, Mme L. R Pigeon. M- 
et Mme Chalifoux, Gnbrielle et Jean 
ne Beauchiunp, M. et Mme P. ( ousi- 
neau. Mme U. Goyette, M, et Mme 
Brunet.

Ont c vové des offrandes de fleurs: 
M. et Mme Th. Archambault, Mme 
A. Pigeon, M. et Mme Rnsnire Prieur.

FEU Mme H. CHARLEBOIS

LA CONSOMPTION PEUT CERTAINEMENT ETRE GUERIE.
Presque tous les cas dans les piemieres phases, beeucoup même dans celle très 
avancées. L'air trais d'abord. Bonne nourriture ensuite. Puis une medecine pour 
adoucir la (oui et contrôler i' : Pectoral Cerise d'Ayer. Imfornez-
vous auprès de votre médecin * propos de cet avis. j-c.averc..i»w>ii. «»* v.

(Du correspondant spécial de LA PRESSE) 
Hull, 9 — Ûne des familles les plus 

connues et les plus respectées de notre 
ville vient d'être plongée dans un deuil 
profond par la mort do Mme H. Char- 
bois, née Bélanger (Philomène).

La défunte naquit A Saint-Simon, de 
feu Paul Bélanger et de feu Margue­
rite Fortin. Elle a «uorombé fl une ma­
ladie du foie et n’était ftgée que de 41 
ans.

Elle laisse pour lu pleurer son mari,
______ M. H. CharleboU, et cinq garçons : Al-

. __ _ ......... .. hert. étudiant en médecine; Eugène,
UNE LEÇON POUR LES GAMINS commis; Basile, ÏJ'on, étudiants en

___ | agronomie, et A’alcnce: deux frères;
Joseph et Auguslc, de Hull ; trois 

1 soeurs; Mme Lemieux, d'Ottawa; 
(Mme Gendron, de Fall River, et la 
| Rêvde Soeur Saint Cortuniban.de Québec. 

Nos sympathies fl la famille en deuil.

Le Remède Spécifique 
du Dr Mackay

pour le traitemement de

L’ALCOOLISME
! Tout, ivrogne rput être guéri radicalement.
Les pire? cas aont traités avec un merveil- 

i leux Buccê».
Ecrîvpz-nouB au «ujot du prix et pour au- 

i très détails. Communication» confidentiel- 
! le». Adressez :

THE LEEMING MILES Co. Ltd., 
i 288 rue Saint-Jacques, Montréal.

Seul» agents au Canada pour la vente du 
remède du Dr Mackay contre l ivrognerie.

03 - mjv—n k

Une femme esaommé* par une boule! 
de neige.

New-York, 9 — Une farce faite par 
une bande de vaurien» rui infestent i'a- 
venue Ouest “t la cinquième rue, Long- 
Island. a mis eux portes du tombeiu 
une pauvre femme, mère de cinq en­
fants.

Mme Malalen» Aerorvallo, tel est le 
nom de la victime, s’en revenait hier 
chez elle, cjuand, en passant près d’un 
groupe de jeunes gens qui s'amusent il 

Ibrutaliser les passant», elle reçut une 
! balle de neige sur la tète ; elle tomba 
Ibaignant dans son sang, le erflne frao- 
tnré. On dêsespèrirdc la sauver.

CIE GENERALE TRANSATLAN­
TIQUE

Le siège de la Compagnie est au No 
6 rue Auber, Paris (France). L'agence 
générale pour les Etats-Unis au No 
32 Broadway, New-A'ork, et l’agence 
générale pour le Canada, chez Gcnin, 
Trudeau et Cie, 1670 rue Notre-Dame, 
Montréal.

PH0SPH0DINE DE WOOD
/,« Grand h'emPtit A no lait 

l a remèflv» qui ne manqué» Ja- 
tnnf* de KUf'rlr toute* aorte» de 
t'Hlble**»*, fougue» mentale» ot 
cérébrale», prrte*, ImpuUitanre, 
»iilte» d'ftbu» ^t d’excê*, toute» 

maladie» conduisant A la consomption, MMnflrmi- 
té, A la folle et A vine mort prématurée. Prix fl le 
paquet. *ix pour fô l'n apportera du soulagement, 
alx opéreront I» guérison. Vendu cher, tou» le» 
pharmacien» ou expédié par la po»te dans un pa­
quet ne portant aucuntln»rr1pt!on,ttu reçu du prix. 
Lorlver. et demande* le livret. The Wood .Me­
dicine < o.. Windsor. Ont. ( - > 101-mJan-k

Avant Apr>*

—Lave» le» plut*. le» casae^oJea ou iea 
pot* avec la Savon Sec de Lever (un« pou­
dre» et la graisae disparaîtra comme par 
cd ch an te ment. 36

—Dr J. G. A. GENDREAU, chirur- 
fficn-dentiste, 22 rue Saint-Laurent, 
Montréal. Tél Bell Main, 2818. n

VTTC (HALT MAL» enrayé gratuitement, i 
XAAO Oueit par le H r«ener*tr nr du l»r 
Kline pour le» nerfS fuir contre maladie» ner­
veuse», épilepsie, apa»me» danse 8t(4u/. Pi«n de | 
haut mal ni de nervosité en en faisant usng*'. ! 
Traité et boiitedlle-échnnlillon do HM OU 
tirntla par Monoei canadienne* aux victime» du ! 
haut-mal, sur paiement de» fr,'ls d'expre»». Adr*- . 

i »er Dr K line, Ltd. Ml rue Arch. Philadelphie, Pe.
91-mjs-n le

GONZALEZ, STAUB 
& CIE,

COGNAC, FRANCE
Cette marque de Cognac a conquis lacnnfianee du 
public, et les épiciers ont toujours donné satis­
faction à leur clientèle avec le COGNAC

Gonzalez, Staub & Cie
En bouteilles ou en fftts.

Chez les Epiciers et Marchande de Vin*. 
Dans les Cafés.

L. CHAPUT, FILS & CIE, 5$„\*, MONTREAL

Si v dus Toussez

GUERIT t LU GRIPPE, TOUX, RHUMES, 
"TT„ Ho„trlllr l’artniit. RROHCHITE, CONSOMPTION. „ „
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(Paa correspondants régulier» fie LA 
PRESSE)

VA RE—NES
A la dernière aasemblée du eoaseil 

municipal, les licences pour la vente 
des liqueurs spiritueuses ont été no- 

^oordée-s à MM. Louis Messier, proprié- 
tAire de l’hôtel Bellevue ; M. Charles 

[Langlois, marchand ; Pierre Blain, 
marchand, et M. Joseph Vigneux, hô- 

' teller.
—La mort vient d’enlever â l’affec­

tion de ea famille, Télesphore Ber- 
, trand, élève du collège Saint-Paul de 
Varennes, qui vient de succomber à la 
phtisie 8 Page de dix-sept ans.

Ce jeune homme avait de brillants 
talents et il était un modèle de piété 
pour ses camarades qu’il édifiait par 
ta bonne conduite.

—Mlle Rose Lussier est de retour 
d’une promenade 8 Montréal.

■—Mlles Robertine et Alice Collette 
•ont revenues d’une promenade de 
quelques jours 8 Verchères.

Dimanche après-midi avait lieu, au collè­
ge Satat-Paul. une charmante petite eéan- 
ce récréative, donnée par les élèves.

Une foule nombreuse, comprenant, pour 
slnai dire, toute la paroisse, y aasistait. M 
le curé rébauesalt cette fête de sa présence, 
ainsi que M. le vicaire et M. l abbé Des­
Jardins.

Le choeur de chant du collège, "Le Pa­
lestrina”, sous 1 habile direction du Rév. 
Frère RoduLphUs, a fait entendre dee mor­
ceaux de chant qui furent très applaudi».

Parrhl les acteurs nous avone remarqué 
MM. Oyprien Prévost. Rodolphe Proveo- 
cher, Albert. Bureau. Gustave Quentin, 
Edouard Langiais. Raoul Pigeon, Aristide 
Bussières, Oscar et Michel Petit. Tous ont 
mérité dra applardi»sen-.ents et les plus ain- 
cères félicitations.

—MMe A lot-sia Langlois, de Montréal, est 
en promenade pour une huitaine chez Mlles 
Victoria et Yvonne Langlois.

— Mlle Laura Payette est à Charlemagne, 
en visite chez son oncle, M. Dolphée Payet- t«.

NICOLET
Lundi soir, a eu lieu une magnifique 

•oirée (surprise party) chez M. Raoul 
Lemire, marchand de cette ville. Le 
chant, la musique, une coquette saute­
rie et un superbe réveillon contribuè­
rent 8 rendre cette soirée des plus amu- 
«antes. Parmi les personnes présentes, 
on remarquait : Mlles Marie-Eugénie 
et Ritha Rousseau, Corinne Charland, 
Cécile Bellefeuille, Gilberte Côté, Blan­
che O’Shauglinessey, Hortense Saint- 
Laurent. Berthe Houde et Laura Thér­
rien ; MM Raoul Lemire et sa femme; 
Lr J. G. Désilets et sa femme; MM. 
Evariste Dubuc, Fortunat Boisvert, N. 
El. Biron, John Rochette, Robert et 
Edouard Lahaye, H. Charland.

—La quête de dimanche dernier, au 
profit de la Société Saint-Vincent de 
Paul, a rapporté la jolie somme de 
trente dollars.

—MM. Philippe Beaulac, cultivateur 
de Nicolet, et David Bellerose doivent 
partir prochainement pour les Etats- 
Unis, où ils vont s'établir avec leur fa­
mille.

Les provisions d» charbon sont complète­
ment épuisées à Nicolet. Les commerçants 
ne peuvent plus disposer de ce combustible.

— MM. le maire et les conseillers de la 
ville de Nicolet ont siégé lundi soir, à 
huit heures. Après l'adoption des derniè­
res minutée, plusieurs comptes sont sou­
mis aux conseillers et adoptés, MM J. 
Courteau et W. Camlrand, secrétaires, sont 
ensuite autorisés à faire assurer les bâti­
ments de l’aqueduc aux meilleurs taux 
possibles Ensuite, le conseil prête unani­
mement son adhésion au protêt d'obtenir 
du gouvernement un bureau de douane pour 
Nicolet. Puis, survient la question des 
licences, qui ne subit aucun changement.

VILLAGE MONTMORENCY
Dimanche, les dames religieuses du 

couvent St Joseph, ont donné une fête 
ft la tire aux demoiselles du patronage.

, La gaieté a été des plus franches et 
les gentils bâtonnets sucrés disparu­
rent comme par enchantement.

—Les travux de l'église sont pous­
sés avec vigueur. On commence à en­
lever les échafauds, et dimanche der­
nier nous pouvions admirer la voûte, 
qui est une merveille d'architecture, 
parée avec art et goût par M. Gervais, 
doreur de Québec.

—La soirée dramtique et musicale 
donnée par les jeunes filles de la pa­
roisse, au profit du mattre-autel, a 
été un succès sous tous les rapports. 
Aussi, M. le curé est très satistait.

—La commission scolaire a décidé 
d’ajouter une aile au couvent. Les tra­
vaux commenceront dès que le temps 
•era favorable. Le grand nombre d’en- 
lants en ftge de fréquenter l’école exige 
cet agrandissement.

—Plusieurs maisons sont en cons­
truction pour répondre aux demandes 
incessantes d'étrangers qui nous arri­
vent de partout pour tenter fortune 
ici. M. A. Mailloux, premier contre­
maître de la manufacture, est 8 se 
faire construire une magnifique mai- 
•on 8 trois étages qui figurera sans 
doute parmi les plus beaux édifices de 
la paroisse. Ces travaux feront hon­
neur 8 M. Onésime Leclerc, entrepre- 
neui de notre village.

‘ LO DISE VILLE
Plusieurs amis se sont réunis same­

di dernier chez M. Hector Caron, fils 
d'Olivier, pour lui présenter un riche 
cadeau 8 l’occasion de son mariage 
prochain. Une adresse de circonstance 
fut lue par M. le sénateur Legris.

M. Caron remercia ses amis en ter­
mes émus. D’éloquents discours furent 
prononcés par les orateurs présents.

M. Désiré Voisnrd présenta une se­
conde adresse 8 son neveu et son fil­
leul, M. Caron, le félietant et lui of­
frant des voeux de bonheur.

M. Hector Caron a épousé depuis 
Mlle Céline Gravel, de Moskinongé.

EARNHAM
I Mercredi dernier a, eu lieu une parti* 
de whist, 8 la maison de. M. P. Bériau, 
organisée- par Mlles Bériau. Les per­
sonnes suivantes étaient invitée» : 
Mme E. Demers, Mesdemoiselles C. La- 

î vigne, A. Nadeau, A. Richard, A. Bail- 
largeon, A. Nadeau, A. Carrier, M. L. 
Richard, O. Richard, g. Demers, Y. Ar- 
,pin, B. Audette, J. Comeau, J. Mao- 
Ifymgall, C. Bériau, M. L. Bériau, A. 
(Bériau, M. Létourneau, D. Letourneau. 
'MM. P. A. Galipeau, Dr MacDougall. 
■E. Demers, E. Berthiaume, E. Comeau, 
Ig. Gendreau, G. Létourneau, G. A. Tar­
ife, C. A. Audette, J. A. Lapointe. R. 
■D'Artois, F. Bailla.rgeon, J. A. Bériau 
et T. Bériau. H y eut chant, musique, 
'déclamation. La soirée se termina. 8 
une heure très avancée et tous se reti­
rèrent enchantés, emportant le meil- 
ll*ur souvenir de cette agréable soirée.
| —Mlle C. Lavigne vient de quitter
•es nombreux ami* pour aller demeu- 
|rer 8 Montréal. Elle fut reconduite 8 
lia garo par ses amis.

TROIS-RIVIERES
H n’y a pas eu d’assemblée du Conseil 

de ville, lundi soir, le 6 du courant, 
ifaute de quorum.
| —Madame Veuve Isidore Thibodeau
et sa jeune fille. Mlle Blanche, ont fail­
li être victimes d’un accident qui au- 
i«iit pu avoir un déplorable résultat. 
Elles faisaient une promenade en voi­
ture, lundi «près-midi.

Le cheval, que le coohw de Madame 
Thibodeau conduisait, fit soudain un 

jtbrueqpe écart et devint incontrôlable^

en arrivant au coin des rues Bonaven- 
ture et Royale. Le véhicule fut ren­
versé et ies occupants lancés sur la 
voie, sans, heureusement, être blessé*; 
mai» la voiture fut endommagée. Le 
cheval put difficilement être arrêté 
dans sa course affolée.

—M. L. T. Désaulniers, secrétaire, 
trésorier du conseil de ville, est rete­
nu 8 son domicile, ces jours-ci, par une 
indisposition. i

Pendant l'année 1904. les conférences et 
le patronage de la Société Saint-Vincent de 
Paul eut dépensé *1.361.51, et le conseil I 
*135, en divers secours.

La Société Saint-Vincent de Paul a eecou- 
ru 82 familles et 66 de ses membres ont 
fait 1339 visites sux pauvres.

—5a Grandeur Mgr Cloutier a décidé qu'U 
y aura deux grands pèlerinages 8 Sainte- 
Anne de Beaupré, partant de Trols-Rlviêrea, 
l'été prochain. Cos pèlerinages seront au bé- 
nééice de l'hépital Saint-Joseph et des Con­
férences.

Il n y aura pas, cette année, de pèlerina­
ges des paroisses environnantes â Sainte- 
Anne de Beaupré. Les fidèles de ces endroits I 
qui désireront s'y rendre devront se Joindre I 
aux Trlfluvlens et faire partie de Pun de cee | 
deux pèlerinages, qui partiront de Trois- 
Rivières le premier le 18 Juillet, et le eecond 
le 15 août, et se feront 8 bord du vapeur J 
" Beaupré."

-—La neuvaine 8 eaint François-Xavier 
commencera samedi, le 11 du courant, et 
sera prêchée par le révérend Père J. Dozots. 
supérieur de la maison des révérends Pères 
Oblate du Cap de la Magdeleine, et par un 
autre révérend Père Oblat.

LA POINTE DU LAO
Mlles Corinne et Mariette Blais, de 

lT!e d'Orléans, ont passé quinze jours 
au manoir. Leur tante, la chatelaine, i 
Mme Ephrem Duplessis, en leur bon- | 
neur, a donné deux soirées. Les jeunes j 
gens de cette paroisse qui y ont assisté 1 
sont : MM. Euchariste et J. Bt« Bi­
ron et le Dr Doray.

—Est décédé subitement lundi ma­
tin Thomas Rouette, 8gé de 37 «ns. 
Il était indisposé depuis quelques jours.

SAINT-PAUL ILE :AUX NOIX
Les membres du Cercle Saint-Valen­

tin. Alliance Nationale, ont donné un
frand banquet en l'honneur du prés­

ent général de la Société, M. Joseph 
Contant a bien voulu nous faire l’hon­
neur d'une visite ainsi que M. le doc­
teur T. Cypiot, médecin en chef.

11 y eut réception 8 la gare Stotts- 
ville, par les membres du comité de ré­
gie et un grand nombre de membres. 
On se rendit, ensuite au presbytère sa­
luer notre digne chapelain, le Rév. M. 
Alphonse Mandeville, qui a daigné, par 
sa présence, rehausser l’éclat de cette
fêta.

A sept heures et demie, réception 8 
la salle du banquet, où une magnifique 
adresse fut présentée ù M. Joseph Con­
tant par M. L« Saint-Hilaire, président 
de notre Cercle.

La présentation d’un fanion donna 
8 M. Joseph Contant l’occasion de nous 
faire un éloquet discours sur la mu­
tualité canadienne-française en général 
et sur l’Alliance Nationale en particu­
lier.

Pendant le banquet il y eut plusieurs 
santés de portées, et MM. Joseph Con­
tant, président général, le Rév. Alphon­
se Mandeville, MM. T. Cypiot et N. A. 
Hébert y répondirent avec grand suc­
cès.

La table d'honneur était présidée par 
M. Ls Saint-Hilaire, ayant 8 sa droite 
M. Joseph Contant, et Mme Saint-Hi­
laire, 8 sa gauche, le Rév. M. Alphonse 
Mandeville et M. le docteur T. Cypiot, 
puis les membres du comité de régie : 
M. le docteur et Mme N. A. Hébert, 
M. et Mme Edouard Héneault, M. et 
Mme A. J. Beaulieu, M. et Mme Ar­
thur Cocbièr». M. et Mme Gustave Mar­
tin. M. et Mme Adjuteur Moquin, M. 
Wilfrid Ethier, M. et Mme Alfred Gi­
rard.

La partie musicale avait été confiée 
8 M. Aloéa Moquin. qui s’est acquitté 
de sa tâche avec le talent qu’on lui con-1 
nait*.

De jolies déclamations furent dites 
ir Mlle Blanche Girard et M. A. J. 
eaulieu.
Le choeur de chant, sous la direction 

de M. le docteur N. A. Hébert, nousj 
fit entendre plusieurs hymnes patrio­
tiques.

Un délicieux réveillon aux hûttres 
fut servi par un groupe de jeunes fil­
les qui s'acquittèrent de leur tache avec 
grûce. Bref ce fut un franc succès.

Arnaud, décédée lundi après une longue 
maladie de deux années, soufferte avec 
une grande résignation chrétienne. Mile 
St Arnaud est bien regrettée de aea 
nombreux amis et de teute la paroisse. 
La défunte était ftgée de 32 ans.

—Jeudi matin, est décédée, Mme Xa­
vier Massicotte, fille de Joseph, après 
une longue maladie. Outre son mari, a 
défimte laisse une nombreuse famille.

Depuis le 1er janvier, déjà dix per 
sonnes figées sont décédées, ce qui est 
bien au-dessus de la moyenne pour no­
tre petite localité.

M. J. D. Thibodeau, de fet Grégoire, 
la Can

re

CHAMBLY
Labrillante fête qui vient d’avoir Ueu 

à If occasion du 1er banquet du Cercle 
Agricole, n^ peut que produire un en­
couragement* réel pour les cultivateurs 
ô donner leur adhésion effective L ces 
cercles.

Le comité du cercle se îomposajt de 
iMM. Charles Brunelle, président du cer­
cle, et du banquet, Hubert Follet, vice- 
président, Médéric Dai^nauit, secrétai­
re, qui a secondé largement* le p.ésident, 
F. X. Audet, Napoléon Raymond, Té­
lesphore larooque, Félix Naxieau et Moï­
se Raymond.

I^e banquet a fait honneur aux pro­
priétaires de l’hôtel Belle-Rive, MM. 
Poupart, qui se dépensèrent pour le suc- 
cès de cette fête agricole. Plus de cent 
convives ont pris part a ces agapes fra­
ternelles.

Une nombreuse phalange de ieunts 
gens, tous fils de nos meilleures fa­
milles de la paroifvse, étaient présents, 
avides d'entendre les orateurs sérieux 
qui ont répondu aux santés.

Les discours ont été pratiques et îc« 
conseils donnés ne peuvent qu’être uti­
les. — De grandes vérités ont été dites. 
— Si la louange encourage, la vérité sur 
les défauts, traités avec modération, ne 
peut, que les corriger.

L’avenir est aux ieunes et c’est ft eux 
qu’il importe de profiter de* leçons re­
çues d'hommes expérimentés, qui veu­
lent réellement le bien de leur pays.

C’est sur ces jeunes cultivateurs que 
repose la richesse et l'augmentation de 
la production du sol, par des soins et 
un travail qui sera récompensé par une 
rémunération abondante, qui apportera 
l’aisance dans leur famille.

A cette réunion, il a été décidé que 
les cercles du comté de Chambly auront 
ft leur tour un banquet : car l’on a com­
pris par les discours entendus, l’impor­
tance de pareilles fête*. Ainsi la pro­
chaine réunion aura lieu ft St Hubert 
pour tout le comté.

M. le député Perrault a dit : “Si les 
cercles ont besoin d’aide, ils trotte­
ront en moi, un appui sérieux. Mais 
il faut demander pour obtenir.’'

Ces paroles ftirent couvertes d’applau­
dissements. En effet, ce n’est que si on 
lui demande, qu’un gouvernement peut 
accorder.

Cette briPante f*êmon«tration est due 
att dévouement du président et de son 
initiative. Nous n* pouvons que l’en 
féliciter et espérons que la résolution 
prise de suivre son exemple, sera te­
nue.

—M. ?e docteur Stanislas Martel, en 
rovage de noocs avec sa charmante 
compagne donne l’occeaion d d’agréa­
bles réceptions. «

—Les dernières nouvelles reçues de 
M. le curé Le«age étaient excellentes. 
TnstrtR* ft NanVs ave? son compagnon, 
M. l’abbé Perreault, il voyage aux alen­
tours en attendant un prochain voyage 
ft Pome
STE GENEVIEVE DE BATISCAN

Mercredi matin ont eu lieu les funé­
railles de Mme Théotimo Massiootte, 
de Ste Thêcle, et fille de M. Eugène Ab. 
Massicot*e. décédée ft la suite d’une opé 
ration subie ft Trois Rivières. Les funé­
railles ont été très imposantes. La dé­
funte laisse un jeune enfant.

—Jeu/# dernier, ont eu lieu les funé­
railles de Mlle Genovs Rt Arnaud, fil­
le du lieutenant-colonel Napoléon eit

est ft acheter des terrains pour 
dian Gas and Oil Co.

—Déjà un bon nombre d’hommea des 
chantier* sont arrivée et tous sont en­
chantés du travail opéré. La températu­
re a été belle.

—Plusieurs oonstruo|ione nouvelles 
sont projetées pour le printemps pro­
chain.

—Les travaux de réparation du pont 
en fer, qui traverse notre petite rivière 
Rat i scan, devant l’église, avancent r% 
pidement.

Nous aurons, ce printemps, une bou­
cherie nouvelle construite d’après les 
dernières améliorât ions.

—Nos cultivateurs commencent déjft 
les travaux préliminaires des sucreries.

Ton» les ans. notre localité est. visitée 
par une foule de citadins avides de goû­
ter le meilleur sucre et de jouir du bon 
air de nos belle» montagnes.

—Messieurs Alfred Rivard, Prime, 
Arthur et Auguste Baril sont revenus 
vendredi dernier, d’une excursion, ft 
Rt Tite, Lac Croche, et St Joseph de 
Mékinae, où ils sont allés aux Quaran- 
te-Heures.

—Mlle. Appointe, Oélestine Trottler, 
qui avait laissé sa classe une semaine 
pour cause de maladie, est revenue en 
bonne santé

SAINT-HYACINTHE
Un brûlant bal a eu lieu mercredi 

soir au Orand Hôtpf. organisé par les 
jeunes gens de Saint-Hyacinthe.

Les invitations ne se sont nas limi­
tées aux seuls membres du club de car­
tes. Toute la société de Saint-Hyacin­
the était présente. L’événement n été 
un succès. Organisé ft la dernière heu­
re. il a dû conserver un cachet d'inti­
mité qui en était peut-être le meilleur 
charme. Les dames, avec un seul jour 
d’avis, n’ont cependant pas été prises 
au dépourvu. Toutes portaient de ra­
vissantes toilettes La <ianse a été dis­
traite par un délicieux réveillon qui n 
rodonné de la vigueur aux valses ralen­
ties.

Ce bal a clos brillamment le Carna­
val.

JOLIETTE
Dimanche dernier, monsieur le docteur et 

Madame Barolet ont donné un "Progressive 
Euchre.’’

Etaient présents : Mlles Laura Provost, 
Héléna Côté, Laura Lavallée, Hermine L*c- 
prohon, Bernadette Leprohou. Hermine Oh 
vier, Eugénie Chevalier, Alice Renaud, Ma­
rie Desaulniers, Cécile Dostaler, Laura Bou­
let, Al.ce Boulet, Luméua Leblanc, Al berline 
Beaupré, Louisa Desaulniers, Marie-Louise 
Kobitailie, MM. Ernest Hébert, H. Beau- 
mier, J. J. Trickey, J. Dugal, J. Sheppard, 
Adolphe Olivier, Edouard Larochelle, J# M. 
Mondor, Hector Trudeau, Jos. Leblanc jean 
Kenaud.

Oc s'amusa jusqu'à une heure avancée de 
la nuit et tous partirent satisfaits de leur 
soirée.

—Il est fortement question, au conseil 
de ville, de faire des arrangements avec la 
Shawinigan Water and Power Co, pour four­
nir l'électricité à une certaine partie de la 
ville.

Si cette affaire réussit, plusieurs manu­
facturiers abandonneraient la vapeur pour 
employer l'éiectricité.

Notre pouvoir actuel est insuffisant pour 
répondre aux besoins de notre ville.

—Le 18 de ce mou» il y aura une assem­
blée de tous les membres de l'Institut, pour 
discuter la question de l'augmentation de 
l'abonnement, et faire des suggestions con­
cernant les prochaines améliorations à faire.

—"Pour la Patrie,'* drame en cinq actes, 
en vers, de Paul Dérou.ède, sera joué le lo 
de ce mois, par les élèves du Séminaire, à 
l'occasion de la fête de Mgr Archambault.

—Le Château Gullbault vient de changer 
de propriétaire. Le nouvel acquéreur est M. 
Napoléon Laberge, de Valleyfield. Le gérant 
de rétablissement est M. Joseph Lajeunesse.

—M. et Mme F. X. Prévost, de Sainte- 
Scholastique, était ici la semaine dernière.

ST CHARLES DE RICHELIEU
Plusieurs des principales familles de Saint- 

Charles se sont réunies aimanche soir, chez 
Monsieur Gélas Rémy, indUw.riel de cetie 
paroisse, pour y prendre une partie de 
"^Vhl«t.',

L’entrain le plus joyeux dura toute la soi­
rée. Le jeu de cartes fut a gré mec té de mu­
sique, de chant et de discours improvisés, 
puis un délicieux goûter Cut servi aux convi­
ves, qui surent y faire honneur. On s a- 
musa si bien qu’il était très tard lorsqu’on 
dut songer à s éloigner d'un toit aussi hos­
pitalier. M. et Mme Rémy méritent des fé­
licitations pour la gracieuse cordialité avec 
laquelle ils ont reçu leurs hôtes.

Parmi les personnes présentes, on remar­
quait : M. le maire Rémy Itemy et Mme la 
mairesse, M. et Mme Noe Gervais, Dr P. A. 
Desilets et Mme Désilets, Dr J. L. H. Meu­
nier et Mme Meunier, M. le notaire et Mme 
Nap. Archambault, M. et Mme Moïse Rémy, 
M. Laurent Lussier, E. E. M., Mlle Aimée 
Prouix ,de Saint-Ours, M. et Mme H. Bien­
venu, M. et Mme O. Lozoau, M. et Mme C. 
Laflamme. M. et Mme H. Gervais, M. et 
Mme Etienne Adam, M. Alphonse Lussier, 
Mme J. A. Chloolne, MM. j. 13. Rémy, de 
Woonsocket ; Alexandre Rémy, Pierre Meu­
nier, instituteur ; Aràène Gervais, Napo­
léon Messier, Chaa. Messier, Michel Bor- 
dua, etc.

ST HENRI DE MASCOUCHE
Le glas funèbre vient de nous apprendre 

la fin prématurée de Mlle Artecn. Laraou- 
reux, decédée ft l'âge de 20 ans. La défunte 
étaient une Jeune fille modèle et sa mort 
suscite de vifs regrets. Nos sincères sympa­
thies ft la famille en eduil.

—Dimamche soir, plusieurs amis ee sont 
réunis chez M. Jos Archambault, banquier 
A Grand (^ôtoau. Mascouche, pour le telici- 
ter de sa nomination récente ft^la charge de 
conseiller.

M. Archambault a reçu ses hôtes avec le 
plue cordial empressement.

BE RTHIER VILLE
Une fort Jolie fête a eu Ueu Jeudi soir, A 

■ a salle du Club de Berthier, en l’honneur 
de J. A. Piette, avocat, à l'occasion de son 
prochain mariage.

Une cinquantaine d'amis se sont réunis 
pour offrir fi M. Piette leurs félicitations 
et bons souhaits, accompagnés d'une bourse 
bien garnie.

Il y eut chant, discours, partie» de c&rtee, 
etc, puis un délicieux réveillon. Lee amis 
s'en sont donné A coeur joie et sont partis 
tard dans la soirée.

M. Piette a épousé, lundi matin, Made­
moiselle Bernadette Casaubon, de Sainte- 
Elisabeth de Joiiette.

—Vendredi soir, une partie de "euchre'’ 
a été donnée par le "Club des Vieux Gar­
çons de Berthier," sous le patronage de Ma­
dame A. Marceau, dans les salons de 1 hôtel 
Robert.

Lee invités étaient très nombreux et se 
sont très bien amusés.

—M. Kd. Boulanger eet à faire subir de 
grandes réparatione â ses propr.étés qu il a 
achetées dernièrement, rue Edouard,

RIGAUD
Mardi soir, avait lieu au collège Bourget, 

une soirée dramatique et musicale très Inté­
ressante, donnée par les élèves de cette 
institution. Le programme, qui était des 
mieux choisis, a été rempli avec un réel 
succès et la salle était littéralement com­
ble.

Le drame de P. V. Delaporte : "Loe’b 
Maria" a été trèe Men rendu. Tous les ac­
teurs ont droit fi nos félicitations, mais 
nous devons mentionner tout spécialement 
M. H. Bellomare. qui s est distingué dans 
le rôle d’Hector de Loc’h Maria, et Mes 
sieurs P. Monahan, A. Demers, A. Bélanger 
et E. Malette

Nous ne pouvons pas non plus passer sous 
silence le sucrés remporté, dans la représen­
tation de "La Grammaire," par Messieurs 
F. X. Chauvin. E. Levac et L. Laframe. 
Ces messieurs ont su égayer leur auditoire 
du rommencement fi la fin.

La salle était décorée avec un goût exquis 
qui fait honneur au collège Bourget. Du­
rant le cours du programme, les acteurs ont 
été dbauderaent. applaudis.

Nous avons remarqué parmi la nombreuse 
assistance : Monsieur le chanoine Bétangor, 
M. G. Boyer, M. P. ; P. Labrosse. M. P. P.. 
d'Ontario ; Messieurs les abbés Reld, Ka- 
heau. Primeau. Dugas. Pilon, Pelland, Ar­
chambault, Simon, Beausoleil, Leclerc, Gau­
thier. Lacerte. Bazinet, Bélanger. Lafram- 
bolse et Simon. MM. Ant. Phaneuf, N. P., 
H. La/leur. M D., A. Gibault, C. R., Nap. 
Léonard, etc., etc.

PLESSIS VIL LE
Un auditoire nombreux et sympathique 

assistait, mercredi dernier, à la aolrée don­
née par les membres du choeur Ste Cécile, 
dont Mlle E Vallée est la directrice.Chacun des numéro* du programme a ob­

tenu un franc succès. Lee choeurs de chant 
ont été trè* bien exécutée. M m ion non» 
surtout “L’Hymne au Drapeau : Espéran­
ce. * de Kosetnl. chanté par MM Normand. 
Boucher et Paradis, avec accompagnement 
de piano par Mlle Marie-Roee Thrcot. de 
Ste Julie, et violon obligato par M. Ernest 
Bourque, un de nos meilleurs violonistes. 
Enfin, les Sol-éee de Qaéfcaa." lAants ca­
nadiens harmonisée par Ernest Gagnon . les 
choriatee avaient endoaaé leur Joli costume 
de raquetteura , la tempête de neige éta.t | 
très habilement imiiée. et l'on aurait vrai­
ment cru voir une de ces charmante# scè­
nes qui sont l'apanage de notre bel hiver 
canadien Chacun «ait comme noe raquet- 
teusee sont Jolies : sous leur accoutrement 
Pittoresque, dans ce décor féerique, elles 
étaient tout à fait charminte*

l’n solo de violon par M Albert Ber

?eron. avec accompagnement de piano p*r 
lile Lydia Jauvin. a été vivement ap­
plaudi.
L'"Hôtelerie du Lapin-Sauté" est une co­

médie étincelante d esprit et de gaieté. Par­
mi les actrices qui ont contribué au suc­
cès de cette pièce, il faut mentionner Mlle 
Lydia Janvin. qui a fait une hôtelière pat- 
faite . Mlles Montreuil. Beeudet. Lord et 
Marquis : quatre soubrettes enjouées, gra­
cieuses. captivantes ; Mlle Ernestine Beau- 
lieu, un "gendarme par intérim" omme on 
en volt p*u : Mlle Albertine Savoie, une 
Milady Episrott originale. Imposante, vrai­
ment britannique et avec tout ça beauti­
ful" ; Mlles Carmélice Jauvin. Anne-Marie 
Pelletier et Octavie Jauvin, trois Jeunes 
"mlesea" très anglaises 

Dan» "Le Moulin du Chat qui Fume," les 
rôles étalent tenus par MM. Boucher, Pa~ 
radia. Savoie, Normand. Marquis. Mon-

LE “ BOARD 
OF TRADE”

Se prononce carrément con­
tre toute augmentation de 
charge dans le port.

LES INCENDIES

!*• comité spécial fait dTxnportantoa 
recommandatlong au sujet du bas 
niveau.

LE TRAITE FRANÇAIS

treuil. Collin et Provencher Ceux qui s y 
connaissent. — et Ils sont nombreux â 
Plesalsville. — savent combien fine et amu­
sante est cette opérette de Leroy Viliars. 
Le» acteurs l’ont Jouée avec une habileté 
remarquaole M. Fugène Paradis nou» a 
bien fait sentir tou e la fîne*»e que l’au- 
teer à prodiguée sur le rôle de Nicolet M. 
Eugène Savoie a fa t rire l'auditoire aux 
larmes, dans le rôle du père Garguille- 
Dans celui du capitaine MontJoyeux, M. 
Henri Normand a Joué avec un brio extra­
ordinaire. et M. J. O. Boucher, qui tenait le 
rôle du marquis Trûffardini, s en est tiré 
plus adroitement que l’ItaJien ne s est ac­
quitté de sa mission. Tout les autres ont 
fort bien seccu^j.

A la répétltic » de samedi. 4 mars, l’audi­
toire était encore très nombreux, et le 
succès très grand.

11 y avait une foule d’étrangers Remar­
qué, mercredi ; M. le curé Fiset, de Notre- 
Dame de Lourdes ; M. et Mme Jutras. Mlles 
Alice Préfontaine, Ro?e-Anna et Marie-Ap- 
ne Bisson et M Tobin, de Lyster ; Mlles 
Lachance et Marie-Louise Bordeieau. M 
Ernest Lacerte. de Stanfold : Mlle Bouret, 
de Victorlaville ; Mlle Léontine Véxina. MM 
Oscar Roberge et François Laflèche. de 
Warwick . Mme J. S. Vallée, de Cedar Hall; 
M. et Mme Comtois, de Ste J«Le M. V allée, 
de Montréal ; M. et Mme raradis, M. et 
Mme Gingras. de Bte Julie, etc.

Nous devons des félicitation* à la dé­
vouée directrice du Choeur Ste r éelle, Mlle 
Vallée, ainsi qu'aux organisateurs de ces 
deux charmantes soirées et aux acteurs et 
actrices, et nous souhaitons avoir encore 
bientôt l'occaelon d’applaudir à leurs suc­
cès.

ILE PERROT
Samedi dernier t— enfants «t les nom­

breux amis de Madame veuve J B. Gra­
vel ee sont réuni» chez elle à l'occasion de 
son H2ième anniversaire de naissance, et. lui 
ont présenté une touchante adresse qui fut 
lue par son fils, Jos. Gravel. Deux magni­
fiques gravures représentait feu M J. B 
Gravel et Mme Gravel, lui furent aussi pré­
sentés, en gage d'amitié.

La fête fut des plus brUlantes. Il y eut 
danse, chant, musique, déclamations et dis­
cours.

SAINT-JANVIER
Le Rév. Xalaphat Lapointe, de Paint- 

Janvier. missionnaire à Santiago, eft re­
tourné dans ses missions, accompagné de 
sa mère et d'un jeune neveu

—-Dimanche dernier, M. Eustace Beau- 
champ, marchand-épicier de la ville Saint- 
Louis, et Mme Beauchamp, leur Jeune fille. 
Mesdemoiselles Délima Beauchamp et 
Agnès Cardinal, aussi de Montréal, étaient 
de passage à Saint-J an vier, chez M. Ben­
jamin Cardinal.

SAINT-JEAN, QUE.
Le commerce de notre région est rede­

vable â "La Presse ”, peur sa réclame on 
sa faveur à l'endroit de la pénurie de wa­
gons de fret qui b'est fait sen-tlr il y a 
quelque temps, et elle a eu pour effet de 
faire agir les compagnies de chemins de fer 
et matoUenant les wagons, pour le trans­
port du foin surtout, sont fourni» avec au­
tant de célérité qu’U est raisonnable d'exi­
ger.

La demande d'extension au Parlement per­
mettant un délai dans la cons’ructlon du 
canal Saint-Laurent et Champlain pour lé 
passage de vaisseaux d'im gros jaugeage a 
une Impuortance majeure. M. Gervais, M. 
P., est l'auteur de cette demande

On dit que dans un avenir rapproché, le 
projet de la construction d'un canal pour la 
grande navigation intérieure sera poussé à 
bonne fin d’un point du Saint-Laurent fi un 
point quelconque du lac ChamplaJn, et ce 
dernier point deviendrait l'endroit de distri­
bution des consignations de l'ouest pour le» 
Etats de la Nouvelle-Angleterre et que la 
puissante compagnie de chemin de fer "Boa 
toc et Maine ’ ne serait pas étrangère^ ce 
mouvement important. La ville de Saint- 
Jean en profiterait paraii-il énormément,
STE THERESE DE BLAINVILLE

Le 28 février, les amis de M. C. Jérôme 
ont voulu lui témoigner leur estime en lui 
présentant une très jo.ie adresse accompa­
gnée d'une jolie bourse, fi l'occasion de 
son 62e anniversaire de naissance et 27e 
anniversaire comme secrétaire des deux mu­
nicipalités du village et de la paroisse.

M. Jérôme, comme toujours, a gracieuse­
ment reçu ses nombreux amis et a répondu 
fi 1 adresse en termes ému». Il y a eu ensui­
te de fort Jolis clscours par quelques ci­
toyens de Sainte-Thérôse. aussi trèa Jolie 
musique par la fanfare de Sainte-Thérèse.

Nous avons remarqué dans l'assistance : 
MM. J. E. DesJardins, maire du village ; 
H. Dubois, maire de la paroisse ; D . L. 
Desjardins, député de Terrebonne ; P. Des­
jardins, marchand ; J. B. Lefebvre, mar­
chand ; W. P. Brennan, marchand ; P. A. 
Desjardins, marchand D. H. Descham- 
beault .E. Maillé, D. Bayeur. A. Matte, A. 
Co os tact, G. Libolrou, O. Saint-Jean. P. 
Jérôme, de Montréal ; V. Jérôme, F. Denis, 
E. Dubois, J. DesJardins, etc.

La pius franche gaieté a toujours régné.
Les principaux organisateurs de cette Jolie 

fêtre étaient MM. G. Blondln et John For­
get. ________

RETOUR DE CUBA

MUE DES REIIIS
Le Pouvoir Curatlt de Pe ru- 

ne contre la Maladie des 
Reins est le sujet de 
Conversation sor le 
Gonlinenf.

D. L. JAYCOX

Mme N. E. 
GEORGE

■i

M. l'abbé Callaghan, curé de Saint-Pa 
trice, est de retour de la Havane, et vu 
très villes de ITIe de Cuba. H est en 
chanté de son séjour en ces parages et 
dit qu'il n'y a pas de pays plus char 
mant pour y passer l'hiver. Cubains et 
Espagnols s’entendent 8 merveille et 
tous travaillent dans un même but : a.* 
surer la stabilité du gouvernement é 
publicain, dans la crainte de voir 'es 
Etats-Unis annexer leur patrie.

La religion catholique y est floris­
sante et les ordres religieux y sont 
nombreux. Les prêtres portent leur sou­
tane tout comme au Canada.

Le oonseil du “ Board of Trade ” t’est 
I particulièrement occupé, hier aprês- 
| midi, de la question soulevée lundi der 
j nier 8 la Commission du port au sujet j 
I des moyens 8 prendre pour faire face 
au déficit que l’on appréhente devoir | 
être considérable cette année.

A .a suite d’une discussion assez ani­
mée, on a décidé de s’opposer énergique- ! 
ment 8 toute nouvelle charge soit sur 
les compagnies, soit sur les marchandi­
ses, et en conséquence on a adopté la 
résolution suivante i

“Attendu que les dépenses du port 
•ont, dit-on, plus élevées que les reve­
nues, et

“ Attendu que l’on considère l'oppor­
tunité d’augmenter lea charges pour 
taire face au déficit;

_ “ U est résolu. Que ce conseil con­
sidère que toute augmentation de char­
ges dans le port constituerait
UN MOUVEMENT RETROGRADE,
6t T1*.. le rePréS€!ntant du “ Board of 
Trade 8 la Commission du port soit 
prié de faire tous ses efforts pour 
étouffer toute mesure tendant 8 haus­
ser les taxes sur le port;

“ Et, de plus, que ce conseil réitère 
1 opmion qu il a déjà maintea fois expri­
mée, que le port de Montréal étant le 
port national du Dominion, son outil­
lage et son entretien devrait être 8 la 
charge du gouvernement du Canada 
qui devrait en faire un port libre.”

Cette résolution a «té adoptée â l’u- 
’nanunité.

LE TRAITE FRANÇAIS
Certaines anomalie» dans le traité 

franco-canadien, ont aussi été discu­
tée*. Finalement, la résolution suivau- 
te a été adoptée :

“Attendu que tout le commerce d’é­
piceries en gros souffre de la concur- 
rence ruineuse qui lui est faite par o<*r- 
tains marchands américains, lesquels 
écoulent sur notre marché le surplus 
de leurs consignations françaises, fi des 
prix ridicules bénéficiant en même 
tejnps des réductions de douane spécia­
les accordée» aux marchandise» fran­
çaises”.

“Il est. résolu, qu’une demande «oit 
faite au gouvernement de la Puissance 
pour tenter d’amender le traité franco- 
canadien et de n’accorder la réduotio 
des droits que quand les marchandises 
sont accompagnées d’un certificat d’o­
rigine et qu’elles sont consignées direc­
tement d'une maison française, établie 
en France, fi une maison ou une per­
sonne au Canada”.

DEUX DEMANDES
Une délégation Composée du séna­

teur Owens, du sénateur Domville et de 
M. H. W. Raphael, tous troi* repré­
sentants la compagnie du chemin de 
fer la Rivière Ottawa, essaie de dé­
montrer au Conseil les avantages de 
oette voie ferrée.

Le Conseil qui s’est déjà prononcé 
auparavant, recommande de nouveau 
le projet.

A la demande du secrétaire de la 
rtlle de Charlottetown, le Conseil du 
Board of Trade décide de suggérer au 
gouvernement que les steamers qui 
font le service de la poste aux Antilles, 
fassent escale 8 Charlottetown, toutes 
les fois que la cargaison sera suffisan­
te.

LES INCENDIES
Le comité chargé de s'occuper de la 

question de la protection contre les in­
cendies, a fait son rapport hier après- 
midi.

Dans ce rapport, le président du co­
mité dit que le comité est allé visriter la 
station de pompes de bas niveau, et 
qu'il a pu constater que le niveau de 
l'eau était trop bas cette année pour 
que les pompes hydrauliques puissent 
êtrs utilisées et que par conséquent les 
pompes qui sont mues par la vapeur 
devraient servir constamment. Le comi­
té regrette cet état de chose», car si 
un accident arrivait 8 l’une des pom­
pes 8 vapeur, le niveau de l’eau bais­
serait immédiatement dans le réservoir, 
ce qui serait très dangereux, surtout 
si un grand incendie se déclarait en 
même temps.

Le comité fait aussi remarquer que 
la station de pompes est éclairée par 
de» lampes 8 l’huile, ce qui n’est pas 
•an» être dangereux, au point de vue 
de la possibilité d’un incendie. Le co­
mité suggère que ce» lampe» soient 
remplacées par de» lampes électriques.

Le Conseil adopte une résolution 8 
jet effet.

L’ENQUETE FRED

Le juge Desnoyers a remis 8 jeudi 
prochain l’enquête sur l'accusation de 
recel portée contre Abraham Fred. Ou 
aurait trouvé au magasin et 8 la de­
meure de Fred des marchandises vo­
lées chez !• pelletier Desjardins, de la 
rue Ste Catherine.

Plusieurs pièces fi convictions ont 
été reconnue*

TERMES FACILES

L*s officier» et agent? de la Compa­
gnie» de» Terrain» il Termes facile» 
dont noua annoncions hier Farresta- 
tion pour conspiration et obtention 
d’nrgent sous de faux prétexte», ont 
comparu ce matin devant le magistrat 
Lafontaine. Ils ont enregistré un p'ai 
doyer de non coupable, par l’entremise 
de leur défenseur, Me C. A. Wilson. 
Il» ont été admis ft caution.

SUR LE BOULEVARD

—Vou» «avez l’altercation du gros 
Huntel avec le petit Maehain T

-^On dit qu'il l’a rencontré rue 
Royale et lui a cassé sa canne sur les 
épaule*.

—Enfin, une conversation 8 baton 
rompu..,
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Garde Pe-ru-na à la /Wafaon
Mme N. E. George, 112 O., 3s rue, 

Sioux City, la., écrit :
“Peruna m’a guérir de la mala­

die dem reine, /e garde Peruna à 
la maleon tout le tempe, en cam 
de rhume ou quand le me mene fa­
tiguée ou epulmèe.

'■J’ai pris plusieurs remèdes, mais je 
n’ai rien trouvé pour égaler Peruna.”

Catarrhe des reins est une phrase 
médicale d’origine récente. Le Dr Hart­
man a été le premier 8 appliquer le 
catarrhe à la maladie des reins.

Il découvrit que le aof-disant mal de 
Bright, dans ses premières phases, «it 
simplement le catarrhe des reins et qu*l 
cède au traitement employé contre le 
catarrhe de n'importe quel autre orga­
ne.
Souffrit pondant dem Mnnéea du 

Mal de Reins
Mme Carrie King, Darlington, Mo., 

écrit ;
"Peruna a été mon favori et Ibrnlq je 

remède de famille pendant prê* d* cinq ! 
ans.

"Je souffris pendant des année» de j 
biliositKS et de maladie des reins et du 
foie. Si je contractai» un léger rhume, 
les douleurs étaient augmentée» eit le» 
maux de dos et de tête étaient d’occur­
rence fréquente.

"Cependant, Peruna m’a guérie. Dou­
ze bouteilles firent de moi une femme 
renouvelée et pleine de santé.”

David L. Jaycox, chapelain, de la 
Clarinda, J. O. G. T., et chapelain de

LL DISPARAIT DE 
MARDI MIDL

Guéri par Pe-ru-na 
’'Après avoir Dépensé des 
Centaines de Piastres pour 
d’autres Remèdes.

la G. A. R., 865 Broadway, Oakland.
Cal., écrit :

“de suie un vétéran de guerre, 
de contractai de graves maladie» 
de reine et de veaale. do dépen­
sai des centaines do piastres et 
consultai nombre de médecine, 
mais tout cela sana résultat.

"Quelques camarades, qui avaient fit* 
guéris par Peruna, me conseillèrent *1» 
l’essayer. J’en achetai aussitôt une boi- 
teille et je persistai 8 en prendre pen­
dant près de quatre mois.

“J’ai constaté que Peruna était '4 
meilleur remède que j’avais jamais pri i. 
Je me sens bien et je ne voudrais m'eu 
passer, pour en prendre au besoin, 
quand même U me coûterait dix lois 
autant.”

Donne entièrement Crédit à 
Pe-ru-na

Daniel D. BidweU, notaire public, et 
membre de l’I. O. O. F., 160 rue Pearl, 
Buffalo, N. Y., écrit i

“Lorsque je commençai l’usage de .'c- 
runa, je souffrais d’indigestion chroni­
que et de maladie des reins et de H 
vessie.

“Il aida Immédiatement la cir­
culation, ma digestion eet main­
tenant parfaite et je souffre plue 
du tout du mal de relus ,1’en donna 
vntièremant crédit à Peruna. ’'

Peruna est le remède employa 
avec un succès constant par le Dr Hart­
man. Toute* les formes de maladie d» 
reins cèdent promptement 8 Peruna.

Nous avons en mains dea centaines de 
lettres de reconnaissance envoyée» pa* 
des gens qui ont été guéris du catar­
rhe chronique des reins par l'usage d* 
Peruna.

LE FEU ft
CHEZ LUI L’ETABLISSEMENT DE LA “IM­

PERIAL MAITRESSES” EST 
ENDOMMAGE PAR UN INC EN-

La police cherche actuellement un 
jeune garçon de dix-sept ans, disparu de 
la demeure de ses parents, 155A Craig, 
depuis mardi dernier. On craint qu’il ne 
lui soit arrivé malheur.

Le disparu est Arthur Lessard, fils

VOL A L’ETALAGE

John Cole, de la rue Sanguinet, ar­
rêté par le constable Coulomb*, rue 
St Laurent, pour vol fi l’étalage, hier, 
se dit innocent. C’est M. Raad, le com­
merçant, qui a signé la plainte contre 
l’accusé. Procès demain.

Lft CIÏE fl1

DIE—LES PERTES S’ELEVENT
A ENVIRON $5,000.

me note» correspondant rétrullnrt
Hull, Qué., 9 — Un incendia qui s’set 

déclaré ver» cinq heures, hier «oir, data 
la chambre dee chaudière» de la com­
pagnie “Imperial Mattresses”, rue de '* 
Brasserie, a causé pour $5,000 de par­
tes, tant en dommages sur la bfitjssa 
que sur le stock qui était considêrabl».

Les pompiers ont pu, heureusement, 
se rendre maîtres des flamme» aprfia 
plus d’une heure de travail. La pres­
sion de l’eau, fournie par ie nouvel 
aqueduc hydraulique, était excel!ena. 
A notre correspondant, le gérant d* la 
“Imperial Mattresses Company” a vi- 
noncé que les travaux de reconstruc­
tion commenceraient incessamment ofe1 
que les cinquante ouvriers qui avaient 
de l’onvrage 8 la manufacture, n'auroafc 
que très peu de temps fi chômer.

ORTHOGRAPHE

Opinion ne Rapineau sur la réforme 
de l’orthographe :

—Bravo ! bravo !... Plu» on «op­
primera de lettres dans le» mot», plus 
os économisera d'cncre I

DEVRA ELIRE UN NOUVEAU 
MAIRE — A H. LE MAIRE 
ELLIS EST NOMME REGIS- 
TRAIRE DE LA CITE.

(Du corresponfiint rê(u;ier d* LA PRESSE)

Ottawa, 9 — Son Honneur le maire 
Ellis ayant é>té nommé régistrateur 
de la ville d’Ottawa, devra démission­
ner ou abandonner sa position de mai­
re, les deux positions étant incompa 
titles.

Le maire a reçu avis de sa nomina­
tion hier soir.

Conséquemment, l’on' peut s’attea 
dre fi ce que d’ici peu des brefs pour 
l'élection d'un maire soient lancés.

Déjfl, dans le» cercle» municipaux, 
on discute le choix du successeur du 
maire F.Uis. On mentionne les noms de 
l’ex-maire Morris, battu aux dernières 
élection» municipales nar M. Ellis, et 
des ex-échevins Stroud, Scott et Slat­
tery.

M. l’échevin Enright devra égale­
ment résigner son siège au Conseil de 
Ville, car il vient, paraît-il, d’être 
nommé inspecteur de» Ucenc s d’Otta­
wa par le gouvernement d'Ontario.

Le Jeune Arthur Lensard. fi» la rue Craie, 
disparu depuis mardi midi.

de M. Honoré Lessard H mesure cinq 
pieds sept pouces de taille ; la dernière 
fois qu’il a été vu, il portait un pan­
talon gri», un bourgsron en laine ma­
rine et un paletôt gris fer, et était 
coiffé d’une casquette de drap noir. Lee 
signes caractéristique» du disparu faci­
literont peut être sa découverte. Tei.it 
châtain ; yeux noirs ; signe dans le 
coin de l’oeil droit. L’ongle du médius 
de la main droite est enlevé. Lessard 
porte d'hshitude une chaîne en crin 
avec breloque. Ce n’est pas la première 
fois qu’il quitte le foyer.

A SAINT-JEAN

Formation, des comité» civique».

fDu correspondant résulter d» LA PRTSS15>
Saint-Jean, Qué., û — La première 

assemblée du conseil de ville, depuis 
les élections municipales a eu ,ieu lun* 
di, et la séance a été courte. Après l'as­
sermentation du maire et des *..nsell­
iers élus, vint la formation de» comité» 
comme suit :

Finance», A. F. Gervais, président ; 
Marchés, Jas. F. McQuillen .président ; 
Chemin», Lue Rapineau, préùdent ; 
Parc, Désiré I.«liberté, président : Hy­
giène, Jos. Hébert, président ; Eclai­
rage, Laurent Moreau, président ; In­
dustrie et Commerce, Jo». Simard, pré­
sident ; Police, G. Frédette fils, pré­
sident ; Feu, J. O. Guy, président.

MM. J. H. Roy et A. C. Raym md ont 
été nommés auditeurs municipaux pour 
l'année courante.

PROCES POUR MEURTRE

Félix Doyle e>st envoyé aux assise».

Burford, Ont.. 9 — Félix Doyle, accu 
»é du meurtre de ra mère, est arrivé 
’uier 8 la prison de Brantford. H a com­
paru devant les juges de paix Cox et 
Gray qui président les délibération» de 
l'enquête préliminaire. Doyle a été cou- 
damné 8 subir son procès aux Assis,»». 
Le» témoignages ont été le» mêmes q i» 
ceux donnés I l’enjuète du coroner.

LA PROIE DES FLAMMES

La fabrique Meakin» A Son» e»t. dé­
truite et cent employés «ont jeté* 
■ur le pavé.

Du corrMuoudant réauller d» LA
Hamilton, 9 — La fabrique de bros­

ses et chapeaux de Meakins and Sors, 
a été détruite par un incendie, hier mi- 
tin. Les pertes sont estimée» 8 $55.0W 
et les «ssurances ne sont qu» de $23,099. 
Cent employé» sont jeté* sur le pavé.
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SI VOUS NE CHERCHEZ PAS L’INVENTEUR DE L'OUVRAGE POUR LE 
TUER, ANN ONCEZ DANS “LA PRESSE", IL Y A QUELQU'UN QUI A ABSO­
LUMENT BESOIN DE VOS SERVICES. DITES-LUI OU VOUS TROUVER

TARIF
(Invariablement payable d’avance.)

r Annonces Classifiées de 
“LA PRESSE”

EMPLOI DEMANDE. 10 rrnU poor 20 
mots ou mol ni*, et V* e*nt par mot ex- 
Ira, cbaqno in»ortlon.

ELEVES DEMANDES, 10 cent* pour 20 
mots ou moins, H cent par mot ex­
tra, chaque Insertion.

Toute» les autres annonces ** ON DEMAN­
DE ”, 26 cents pour 26 mi ** a moins, 
et 1 cent par mot extra, chaque in­
sertion.

CHAMBRES A LOUER, 10 cents pour 20 
mots ou moins, et cent par mot 
extrn, chaque Insertion.

TROUV E, 10 cents pour 20 ir’Hs ou moins, 
et A4 cent par mot extra, chaque in­
sert ion.

A LOUER, MAISONS, MAGASINS, ETC., 
26 cents pour 26 nv>t* ou moins, et 1 
cent par mot extra, chaque inaertion.

PROPRIETE A VENDRE, 25 cents pour 
26 mots ou moins, et 1 cent par mot 
extra, chaque insertion.

PERDU, 25 cents pour 26 mots ©a moins, 
et 1 cent par mot extra, chaque inser­
tion.

CHANCES D'AFFAIRES, 26 cents pour 
26 mots ou moins, et 1 cent par mot 
extra, chaque insertion.

PERSONNEL, 2 cents par mot, avec un 
taux minimum de 26 cents, chaque in­
sertion.

AVIS SPECIAL ___
Le tarif ci-descus est AU COWIP 

TANT avec la commande. Quand ^es 
sortes d’annonces ne sont pas payées 
d’avance, il faut faire de nombreuses 
entrées, et le taux est, en conséquence, 
beaucoup plus élevé.

Nous n’entrons dans nos livres au­
cune annonce classifiée de moins de 
cinq lignes. 

ELEVES DEMANDES
20 mots : lu canu ; Va coot par mot extra..

f «OURS DK M. DE K EK MENO, ru«
^ Ontario. Tél. Bell Est 172U. Prépara­
tion aux examens. Le cours *lc Révision gé­
nérais pour les examens de Juin-juillet com- 

I mencera lundi, 'Jo mars. & 9 heures du ma­
tin. luî—15

ENLEVES DEMANDES — Une dame an 
j -Ta aise, connaiaaant panaltenieat 

français, donne des leçons d anglais Pro­
grès rapides et prononciation correcte ga­
rantis. Bas prix, 1U9 avenue de I Hôtei de 
Ville. 9,11

H «LEVES DEMANDES — 8 leçons par 
J mots, $1. Sténographie, clavigraphie. 

anglais ou arithmétique. Leçons privées, 
jour et soir. Collège du Prof. Cooke, iô3 
Montana. 107—

HOMMES ET CJARCCNS DEMANDES
2.i luoia : ^5 conia ; 1 cent par mot extra.

i PPREXT1 barbier demandé, ayant un 
*»■ peu d expérience. Se présenter im­
médiatement. 108 ürraud Tronc. Pointe St 
Charles. 107—1

H ON Jeune compagnon demandé, de trois 
ans d expérience dans le métier de fer- 

b antier, plombier, couvreur, aussi un ap­
prenti, de campagne, préiéré. S adresser à 
jos. bédard, entrepreneur, ville Saint Lau­
rent. 107—3

|.>ONS presneurs d"habiis demandés. S’a- 
dresser Semi-Ready Clothing, Co., 472 

rue Guy. 107 —2

O O N plombier demandé, ouvrage h l'an- 
* * née. Se préserfter au No üM rue Ra­
chel. 107—1

OAKB1ER apprenti demandé. Immédiate 
■ * ment, au No 13*25 rire Ca<U©ux, P1*0® 
de la rue Villeneuve. Mile-End. 107—T

' OON PLOMBIER demandé, poseur d a?
pareils de chauffage, ainsi que fai­

seur de corniches. S adresser 215 Fullum.
107—1

EMPLOIS DEMANDES
20 mots : 10 cents ; VSi cent psr mot extra.

IFUREAO DE PLACEMENT GRATUIT, 
•I* 390 Craig, entre les rues Gosiord et
Bonsecours. Mains d oeuvre de toutes sor­
te» fournies. Une visite des patrons e»t 
soliicitée. Bureau ouvert de J heures di 

( matin à 6 heures Qu soir. Le samedi, on 
ferme le bureau à 1 heure p.m. — /'roam 

Lafontaine, gar»nu 

L«MPLGi DEMANDE — Jeune fille d une 
. -Ci vingtaine d années, connaissant .a 
l cmvigrapnie et la siénogiapnie iraxiwa*su. 
' Ofamauao emploi comme secretaire ou a^su- 

tante u&ns un oureau. S adieeber I Mue 2. 
Picuette, Saint-Lin üea Laurcuwdes, comté 
ne L Assomption. 10^—^

I^ALPLUl DEMANDE — Homme d expé 
^ rieuce demande place conun# teneur 
de livres, bunues réferences. b adresser 

Lxotei Gialbault, Joliette. Que. ll*>—2

£«MPLOI DEMANDE — Homme de con- 
^ <’ance, instruit dans les deux lan­

gues, verse dscs la comptabilité, correspon- 
uanr e, etc., demande une position. Ecrire A 
H., 4o8 La Presse. ' lUi^ 2

{T^MPLOI DEMANDE — Chef désire faire 
lJUi un engagement pour hôtel de campa­
gne de première classe, bonnes^ réferen­
ce® de la place actuelle. Ecrire H L. La 

Presse.” ^ ,

T?MPLOI DEMANDE — Un Jeune homme 
ayant deux ans d expérience comme 

commis de bar, parlant les deux langues, 
bonnes références, demande emploi. M D., 
1 avenue Gonsague. Hochelaga. 106—4

IEMPLOI DEMANDE — Un jeune homme 
de 22 ans. six ans d’expérience dans 

le commerce de ferronneries, bonnes réfé­
rences Ecrire A S., 451 "La Presse

105—3

U>ON homme h bois demandé, dans les ré- 
I-* paratious de voitures. S’adresser J. 
N. Boisvert, le Jour. 7i. rue des Carrières ; 
le soir, à 190 Demontigny. lu7—il
/COMMIS — On demande un commis de 3 
^ ou 4 ans d expérience dans la marchan­
dise sèche. S adresser ‘223 Saint-Laurent.

107—1

/'«ONTREMA1TRE demandé pour les petits 
^ outil», dans un atelier de machines. 
Adressez : Canadian General Electrical, Pe- 
terboro. Cat. 106—6

/ «OCHEJR demandé. S adreaser 459 Dor- 
Chester, entre 4 et 6 heures. Inutile de 

se présenter j»ans de bonnes références.
107—1

/CHAUFFEURS et serre-frelne pour cbe- 
mlns de fer canadiens et autres. Jeu­

nes gens de 20 h 30 sus. /orts, ayant bonne 
vue et bonne ouie. Chauffeurs gagnant de 
#65 A #!•«> par mois, deviennent mécanicien» 
et gagnent de $125 h #175 par mois. Serre- 
freins gagnent de $60 à $*5 par mois, de­
viennent conducteurs et gagnent de $10i» à 
$140 par mois. Mentionnez quelle situation 
voua préférez. Envoyez un timbre pour avoir 
détails. Railway Association, chambre 146, 
227 rue Monroe, Brooklyn, N. Y.

105—mja

FEMMES EC FILEES DEMANDEES
'25 mots : *26 cents : 1 ^ent par mot extra.

DONNE fille demandée, aussi un Jeune 
J* garçon pour servir dans un restau­
rant et faire l’ouvrage général S’adresser 
411 Craig. H>6—2

/CONTREMAITRE demandé, dans une 
A—' boutique de menuisier, à Saint-Lam­
bert ; il y a des machines. Emploi de six 
à dix hommes. S’adresser, le soir, à C. E. 
L. Désaulniers. 814 Hôtel de Ville. Télé­
phone. 107—3

/'OOMMIS demandé pour magasin de oou- 
^ veautés, 3 ft 4 ans d’expérience, chez 
J. E. Bénard, 674 Notre-Dame, Maisonneu* 
ve 107—1

/CONTREMAITRESSE capable, demandée, 
O pour prendre la surveillance d’un dé­
partement de finisseuses de fourrure dans 
un grand établissement. Une sachant finir 
des manteaux serait acceptée. On paierait 
un bon salaire à une personne compétente 
Adressez : Boite Postale 2225. 102—6

IEMPLOI DEMANDE — Un homme syant 
^ 1 expérience de l’épicerie, pailaut les

deux langues, désire position comme voya­
geur ou piace payante. Peut fournir les mco- 
ieures re'érences. Ecrire, D., 461 La Bres­
se. ’ 197—1

>EMPLOI DEMANDE — On trouvera une 
houQ» servante généra le . bonne d’en­

fants au garde-malade. Bonnes références 
6 adresser 6A rue Sainte-Elisabeth. Mada­
me Lachapelle De 4 ù 6 heures du soir.

107—1

I^MPLOi DEMANDE — Voue trouverez 
J une personne pouvant faire tous gen­

res de coutures, famille privées 75 Saint- 
Urbain, Maison Sainte-Marthe, chambre 43.

107—1

FCOMPTABLE — On demande un homme 
de 25 £* 80 ans, ayant de 1 expérience 

dana la comptabilité commerciale, pouvant 
fournir de bonnes recomman dation s, pour 
prendre charge des livres dans un grand éta­
blissement. Il devra surtout posséder une 
bonne écriture, autrement, inutile de pré­
senter sa requête,. Aussi un Jeune homme de 
1S il 20 ans, comme assistant teneur de li­
vres ayant un peu d’expérience dans ce genre 
d’ouvrage, une bonne écriture est absolu­
ment nécessaire, sans quoi il faut se dispen­
ser de faire la demande. Le parler anglais 
et français est obligatoire dans les deux 
cas. Adressez votre irttre A Hudon, Hé­
bert et Cte. 107—8
T\BUX bons commis d’erpérlence^leman- 

dés dans la marchandise sèche, par­
lant bl««a les deux langue» et pouvant four­
nir de bonnes références. S’adresser ft 
Raoul R. Berfèvin, marchand, Québec.

107—3

I DISTRIBUTEUR de pain demandé 1m-
* médiatement, !1 faut une clientèle. 

S’adresser 319 rue Mentana. 307—1

IniPLOI DEMANDE — Une femme d’ex- 
J pérlence dans le blanchissage, deman­
de des lavages d*» famille, par douzaine, avec 

ou sans repassage. S’adresser 4<>1 Cham­
bord_________________ _______________ 1^ 3

T^MPLOI demandé immédiatement par bon 
Xa barbier. 46 Parc Belmont. 107-2

I 1ES MENUISIERS demandés pour la ft- 
■ " nlesion de troia maisons. S’adresser 
J. Hoolahan. en arrière de 3806 rue Notre-
Dame, Saint-Henri. 107—1

DTUDIANT en pharmacie demandé, d’un 
* J an d expérience. S adresser IL. 472 
"La Presse." 107—1

1 EMPLOI DEMANDE — Une #Uie désire 
J se niai er dans un presbytère, comm« 

fille de chambre, aux Etats Unis, ayant ex­
périence. fournira référencée des messieurs 
prêtres S’adresser 25 avenue Villeneuve.

107—.1

I^ORGERON de machine shop et machtnis- 
* te général demandé*. S’adresser D. 
Lallberté, Saint Jean. Qué. MM 4

!/ i ARCON demandé. bien recommandé 
I" * pour avoir soin d’un cheval et s» ren­
dre utile. S'adresser 2b<*8 Sainte-Catheri­
ne. entre 2 à 4 heures. 106—2

]EMPLOI DEMANDE par homme marié. 33 
J ans. connaineant la tenue des livres, 

sachant les deux langues, ayant longue 
expérience comme solliciteur dans le com­
merce des proviaiona. Ecrire F., 464 "La 
Presse”. 107—1

IEMPLOI DEMANDE — On trouvera une 
bonne femme de Journée pour lavage, 

ft domicile ou chez elle. S adresser 806 Ma­
nufacture. Pointe Saint Char.es. 107-3

ARCON demandé pour “scorer” les talons 
n et aider au finUsag* et un autre pour 

puncher les talon». S’adresser 124.S Berrl.
107—1

/ ^ARCON demandé pour répondre au té- 
' * léphone et avoir soin du bureau. S'a­
dresser Alex. McArthur Co., Ltd., angle dee 
rues du Havre eA Logan. 107—1

/ t ARCON de deux ans d'expérience dans 
i ' 1 la boulangerie demandé. A. GrolL 2U96 

rue Sainte-Catherine. 107—1

I^MPIyOI DEMANDE — Jeune homme en 
rapport Journalier avec les épiciers, 

accepterait une bonne ligne A commission. 
E. A„ 197 avenue Laval. 107—1

17 MPI/CI DEMANDE — Vous trouverez 
-é un bon cuisinier capable d» cuire 

viande et pâtisserie de toutes sortes. Ecri­
re L.. 465 "La Frep-ae”. 107 1

h^MPLOI DEMANDE — Voua trouverez 
^ une garde malade diplômée, au No 

[99 Saint-Urbain. 107 8

T^MPLOI DEMANDE — On trouvera une 
bonne femme d» Journée, bien reeom 

mandée 41 44 Sainte Elisabeth. 107—1

T^MPLOI DEMANDE - Un homme âgé 
-■ » de 38 ans, parlant lep deux langue*, 
ayant une bonne instruction, désire position 
comme teneur de livres ou assistant. Ecri­
re à E.. 467 "La Presse”. 107 -2

T^MPLOI DEMANDE — Homme marié, 
J ayant plusieurs année* d’expérionce 

dans la provision en gros, demands emploi 
quelconque. Références. Ecrire A M. M , 466 
"La Presse 107-2

7EMPLOI DEMANDE — On trouvera un 
-4 bormms pour réparer les enduits et 

blanchir en «(es sortes do couleurs 41 
rue libelle. Ouvrage garante 107 2

f^MPLOI DEMANDE — Un boulanger de- 
J manda uns position ft la campagne- 
S’adresser 1395 Demontigny. 2**5 3

ACUSÏCIEN — Bon musicien-machin 
demande place n'importe ofl, bo

ilniste, 
bonnes

références. Dompierre, 46 Dumont, Mont­
réal 104-6

POSITION demandée, Jeune homme de 
-A campagne, comme teneur de livres, 
dans bureau ou maga»lfi. instruit dans les 
deux langues. Références. S adreaser ft Da 
vld Brisebols, Salnt-Eustache. 107 -1

/ tARCON demandé pour faire les commls- 
' w sions. 8 adresser Pharmacie Saint- 
Denis, coin Dorchester et Saint-Denis.

107—1

IIOMMES et femme» pour travailler pour 
1 ■ noua, chez eux. dans leurs heure» de 
loisir, ouvrage agréable. Paiement généreux. 
T’as de sollicitation. Adressez : botte 560, 
London. Ont 102—15

HOMMES de confiance demandé», dans 
cbaqua localité du Canada, pour an­

noncer nos marchandises, clouer nos affi­
ches aux arbres et palissades, le lo-ng des 
routes et endroit» bien en vus ; distribuer 
aussi nos objets d'annonce*». Sala re *900 
par an eu $75 par mois, et $2.50 pour dé 
penses par Jour. Emploi permanent, pour 
des hommes capable» et fiables. Pas d expé­
rience nécessaire. Ecrivez pour détail», A 
Empire Medicine Co., London, Ont.

104—6

HOMME d’expériènee demandé comme 
vendeur, ayant de bonnes référence», 

pour magasin de meubles. No I860 rue No­
tre Dame. 107—1

T TOMME énergique qui visite les épiciers 
■ de détail, demandé, pour vendre, com­

me ligne supplémentaire, des articles supé- 
rieurs. rendus chez tous les épiciort. Le» 
qualités requ'ses sont l'activité et la per­
sistence. Ecrire A., 469 La Presse

107 2

HOMME «Ctlf demandé, pour vendre ft 
commission chez les laitiers et les 

marchands d#» grains et de foin. R'adrœser 
par lettre. 8.. 449. 961 Sainte-Catherine.

107 -4

STENOGRAPHIE ELIS, surpasse toute» 
^ les autre» pour eimpliclté et rapidité. 
100 ft 130 mots esr minute après 20 leçon». 
Olavigraphie gratia. Position assurée, comp­
tabilité. conversstlon anglaise, progrèa ra 
pides Condition» faciles. Prof Elle, 334 
rue Raint-Huhert. Tél. Marchands 334

T,9.11

20 mot»
ELEVES DEMANDES

: 10 cent» ; Vfc cent par mot extra.

T^LBVER DEMANDES — Sténographie 
-■-é frsnçatse et anglaise, 125 ft ISO mots 
à la minute »n un mois. Clavigraphie gr» 
tia. Tenue d*s livre», arithmétique, rorrea 
pondance, travail de bureau, françale, latlo. 
anglais, enseigné» rapidement. Diplômes ac 
cordé*, position •aaurées. Meilleur marché 
qu'allleur*. 169 avenue de l'Hôtel de Vf 11».

0.11

E1 ,EVF>% DEMANDES ■— Pour approndro 
l'anirl«l« tr», vit». «!l« ch«t I» pro- 

faueur Stauls, MB Dorctictor. prè, la U
ru» «nnuLuimt. K»—*

HOMME drmandA avor oupérlonce. pour '.a 
llvralsoo du paie, ouaal un Jaune hom­

me de deux ans d'expérienre. romme pàtis- 
eler pour les pflteaux. S'adresser /\ Me- 
Keown’e. 370 Saint-Antoine. 107

IIOMMES nOJANDES. p*r»e partie 
Al pa.r «iialre. partie par commlaeion. 
Koe hommes prennent eommandes. em­
ploient eoue ateote et nomment d autree 
sx»r;te Dea hommes reeo«ima.nd»ble« peu­
vent obtenir un stork de marehandleea pour 
commencer, et désir*. S'adresser A Ooopar. 
ttrotr Ml. London, Ont. 29«-n

JEt’>TE HOMME deroand*. de 17 à 22 
suie, bon vendeur, parlant le» deux

langues, avec r*f«renc 
Saint üaurem»

S adresser à 34f! 
107—1

TEUNE homme demand* pour une compa 
gule d assurance sur la vie, un Jeune 

homme perlant at dérivant les deux lan­
gues S'adresser par lettre A E. E. 402 “La 
Prosàe.” SN r

>|AR06lfR demand* pour nreeae Gordon, 
rI ,ln qU| peut commencer ImmAdtatement 

pr*f*r* S adresser «OB rua Cralx.
107

ON DEMANDE un faliaur de eansulea 
m*d les menteuses en f<l*tlna. Ecrira 

à X.. 1W ‘«l* Praoee . 88—•

HOMMES ET OABCON8 OEMANOES
25 mum : 25 c»aU ; 1 caut par mot extra.

I E MONTREAL BARBER SCHOOL de- 
maud» de** hommes et des .emmea 

pour apprendre le mener da barb,er. « t**>t 
malutenanr !« bua temps, i iiaace aux pre 
mler* ai rivé*. 501 rua ( raig. 107—3
ËMBINTRS de voiture* demandé et un ap- 
*- prenti, ayant de l'expérience préféré. 
S ad rebéer 1279 8aiat-Laurent. 1U6--*2

ITEINTRE de voitures demandé, un bon 
* peintre de voiture» trouvera de l’em 
pioi en s adreeeant A G Rochon, maltra- 
charretier, 227 avenu» x*ôtei d» Ville.

106—2

QUATRE fabricant» de valise» demandée. 
82 carré Youvllla. 107-1

SOLLICITEURS d expérience demandés 
Bonnes condition». Imperial Credit 

Co., 211 rue Mance. 107 -1

SOLLICITEURS d'»xpéJ4enc» demandéa 
** pour vendre le seul portrait publ é de 
sainte Anne de Beaupré, en couleur. Malone 
Moulding and Framing Co., 43 Côte du 
Beaver Hall. 9,11

SITUATION DEMANDEE - Cltvigrapbis 
k ’ te d expérience entreprendra copte» 
de toutes portes dans les deux langue». Aus­
si traductions française», anglaise» et alle­
mande*. Peut prendre dictée» sténograpbi- 
que» dans le» deux langues. Termes modé­
ré*. 169 avenue Hôtel de Ville. 7,9,11

SITUATIONS VACANTES — L’Ecole de 
Télégraphie ,au Monument National, 

enseigne exclusivement la télégraphie et 
qualitie ses élèves dans cette branche pour 
occuper des positions importantes sur les 
chemins de fe.r. b adresser chambra No 10, 
Monument National, Montréal. 4,7,9

HPAILLEURS demandés dana le» gant». 
1 S’adresser au No 742 rue Lagauche- 

tière. 107—1

TRIMMER de Hases demandé — Edge 
Trimmer. — S'adresser au No 1342 

rue Sainte-Catherine, salle Dionne.
1U7—1

\JrOYAGEUR — On demande un voyageur 
pour -oyager à la campagne, ayant 

do l’expérience dene le commerce d épice­
ries et ayant une clientèle faite, pour re­
présenter une maison d’é^ir^rles en gros 
de cette ville. Références requise». S'- 
dresser par lettre. Bureau de 1 
517.

Boîte
106—3

\VENDEURS — $5 par Jour A vendr» 
“Auto-Spray,’' le meilleur arrosoir A 

main A air comprimé qui soit fait. Nécessi­
té absolu» pour toua Jardins et fermes. As»u- 
rez-voua d’un territoire Immédiat. Ecrivez 
pour détMls et m*chin» échantillon, & Ca­
vers 8me. Galt. Ont. 61—mj»—»

QERVANTR générale demandée, bons ga 
^ g«». S’adresser 533 Saint-Hubert.

107—1

ONNE fille demandée dana les répara­
tions. bon salaire A une fille rapanle 

dan» ce genre d ouvrage, chez Oscar Ra- 
fallLn r 455 Saint-Jacques. 107-1

B
eue, taillai.r, 455 Saint-Jacques._________

BONNES poseuses d empeigne» deman­
dée» et deux bonne» fille» de moulin. 

S'adresser Royal Sftio» Co., Ltd., Maison­
neuve. 107—1

CCOUTURIERES demandée», chez 9. La- 
y llbertA. marchand-tailleur. 41 Côte 

Saint-Lambert. 107—1
H’ISINIKRE demandée, au No 301 rue 

Sherbrooke. 107—1

DEUX bonne» couturière» demandée» et 
un jeune tiomme de 2 A 3 ans d ex­

périence. S'adresser J. E. Buawell, 443 
Wellington. 107—2

T A EUX bonne1» couturières demandée» et 
J ^ un Jeune homme de deux ou trois ans 
d expérience. S'adresser G. E. BueweH, 445 
Wellingtoo. 106 -6

1AEUX Jeune» fille* demandées pour *er 
" vir dans un restaurant de llqueuts 

de tempérance et de cigare». S'adresser 
immédiatement 563 Dorchester. 107—1

EMPESEUSBS de chemise» demandée». 
Emploi permanent, (M6 rue Craig.

107—1

T FINISSEUSES et opératrice» dan» le» four­
rures- Position stable et bon salaire. 

S’adresser à Boulter Waugh and Co., Limi­
ted. 57 rue Saint-Pierre. 102—6

TAILLES demandées pour pœer les man- 
r cbes et pour fermer les chemise» sur 
les machines Wheeler et Wilson. No 2. S'a­
dresser Smith et McKeown Co., 16 rue Côté.

306—2

TAILLE demandée, de plusieurs années 
* d expérience, pour tenir les livres et 
la caisse dan» un étal de boucher. l*jn* ga­
ges ; elle devra parler lea deux langues. 
S'adresser au No 42 rue Napoléon, Salnte- 
Cunégonde. 107—2

CNLLE — On demande une fille de salie, 
1 polié, propre et connaissant bien le
service ûes tables. Club Jacques-Cartier, 45 
rue Saint-Vincent. 107—1

TAILLE demandée pour aider A la cuisine. 
J S’adresser au No 98 Saint-LaurenL

107—1

IFILLE générale demandée. S'adresser 36 
carré Saint-Loulg 107—1

TAILLE de chambre demandé», de première 
■ classe, pouvant aider au service de la 
table, dans une maison de pension; trouve­
ra une excel.ente situation au No 71 de la 
rue Saint-Denla. 107—1

TAILLES demandées Immédiatement, pour 
la confection des jupes et blouses. 

Bons gages et position stable. S'adresser ft 
J. Kasler, 4 Place du Marché, rue Saint- 
I^aurent. 167-1

TAILLES expérimentées demandées pour 
*- faire des chemise«# Bons gage». Po­
sition atahle. S'adresser A Kouri et Co, 
1467 rue Notre Dame. 107__2

I^ILLE de chambre demandée, références 
exigées. S adresser 180 rue Saint- 

Dents. 106—n

TAILLES demandées pour faire dea pan- 
A talon», chemises et boutonnières A la 
machine Reece. S'adresser à Mlle Balnea. 
Robert C Wilkins, ru» Sainte-Catherine, 
angle Bleury. 102 6

T^ITTEUSES pour le» chaussure» deman- 
A dées. S'adresser c» eoir, au No 01 
Deslardins. H. W. I/éger. Maisonneuv*. et. 
demain. 31 rue Bleury. chez Senne* et 
Smith. ]07__1

/"^ARDE MALADE requis» pour un mol», 
' * ft partir d>nvlrr/n du 15 avril. Ecrire 
en donnant référence» et «alaire exigé, ft A 
463 “La Prease”. 107 î

TEUNE FILLE demandée, aa^bact l’an- 
9f gîaie. pour aider au soin de» enfanta 
et aux'travaux du ménage. S'adresser 240 
avenue Wood, Weetmount. 106 6

Epargnez vous des troubles et dea 
démarches inutiles.

LUSSE Z VOS PETITES AN­
NONCES A LA

Sueeursaie No 21
PHARMACIE

LYONS
1621 rue Saint-Laurent

Via-A-vls l’avenue Fairmount,
Ht Louis du Milo-Ei-d.

Vous paierez les mêmes taux 
qu’aux bureaux de LA PRESSE.

CHAMBBKS
20 mot» : KJ c eues ;

ET PENSIONS
Vg cant par mot extra.

f ♦HAMBRE et pension. On trouvera chaan- 
A-' bra et pension d» première classé, A 
$3.25 par aema-lne, pension de table. $2.30. 

------ 106—283 ru» Saint-Urbain

Z' *HAMBRES ET PENSION — On trouvera 
V ' deux telles grandes ( hambree sur la 
devant, avec eau chaude et froide, amélio­
rai ion. usage du téléphone, prix modère.
aussi, bonne pension de table. S’adreaeer «... '-,fj

AMENT A PRET LA
23 mot» : 23 c#ct» ; 1 cent par mot

4 RGENT à prêter A 5 pour coot, vill# ou 
campagn», corporations, fabrique», 

ferme», maison. Iota, assurance», bllleU et 
autre» garantie». Osw. Chaput et Cle. édifice 
"La Prease”. 102—24

642 Saint-Denis. 7.0.11

( «HAMBRE ET PENSION — On trouver» 
N ' bonne chambre et bonne peneion pour 

i $4 par semaine., pour hommes seulement. 
S'adresser A l’hôtel Ottawa, 29 carré Cha­
bot lias. 107—3

FEMMES ET FILLES DEMANDEES
25 mots : 25 cenU : i cent par mot extra.

\rBNDEUSBS d'expérience demandées, par­
lant anglais et français, au rayon de» 

chapeaux. W. H. Bcroggie, Limited, rue 
Sainte-Catherine et Université.10»-2

SERVANTES DEMANDEES 
25 mots : 25 cenU ; 1 vent par mot extra

DONNE aervante demandée, avec expé- 
■ é > i tai­
re la culmine, petite famnie, pas de lavage. 
S adresser 85 Sainte-Famille. 107—1

SERVANTE—On demande Immédiatement 
une bonne servante générale, enchant 

faire la cuisine, ni lavage ni repaasage. au 
No 309 rue Sherbrooke 106—n

SERVANTE demandée pour faire les me- 
^ nus travaux de la maison, pas de lavage, 
certificat» exigés. S adresser 173 avenue 
Laval, cité. 107—42

^DEVANTE générale demandée, ou une 
^ Jeune fille pour aider au ménage. 
S’adresser 455 Saint-Dénia. 107—1

SERVANTE générale demandée. Pas de 
^ lavage. S’adresser 743 Cadleux.

107—1

SERVANTE demandée au Ne 890 Saint- 
^ Denis. Pas d’enfauL 107—1

SERVANTE générale demandée sachant 
^ faire la culstne. Référence» exigées. 
S’adresser 168 Saint-Hubert. 107—2

SERVANTE générale demandée, pour une 
^ petite famille. S’adreeser 25<A Craig

107—1

^JERVANTB générale deman4ée tmmédla- 
^ tement, sachant faire la culeine, su 
No 268 Baint-Dents. 107—1

m ER VANTE générale demandée, ni lavage, 
Ky ni repassage, famille de deux. S'a- 
dreeaer au "Frontenac Fiat.” 442 Sanguinet, 
No 5. 106—3

A8SOv ILS DEMANDEE
25 mot» : 25 cents ; 1 cent par mot extra.

4 SSOCIE demandé avec ou sans $5/ 
dans un commerce manufacturier r

,000,
v****»»v»*x.^ xuAuuiMcvuner rap­

portant de grands bénéfices ; un bien vu et 
bien connu et connaissant les affaires de bu­
reau préféré. Le volume des affaire a dé­
passé le capital actuel. Ecrire A., 445 "La 
Presse." t 105—3

A SBOOIB DEMANDE — Une personne 
très connue, possédant un des meil­

leur» commerces de la ville, désirant ee re­
tirer des affaires, voudrait avoir un bon 
associé avec Capital, pour continuer le com­
merce avec son fils. Ecrire M , 449 “La 

esse." yog—g

CHAMBRES A LOUEE
20 mots : 10 cents ; ^ cent par mot extre-

/DHAMBRE — A louer, grande chambre, 
bel ameublement, gazeliers, ciiauf/éc 

à i eau chaude, garde-rooe, téléphone. Pas 
de dèméuagaïaent. Aueai chambre pouvant 
servir rom ma-bureau pour médecin ou avo­
cat, ancienne place du docteur üesmar- 
teau. 95 Saint-Hubert. 107—1

/ AMBRES A LOUER — Une chambre 
v-' double et une «impie, pour messieurs 
seulemect, avec excellente pension, dans 
famille privée. S’adres«er lïl rue Salnt- 
Uenis. 107—3

/"^HAMBRES A louer, bon marché, chauf- 
^ fées A l’eau chaude, famille respecta­
ble, pas d’enfant, bon chez - sol. 54 Cadleux.

106—3

AMBRES doubles et simple» meublées 
^ ou non, ayant vue sur le carré Viger, 
lumière Auer, etc., pae de déméoagement- 
69a Dubord. 107 3

/ tHAMBRE meublée A louer, pour mon- 
^ sieur, lumière Auer. eau chaude, té­
léphone, entre le carré Salnt-Loul» et l’a­
venue dea Plna. ouest de la rue Saint-De­
nla. Ecrire A R., 369 “La Presse "

107—6

f CHAMBRE A louer, *ur le devant, riche 
y-' meut meublée, tapi» neuf, garde robe, 
chauffée à l’eau chaude, ma «cm tranquil­
le. S’adreeser 260 SalntLaurent. 107_1

/ ^HAMBRE A louer, meublée ou non. pour 
v ' le premier mal. ou immédiatement 
utilité du poêle de cuisine, pa* de déména­
gement. 247 Quesnel, Sainte-Cunégonde 
___ ________________________________ 107—1
(CHAMBRES A louer, meublées ou non 

meublées. S’adreeser No 80 rue Wolfe 
6,9.31.

/~*RAND salon double au 1er, A louer, dans 
une pension française, avenue de l’Hô­

tel de Ville, 59. 8,9,11

A f AGNTFIQUE chambre meublée ft louer, 
gaz. garde robe, possession Immédia­

te, 71 avenue Hôtel de ville. 107—1

ryrR OIS chambre» ft louer, garnis» S’adres­
ser 1339 Ontario. 105 -S

CHAMBRES ET PENSIONS
20 mot» : 10 cent» ; ^ cent par mot extra.

(CHAMBRE ET PENSION — On trouvera 
^ bonne chambre avec pension, $4 no 
par semaine, pour homme seulement, à 
l’hôtel Ottawa, 29 carré Chabolllcz.

lOtV-8

f CHAMBRES ET PENSION — Deux bAlle» 
graudee chambre», pension première 

cla»»e, chauffée» eau c.h«u4e. éclairée» au 
gaz. Madame Beaudry, 970 fia-Int-Denl*.

107 2

TEUNE FIL TE deimanAée pour prendre 
aoin d un enfaivt, au No 447 rue Ra 

rhel 107-1

>1

r CHAMBRES ET PENSION — Chambre» 
^ simple» et double» meublées ou non, 
'nrtallatlon moderne, avec pension. Tél E»t 
3414 . 994 Saint Déni». 105 5

ODISTE-B de robe» demaadée», »pécta- 
lement pour Jupe» alnal qu’une appren­

tie et qui ferait le» commission». S’adresser! 
No 147 Sanguinet. 107 -1

M
Rlendeau, Saint-Dominique, coin Roy,

107—f

OPISTES et apprentie» demandée» pour 
robes et manteaux. S’adresser Mme

TlfODISTB — On a beeoln immédiatement 
d’une modiste, au No 182 Berrl . 50 

cent.» par Jour et la pension. 107 -1

/'APER ATRIOES d expérlemc» demandée»
^ 7 flnlBBeuaca dan» ]e» blouse» en soie. 
I. Mishkin and Co., 1853 rue Notre Dame.

107 1

/"YPERATRincs d’expérience demandée». 
' F pour faire toute» le» partie» de» che- 
mlae». Position «table assuré». î>ea plu* 
haut* salaire*. S’adresser Immédiatement A 
M. Pooley, 3e étage, 10 rue Saint Pierre.

100-10
/ \PFR ATRiri&S de premier ordre deo^n- 
' F dées pour robe» et Jupe» de valeur. 
New-York Pkirt Mfr Co, 8 rue Lemoine.

107—«

/'APERATRIOES expérimentées demandées 
^ f pour blouse» de soie, les plus haut* 
salaires pavé* et eoiitlon «table pour per­
sonne* compétentes Crescent Manufactu­
ring Co., Limited, 2 ru» dee Inspecteurs

ACHETEZ UNE MAGNIFI­
QUE MAISON TOUT EN 

PAYANT LOYER
Les personnes recommandable» peu­

vent acheter une maieon moderne, ve­
nant d’étre conetmlte et prête A être 
OCOUpêè, en payant. $100.00 comptant 
et $4 00 par moi» en sue du loyer ac­
tuel, pendant quinize an*. SANS INTE­
RET.

Pona^r. : , une maison de *3.00000 
pour f10000 romptAnt, et. $720 paya­
bles ft #1.00 par eemalne. Acheté* 
avant qu’èllf» soient toute» vendue».

Agent sur la propriété, tou» le» 
•pré" midi, pour montrer le» maleon» 
Prenez le» tramways de la ligne du 
Parc l/a fontaine, pour vnu» rendre ft 
la propriété Fairmount, avenu» Si­
mard

Bureau r

THE TRADERS ADVERTISING CO-
1885 Ru© Notr©-I>am© 

Bureau da eoir : L. E. Jalbert, 89« 
me Berrl. 106—8 F

/~CHAMBRES ET PENSION — On trouvera 
^ ' une chambre double et une Plmple, 
avec amélioration» moderne», et pension d» 
première cla&se, 74 Saint-Denla. 107—3

4 RGENT A PRETER *ur nremlère by- 
pothèque et sur propriété» de ville. 

Taux facile», montant* de #1 'AM) et |2.UUi». 
S’adreeser au notaire Lavallée. 17 Côte Pla­
ce d’Armea. ___________ 107—1

ARGENT A PRETER — J. A. Deajardlns.
Jr„ banquier. 62 Saint Jacques. Mont- 

réaj. Argent a prêter eur billet» promiaaol- 
re*. achats de livre» de dette», billets de 
Mont-de-plété — pawn abop — $60.000 ft 
prêter sur hypothèque ou autres transac­
tion». Téléphone : Main 190 ; résidence. 
Bat 1518. 89—J.a—n

/CHAMBRE ET PENSION — Chambre élé- 
Vv' gamment meublée, eur l’étage du bain, 
avec pension de première classe. Améliora­
tion» modernes. Téléphone 421 Dorcbe»-
iLL;

PENSION
20 mots : 10 cents ; Vi cent par mot extra.

OBNSION — On trouvera une bonne pen* 
1 «ion pour deux bébés, avec bonnes 
références. 8 adresser No 312A Cadleux.

10T—2

MAGASINS a loues
25 mots : 25 cents ; 1 coot par mot extra.

IJELLE maison A louer A Bordeaux, gran- 
^ ge. pommiers, beau jardin. S’adresser 
au maître de poste de Bordeaux, M. Picard, 
ou A M. H. Goldberg, 730 rue Saint-Lau­
rent. 105—-3

IOGEMENTS A louer, au “Frontenac”, 
J côté nord square Saint-Louis, entrée 

rue Sanguinet, logements 7 pièces et buan­
derie. Améliorations moderne», gaz et élec­
tricité, concierge, etc., chauffée, eau chaude 
partout toute l’année. Au«al un logement de 
8 pièce* et buanderie, et 1 autre eur 2 éta­
ge», avec 9 pièce» et cave haute cimentée. 
Loyers $33 33 à $37 50 par mois. S'adres­
ser au concierge, sur les deux, de 2 A 4 
heure», ou A J. Emile Vanler, 5 square Bea- 
vor Hall. 10*—0

AfAGASIN de groe A louer, avec toutes 
les améliorations moderne» et change­

ments faits au goût du locataire. S’adresser 
A Cyrille Laurin. 112 rue Saint-Jacques

6.9, U

MAISONS A LOUE»
25 mot» : 25 cercts ; 1 cent par mot extra.

PLAIN-PIEDS 6 et 7 pièces A louer, dans 
Montréal Annexe, rues Saint-Urbain, 

Waverly et Esplanade. Améliorations mo­
dernes. J. A. Guilbault, 1621 Saint-Lau­
renL   9,11,13

ai LOUER
25 mote : 25 cents ; 1 cent par mot extra.

A LOUER, logement, atelier et écurie, si­
tués rue Berrl, près de la rue On­

tario. S’adresser A chambre 1. 1598 Notre- 
Dame. Téléphone Main 1257. 79—a

A LOUER — Deux beaux plain-pieda, 
chauffés, plomberie moderne. S'adres- 

*er aux "Fiats Saint-Denis," 162 Saint-De­
nts. via-A-vis de l'Unlveralté Laval, Gas­
ton MailleL propriétaire. Tél E. 1744.

82—11

A LOUER
Arec pouvoir, chauffage et vapeur, 1 
ooTiditkms raisonnables, plusieurs des 
meilleurs étapes rour fins manufact v 
rièrea, dans l’édifice en pierre occupant 
le site le plus central de la ville. S’a­
dresser à

W. O. TALBOT.
77—m.j.s—n F ir66 rue Wotre-Dams.
IJOUTIQITE A louer, 1 ou 2 étages, envl- 
A-ê ron 35 pieds carrés, convenable pour 
charpentier, menuisier ou ébéniste, avec ou 
sans usage des machines A bols. Hsyes, 120 
rue King 104—4

MAISON et magasin A louer, sur rue St 
Antoine, No 111A. B adresser 1226 

rue Ontario. 107—1

MAGASIN et logement A louer. No» 1909 
et 1911 rue Notre-Dame, entre McGill 

et Inspecteur. Fournaise A eau chaude, bon­
ne place d'affaires. S'adresser A L. Chaput, 
Fils et Tje, 21 Paint Antoine.7,9,11

ON DEMANDE A ACHETER
25 mots : 25 cents ; 1 cent par mot extra.

1AIVERS — On demande à acheter des 
■ * vitrines d'étalage d’occasion, un rol- 
fre-/ort do moyenne dimension et dos garni­
tures — flxturee — de magasin, bon marché 
au comptant. Ecrire ft A., 462 “La Presse.”

107—1

ON DEMANDE A ACHETER — Achat de 
comptes, billets, assurance sur le frt* 

unn spécialité. Garanties données pour 
comptes en collection». S’adresser Hector 
Paquet, 1644 rue Notre-Dame. 28—a

POELE — On demande A acheter pour le 
1er mai, un beau poêle, McClary, 

( hapleau, ou autres marques, en bon ordre 
Ecrire E,. 473 "La Prosso,” en donnant 
prix d'achat, de vente, etc. 1<17—3

TX5SÀOB de fils électriques devrait tou- 
Jour* être fait par une maison rea- 

ponsahlr* ot être fait aussi permanent que 
le bAtment lui-même. Nous faisons l’ou­
vrage comme il devrait être fait. Electric 
Repair and Contracting Co., 619 me La­
va uohetlêre. 56—n

T ES GENS A JALAIRER peuvent »e> pro- 
U curer de l’argent en leur nom. aan» 
endosseur ni garantie,, paiement pour con­
venir à l’emprunteur. Montreal Crédit Com­
pany. chambre 104, Temple Building. 185 
Reint-Jaooue». 26—«

RMFRCVT
25 mots : 25 cent» ; 1 ceot par mot extra

EMPRUNT — On demande $5,500 00 «ui 
EJ 1ère hypothèque, maison moderne, 
localité enviée, louée $840.00 par année, 
mentionner le taux. Ecrire A E., 880 “La 
Presee. ’ 100—10

A TONDRE
25 mote : 25 cent* : 1 cent par mot ertra.

A CTÏONS A VENDRE — Ne tarde» pas
plu* longtemps A acheter no» action» 

privilégiée» Compagnie Américaine de Té­
légraphie pan» fil DeForeat A $9, avec prime 
de cent pour cent en actions ordinaires. Il 
en reste peu. Ecrire : Boite 783. 107-3

4 MEUBLBMENT DE SALON — Très bel 
ameublement de aalon, noyer noir, 

couvert magnifique sole, valeur 80 dollere,
A vendre pour allers, véritable oorasiou.
104 Wolfe. 107—1

4ÜX EPICIERS _ A Tendra, stock d’é- 
-é»- plcerlra, en liquidation. Prix réduits, 
comprenant aussi accessoires généreux, tel» 
que glacière, quarts à boissons, express. 
80 Logan 9,11

4 VENDRE, engin de marine et «latloti- 
nalre, (A gazoîlne), de deux A cin­

quante C. V. Machine spéciale pour petite 
embarcation, A vendre â très bas prix. Paul 
Lalr. 1240 rue Notre-Dame, Montréal.

106—15

4 VENDRE — Fournaises neuve», depuis 
$2.50 ; poêles de cxiiatne, depuis $4. 

Meuble» neuf» et d’occaaioo, réparations gé­
nérales. Morceaux pour poêle» de toua gen­
res. M. G. Lambert, 245 CraJg, près Am­
herst. , 27—u

■DON piano carré à vendre, en parfait or- 
-Tê dre, bonne chance, seulement $35. 
S’adresser A 270 Chambord. 107—1

DT7REAU A vendre, presque neuf, dessus 
I-é plat, en chêne solide, (*alse inclinée, 
cabinet avec Inclinaison, deux bureaux pour 
clavlgraphe, avec chaises et tout ce qu’U 
faut pour bureau. S adreaser A 493 rue 
Craig. Pbone Est 3067. 107—8

DOUTIQUE de machiniste et de forgeron
* * A vendre, parce que l’on quitte la 
ville. S'adresser A 5 rue Hermine

107—8

/~*HEVAL A vendre, harnais, alelgh de bou- 
Ey cher, sleigh Sainte-Catherine, robe». 
Bonne chance A un prompt acquéreur. 283 
Saint-Christophe. lf>6—2

/CLOISON vitrée en carré de chêne et. ver- 
re cathédrale, A vendre, 2447 rue 

Sainte-Catherine. 107—1

/^LTENTELE de laitier A vendre. R'adree- 
v *er Arthur Papineau, 64 Turgeon,
Saint-Henri. 107—1

/^♦HAIS'ES A vvndre. pîurteure bonne» chal- 
Ey se de barebler, de seconde main, A
bien bon marché. Une chance pour un com­
mençant. S'adresser No 1733 rue Notre-Da­
me. 307—2

/CHEVAUX A vendre, bon marché. S’adre»- 
E' 8©r ft 319 rue Mentana. 9,11

(CHEVAL A VENDRE — Bon petit cheval 
A-' blanc, bien pain, 6 ans. k ven4re pouf 
SIJO.OO, bfe.. dompté Geo. A-andelsc, 1132 
Cadleux. Tél Bell E„ 1203. March. 187.

106—«

/CHEVAUX, voiture» et harnais A vendre 
Ey bon marché, cause déménagement. 
Visibles aux écurie», de 10 heure» a. m. à
1 heure P. m., 400 Frontenac. 105—3

/“4HEVAUX A vendre. L’écurie "Place VI- 
xy ger”, 6 Dubord, a toujour» en mains 
toutes sortes de chevaux de première clas­
se. Une visite est sollicitée. John Innee, 
propriétaire. 105—26

/ 'fLOS de bol» et charbon à vendre, dans 
une bonne localité. Recettes: $250 

par semaine. Condition» facile». Ecrire 
B., 470 “La Presse.” 107—3

DNSEIGNDS — A veodre, 8 enseigne» 
peintes eur canevas encadrée», de 15 

pied» chacune et 4 de demi-grandeur. Coût 
$100. Vendra bon marché. S adresser 421 
Selnt-Laurent . 107—3

/"^ARNITURBS de bar, tables de pool à 
^ vendre, dessin» nouveaux et élégant*. 
Quartier» généraux pour tables, billard et 
pool, neuves et d’occasion. Catalogue gra­
tis. Brunswick Balke collender Co., 146 ru» 
Sa Int-Laurent. 105—6

TMPRIMERIE A vendre, située au centre 
A de la ville, établie depuis 11 an»,
clientèle de première classe, caractère» et 
machines moderne» $.VX)0. avec condi­
tions. Ecrire R., 450 “La Presse,”

107—1

TNCUBATEUR9 A VENDRE — Vous pou- 
1 vez acheter les incubateurs Chatham, 
fret payé, payable» par paiements annuels. 
Ecrivez pour catalogue gratis Côté et Cle, 
7 Saint-Pierre, Montréal. 105—mja

Montreal-Annex
ADRESSEZ-VOUS A

W.T.HENEY s,'638Laurent
■igné

cernant Ica lots et propriétés à 
vendre dans l’Annexe.

OFttAWOfZ * VOIR 
Lots mur l’Mv&nuo du Parc 
Lots sur la rue St Urbain 
Loto sur la rue Mance 
Loto eur la rue Hutchlaon 
Lots sur différentes rues à 

S2SO près de l'èfjllme ca­
tholique.
Coins convenable» pour des 

magasin». (Site* pour manufac­
tures sur la ligne du chemin de 
fer.

I^>» plans et informations four­
nis gratuitement.

W. T. HENEY, 1638 St Laurent
Représentant G. W. Bagiley,

124 St Pierre 
Bureau ouvert tou» le» après- 

midi ,de 2 A 6 heure», le diman­
che comprit». 25,1,4,0,11*15,U

T UNETTES ET LORGNONS nouvellement 
*ai«is en douane. Or, $1.00. Alleman­

de», 25 cents. Voyez avec satisfaction. Cas- 
grain, opticien, 238 S«1tnt-Ij«urent. Verre» 
extra fini». Correspondance» sollicitée». Dé 
coupé* ceci. 1U7—4

O ORGUES portative» d’une riche sonorl- 
té, ft vendra, fabriquée» par Bilhorn 

Bro». Be trareportent facilement, une foi» 
fermées ; des plu» appropriée» pour écoles 
du dimanche ou usage évangélique. Ré­
duction spéciale ft $39 pour quelques Jour» 
seulement. Venez ou écrivez. Layton Bros. 
144 rue Peel. 9.11,15

MANUFACTURE IDEALE
a vendre:

A dix minutas da msrebe du bureau da 
Doete. Plancher principal at ouatre salarias, 
anvlron 38.UJU plada de superficie. Cnnutrw:-
tion an acier et brluue. Chauffage à la va-

reur. Système d'arrosage partout Moteurs 
iectriques poor pouvoir et ascenseur. 

Eclairé partout fc la lumière électrique ; 
commutateur, etc., grue électrique mobile.

Toit construit de façon que la neige fonde 
et que l'eau s'écoule dans les égout*.

I* construction de l'édifice permet de 
placer, eans aucun frala supplémentaire, dea 
risques sur le feu dans les assurances mu- 
tuelles de 1s Nouvelle-Angleterre.

Le «Ite et l'éd'flce sont, sans contests, ce 
nu'll y a de mieux en ville, pour fine ma- 
nufacturlêrea. Ldimlère at tranquillité ex­
cellentes.

^’adr-sser a la *

Canadian General Electric Company
•1 RUE BT-PIERRE, Montréal. 

Tl.nJT

Irez-vous Loué one Mai­
son pour le mois de Mai?
Nous avons quelquos maison» neu­

ves modérné». ayant bain, plomb«rl» 
A découvert, et w.c.

Ce» maison» sont trêa bien située», 
avenue Fairmount, — ville de Delo- 
rimler, — ayant toute» le» commodité* 
de la ville et bonne vue de la monta­
gne. Les tramways de la rue Parc La­
fontaine s'y rendent directement par 
l'avenue Papineau — (’orrespondance 
de n'importe quel tramway.

Ne différez pas. Noua avon* encore 
environ 2»> plain-pled» et 5 maison* 
isolées A louer. Nous ne prendrons paa 
de temps A trouver de» locataires.

Notre représentant est aur la pro­
priété tou» les Jours de 2 p.m. ft 5 p, 
m . afin de montrer les maisons aux 
visiteurs.

Loyers de $10 par mol» et plus.
Renseignement» compléta fournis eur 

demande par

Tilt Ideal Savings, Loan & Land Cc
Bure*u do la Traders Advertielnr 

Co,-

1833 Rue ftfotre-Dame
Burenu du soir :
L* F. JALBERT, *9 rus Berrl.

10A—3 F

A VKKDl
25 mots : 25 cooU ; 1 ce

r OT de lunette* d* solde t vendra, gr*s-
*J deur correcte, il ,aut vendre pouJ 
cause de déménagement. Adresser M . KM 
"L» Presse.’' 107—d

1» IOTECRS BT DYNAMOS neuf» et de ra- 
1 vente à vendre et achetée. No* priepris

sont corrects et les machines parmi les 
meilleures qu'U y e sur 1* marché. E ectrie 
Repair end Contracting Co.. 618 rue T 
chef 1ère. J

Af ANTKAUX en mouton da Peraa et sa 
phoque électrique, pour damas. A v«a- 

dra. garniture» en vlaon, suasl étoiea an 
vison et en Alaska, style la plua nouvanu. 
11 faut lea vendra, vu la saison avancés. On 
acceptera toute offre raisoruiabla 39 rue 
Saint-Hubert . 1<> 4—40

Vf ARCHANUISES sèches, chance lacragf** 
ble pour un ma-raband de vMi» ou 

campagne, de fair» "un rua”. Noua w*a- 
dro-ne A sacrifice ou éc-hanKerans contre pro­
priété ou lots,un stock fmls de m&rchAadtea» 
sèches, environ $1,54)0, ayant été ardleOA 
au complaint denrtèromernt- On loues* le nia- 
gartn. Bonnes ratoons de vendre. Premier 
venu, premier servi. Da gênai» et Ole, 606' 
Craag. Téléphone Est 1810. Marchand* 216.

107—41

ATKTTîLEJR A vendre, comptant on à cré- 
dut, meubles, poêles, tapis, couchet­

tes en fer, sommiers élastiques» matelas, 
etc. Tout pour embeM4r la maison. Au nou­
veau magasin. 448 Craig. J, Albert, TéL 
Est 2156. 104—6

IJIANO A vendre, cause de mortalité, um 
magnifique püano cottage Morris, acae- ; 

té 11 y a quelques mois, a coûté $350, peui 
$140. Ecrire à S. 8., 468 "La Presse. ”

107—B

PIANO droit Karm à vendre, comme tr» 
neuf, grand format, 3 pédaleafc su^ 

perbe caisse en Clrcaaelen. son riche, 7 1-3 
octaves, coût $425. On vendra A grand ea^ 
criflce. Le propriétaire vend tout* S'adres­
ser 488 rue Saint-Urbain. 107—>1

PIANOS A VENDRE—Beaux pianos Cot­
tage, presque neufs, factura américai­

ne et canadienne. Pas d’offre raisonnable 
refusée. Villeneuve Frère». 1814 ru# Saints* 
Catherine. mis—n

PIANO droit, un beau, en acajou natureV 
3 pédales, armature toute en fer. ma-

Oue tonalité, A vendre. La couleur de 
sse eet un peu pâle A raison de ceci, 

le prix en a été réduit A $385. Nou# le mon­
trerons volontiers en tout tamps. Layton 

- ' “ \X.t4Bros, 144 rue Peel. 8.1

T>IANOS d’occasion, à vendre, à bon mar- 
-1- ebé, au comptant ou $4 et $5 par 
mois, piano® droit» presque neuf», $375 
00m p tant. Leach, 2440 rus Sainte-Catheri­
ne, prèa Stanley. Ouvert le eoir. 106—2

OOBE en sole verte A vendre, pas ter- 
J minée, façon payée, sera ajustée pour 
la personne qui l’achètera. $35. S’adroesof 
de 1 A 2 et 7 A 8U heures p.m. A. D. Le- 

“ ‘ ‘ D6f‘blanc, 267 Saint-Denis. 107—1

rFENUB DBS LIVRES — "Manuel de te- 
A nue de» livres Goltman,” enseigne 

comment tenir le» livres. Broché, ,30 cents; 
françai» ou anglais. Goltman’» Business Col­
lege, 2462 rue Sainte-Catherine. Montréal. 
“Correct English,” 30 cents l’exemplaire.

107—20

T^ABLE â vendre, à l’Union Sainte-Cécile, 
-*■ une table de bfllard et de pool, ainsi 
qu’un grand matelas pour lutte à bra» le 
corps. S’adreeeer le soir, 46 Saint-Hubert.

7.9

"•TOTRE CREDIT eet bon chez F. Lapoln- 
’ te, marchand de meubles. 1449 ru»

g n it, t<s.r w »her1t>»‘ snaté» Monfci*lm 70—n

FERMES A VENDRE 
28 mots : 25 cents ; 1 cent par mot extra.

BONNE terre à vendre, 125 arpents. 7 
arpents du village, installation mo 

derne. 30 vache», 5 chevaux et tou» le» ins­
truments aratoires. S adresser P. A. Savoie, 
Longueu.il. 104—6

TjTERME A vendre, comté d’.Argenteutl, six 
* milles du C. P. R., 50 acres en culture 
et plue de 50 acres mi bots de valeur. S a- 
dreneer 147 Saint-Ferdinand. 107—1

rT,ERRE A vendre, 100 acres de bonne ter* 
re, moitié en foin et moitié en bol», 

sources pré» des bâtisse», prix $800, $300 
comptant, balance conditions facile». S'a­
dresser A. Cardinal, hôtelier, Sainte-Adèle, 
comté Terrebonne. 102—6

T'ERRES A VENDRE — S'adresser au 
A. Crédit Foncier Franco-Canadien, 30 
rue Saint-Jacques. 258—n

The Cradock Simpson Co.

IMMEUBLES 
A VENDRE

ATTRAYANTE PROPRIETE 
SUBURBAINE

A MONTREAL. OUEST
Une maison de ferme confortable et soli­

dement construite, â l’acrlenne mode, en 
pierre, située sur un lot contenant 43.000 
pied», front sur deux rue». Jardin et ver­
ger ; certaine d'augmenter en valeur, un 
placement profitable, en quelques année». 

Prix, $5,000. Offre sollicitée.

$9,000 Achèteront
Une maison, rue Mansfield. 28 iJieds de 

large. Immédiatement passé la rue Sainte- 
Catherine, et dans un excellent centre d’af­
faires. On pourra l’occuper le Jer mal pro­
chain.

Coté Nord de la rue Dorchester
A vendre» prêt» de la rue Fort

Maison A façade en pierre et ft deux éta­
ge». avec rallonge en brique ; contient onze

fièce», chauffage A l’eau chaude, plomberie 
découvert, lumière électrique, entière­

ment en excellent état. Prix modéré.

THE CHOCK SIMPSON CO
205 Rue St Jacques

PEINTRES D'ENSEIGNES 
DEMANDES

Th* Martel Sfewart Co. rerjuiert le* 
servieivi de lettreur* d’ensoienes mod’r- 
n« et noiçneiix. Seul* ceux qui sont pnr- 

I fniternent compétents pour faire un bon 
travail doivent «e présenter.

Jeune Homme Demandé
Un, qui tout en n’étant paa un let- 

treur d’enseignes consommé, possède re- 
! pendant assez’d'expérience pour poser 
| la dorure sur le>s enseignes en verre et 
qui est disposé A apprendre..

Apprentis
Nous avons aussi besoin de deux no- I prentis pour apprendre le métier.
Se présenter entre neuf et dix dans 

la matinée feulement A

THE MARTEL-STEWART CO.,
681-683-685 rue Craig, iom f

A VENDRE D’ICI AU
PREMIER MA! PROCHAIN,
Aux ancien» prix et condition», 4 lot» nie Garnier. .5101» rue Cardinal. 3 iota rue Cham­
bord, 2 lot» ru»* Brêboeuf. Ce» lot» ont 25 pleed» 3# front, situés prô* de» écoles, égllea 
tramway*, ei excessivement bon g^arohé.

ROMEO HOULE. 1714 rue St Denis. R. A. Mainwaring 147, St Jacqms.
ll-mjin

i »
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FERME* A VENDRE
ES mou : 25 r»ut» ; \ r«jt par mot e*tm.

^I^ERRE à vendre ou à érh&nger, avec 
* et<v k conaidérable d an maux, •inel 
que le roulant, aituée sur l lle de Moul- 
réal, près dea * bars. S'adreaaer au gardien 
en chef du palate de Juetice. Montréal.

MM—6

i UMDL bi lBt.Es A VENUltB
25 mota : Uô ceuU ; 1 cent par mot extra.

T>01S — Rognures de bottes, sèches, le 
meilleur bois pour allumer le i»oète.

{ros voyage. Il 75, livré en ville. S adresser 
O. et J. Esyiin, l.o rue ^uav. iti. Main

n

IIOIS pour allumer :e poêle. |J ; éreb.e 
■M.* coupé, Vd uu , blocs de mou.in. #1.15, 
b.oca d épiuette. l^.üU le voyage. Auseï 
charbon auihiacite, avre partout en ville. 
J. C. Ma. Darmid, No II P^sviu du Canal, 
coin üuy et Williaui. léi. Bell Msln 45£

1ER

MAUAblNb A VENDRE
25 Pota : 25 cent» ; 1 cent par me* extra

AIAOASIN pour tailleur désirant s’établir 
-1** A vendre, dans la meil.eure localité 
de la Tille, rue «aint-.Jai.queh. S'adreaaer 
à M. O. Letourneau, chez A. McDouuall et
Co- 107—3

MAGASIN à vendre, au No 251 rue Craig.
un très joli magasin de tabac et bon­

bons. pour causs de départ. S'adresser sur le» lieux. Iu7—3

PERDU
25 mou : 25 cecu ; 1 cent par mot extra.

IILL'ME d’autruche noire disparue du cha- 
1 peau d’une dame A la soirée des ctoar- 
pentiers dans Is sells Lrummond, lundi 
soir. 6 du courant. La remettre su secré­
taire de la société. Nu JU rus Brunswick.

107—1

IVORTE-MONA1E rontensnt de l’srgsnt. 
^ perdu vendredi dernier, entre midi et 
uce heure, dans tramway Windsor et Saint- 
Laurent. Prière de remettre A 215 rue Mc­
Gill. Récompensa. lu7—i

1ELUME-FuNTAINB — Perdue, une plume* 
J- fontaine à la succursale de la banque 
d'Hocheiaga. Récompense A qui la remettra 
à S. A. Robitailie, 1*7 rue Satm-Denls.

107—1

Kl’ICEKIKS a VENDRE
25 mou : 25 cents ; 1 cent par mot extra

]EPICERIE — A vendre, chance exception- 
nelle pour uu prompt acheteur, épice­

rie avec logement, cau-e de santé, départ 
pour la campagne, bonne plm-e pour une 
petite famille. Loyer $8.54». S'adresser A M. 
V. Bourdeau, 3u Amherst, Montreal.

107 -S

1 EPICERIE A vendre, bon coin d'affaires, 
^ stock |2,5UÜ.OO. S'adresser à W. C. 
lllsseil, chez N. Quintal et Fila.

105—5

HOTELS A VENDRE 
25 mots : 25 cents ; 1 cent par mot extra.

HOTEL — A vendre, un bon hôtel, ayant 
20 places meublées, vendra A bon 

marché, ou échangera contre propriété ou 
autre hôtel dans la banlieue. Pour rensel-

Ènements. voyez O. Jutraa, 705 rue Salnt- 
enia. 105—3

HOTEL A VENDRE — Oscar Laferrlère 
et Cie, 1572 Notre-Dame. Tél Main 

H5fl. — Restaurant licencié, rue Satnte-Ca 
therine. nrix $4.3‘N>. |2.50t> comptant. Res- 
taurant licencié, près des tbéfttres, prix |8,- 
BOO. |5.f«t>> comptant. Autre restaurant, prix 
13,700, |1.5<Xi comptant. Certificat licence 
d'hôtel transférable.

TJOTEL — Oscar Laferrlère et Ole — 
J A Plusieurs magasins tabac, bonbons, 
salles à dîner, épiceries, salle •‘Rowling Al­
ley'' y compris trois tables de pool Profit 
net $55.00 par semaine. Prix $-M>0»>, $1.UUÜ 
comptant. 107—1

TTOTEL A VENDRE — Grande chance 
a x pour prompt acheteur, pour prix, con­
ditions. Informations, etc.. S’adresser Henri 
Boismenu. 845 Saint-Dominique, coin Ra­
chel____________ 106—3

HOTEL RESTAURANT
L.ice noio

A vendre, entre Palais de Justice et bureau 
de poste. Clientèle de premier ordre. Télé­
phonez Main 2173. 107J 3 F

OCCASIONS D At'FAir.Eti
25 mots : 25 cents ; 1 cent par mot extra.

('OCCASION D’AFFAIRES — A vendre, 
'-A une bonne salle A diner située rue 
Sa lu te-Ca then lie, recettes de $25 $30 par
jour. Prix $100. Pour informations .voyez 
O. Jutraa, 705 rue Saiot-Denis. 107—3

fACCASIONS D'AFFAIRES — Voulez-vous 
” vendre votre propriété ou votre com­
merce. tels que hôtel, restaurant, épicerie 
ou n'importe quel commerce ? Vous trou­
verez toujours des acheteurs en voyant O. 
Jutras, 705 rue Salnt-Denla.

HOTEL à vendre ou à échanger, un bon 
hôtel situé au carré Chabolllez. Ven­

dra ou échangera contre propriété. Pour in­
formations. voyez O. Jutras, 705 rue Saint- 
Denis. près de la rue Roy.

BONNE maison de pension à vendre. 22 
pièces, meublée, située dans le centre 

de la ville. Pour renseignements, voyez Im­
médiatement O Jutras, 7^5 ruo Saint-Denis, 
près de la rue Roy 105—3

^ACOCHE de dame, en cuir tan, conte- 
nant argent et livret de banque, per­

due mercredi, le 8, dans le tramway No 
822 de la rue Saint-Denis. Nom à 1 intérieur: 
Mme Fry. Rérompeuse 68 rue Fort.

107—I

nPOUR de cou en vison, perdu, de la rue 
Fort à la rue Victoria, ou dane l’A­

cadémie de Musique. Prière de le remettre i 
50 rue Fort. 107—1

TROUVES
20 mots : 10 rente : ^ cent par mot extra

rT,ROUVE. le 2 mars, sur la rue Notre- 
A Dame, un porte-moanaJe. Pourrait 

être réclamé à 316A Clark 107—1

\LC0OLI8ME — Le meilleur traitement 
pour les persouoes adonuées aux li­

queurs. fait disparaître dans l'espaie de 
trois Jours, tout désir de boira Dr Thérien, 
1313 «a.nt-Denls. Tél. Est 1U1H. 271»—mja-n

IAOCTELR DE SALES PREVOST, spé- 
1 ciailste — Paris — Y’eux, oreilles, nez, 
gorge, consultations : 1 à 4. Consultations 
gratuites pour Indigftita : mardi, vendredi, 
1U heures à midi, 4**2 Sherbrooke. 1U7-1

I \IVERS — La personne qui a pris des 
1 ' timbres-poste et deux portefeuilles 
dans uu tiroir des bureaux de J M Mar 
cette et Cie. 17 Côte Place d'Armes, est 
priée de les renvoyer tout de suite Elle 
est connue. joj__1

1 DOMINION CARPET BEATING CO. 
-AA seul bureau. No 730 Dorchester On 
répare les meubles, les matelas, aussi les 
rembourrures. Tout est emporté et livré 
gratuitement. Tél Main 4414. 100—26

Ecorcage des arbres pour le tannin
La compagnie cl-desrous, ayant 10,000 

cordes de bois à écorcer durant la saison 
l!*u. est prête A faire un contrat pour n’im­
porte quelle quantité, depuis 1<V> Jusqu A 
3,000 cordes de bois A écorcer, A tremper et 
A charroyer, ensemble ou séparément, c'est- 
A-dire l'écorçage et le trempage, ou le char- 
royage ou l’écorçage, le t-empago et le cbar- 
royage. Cette écorce doit etre enlevée sur 
nos propre» limites, situées dans les dis­
tricts de Muskoka et de Parry Sound. Des 
avances seront faites de temps A autre aux 
entrepreneurs A mesure que l'ouvrage avan­
cera. Nous ferions aussi des avances rai­
sonnables aux personnes qui poseront des 
contrats afin de leur aider A commencer le 
travail. Pour plus dt> détails, s'adresser ou 
écrire A notre bureau, à Bracebrldge, Onta­
rio, A l’adresse qui suit : The Muskoka 
Leather Company, Limited. 100—n F

I JOROSC'ÛPE dite par les cartes, le thé et 
* A dans la main — C.airvoyante. — Gran­
de satisfaction pour le public. 264 Dor­
chester. 1U7—1

HUILE du Kansas, vienl d'être décou­
verte, compagnie organisée ; perfo­

rage prêt ; parts 2c, valeur au pair, $1.00. 
S'adresser Rocky Mountain Securities Co.. 
Kansas City, Mo. 103—7

REMERCIEMENTS au Sacré-Coeur de Jé­
sus, pour guérison obtenue avec pro­

messe de publier. — J. A. R. 107—1

T> EPAR ATIONS ELECTRIQUES — Nous 
AA réparons ascenseurs, moteurs, dyna­
mos, lampes & arc. clccb***. lumières, de 
fait, n’importe quoi que v^us avez qui a 
besoin de réparations. Electric Repair and 
ContracDng Co. «10 rue Lagauctetière.

56—n

STAR DINING ROOM
Cntalii© de 1ère clin.se. Rt'pa» à 15 et»

Servi» de 6 hr» a.m. à 9 hr» p.m. — N.
Preneanlt, prop, 
nie Craig.

TéL Bell Main 1768. 582
*4-n

I>ROPRIETE — CLIENTELE — Un méde­
cin de la campagne désirant partir 

pour l'Europe, vendrait propriété et «Tien- 
tôle A grand marché. S’adresser A 320 rue 
Eaint-Decis, Montréal. ___ 2,4,3.11.16

AKUKES FRUITIERS ET FLEURS
23 mots : 25 cents ; 1 cent par mot extra.

\ RBRES fruitiers, d'ornements et arbus- 
tes en fleurs de toute* sortes à ven­

dre. une spécialité pour les rosiers Pépi­
nière située à Cartierville. Geo. T. Har-

Nous Prélans de i*Ar­
gent aux taux les plus 

bas de la l/ille

land, propriétaire.

FROFIUETES A VENDRE
25 mots : 25 cents ; 1 cent par mot extra.

("OONNE maison à vendre, b.en eouforta- 
-A-x ble, de première qua.ité, bien finie, 

i bien chaude, de toute graudeur, aussi pou­
vant disposer de 2 logis. S adresser 442 
Mentana. 107—1

.TMMEUBLE à vendre, située au No 270 
X rue Saint-Denis. Pour inlormaticns. 
s'adresser à P. A. Beaudoin, notaire. Edifi­
ce Alliance, ou téléphone Main 02, à F. 
O’Connor. 107—4

$
$
$
$
$
$
$
$

MAISONS à vendre, à termes facile®, 2 
plain-pleds, Nos 660-662 rue Hunt- 

ley, Boulevard Saint-Denis, chaque plain- 
pned renferme 7 pièce®, avec toutes les amé­
liorations modernes, un vrai bon marené. 
S adresser a E. L. Baugh, 107 rue Saint- 
Jacques. 103—6

AIAISON a vendre, dans un beau village. 
*^-1 cause de mortalité, ainsi que proprié­
té, deux voisines d'un beau couvent. Pour 
autres détails, écrire à Madame veuve M, 
Savage, Saint-Gabriel de bramlon. i»7-n

Voua pouves emprunter de $10.00 a 
$1,000.00 sur meubles de ménage, 
pianos, chevaux, carrosses et voi­
tures ou sur toute autre sécu­
rité de valeur, sans avoir a 
craindre d'être dérangés 
dans la possession de vo­
tre bien.

Vous aures l’argent 
le Jour que vous nous 

le demanderez, et cela 
sans publicité. Les prêts 

peuvent être remis par petits 
versements faciles ft. la conve­

nance de l’emprunteur. Nous ne 
réclamons rien d’avance. Vous rece­
vez le plein iontant du prêt en ar­
gent sonnant.

MONTREAL LOAN A BROK­
ERAGE CO-,

Chambre 20t. New-Vork Life 
Building.

Angle de la rue Kt Jacques et du 
carré de la Place d'Armes.

Tél. Main 3361 ou Efet 1-iS après 
7 p.m.

CHAS. E. CAMPBELL. Gérant.

$3,5UO — Beau cottago façade en pierre A 
vendre, rue Hutchison, au-dessus de 

la rue Saint-Louis, 8 pièce®, fournaise et 
jlumière électrique. Possession le 1er mal. 
■Frank E. Donovan, édifice Temple, 185 rue 
i Saint-Jacques. 102—6

PROPRIETES A vendre, coin dues Fron­
tenac et de Montigny, coin de com­

merce, payant 11 pour cent, et 2 plaln- 
ieds, 2ième avenue, Viauville, près Notre- 
ame, bouues conditions. S adresser & G. 

ITévcet, 2 Terrasse Viau, Viauville,
ll>6—6

II'1

T>ROPRIETES h vendre dans toutes les 
X parties de la ville, payant 10 A 12 pour 
cent Listes et prix A demande. Aussi agen­
ce et location, administrât ion de propriétés, 
collection, etc. L. A. Cadieux, 71a rue Satan- 
Jacques, Tél, Main 2485.

9,11,15,18,22,25,20,31

pr TERRAINS A vendre, dans Montréal An- 
, O nexe, bon marché pour du comptant. 
Aucune offre raisonabie ne sera refusée. J. 
D Picard. 1621 Saint-I^aurent. 0,11,13

BILLARDS ET ACCESSOIRES
25 mots : 25 cents ; i cent par mot extra.

cpABLE de pool et billard combinée A ven- 
I X dre. avec accessoires, n ayant servi 
que quelques mois, vendra A 50 cents dans 

; îa piastre. S adresser A boite de poste 98, 
Shawinigan Falls. 9.11

PERD O
25 mots : 25 cents ; l cent par mot f'xtra

BIJOU perdu, en embarquant ou descen­
dant des tramways, entre les rues 

Stanley et Seymour, un pendant contenant 
un grand saphir entouré de diamante Re­
compense très libérale à celui qui le rap­
portera au No 147A Stanley. 106—3

/■ 1HIEN tout blanc ’'spittedog” & long poil, 
Vy perdu le 7. Prière de le ramener No 
43 Sa.nt-Jean .Salot-Henri. Kécompeose. 
Quiconque le retiendra sera poursuivi.

107—1

C*HIEN collie perdu, pure rare, couleurs 
blanc et jaune. Ré$ 

menant à Alex. J. Proul:

PRETS sur MEUBLES
en usage, pianos, véhicules, chevaux, ma­
chines, garnitures de magasin, etc., sans 
déménagement.

A VEZ- VOLS 4$ KSOIN D’ARGENT ?
81 vous désirez avoir des renseignements 

concernant un prêt, DECOUPEZ CECI et 
envoyez-noua votre nom et votre adresse.
Nom..........................................................................

Adresse................................................................
Nous défions la concurrence, ayant le 

plus tort capital, CINQ MILLIONS DE 
PIASTRES. Nos TAUX sont de beaucoup 
les plus bas du Canada, et nous donnons 
le service le plus prompt possible.
Paiements faci­

les.
Pas de Publicité, 
l’as d’euquete 

chez les pa­
rents, les amis 
ou les patroun. 

Argent ’avancé 
pour payer le 
loyer, l'épicier, le 
médecin, les ta­
xés, stock pour 
votre comerce ou 
pour toute autre 
fin.

10 cents 
Par jour paient un prêt
_______ de $10.00

1» cents 
Par Jour paient un Prêt 

de $ J 5.00
24 cents

Par Jour paient un prêt 
de $50.00
S3 cents

Par Jour paient un prêt
de $75.00

et autres montants en 
proportion.

Nous arrangerons vos comptes de façon 
que vous ne devrez qu'ft, nous Les paie­
ments peuvent être effectués hebdomadai­
rement. seml-mensuellement ou mensuelle­
ment et peuvent être faits en entier en 
tout temps et une déduction complète sera 
pratiquée.

Ri vous ne pouvez venir, téléphonez ou 
écrivez. Nous enverrons notre représentant 
chez vous et il vous donnera des renseigne­
ments.
THE CANADIAN FINANCE CO., cham­

bres 211 et 212, édifice de la Banque 
des Marchands, 205 rue Saint-.Inrq«e-«, 
angle de la rue Saint-I’*erre. Télépho­
ne Main 433.

Compense en le ra- 
i.x, Lachiue, Qué.

107—1

/tHIEN perdu, du No 1707 rue Sainte-Ca- 
therine, un chien fox terrier avec ta­

ches jaunes. Récompense libérale A celui 
oui le ramènera à l'adresse ci-dess is.

_____________107—l

ETUI a cigarer en cuir rouge perdu, ainsi 
qu'un porte-cigares en ambre u un 

seul morceau, orné d'une douille en ar­
gent. S'adresser 314 Duluth. S. Durand. Ré- 

, compense. 107—1

I TTOULARD perdu, rue® Sain te-Catherine 
! X ou Saint-Denis, dan® le bas, un fou­
lard aole noire, ? petits carreaux gris ar-

fent, doublé bleu pflle. Récompense A qui 
apportera 145 Saint-Denis. 107—1

. TïETIT chien noir, répondant au nom 
' X Be*t, avec chaîne pendante, perdu, 
mardi, le 28 février, rue Craig. Récompen­
se No 504 Craig. 107—1

Aronson & Rutenberg
Prêteurs sur gage», bijou­

tiers, 601 rue Craig. 
Argent a prêter sur dia­
mants, montres, bijoux et 
vêtements. Fourrures em­

magasinées durant les mois d'été. A VEN­
DRE. un stock considérable de montres, 
diamants et autres bijouteries mis en ga- 
gfs et non réclamés, à bon marché, pour 
couvrir des avances. 1R2—ImMjs

!.. ' Paper Coropanyf;
LIMITED

Av!» »*t par le pré»ent donné que la tren­
te-deuxième aeeemblée générale annuelle 
dee actionnaires de la Canada Paper Com­
pany Limited, aura Heu eu bureau de la 
compagnie. ?0 rue McOlU. en la cité de 
Montréal, mardi, le même Jour de mare. 
1905. à 8 heures p. m.

Par ordra du bureau.
H. M. THORNE, 

Secrétaire-trésorier. 
Montréal, lar mare 1905. 107—*

Suite de la 1ère page
toic le temp» Lo crainte ('emparant tie 
moi, je crieit

SCLATEE. SCLATEE, QU’AS-Tüf
Je lui ai elora relevé la tète et je me 

auis aperçu qu’il a'étai. tiré. Je me suia 
alors emparé du revolver qui gisait & 
aon côté et l’ai mit dans ma poche, 
croyant simplement que le défunt aVn 
était servi pour se suicider. Soudain 
l’idfc me vint que l'arme pouvait être 
chargée. Alors je la remis 11 Wallace en 
lui faisant part da mes craintes. McRae 
saisit le revolve et tira un coup en 
l’air. Nous avo;.s dfl reculer le eadavre 
afin de pouvoir sortir ua cheval de I é- 
rie, maw eomi-.o la hête était incontrô­
lable et qu'elle continuait scs piétine­
ments et scs ruades, Wallace la recon­
duisit il sa p!nce et nous décidâmes que 
je me rendrais à pied chez Aimé Donti- 
gny En arrivant chez ce dernier, je 
mandai Arthur ChanJonnet et lui ap­
prit que

SCLATEE S’ETAIT TIRE
dci coups de revolver et qu'il était 
mort. Dontigny nous accompagna jus­
qu'à l'écurie, cette fois ci, au lieu l’y 
pénétrer nue seconde fois. Je me ren­
dais à la maison pendant que les hom­
mes attelaient un cheval pour se -en- 
dre chez Germain chercher du secours. 
Je n'ai eu connaissance qu’une seule 
fois que l'engagé de Sclatçr se soit pris 
de querelle avec son maître. Cette fois- 
lé !e défunt s’était fait donner une jîl- 
clée. Je n'ai pas eu connaissance cepen­
dant que MrRae ait proféré des menac ■* 
contre Sc'.ater. le ne puis dire non plus 
si quelqu’un en voulait au défunt. Je 
sais qu'il prenait beaucoup de boisson.

Je sais aussi qu’il a répété plusieurs 
fois qu'il sftterait, la vie tôt ou tarJ. 
Cue fois entre autres il a dit qu’il tue­
rait sa femme et qu’il se tu-rait ensui­
te. Je n’ai pas vu dans quelle direction 
se dirigeait Arthur Chandonnet lorv 
qu’après souper il sortit pou.- aller vei'- 
)ei chez Aimé Dontigny. Il faisait léjS 
brun II ce moment. I.e témoin n'aya ’t 
plus rien S ajouter ft sa déclaration, 
a sigr.5 son nom après lecture faite : 
Ursule Duchesne.

I.e dernier témoignage, celui d'Aimé 
Dontigny est certainement le plus im­
portant entendu jusqu’ici.

LE TEMOIN DONTIGNY
révèle des faits jusqu’ici ignorés et q '> 
les témoins précédents avaient volon­
tairement ou involontairement omis.

“Je, Aimé Dontigny, ftgè de 35 -ns, 
demeurant S la Grr.nde-Anse, comté le 
Cnamplain, après avoir prêté serment, 
dépose et dis :

“Dimanche après-midi, j’allais ch-z 
Sclater pour le faire souscrire à nnr 
requête. Sclater me donna $5. Chez le 
défunt, il y avait à ce moment Leh-*i, 
Arthur Chandonnet et Wallace Mc-Rne. 
Chez Sclater. je pris environ une co i- 
pie de verres, et vers deux heures, le 
m’en allai chez Germain. Vers quat-e 
heures, j’étais de retour chez moi. Com­
me j’entrais, j’aperçus Sclater qui s’s.i 
retournait en voiture chez lui. Vers 6 h. 
30, Arthur Chandonnet arriva chez mm 
pour veiller. Il était en compagnie de 
son frère Georges. ÎSm arrivant, Arth ir 
me donna sa montre ft régler. Un peu 
plus tard, c’est-ft-dire vers ' h. 30, Mme 
Skeeno arriva elle aussi ft la maison et 
demanda S voir Arthur Chandonnet. El 
même temps qu’il lui, elle nous raconta 
que

SCLATER S’ETAIT TIRE UNE 
BALLE

de revolver dans l’estomac. Elle demeu­
ra cinq ou six minutes chez moi, puis 
nous partîmes ensemble pour nous rev 
dre chez Mme Sclater. Nous trouvâmes

CETTE DERNIERE TOUTE EN 
LARMES.

En apercevant Wallace McRne, je lui 
demandai aussitôt : "Est-ce bien vrai 
que Sclater s’est tiré une balle dans 
l’estomac T “Sur ce, McRae me dit en 
proférant un juron. “Ce n’est que trop 

î vrai”. Je me rendis alors ft l’écurie en 
| compagnie de MeRae et de Chandonnet. 
i McRae, le premier, ooussa la porte et 
nous fit entrer. En m’approchant d i 
cadavre, et en le regardant attentiv* 
ment, je fis remnijquer ft McRae qui! 
portait dans le dos deux traces de ba 
les

McRAE A PARU SUREXCITE,
tellement qu'un moment, j’ai frissotuê 
de tous mes membres. MeRae avait dé­
rangé le eadavre de place. 11 me conia 
qu’il avait trouvé

LE CADAVRE SUR UN PETIT 
BARIL

et qu’il l’avait déposé dans l’allée. Im­
médiatement, j’attelai une voiture et je 
partis avec Arthur Chandonnet pour a 
1er chercher du secours chez Germain.

Ce dernier, avec, en plus Bourassa 
et Ayotte, se décidèrent sur mes vives 
instances ft venir avec moi. En chemin 
nous fîmes la rencontre de Auguste 
Robiohnud, qui se joignit ft nous Wal­
lace MeRae guettait notre arrivée. Du 
plus loin qu'il nous aperçut il nous

CRIA EN JURANT:
“11 ne nous manque plus que le curé 
maintenant”. Ser ce, nous lui fîmes 
quelques observations ; il nous répon­
dit, que nous avions peur d'aller cher­
cher le eadavre de Sclater qu’il irait 
lui-même, ear il n’était pas un peu­
reux. Lorsque le eadavre fut trans­
porté ft la maison. MeRae proposa aus­
sitôt de l’ensevelir ; mais tout le inon­
de s’y opposa. C’est alors que j'envoyai 
quelques-uns avertir le coroner. Sur ma 
défense de l'ensevelir, MeRae me ré­
pondit : “Mais tu n'es pas fou ; il faux 
laver cet homme 19 ; il va raidir sans 
cela”. MeRae a ri lorsque je lui ai an­
noncé que j'envoyais

AVERTIR LE CORONER.
Ma maison se trouve ft une quinzaine 

de minutes de distance de celle de Sela- 
tcr. Le chapeau du défunt se trouvait 
ft trois ou quatre pieds du lui, ainsi que 
son fanal. D’après moi il est impossi­
ble qu'en ouvrant la porte de l’écurie 
on eut pu voir si Sclater était bien 
mort ; car le cadavre se trouvait ft 
une distance d'environ quinze pieds de 
la porte. Arthur Chandonnet a veillé 
comme de coutume chez moi, dimanche 
soir”.
CE QU’ETAIT PERCY SCLATER— 
ENTREVUE AVEC SON EPOUSE

(Des envoyés spéciaux de “La Presse”)

Trois-Rivières. 9 — La pension — 
{‘stopping place”—de Percy Sclnter, ft 
a Grande Anse, vient d’être le théfttre 

d’un drame mystérieux que Ici auto­
rités du district s’efforcent actuelle­
ment d'éclaircir.

Percy Sclater, autrefois agent de la 
Compagnie de la Baie d'Hudson ft 
Coocooeache, et en ces derniers temps 
fermier ft la Grande Anse, a été trouvé 
mort dans son écurie, vers 7 h. 40, di 
manche soir, le corps percé de cinq 
balles.

A la découverte du cadavre, on crut 
tout d’abord que le riche fermier s’é 
tait suicidé. Certaines paroles pronon

née» par le défunt quelque» semaine* i 
auparavant auraient mené ft cette hy 
pothèse. Cependant un court examen i 
du cadavre a démontré que le mal­
heureux avait été victime

D’UN LACHE ASSASSINAT.
Quels sont les assassine, oû aont-lls 

et comment les découvrir t C’est ce 
que l’enquête sévère instituée par les 
autorités du district tentera de nou» 
faire connaître dans quelques jours.

Quoi qu'il en soit, l’assassinat de 
Sclater est l’un des plus Iftches qu'on 
puisse imaginer puisque le malheureux 
a été cruellement assailli

SANS PROVOCATION APPA­
RENTE.

Percy Sclater était bien connu a 
Trois Rivières. Ici on ne craint pas de 
dire «ju'il aimait ft faire ’.n noce quel­
quefois ; mais tout le monde s'accorde 
il déclarer qu’il était, ft part ce dé- I 
faut, un garçon très rangé et un asse’ I 
bon travailleur.

Le défunt était ftgé de 37 ans seu i 
lement. Depuis deux ans, il était pro-1 
priétaire de n plua vaste ferme de la j 
Grande-Anse, et sa pension était le | 
rendez-vous des voyageurs sur la ri | 
vière, ues guides et des trappeurs 
Cher Percy Sclater

A suivre sur la dernière page

LA BOURSE
A MONTREAL

Notr® marché est excessivement actif et 
fort sur toute la ligne. Le Pacifique et le 
Power surtout rivalisent pour tenir la tête 
«le la liste. Le Pacifique est plus actif, mais 
le Power a fait la meilleure avance.

Le Pa«-lfique e.^t arrivé h 145 1 8. attei­
gnant à 1-8 près, son plus haut niveau de 
1902. Le Power monte toujours. 11 a tou­
ché 89 ce matin, et à la clôture II étiit en­
core A 881*, Les spéculateurs espèrent for­
tement que si la franchise est accordée, U 
n'y aura plus de raison pour empêcher les 
directeurs du Power d’augmenter le divi­
dende ft 5 pour rent.

Le Street a fait un point dans l'avant- 
midi ; ce titre escompte aussi sa franchise 
de 50 ans.

Le Détroit avance toujours. Le Richelieu 
reprend de la vie et bien Qu’Il ne pale pas 
de dividende, il est rendu aujourd'hui à 
6814.

Le Steel, qui fut 1*» premier stork ft mon­
ter sur notre place, fait encore des progrès, 
et aujourd’hui 11 tournait 24

(»n prédit 80 d'ici à 2 ans.

BOURSE DE MONTREAL
MM. L. O Beaubien et Cie. courtiers. H4 

rue Satnt-Françots-Xavler, nous fourn^aaent 
le rapport suivant, ft 3.00 heure* p.m.

Les Loyers 
Montent

SEDUISEZ LE 
COMPTE DE 
L'ECLAIRAGE

L’unique moyen de faire face 
à la forte augmentation des 
loyers est de réduire d’autres 
dépenses. Commencez par l’é­
clairage. Employez le gaz

■ r a a %

I^a meilleure et la plus brillante 
du toutes les lumières artifi­
cielles. Vous constaterez bien­
tôt, à votre avantage, une diffé­
rence. Aux Etats-Unis l’acéty­
lène est des plus populaires. 
Venez, écrivez ou téléphonez- 
nous et nous vous apprendrons, 
au sujet de l’acétylène, quelque 
chose que vous tenez à con­
naître.

THE CONTINENTAL 
HEAT & LIGHT C0„

17 et 19 ruelle Busby,
HpuI* agent* \endé*iir» pour la Staa- 

wlnigan Carbide Company.

Fhone Main 2309
5 4 -j«n

PAR BAJS ET DONNELLY PAR MARCOTTE î’RERE

THE sTAPIS
Meubles de Salon, Chambre à 

Coucher et Salle à Manger, 
Lits en Fer et en Cuivre

Linoléums et prèlsrta anglais, rideaux ®t 
portlèrea. toilea da tabla da Belfast, cou- 
tellarla, etc.

La j is grand assortiment de carpettes 
de tomes aortes et qualités qua l oti puisa* 

i trouver dans uns maison quelconque de 1s 
| villa. A vendra sans fauta pour couvrir la®
avanças.

A L'ENCAN

VENDREDI, 10 MARS
â noa salles monr*- *®. 241 at 243 rua Saint- 
Jacques. à 2.30 p m.

RAE ET DONNELLY.
Encan leurs.

i On peut maintenant acheter les msrehan- 
| d!a*9 à vente privée ou A l’encan, & 50 
pour cent plus bss qu’en avril ou mai. Em­
magasinage gratuit Jusqu à mal. — R et
n 106—2

Grande Vente à l’Encan de 20 
Ameublements Complets de 

Ménage.
Pour êtro vendus sacra réserve.

Comprenant :
| Plaro droit, ameublement de salon, ameu- 
: Marnant do boudoir, blbllothèqua, amauble- 
j ment da chambra, ameublement de sallo 4 
j manger, cuisina, 2üO carrés tapis da toute* 
grandeurs, rideaux et portières, cadres, mi­
roirs. ornements, argenterie, prélarts #t ta­
pis. go-cart at carrosse* d’enfant.

Meubles da seconde main venant de mai­
sons privées.

La tout pour vao»e positiva au magnaln. 
i 1693 Notre-Dame. VENDREDI, la 10 mars 
' 10U5.

Venta à 2 30 heures
MARCOTTE FRERES.

Encfinteurs.
P. S. — Emmagasinage gratis si désiré.

106—2

Restaurant i Vendre

{The Peoples

lAncTowEEps’

i Dans l’affaire ds

JAMES E ROWAN, Restaurateur.
Nos 32 et 32A rua Ay'.mor. Montréal.

I Le* soussignés vendront ft l'encan, au No 
69 rua Saint-Jacques. Montréal.

LUNDI. LE 13 MARS IUG5.
A 11 heure®.

| le restaurant du sus-dit. consistant dans la 
licence, les droits dans le bail dos prém 
Nos 32 et 32A de la rue Aylmer, ainsi 

îles fixtures et le mobilier y contenu®, 
j nrès Inventaire.

L'acquéreur *era tenu d'acheter au prix 
coûtant, le stock de vins, liqueurs et clgu- 

■ ree
j Pour tous renseignements, s’adresser ft 

ALEXANDRE DESMARTEAU.
Curateur.

1508 et 1608 rue Nctre-Dame. Montréal. 
MARCOTTE FRERES.

Encanteurs. 3.4.7.9

11

AVIS PRELIMINAIRE
Aronson & Rutenberg

PRETEURS SUR GAGES
La vent* très importants

d'Objets non Réclamés Avis de Faillite
Consistant en une grande quantité de bi­

jouteries de valeur, diamante, montres et vê­
tements, aura lieu

Mardi, Mercredi et Jeudi, 
14, 15, 16 Mars,

A nos salles, Nos 241 et 243 rue Saint-Jac­
ques. Détails complets dans “La Presse ’ de 
samedi.

RAE et DONNELLY. 
107—2 Encanteurs.

VALEURS VALEURS

C.P.R........... 1*8* MontCot x<l ........ ....... .
C. P. K.New. It’S » D.CJott.........
M.S. R....... 219 .MH C.C'.C/'o —
N.M.S.R. . -u» Mtm.C.U . .......
T.StRv in: q 107 %, Lr.Puin. Pi. 

C'ab.C.hd»
103 s 103

T.CitvT... 10914 109
DM.lilw *1'5 *1 V D.Coal Bd»..
Toi. R y___ 2* D.Steel Hd». MS
H^.Ry . ll>8 M.Ry.Bd» .••••S
St .I.E. K.. NA.fe.Kd» .. ......
W.K.R........ ......... ......... > Jgllvie Bd» ........ ..s...
R.A O. ___ LU 87* Col.C.Bd»..
M.H.AL. M.HAL.hd»
Trln. E. R L. Wds Bds. ...... ---...
N.S.S.Co . 
N.S 8.Pt....

09 »2 L. Woods Pf 
SaoPaulo. . 122 ^

DJ.A8.Co 
‘ Pfd

24 H ?4V B.Mont........ .........
C.Cab...........
M. Tel II..*'

B. l’or........... ....... ........
Bell Tel....... Ifll^ B. Royal.... -srtlt
Ogilvie Com B.N .Scot. ..
Ogilvie Pfd. 140 B. East. 1 . v*»--
WH- kay Co.. 42 41 S B.Quéh. . . ST- —
Mackay pfd 
M t Steel Co

75’* 74% B.Nat..... .
B.L thon.

Mt Steel Pfd ......... B.Com_____ .-T.-.
D.CoalCo. .. 714» TlH B.Imper ..

PM. .. B.Hocü. ..
Winn. Bd».. ....... soo Com.. — lu»

Le meilleur et le plu* partait 
de» aSracbe-pnpiera est 

sans contredit

l< Common Sense*
7II s’adapte facilement an papier ! 

►ans !h froisser ni le déchirer. Cha­
cun devrait en avoir une botta ! 
»ur son bureau.

Seulement llle la boite.

JOSEPH FORTIER, |
219-mj8n 254 rue Jacnua,

Courroies 
en Cuir

Chêne Anglais.

« 
EXTRAî 

.■i tanned
VT w____ ✓

MILTON KERStY, M.A.Sc. (McGill) ;
An»ày»le d» la Ville, wnalyste proviai 

chimiste da O. F. K., awalysas 
poor le publia.

416 Ru* Saint-ifJctiue39!Hon1rèa1\

The J. C. MCLAREN BELTING C0„
292 rue St Jacques, Montréal, w

j In Ra
ANDRE VILLANI.

Industriel de Villaniville.
Les soussignés vendront, ft l’encan, au 

No 69 rue Saint-Jacques, Montréal.
MARDI. LE 14 MA R 3 11K>5.

A 11 heures,
l’actif suivant en QUATRE LOTS, savoir : 
lo.—85.000 billots enviren. sla et situés sur 

les rive» de la Rivière Rouge, ft Villa- 
nivllle, dans le t'antou Marchand, com­
té de Labclle, composés de pin. sapin, 
éplnette, mérisler et autres bois francs. 

2o—39.01 billots environ, sis **t situés au
Lac Nnmtnineue. Canton Loranger, coin, 
té de Labelle. composés de pin. sapin, 
éplnotté. mértsiér et antres bois francs. 

3o.—8 chevaux et harnais, doublée et «im­
pies

4o—L'Imprimerie du Journal ‘‘La Patrta 
Italians," comprenant presses, dynamo 
et tout le matériel servant ft son exploi­
tation. ainsi nue le- droits de la tail- 
lite dans les contrats d'annonces, d a- 
bonnements. et le titre dudit Journal.

Conditions : arynt comptant.
Un dépôt de dix pour cent, sera requis 

sur adjudication.
Pour tous renseignements, s'adresser ft

ALEXANDRE DESMARTEAU.
Curateur.

lèitS rue Notre-Dame. Montréal 
MARCOTTE FRERES.

Encan!eurs.3 i T.'t lS

VENTES PE L'AVANT-MIDI 
C. P. R. xd. — 100 ft 145, 50 ft 144 7-8, 

300 ft 145. 50 à 145 1-8, 25 à 145, 100 ft 
1441- P S., 7(0 â 145, 100 â 144 7-8. 50 ft 
145. 25 ft 144 7-8, 1U0 ft 145, 10 à 144Vi, 10 
à 144 P S., 3(41 ft 145. KO ft 145. 25 â 
144 7-8, 100 ft 145, 3 à 144%, 8 ft 144^.

Ment. Power. — 125 & 88. 50 ft 88i4, 125 ft 
.88U,, 125 ft 84. 1 ft 88, 100 ft 89, 25 ft 88 5-8, 
475" ft SS'di. 5 ft 88. 85 ft 8814, 175 ft 8SV«. 
210 ft 88H, 1 ft 88V4.

Iron Com. — 10 ft 23%. 25 ft 2SV4, 50 ft 
2351. 100 ft 24. 10 ft 235*. 2 ft 23, 555 ft 24.

Twin City R. T. — 125 ft 100. 1(0 ft 108%. 
60 ft 100.

Mont. Street. — 50 ft 217%. 149 1 218. 75 
ft 21SV4. 200 ft 21854-

Detroit Unit. - 75 ft 8054. !» & «>%. 50 
ft SO 5-8. 155 ft 80%. 25 ft SI. 5 a 80%.

New C. P. R. — 35 ft 14454- 20 ft 144, 7 ft 
144 P S , 20 ft 144 54 . 7 ft 144, 5 ft 14454 . 200 
ft 144 3-8.

Winnipeg bds. — 4000 ft 10754.
Switch Com. xd. — 3ft 88.
Street bds. — 2100 ft l'H'4- 
Rich, et Out. — 100 ft t>7Mi. 25 ft 67 5-8, 

23 ft «8. 50 ft 67%, 10 ft 67 5-8, 165 ft 68. 
Banque Hoch. — 25 ft 135.
Bank of Commet. — 2 ft 162t4;
Toronto Rails. -— 125 ft 107, 12o ft 10(54- 
Mackay pref. — 25 ft 74%
Bank of Mont. — 50 ft 256»*.
Ogilvie pref. — Î4) ft 13854- 
L Woods pref. — 125 ft 11254. 125 ft 

11354. 25 ft 114.
L Pulp pref. - 25 ft 10254. 25 ft 103, 25 ft 

102 7-8, 25 ft 103.
Iron pref. — 125 ft 73.
Coal pref. — 10 ft 116%- 
Toledo Rwy. — 25 ft 255*.
L. Woods bds. — 5000 ft 110.
Mackay Common. — (00 ft 4154. 100 ft 

42. 10 ft 41%. 100 ft 41 7-8.
Dominion Coal. — 100 ft (2, -5 ft 7-%.

VENTES DE L APRES-MTDI 
p p p xd —- 100 ft 146 1-8. 100 ft 

148 1-8, 50 ft 146. 201) ft 146. 25 PS* 
145%. 30 P. S. ft 145%. 10O P. S ft 14_5>4. 
ox p Q ft 145%, 50 ft P. S. ft 14554. 5 P. 
S ft 14354. 35 P. S. ft 14554. 25 ft 146 1-8 
10 P. S. ft 1451,2. 100 ft 146 1-8. 10 P- 8. ft

“Mi*: PoweV4fil25 ft 88%. SO ft 88%. 50 ft

% i S3: ?2 i SJt: U Î lô l
SS;^,o8 SVMü. 25 ft 107%, 25

8 Rich* et Ont. 25 ft 68. IO A 68. 23 ft 68.
Iron Com. — 100 ft 24. 25 ft 24. 25 ft 24. 

300 ft 2*. 300 ft 24. 100 ft 24 2« ft 23%. 2o 
.ft 24%. 75 ft 24%. 1(5 ft 24%. -> ft -4. .5
I 8 fi'trcit — 50 ft 81%. 25 ft 81%. 25 ft 81%. 

25 ft 81%. 25 ft 81 3 8. 30 ft 81%. 25 ft 81%.

Mtl0fStreetl M 150"'ft 218%. 100 ft 218%, 

25 ft 218%. 100 ft 218%
Iron Pfd. — 50 ft 83%
New C. P. R — 1 ft 144. 2 P 9 ft 144, 4

8 (TtVllvy PM45-''* 25_ft 138%, 5 ft 138% 
Mackay (’em. — 2”» Ô 41U»

BOURSE DE NEW-YORK
Cour* fournie k ’Ta Pr*»«e’ P»r® * p* 

Randolph, courtier®, 87 ni» ®- Fvancola- 
:;®vl#r.

TA LEURS 0®v. CIV.. VALEUR*

Les Gens du Saguenay
et du Lac Saint-Jean

TEMOIGNENT DE L’EFFICACITÉ 
DU VIN ST MICHEL

Aquediic-fc, Lgouta, Font*.
Cuemln* <i«

83C AU 0« V &i«OWM
mgénleurs civil i. 107 Sc Jacques, MoatrUl

Ji

OBTENUES PROMPTEMENT
' Avez-vous une Idee ? Si oui, demmidez le 
: Guide de l’Inuanteur qui vous sera envoyé gratis 
par Marion Ar Marion, Ingénieurs Cons?il| 
— I Kdifice New York Lile, M utréalf

4ct 907 G Streel. Washington, D. C.’ 
____ - 11-»

1

4 VIS PUBLIU est pur les prê ©aies donné 
J*. qu à la prochaine sei-2,*(.n de la Lé­
gislature de la Province de Québec, ui.e de­
mande sera faite pour l'Incorporation d'une 
Association de Secours Mutuels, sous la 
nom de ’ The Shin Workmen’s Mutual Be- 

I nefit Association of the Port of Montreal.” 
'dans le but d© prêter assistance aux tra­
vailleurs employés au commerce de îraua- 

! port dans le port de Montréal, qui devien­
dront membres de l’association.

(a) En y pourvoyant quand’il® «-ont do- 
venus Impotents par accident ou mal,idle ;

i^t En fou-nîoasnt ties fonds \ eurs re­
présentants léenux au cas d° décès

Et avec pouvoir d'acquérir des bions meu­
bles et Immeubles, d* faire et adopter dos 
règlements pour l’administration de l'asso­
ciation et tous les autres pouvoirs néces­
saires.

Montréal. 1er mar«
CAMPBELL. MEREDITH. MacPKERSON 

ET HAGUE. Procureurs dea Requô- 
 rants  —27

FORTIER & 
MONETTE

Beurre,
Oeufs,
Fromage

604-606 ST PAUL.
la—IMjo

sm.c*r b.. 
pr»

Am.C. OU 
A ni. lé,i>

I a dl Copper 
1 A. *mel. Co. 

•••• prt 
A.Su*. IL C.

1 A.T. A *. K.
- - p«.

Bal. A Ohio. 
.... pcL

I B. R. T........
.h.Â AL Co. 
Can. Pec... 
Can.Soutt». 
CIias.Aobio 
C. A li. W.. 
C.M .A Si. P. I

M-4

ms

K. A T** U.
’• prt. 

Lx. A ShxU 
Mann. Kiev 
Mia*. Pog. 
Metfopoîît. 
Norfolk A W
M. tt.P.AftM
N. Y.< in 
N.Y.ÀO W 
N. ; •*!, C. 
Pac. MuL...

n» Pena. R. 1L 
*«ês|p. *. com.

M>*4 Pill 
-4-,« -
iru’tl

Peoples oa* 
L A ÏL

*1 pri 
1 II pi

C R.LA Bac- ____ K. 1. com. 14 H 86 <
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“ Je puis, de ma propre expérience 
rendre témoignage à l’efficacité du 
VI. SX MICHEL comme l’un des meil­
leurs remèdes et je suis heureuse de 
joindre mes éloges à ceux des person­
nes qui en ont fait usage.

Madame AUG. C. DUPUIS, 
Chambord Junction, 

Lac St Jean, P. Q.

C’est le VIN ST MICHEL, q ii m’a 
guérie du mal d'estomac. J’avais telle­
ment mal dans les os de l'estomac que 
je pouvais ft peine respirer ; cela me 
tenait dans une grande faiblesse. J'ai 
passé 18 mois dans ret état, avant de 
prendre du VIN ST MICHEL.

Cela ne fait maintenant que ma 
sixième bouteille que je prends et je ne 
sens déjft plus de faiblesse.

Je vais continuer i\ en prendre pour 
me guérir complètement et ma tenir 
toujours en bonne santé, .le vous ré­
pète que je suis plus que satisfilte du 
VIN ST MICHEL et que je tiens pour 
le meilleur tonique qu'on puisse désirer.

Madame CHS LABARGES,
St Alphon.e de Chicoutimi, P. Q.

M. J. E. Maltais, Tadousac, Sague­
nay, écrit :

Èn faisant usage du VIN ST MI­
CHEL, mon appétit est revenu et ma 
digestion se fait maintenant facile- 
ment. Je crois sincèrement que les per­
sonnes qui prennent ce vin rêcfu’iêre- 
ment évitent une foule de maladies

puisqu’elles se tiennent le sang pur et ! 
riche.

Madame L. A. Asselin, de Hébert- ! 
ville. Lac St Jean, écrit :

“Je souffrais depuis assez longtemps' 
de débilité générale. J’essayai diffé­
rents toniques, sans aucun résultat sa-; 
tisfaisant. Einalcment. je lus sur les 
journaux que le VIN ST MICHEL opé­
rait de grandes guérisons. Je me déci­
dai d’en acheter, et je suis contente de 
dire que j’éprouvai presque immédia­
tement un soulagement. Je le recom­
mande (I toutes les personnes faibles et 
anémiques.”

L'abbé A. Morin, supérieur de la 
maison des Eudistes, ft Chicoutimi, P. 
Q., écrit:

“Je suis heureux de pouvoir certifier 
avec connaissance de cause que le VIN 
ST MICHEL est réellement un tonique 
puisant.”

Mademoiselle Lizzie Peschênes, do 
Dequin, Lac St-Jean, P. Q., écrit:

‘‘Je considère qu'il est de mon de­
voir de faire connaître fl mes amis la 
valeur du VIN ST MICHEL qui a été 
le soutien de mes forces.”

Madame Mélanie Longchamp, de St- 
Ephrem Station, Beauce, Québec, écrit:

“J'étais très faible et je souffrais 
de pauvreté de sang, j'essayai de plu­
sieurs remèdes «ans résultat apprécia­
ble. Le VIN ST MICHEL est le seul 
qui m'a guérie.”

AVIS PUBLIC
Mercredi, le quinze mar.w prochain, à deux 

heure* de l'aprêf-mldl, & 1 anc.eu bureau 
de M. J. B. Blanchet, avocat, au coin de» 
rues Girouard et Saint-Déni», en la cité d© 
Saint-Hyacinthe, seront vendu* à l'encan 
public, au plu» offrant et dernier enchéris­
seur. c© qu© ci-après mentionné, savoir :

1. — Tous les livres de droit et rapports 
Judiciaires constituant la bibliothèque dudit 
feu J. Bte Blanchet. laquelle dite bibliothè­
que a une grande valeur, et se composa 
d'ouvrages récents et précitux qui trouve­
raient leur place dans les études d© MM. 
les avocats et notaires, soit du district da 
Saint-Hyacinthe, ou des district» étran­
gers.

2. — Une quantité considérable d'ouvra­
ges' de littérature de tout genre

Et 3. — Tou» les meubles meublant» du 
bureau, consistant en bureaux, chaise», 
safe, typewriter, cadre», etc.

La vente commencera & deux heure® pré­
cises.

Des listes complètes de ce que dessu® se­
ront déposées A Montréal. A :a place d'af­
faires de C Théoret : A Québec, au bure.au 
du "Soleil.” et à Sherbrooke. Sorel. Trois- 
Rivières et Saint-.Tean. au bureau du pro- 
tonotnire de chacune de l'es localité», et en 
la cité de Paint-Hyacinthe, au bureau du 
notaire soussigné

Saint-Hyacinthe. 24 février
F X A. BOISSEAU. N P

28.3,7 '.‘,i1.i:t.14

fiOIVIN. WILSON & CIE, - 520 rue St Paul, Montréal,
SEULS AGENTS POUR L’AMERIQUE DU NORD.

Eastern Drug Store, 13 Fulton St., Boston, Mass., dépositaires pour les 
Etats-Unis.

Gliemifl de Fer Intercolonial
SOUMISSION rot K OAKE 

lues humnisslona cachetées, adiet-sées au 
■oussi*né at marquée* à rende» Houml*- 
•ton pour gare. Saint-Mol*©”. •♦»ront reçue» 
jusqu A vt y compri» MARI»I. LE 14e JOi K 
DE MARS UMK», pour la conetruction d’un© 
gare et la déplacernant ©t la rem le© A neuf 
d© la gar© actuell© A Saint-MoTee. P q. 
Qn peut voir le» plan» et devis au bureau 
du chef de gar©, ft Saint-MoT©©. P. Q.. ©t au 
bureau de i’ln«#n1aur en chef. Moncton, 
N. B . oû on pourra obtenir de» formule» de 
».>um:*»1on. On devra *e conformer A tou­
te» le® condition» du dévia D. POTTIN- 
(»F.Tt. gérnnt-général. Bureau du chemin 
de fer, Moncton. N. B. 1S février IWV.
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CAPITAUX FRANÇAIS EN CANADA 
UN EVENEMENT ECONOMIQUE

—......................................... •—«-------------------------------------------

L* création du “Crédit Municipal Ca­
nadien’'A la session provinciale de 1903, 
rient de provoquer u i événement dont 

nous devons signaler l'importance éco­
nomique : l’introduction de capitaux 
français sur 1s marché du Canada, C’est 
une puissantî institution, la Banque de 
l’t’ninn parisienne, qui en est l’intermé 
diaire

Nous sommes toujours heureux de 
saluer les hommes et les capitaux de 
France qui viennent nous offrir leur 
concours II faut aux Canadiens Krm- 
rais l’appui financier de l'aneienne mère 
patrie, pour qu'ils puissent mener h 
bien le développement du groupe qui 
perpétue les traditions et la langue

leur marqua ont eu le méms avantage 
dans les autres Institutions de notre 
province.

CHOSES ET AUTRES
• ______

L'empereur Ménéuck compte visiter 
( l'Europe, cet été. On se rappelle sans 
doute que ce vovage, qui devait avoir 
lieu l’an dernier, avait été ajourné au 

i dernier moment.
Le Négua se rendra à Fana, puia 

aussi à Londres et ft Rome.
v x ..

il est question de fonder une ville, 
qui recevra le nom de Livingstone, ft 

| quelques milles des chutes de \ ictoria 
sur le cours supérieur du Zambèze. Par 
cette nouvelle cité passera le chemin 

'de fer du tap au Caire.
l-ea chutes de Victoria sont bien au- 

j trement majestueuses que celles de 
; Niagara.

x x

les affaires canadiennes par la mise en 
marche du l rédit Municipal, dont die 
sera l'intarmédiaire financier en Eu­
rope.

I,a société a en vue 1 exécution d'en 
treprises publiques et de travaux muni­
cipaux. Fille prête aux institutions mu 
nicipales ; elle exécute leurs travaux ; 
elle cherche de-, concesr-ions ou "fran­
chises” pour la construction et l’exploi­
tation ft ees frais et fl son profit de 
toutes entreprise publiques: aqueducs.! Messieurs les actionnaires du Suez
égoute, ponts fl péage, éclairage, salles 
et marchés publics, tramways. Tel 
le champ pr. sque illimité ouvert ft ton 
action.

n'ont qn'ft bien se tenir. 11 parait, se­
lon les journaux de Londres, que des 
armateurs anglais, las de payer des 
droits de passage qu’ils jugent exagé-

Nos lois of'rent toute sécurité fl ,es:rés, veulent avoir leur canal fl eux. A 
placements rémunérateurs; et une *id rété du canal actuel — ils projettent 

gauloises en ee pays, et pour qu ils puis mjnjêtr)ltjon prudente, contrôlée, activa rlv‘n ereussv uif second, qui leur appar-
[ et intelligente comme celle que ne pour- ! ,i,‘n'lr8it 8*n'' I'’» plans
ira manquer de produire 1 organisation ! fier"i,,nt P^rés, le tracé arrêté, les

capitaux disponibles.. Il ne manque

eent lutter p'cifiquement, mais fl condi 
tions égales, avec l’élément anglo saxon, 
si largement appuy ' par les fortunes 
anglaises depuis au del# d'un siècle.

Nos petites ressources et les effort* 
individuels sont incapables d'atteindre 
la mesure d’un groupement financier 
colossal comme celui dont l'I’nion pari 
sienne est le centre Cette institution 
a un capital, entièrement versé, de qua 
rame millions. F.lle est administrée par 
un Conseil de quatorze membres recru­
té» parmi les plu grandes personnalités 
financières de France et de Belgique. 
Ties noms comme ceux de MM. Villars, 
'ton président ; Dreux, Mallet, Bayens. 
de Frondeville ;îeine, Holtinguer, l a 

.f-alle. Mirabiud. Marin, de Neuflize. 
{Orban, Vernes, Meyer, disent assez de 

quelles provisions monétaires l’Union 
parvienne est pourvue

C’est donc tou., un événement êrono-
nique que l’entrée de cette banque dans i toute l'Europe.

actuelle du Crédit Municipal marche 
vers un succès certain et vers dea ré­
sultats dont nous entrevoyons assez 
clairement les immenses possibilités.

Cette affsire n'est que le début chez 
nous de l’Union psrieicnnc dont le Cré­
dit Municipal sera le représentant en 
Canada. L'introduction des valeurs a- 
nadicnnes sur le marché français est 
une oeuvre que. seule, une grande mai­
son de Banque peut accomplir. ("est® 
oeuvre devra tenter l'Union Parisienne; 
et nous nous plaisons * lui prédire in 
appui sympathique chez nous et un ex­
trême bon vouloir provoqué, fl la foin, 
par la personnalii de ses représentants 
en Canada et pa. soi titre de banque 
française, qui est greffé sur une grande 
honorabilité, sur un crédit illimité et 
sur la puissance de ses relations dans

LA FERMETURE DE RONNE HEURE
““ifc £ 9 ^ J

La mise en force du règlement ordon­

nant la fermeture des magasins fl sent 
heures du soir, deux fois par semaint, 
le mercredi et le jeudi, a eu lieu pour 
la première fois, hier, 8 mars.

Cette date mérite de figurer dans 
{‘histoire de Montréal : elle marque la 
fin d’une coutume cruelle et n’ayiut 
que trop longtemps duré.

Le mouvement de la fermeture de

toire est une atteinte portée fl la liber­
té du commerce et fl la liberté indivi­
duelle.

t est possible, mais c’est tme mesure 
d’affranchissement ei,comme le Père La- 
cordaire l’a dit : “Pour les faibles c’est 
la loi qui affranchit et la liberté qui 
opprime.”

Le droit qu’a un commerçant de res­
ter ouvert tant qu’il lui plaît n’est peut- 
être pas aussi absolu qu’on le croit, 

;ja | puisqu’il

plus guère qu’un point pour que ce soit 
chose faite ; mais, fl vrai mre, ce point 
semble assez essentiel : c'est la possibi­
lité de réaliser un semblable proiet.

XXX
Si Avignon n’est T'a» Près de retrou­

ver ses papes, du moins songe-t-on fl 
restaurer l’antique palais de ceux-ci. 
I,es troupes qui v sont casemées, depuis 
plus d'un demi siècle, vont abandon­
ner la demeure des Pontifes, dan-s la 
quelle serait installé un musée d'art re 
ligieux.

La chapelle papale, la salle du Conela 
ve, les appartements privés seront rê- 
tab'is comme au temps de Grégoire
XI.

Pour compenser les grosses dépenses 
que nécessitera cette restauration, ce 
musée serait naturellement payant, et 
nul doute qu'il ne devienne une source 
de revenus pour la ville d’Avignon.

XXX

Bait-on fl quel chiffre se monte la 
population souterraine du monde entier, 
celle des mineurs ? Une. statistique ré­
cente nous donne le chiffre des indivi­
dus de tout flee et de tout sexe qui sont 
de véritables taupes humaines.

le Royaume Uni et. les possessions 
britanniques ocupent 1.952.050 mineurs, 
soit environ le tiers du contingent to­
tal qui n'est pas inférieur fl 4,738,393 
mineure.

2,400,000 ouvriers sont employés fl ex­
trade du sol le charbon que nous brû- 
lons : l'Angleterre compte 760.000 mi­
neurs dans ses hnuillières ; 'es Etats- 
Unis en ont 502,000 ; VAllemagne 498,- 
500 ; la France 165.000 ; la Belgique 
135.000 ; l'Autriche-Hongrie 123,000 et 
l'Inde 99.740.

Que de millions d'individus pour qui 
le soleil ne brille pas tous les jours !

XXX

T* président Roosevelt s'est déclaré 
on adversaire intransigeant du divorce.

borne heure a été inauguré par “La j Pul,fFl ^ peut être limité par des
Presse”, au lendemain de sa naissam-cj règlements de police; quant au droit
ne concert avec l’Association des Corn-! faire travailler les employés de huit
mis marchands et des quelques sociétés *leures d'1 matin fl minuit, il est limité J C’est au divorce en effet, dit-il, qu’on 
ouvrières d’alors. ! P:,r l'endurance humaine, les lois de la doit attribuer la disparition de cette

Il y a de cela vingt ans ! La réusspe' fam'lle, de l’humanité et c’est pour faire j aristocratie républicaine fl laquelle tien-
fut complète___pendant trois mois. | respecter ces dernières que les autorités nent tant les Etats-Unis.

Pendant trois mois les magasins dei ont le devoir d'intervenir.
nouveautés, fl de très rares exceptions L'application du règlement de la fer-
près, fermèrent leurs portes entre sept 
et huit heures du soir.

meture de bonne heure a été accueillie 
avec satisfaction par la presque totali-ê| p^ideHl'amérî^n,'' car ÏÏ

Ce court succès n’eut pas de lende- ^r!' marchands, heureux, eux aussi, de 
main ; la lutte recommença pour se Pendre un repos bien mérité, de diini- 
continuer pendant vingt ans et se te- nilPr leurs frais généraux et de joqir 
miner par le succès d’hier, définitif cet-ide ces avantages sans avoir S redout:r
ve fois, espérons le.

Un nombre infime de marchands 
ayant refusé de se soumettre A la loi 
ont tenu leurs magasins ouvert».

Les autorités municipales ont le de­
voir de faire respecter le règlement 
qu’elles ont voté et de poursuivre les 
personnes refusant de s’y soumettre.

De toutes les protestations, des rares 
raisonnements émis contre le règlement 
de la fermeture de bonne heure aucun 
'r’est sérieux.

On dit : pourquoi exempter du règ.e- 
ment les marchands de tabac. les bars 
et les marchands de journaux ?

Parce qu’il faut en tout faire la pa/t 
du feu ; qu'il faut laisser la soirée aux 
magasins dont les ventes se font sur­
tout fl ce moment et dont le commer-e 
relève des plaisirs permis aux go us 
ayant peiné dix heures dans un magaun 
ou dans une usine.

trop

On dit encore : La fermeture obligi- municipaux.

la concurrence de confrères par 
Apres au gain.

Le succès que “La Presse” est heu­
reuse d'enregistrer est surtout l'oeuvre 
de >1. J. B. E. Poirier, président de 
l’Association de la Fermeturj de Bon.ie 
heure qui, depuis de nombreuses an­
nées, a poursuivi la réalisation de cette 
mesure avec une énergie, un dévoue 
ment et une persévérance inlassables.

Au Conseil de Ville, les échevins T. 
Bastien et ,1. D. Couture ont été les pre­
miers et les principaux champions des 
commis ; c’est fl ces échevins q te 
les employés de commerce sont 
redevables des deux soirées de liberté 
que le règlement leur procure.

Ce règlement est sage, ne gène en rien 
le commerce, améliore la situation -Us 
employés, constitue de fait un très 
grand progrès social et mérite de t-es 
ter définitivement dans nos règlemeu.s

* CE QUE FONT NOS COLLEGES J
Au moment oft la question des êoo 

les séparée» attire une avalanche de ho 
rions sur l'enseignement français, nous 
saisissons au vol un témoignage qui 
annuelle bien des Aneries A ce sujet. Un 
écrivain anglais, M. Porritt, s'exprime 
comme suit sur le compte de Sir M'il- 
frid Laurier :

Avec toute mon expérience, si va­
riée, je ne puis me rappeler aucun chef 
politique d'un attrait personnel aussi 
puissant que Sir Wilfrid Laurier.

Je ne l'ai jamais rencontré en de 
hors de la Chambre des Communes.

Je le connais seulement pour l'avoir 
vu et observé an parlement ; mais il 
me parut toujours doué d’une fascina 
tion plus grande qu'aucun d*s chefs 
que j'ai pu voir et observer fl la Cham 
bre de» Communes anglaise de 1882 fl 
1892. De fait, je crois qu’il est impos- 
eible fl quiconque fréquente un peu la 
tribune de la presse fl Ottawa de ne 
pas subir son charme attirant. J'ai vu 
plusieurs hommes politiques coloniaux; 
mais sir Wilfrid Laurier est le seul qui 
aurait pu devenir une figure nationa­
le, s'il se fut trouvé transporté dans 
la Chambre de» Communes de West­
minster. Il est né parlementaire. Ja 
mais un Canadien n’a eu fl un aussi 
haut degré les qualités d’un chef poli­
tique La figure, la voix, les manières, 
le tempérament, la FORMATION IN­
TELLECTUELLE ET L’EDUCATION 
MORALE, tout cela se réunit pour fai­
re de lui l’homme qui eflt pu être l’un 
des parlementaires anglais contempo­
rains le« plus distingués.

Sir Wilfrid Laurier a une figure qui 
, reesemble beaucoup, pour l’expression, 
â celle de Gladstone. Il perle l’anglais 

: —qui n’est pourtant pas ea langue ma

femelle, — de manière fl charmer nu 
delà de toute expression son auditoire. 
8a conduite envers ses adversaires a 
toujours été chevaleresque. Nos parle­
mentaire» d" Weetminster, sans excep­
tion, pourraient l’étudier avec profit.

Rarement sir M'ilfrid Ixiurier parle 
fl la chambre plus d'un* heure. Et il a 
l'art de faire tenir dans un discours re 
lativement très court une foule d'idées 
remarque blés.

Jamais je n* l'ai ru au parlement 
canadien sans souhaiter qu'il æ trnu- 
vflt plutAt sur le» banc» de Westmine 
ter. Il serait alors facile de décider 
qui serait chef des libéraux et prochain 
premier ministre d'Angleterre.

Nous tenons fl faire remarquer que 
“la formation intellectuelle et l’éduca­
tion morale" qui sont l’un des grands 
mérite» de Sir Wilfrid Laurier sont 
dues fl l'nn de no» collèges classiques 
Dès ses premières années au collège de 
l'Assomption, Sir Wilfrid manifesta ce 
tempérament politique qui a. pris, au 
jourd'hui, tant d'ampleur ; mais ses 
professeurs, loin d'y être indifférents 
ou de !e heurter, cultivèrent *on ta­
lent et se» aptitudes évidente» avec 
un soin jaloux et minutieux. les dé 
bats académiques, le» tournoi* en mi 
niature ne manquèrent pas fl s» car­
rière classique, et si le Premier Minis­
tre d'aujourd'hui mérite une attesta­
tion aussi êlogieitse, c'est ou il était 
sorti de son collège aolidemcnt armé 
de connaissances littéraires, philoso­
phique» et morale*.

Tou* no» homme* publie» qui ont fait

M. Roosevelt préconise une rigou­
reuse statistique des mariages et. divor­
ces prononcés depuis 1886. Oe n'est pas 
une petite affaire qu'entreprend ift le

a autant
de législations sur le mariage et le di­
vorce qu'il existe d'Etats.

Trente Etats n'ont pas fixé l'Age re­
quis par la loi pour le mariage : neuf 
ont fixé cet Age fl 18 ans, pour l'hom­
me. fl 16 pour la femme ; trois l’ont 
fixé A 21 et A 18 ans ; un A 14 et 13 
ans ; quatre fl 14 et 12 ans, etc.

Même diversité pour le divorce ; 
l’absence du mari, rivrognerie, en tont 
une des principales causes.

M. .Roosevelt, s'il réussit dans son 
entreprise, aura fait un travail qui sera 
certes la huitième merveille du mon­
de.

XXX

Le télégraphe annonçait, il y a quel­
ques tours, que la statue en bronze de 
Colignv avait été inaugurée fl Berlin, 
en présence de l'empereur et de l'impé­
ratrice — d’une députation de la colonie 
française — et de l'auteur du monu­
ment, lequel avait reçu des mains du 
souverain la croix de l’Aigle noir.

D'aucuns, de prime abord, ont pu s'é­
tonner que l'empereur Guillaume II ait 
rendu un tel hommage fl un Français. 
Rien de plus naturel cependant, puisque 
Oolign- eut sans cesse reonurs fl l'é­
tranger, et notamment fl l'Allemagne, 
contre sa patrie. C'était, du reste, un 
négociateur consommé. Général mal­
heureux, mais politique resnarquable, 
Colignv sut. réparer souvent les écheos 

| essuvés par lui sur le champ de bataille 
j par les habiletés de sa diplomatie. On 
!l» vit bien après Moncontour. Quant 
‘aux pourparlers qu'il engagea -vec Eli­
sabeth d'Angeterre. lorsqu'il tenait 
campagne en Normandie, peu s'en fal­
lut que cette intrigue n'cOt un résultat 
désastreux pour la France.

Un piàno Karn dure toute la vie 
Layton Bros, 144 rue. Peel. 9,11 ed
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Il a'y a pa* un magaain, dans tout le Canada, pour vous offrir, aujourd'hui vendredi, d aussi giandes occa 
celles ci. Chaque article, marqué t un prix très réduit, e»t d'une valeur incontestable. Noua nous at

—a—Personne ne détruit
stons que 
tendons c_ 
manquer de bénéficer des
tendons que de» millier» de personnes assisteront fl cette jfrande rente fl bon marché.

s raerveilleu»e4 occasions d'économiser de l’argent, offerte! ici.

500 BLOUSES DE SOIE-A MOITIE PRIX
achat iMtimix du aurplua de stock d’un manufacturier nous permet d offrir otR) jolies blouse» de »oie pour 

dame», des styles les plus nou\eaux, à environ la moitié des prix ordinaires. Ln voici la deecnption :

mm

$3.40 - Blouses en Soie Taffetas - $1.99
Le reste de ce* blouses, 2 plis devant et derrière, et six remplis en avant, avec, large 

pli double, garnies d ornement» de soie blanche, manches pltssée» depuis I épaule, poi- 
gnots large* ; couleur» : rose, vieux rose, gris et héliotrope, è^ous en avons «1.99 
vendu dea centaines fl $3.40. Vendredi......................... .............................................

$4.50 - Blouses en Soie de Couleur - $2.25
En iattelas français pesant, style chemisette, avec remplis devant et derrière, 

style bouttant le plu» nouveau, manche» Alexandra, et collet fl deux rabats ; ,'01^
leurs : rose, gris, jaune, bleu, rouge, etc., etc. Valeur spéciale, $4 50. Prix de 
vendredi................ ..................................................... ...................................................................

$5.50 - Blouses en Peau de Soie - $2.69
Environ 60 magnifique» blouses en peau de soi*, empiècement » rempli» en avant 

et larges pli», manches plissées fl prolusion, poignets bouîtants, ornées de Jj5^,(j9 
boutons, collet retourné A 2 rabat*. Prix ordinaire, $5.50. Prix de vendredi. .

DESSUS D 0REILLERS ET DRAPS
Aux Prix du Fabricant

Nous venons d'acheter d’un fabricant, un stock de dessus d'oreillers 
et draps blanchis, qu'on pourrait appeler la “2e qualité,'' fl cause de petits 
défauts, lesquels, cependant, n'en attentent pas du tout l'apparence ou l'u 
tilitê. Grandeurs des draps : de 1% fl 2'/, verges. Dessus d'oreillers i de 
42 fl 46 pouce».

DRAPS et DESSUS D’OREILLERS—Valeurs Rares
DRAPS BLANCHIS — 20 douzai­

nes de beaux draos hiantln». bien 
finis et de bonne quitté.

Draps blanchis. 2 vergss pur 4-80 
2*/, verges, 64c, pour. . . .

Draps blanchis. 2'/t verges 40C 
par 2% verges, 70c, pour. ,

Autres qualités depuis, chs- 35C 
oun, 54c jusqu'il

DESSUS D'OREILLERS BLAV 
OH'S — 200 de ees dessus d’oreil 
1er», tous très bien faits et finis.

Taies d'oreillers en coton, 1 1 Vig 
40 pcs. Ord. 15c. Vendredi. .

Taies d’oreillers en coton, 42 1 2C 
pcs. Ord. 16c. \hndredi. . .

Taies d oreillertf en coton. 1?VzC 
44 pcs. Ord. 17c. 5 endredi

TROIS GRANDES OFFRES DE SOIE VENDREDI
D'habitude, quand il s’agit d'une vente fl bon marché, c'est la pr* 

mière journée qu’il se fait le plus d’affaires. Il n'en est pas ainsi de. la 
grande vente de soieries : les achats nugmentent de jour en jour. N oici 
pour demain :

5.000 verges de soie Geisha, magnifique qualité souple, fini sa- 33C
fin. toutes les principales nuances. Ord. 48c, pour.................................

7.000 verges de magnifique Peau-fic Soie, immense variété de 40C 
couleurs, splendide qualité. Prix ordinaire, 50e. Prix de vente. . .

7.500 verges de chic soie Taffetas (i» couleur, 22 pouces de large, 35C 
fini lustré, souple, valant habituellement 45c la vg. Prix, vendredi

$1.25 Robes de matin, 79c
Nous en avons acheté 600 d'un fabricant de l'ouest, S bien meilleur 

marché que les prix habituels, de fait, au prix coûtant. La raison, c’est 
qu'nyant beaucoup de pièces désassorties fl sa disposition, il les utilisa 
pour en faires des robes de matin.

Robes de matin en percale, ce qu'il y a de plus S la mode, avec élé­
gant empiècement garni, manches amples, bas très large, avbc grande 
fronce, couleurs variées, pour dames. Se vendent habituellement 79C 
$1.35. Prix- de vendredi. ......................................................................................

DEUX BELLES OFFRES D’ETOFFESàROBES
20 pièce» de CREPOLINE NOIRE PURE LAINE ET DRAP SATI­

NE. avec chics effets glacés, 44 pcs de large, valant ordinaire- 39C 
ment 59c. Prix, la verge, vendredi..........................................................

15 pièces seulement de DRAP ETAMINE, bleu moyen seulement, 29c 
»4 pcs de large, superbe qualité, valant 44c la vg. Prix de vendredi. .

85c salopettes en denim, 67c
Salopettes — overalls — et blouses en bon Denim bleu et fort, très so­

lidement eousues.seyant bien, avec bavette et bretelles, pour hommes. g7o 
Prix ordinaire, 85c. Prix de vendredi..........................................................

IQîc COTON A DRAPS ECRU 8=c
100'verges de bon coton fl drap. écru. résistant. 43. 46 et 50 pcs. QVjQ 

de large. Valeur habituelle : 10''2e la verge. Prix de vendredi.

45c - ARTICLES DE COU - 28c
Cette splendide collection d'articles de cou pour dames est le résultat 

d'un achat très avantageux au comptant qui nous r. valu des réductions 
très considérable». C'est le dernier cri de la mode. Il v a des COLLETS 
DROITS EN SOIE, bordés, de couleurs variées, garnis de dentelle et de 
riches applications en soie ; des COLLETS RENVERSES EN SOIE, magni­
fiquement garnis de miret de soie et perlés ; des collets ordinaires en soie 
moirée ivoire, garnis de miret de soie et de boutons, et d’une douzaine 
d'autres élégants dessins. Avaient été faits pour vendre fl 45c. Prix OO* 
spécial de vendredi..........................

45c - PRELART ANGLAIS - 35c
14 rouleaux de splendide prêlart anglais fl planchers, 4 VERGES DE 

LARGE, très pesant, et préparé fl Pa perfection. Six nouveaux modèle» fl 
fleurs et dessins de tuile au choix, jolies couleurs voyantes et dura- 3tï* 
blés, valant 45c la verge. Prix de ’endredi ................................................031»

LISTE D'EPICERIES DE VENDREDI

85e—CHEMISES
DE NUIT—53e

B*lle» enemise de nuit en batiste 
blanche, empiècement carré, garnies 
de groupes de beaux rempli» et, d’in 
sert ion de broderie de Hambourg, col 
haut, bordé de frisons, très larges, 
pour dames. Valant 85 eenta. 53C 
Vendredi.........................................

16e—NOUVEAUX
RUBANS—12 1-2°

XouTfaii rubnn ‘,Loui»iiî»i ’ d» 
qualité souple. 5 pouce» de large, 
convenable pour le cou et pour gar­
niture de chapeaux ; couleurs : ivoi­
re. ciel, ro»e, marine, blanc, etc. Va­
leur spéciale, 16c. Prix de J 21/*C 
vendredi. . ..................

75e—GANTS DE
CHEVREAU—45e

1,060 paires de gants de chevreau, 
4 boutons et style fl 7 agrafes, sou­
ples et seyant bien, points, 5'/i, 5% 
et 6 seulement, couleurs élégantes, 
pour dame». Valant 75 cents 4-5C 
et 9(V. Vendredi.........................

$1.25—RIDEAUX
EN DENTELLE—87e

35 paires de rideaux en dentelle 
Nottingham, jolis dessins, bord tri­
coté, 50 pouces rie large par 3y2 ver­
ges de long. Prix ordinaire, 87C 
$1.25. Vendredi...........................

50e—CHEMISES DE NUIT
POUR HOMMES—41e

Belles chemiees de nuit en flanel- 
lette fl raies de fantaisie, de très bon­
ne qualité, collet i. même, très am­
ples, toutes les dimensions de H1/, fl 
1 iyt, pour hommes. Valant 41 C 
50c. Vendredi..............................

25e—BRODERIE—7e
500 verges de broderie blanche en 

linon et en mousseline, UN PEU 
FROISSEE, de diverses largeurs, . t 
rie modèles variés, valant de 15c 7c 
P. 25c. Prix spécial, vendredi .

Ord. Vend. ' Ord. Vend.
Sel Windsor, ,•> sacs , 12c 10c Pomme» tapée» 3 Vos 30e 21c
Sardines fl l'huile, 6 Saumon Feuille de Trè­

bottes............................ 35c 25c fle ............................... 20c 15c
Blé-d'inde, pois et to­ Saucisses Cambridge . 12'/ee 11c

mates .... 38c 30c. Miel de trèfle. 5 Ihs . 85c 65c
Fromage canadien Ile 12'/jc Marmelade d'Upton, 7
Farine bongroi»e,24 lb« 85c 72c livres......................... 65c 50c
Cacao de Cbwan, ' 1b 25c 22c Avoine roulée, 7 ihs . 35c 23e

$6.00—CANAPES
DE VELOURS—$5.00

Seulement 10 jolis canapés, cou­
verts de velours de fantaisie, solides 
sièges fl ressorts, frange tout le tour, 
plusieurs modèles au choix. Prix ordi­
naire : $6.00. Prix de ven- $5.00 
dredi ........................................

75e—CULOTTES DE
GARÇONNETS—49e

85 culottes de garçonnet*, en twe-'d 
rayé et de fantaisie, doublées par­
tout, fortement cousues et durables. 
Prix ordinaire : 75 cents. Ven- 49c 
dredi ..............................................

$2.25—CHAUSSURES
DE DAMES—$1.79

Chaussures en chevreau dongola, 
modèles fl lacets, élégants bouts ver­
nis, bonnes semelles peeantes, bien 
cousues, talons militaires, points: 2% 
fl 7, pour dames. Prix ordi- $1.79 
naire: $2.25. Prix de vendredi

OFFRE SPECIALE DE 
VERRERIE

500 sucriers en cristal avec couver­
cle. Prix ordinaire : 10c. Ven- 5c
dredi .................................................

6o. pots en cristal, capacité : une 
pinte. Prix ordinaire: 20c. 12'C
Vendredi................................... 2

SUCRE GRANULE DE REDPATH. 17 livres pour
TRES BON BEURRE DE CREMERIE. T,F. PLUS BAS PRIX
1.000 PAQ. DE TABLETTES MAGIQUES A LAVER, chacun

91 no
12 .p

35e—CEINTURES
EN SOIE—22e

Nous venon. de recevoir deux gros 
ses de ceintures en pure soie riel, 
cardinal, brune, verte, blanche, noire, 
etc., entièrement doublées, forme 
ceinturon et garnies de boutons de 
soie, pour dames, valant 3.5c. 22C
Prix de vendredi

COMPLETS DE GARÇONNETS. 
DE $3.00 POUR $1.98

HâbiWeroenta 6e f»ntni»ie et Nor* i 
folk, pour garçonnet», 3 modèle» en 
tweed de fantaisie, trè» bien 
coupe parfaite, d’excellente durée, i 
firandeiir» rte 24 A 30. \ aleur ordi- ,
naire : $3. Prix spècial $1.98 
d* vendredi..........................

90e—ELEGANTS
CORSETS—59e

Corsets d» dames, fl devant droit, 
en satinette blanche et beige de bon 
ne qualité, buste moyen, longues hsn 
ches militaire», chics et durable».
Bonne valeur fl 90c. Prix de 59c 
vendredi.......................................

TABLE D'ARTICLES EN POR- 
CELAINE A 10e

fl y aura, vendredi un étalage spécial 
d'articles en porcelaine, comprenant 
pot» fl crème en porcelaine, pots 
fl barbe en porcelaine, sucrier», a» 
siettes fl gflteaux. ete. Valeur or ü- 
nnire, 20c. Vendredi, tous les 10c 
morcesiix fl...................................

REMEDES
Ord. A endredi 

Poudre de sedlitz . . . 25c 12c
Pain Killer .... 25c
Pilules Cathartiques de

Briet ol...............................25c
cslsepnreille de Bristol $1.00 
Céleri Composé de Paine $1.00

7e—BLOC-NOTES—4 1-2~~
1.900 bloc notes de qualité suné- 

rieure. réglé nu uni. 100 feuilles cha­
cun. Prix ordinaire : 7c Ven 4IG 
dredi............................................... 2

17c

15c
i'3e
63c

FERS A REPASSER 
DE POTTS

GRILS A PAIN POELES A FRIRE

S5--<n]s—e

100 services de fers fl *- 
passer de Mme Potts, co n- 
me la vignette, coiuprens it 
3 fers, une poignée, un sup- 

rt, très bien finis. Va- 
eur ordinaire, $1.00. 75c 
Prix, vendredi . .
rlei;

150 grils fl jwin, comme 
la vignette, on peut s’en 
servir avec le gaz ou l'hui­
le, on peut y taire bouillir 
l'eau pendant le rètissagi, 
ils épargnent beaucoup rie 
temps. Valeur ordi- 29C 
naire 45c. Vendredi

300 poêles fl frire en 
scier, comme la vignette, 
manche long ou court, 
grandeurs, 7, 8, 9, très fo'- 
tes et de durée. Prix ordi­
naire, 35c. Vendre- 15c 
di.................................

BOITES A PAIN

r
&-a Ci» S. CARSL.EIY Uée
1765 à 1783 Notre-Dame. 184 à 194 St Jacques, Montréal.

PIANISTES 
AUTOMATIQUES

----- AU RABAIS------
< i «invent île* exemple» ie fffÊB 

de» MmIIom offrit sur tout 
notre etook de* célèbre» PUNIS 
TES AN G EL L S.

Plicià II Nouvelle Marchandise
1. Caisse en bois de rose,

■ servi un peu................ $l.ïO
2. En noyer ondé, a servi

u" Pp9..............................*195
3. Acajou, tout neuf . . #225
4. Orchestrelle en acajou. #235 

On peut obtenir des effets de
violon et de finie avec eet instru­
ment.

Prix réduit» de $276 et $325. 
Kérie de musique circulante # 

la disposition dse acheteurs.

AjEBDRE SAMEDI ET HINDI

Layton Bros,
144 RUE PEEL #tU

pay? Têtes Chauves
— NI DE —

CHEVEUX GRIS

Avec la 
Prodigieuse

Ohevlurine
DE PARI:

QuHqum application» rt» grand#
nourricière du cuir chevelu suffisent pour 
arrêter la chute des cheveux et en provo­
quer la repousse, faire disparaître les pel­
licules, les dartres farineuses, les dêm~n- 
g*aisons «t ramener tous les cheveux blnnes 
A leur belle couleur de Jeunesse. Tous les 
médecin» recommandent Chevlurlne, 60e la 
bouteille. Demande* k votre marchand de 
vous la procurer cher, n’importe lequel de 
ses fournisseurs et s’il ne veut pas, adre*. 
s®z: Cooper and Co.t 425 rue Saint-Paul, 
Montréal.

OA RF AUX IMITATIONS — N’accept»a 
Jamais d’autre que celle qui porte le nom 
de Cooper and Co., au bas du Label

83—Jn

ENTREPOT
Commodités supérieures 
pour transport et

Magasinage de Meubles, Pianos, 
Bagage, Etc,

King’s Cartage &-Storage
56 Rue St Henri.

Tél. Main 565. 71 Jm

VIGUEUR SANTÉ 
BEAUTÉ LONGÉVITÉ

VOILA CE 
QUE DONNER 
A TOUS 
LE1S

Rh5Ipv
m
iym
DEPOSIT

'o'WCü PH'SLACHANCEl
>), VjFcC montrai I

f PRIX 50 Cents
372-Ja

Embellissez-vous. Hesdames

Avec le

Lait des Dames Romaines
Surnommé “Nourriture de la Peau”

■ OU» mer’,eill.use preparation, contraire­
ment aux autres du même genre, ne fait 
pas seulement couvrir ou farder la peau 
mais NETTOIE. DETACHE et ENLEVE
positivement

POUR LA TOILETTE
Vigueur d’Ayer, pour les cheveux, 70c
Brosse» fl dents................................ :0o
Talc fl la Violette des montagnes, 12c 
Witch Hazel fl la Violette. . . i3c
F/au de Floride................. ... “c
Brosses fl linge...................................15e

ECHANTILLONS DE NATTES 
A 2 CENTS

|iV\ échantillons de nattes chinoi­
ses et japonaises, grandeurs utile». 
Prix, chacune, vendredi 2c **■ 5C

100 ho’tes fl pain en fort 
ferblanc vernissé, avec nom. 
comme sur la vignette,ho i- 
ne grandeur utile, indis- 
iensable dana la cuisine.
aleur splendide ft 35c

5.ic. Prix, vendredi

LE MASQUE, LFS ROUSSEURS,
LES BOUTONS A TETES NOIRES

et toute* les autres inches, pourvu qu elle, 
ne soient pas d« naissance, et n'endommags 
paa la peau, au contraire. “Le Lait des 
Dames Romaines” guérit comme psr ma­
gie. les éruptions, les boulons et toutes 
autres maladies de la peau Prix SOr la 
bouteille. Résultat garanti ou argent remis 
SI votre marchand ns l'a pas. adressez où 
Canada. A Cooper et Ç|e. 4?» n,e Saint- 
Paul. Montreal, aux Etata-l'nls: Geo Mnr 
timer. 247 Atlantic avenue. Boston. Mass

83 —In

JJEAUCOUP de troubles et 
d’ennui inutiles sont évi­

tés en faisant faire votre la 
vage à la 'Iriuandetie. Vous 
devriez cependant faire bien 
attention k ce que la Buande­
rie où vous envoyez votre lin­
ge porte une sérieuse atten­
tion au soin, à la propreté, 
et à l’hygiène. La

TOILET LAUNDRY
««t lu metlleurA pour cel» et 
pour bien d'auto» point». On 
peut toulour» la visiter.

290 ru* Guy
Phoii*» t’p 34*0—1M#1—JUS*.
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THEATRE NATIONAL
Tél BcU EM !-M T»1 MarchaitK»

seoiAio* du < Mar» i*«ô
ta chusse au mam

10. i». 20. 2» H Mr. Pria. SoirMa. 
ix’ 40**f '0r‘ ^maiue prochaine l.c» >1 >•-
l^rea du ei^us Pari*. iai-6

T#l EM J Semaine du 
---- i MareThéitre des Nouveautés _

L’AIGLON
PiA -e en «acte» par Edmond Rottand 

lutermMa»loti» le« lundis. Matinée «périaîe Mar 
«il . Mars. Maiin^e ."amedl. .Sam«li>e prochaine 

^*r * oatrolhhr <ir* Waaona-laie* it>4 ü

HJ5 M A»! ESTY’S
feoir et Me.tiuéeds samedi

NAT. C. GOODWIN,do-/Vü1-™0
Semaine prochaine : KD WA K I) TE «R %’.

MntlnPe» Mercredi, 
.Teudl et Munedi.ACADEMIE

MA. Y Y O HE
Ko vaudeville de première rlaase

Pria |»c, M3r. ,^Oc ai ?3e. 
chaîne l'retfv Peao.

Be mai ne pro-
104-4

f^MAIVCAlS I Mâtiné# tou^ le* jours 
* cette semaine.

Th» Metropolitan Burlsatfusr»
I»«n« la Mualque. la (Jniete et la Frivolité
repr#luisant MID.VIUHTINCHINATOWN Kx- 
relient chreur de Fille-» d»* thédtre de Boston. 
Comédiens spihtueis et «mnd programme de 
\audtville. Pilx: lOc. .De, 3ik\ hc, ôOr La se
mai ne prochaine
quera.”

' The Imperia! Burlen
104-$

THEATRE ROYAL Tous les après-midi
---- -------- et soirs.

( ' h TT K * K \j a IN F, « MARS

NOBODY’S DARLING lrou'?,ebe™:
Mou* hors la ligor. Prix : 10c, 2Ôe, Suc et SOc. 
Semaine prochaine : Child slaves of 
>ew-\ ork. ioc-«

MONUMENT NATIONAL
------ » ni ANC HE, 1-2 MAKS.
SOlIKted: *4 R Tl s» T I Q u c

I>E L’UNION STE CECILE:
Orchestre, Chant, Comédie, prix is. es, 85e

Plac he la salle au Magasin Hurteau, lam Sainte- 
Catherine. 7 ft il E

Ne Manquez pas le

Concert Symphonique
Demain à l'Académie

«fltr «TÆWKf/V CH3NTER*
25c, 50c, 75c.

Re mantfuez pam d'aller en­
tendre le grand violoniste

YSAYE
A la SALLE WINDSOR

Mercredi Prochain au Soir
Sièges de $1.00 à $2.50 chez
Archambault et Shaw. 9,11

HOCKEY
A 8.30 p.m, précises
SAMEDI, Il MARS

QUEBEC ISS MONTREAL
PRIX ORDINAIRES.

BILLETS A VEN DRE au bureau succursale 
du ‘ Star,” angle des rues Sainte-Catherine et Real. 
Téléphone Up 1146.
L* FA N FA R E Jouera de «.00 A 8.30 et au repos.

.107—2

Quéry Frères
PHOTOGRAPHES

Déménagés à leur Nou­
vel Atelier

1854 Ruts Ste-Catherine,
-----ENTRE-----

Cadieux et Avenue Hotel-de-Ville
249 mjs-n E

ACHETEZ-VOUS UN 
PIANO NEUF

Chet Leach, 2440 rue Sainte- 
Catherine, entre Stanley et Drum­
mond. Plue de 25 ans d'expé­
rience. Satlataction garantie. Au 
comptant ou à condltlonm avan­
tageuses. 106-2 B

FRANCHERE - DentisteHERE
IdfPJ Nte Cutherine. TéL fstlHG. 270-lMjn

Echos du Mont-Royal
30 chansonnettes notées et Illustrées, sui­

vies de 30 poésies, trèt, Intéressantes : bro­
chure format-album 130 pages, par AU­
GUSTE CHARBONNIER

En vente au “Pass#».Temps..W>a rue 
Craig ; Librairies Granger, rue Notre-Da­
me. et Déom Frères, rue Sainte-Catherine, 
et chez l'auteur. No rifi Parc Lafontaine. 
Montréal.

Dépftt général : IMPRIMERIE MODER­
NE. 20 RUE SAINT-VINi'ENT. Montréal.

Prix : 50 CEN'TIN’R t>xem"l>,lrc 10R--A

FACHE.
------  uKJ -------

Or. Simon
AprèsAvant

De Ferla (France)

Pour I’EmheMissement Hygiénique 
du Teint et de la Peau.

Nettoie, détache et enlève positive­
ment. le Masque, les Rôtisseurs, les 
Bouton* à tête noire et toute* autre* 
tache* pourvu qu elle ne soient paa 
de naissance, et au Heu de farder et 
d'endommager la peau comme le font 
la plupart des préparations du même 
genre, Faceogone guérit Infaillible­
ment le* Eruptions, les Boutons, Dé­
mangeaisons. l'Eczéma et même le 
Mal do Barbe .

Pour la toilette quotidienne Face- 
ozone adoucit, rsfralchlt et parfume 
la peau mieux que toute poudre, vi­
naigre ou eau de toilette. 60c la bou­
teille. SI votre fournisseur ne l'a 
pas. adressez: CIE MED. du Dr 
SIMON, Boite Postale, 713. Montréal.

*3 Jfx

LES U H F I' H \ \ T Cette T oui IntermittBntB !VL L al ail i yflUS jj8nj ^8j||8 |a
L’armée russe est en retraite — Elle abandonne ses 

positions au Nord et au Sud-Ouest de Moukden 
—Les entrepots d’approvisionnements sont en 
feu — Les deux flancs de l’armée russe sont me­
nacés.

Nuit?

Moukden, 7 — (Dépêche retardée).— 
L'objet principal du sanglant combat .le 
mardi était la possession des villages .le 
L’shuntun, situé ft sept milles i l'ouest 
de la station de Moukden, et Tatehe- 
kiao ; les suecês ont été partagés, mais 
i) s'en e*t suivi un mouvement tourna.it. 
Les forces japonaises s'étendent jusq le 
dans les environs du défilé Tié.

A l'aube, aujourd'hui, après une nuitj 
coupée par de fréquentes salves d'artil­
lerie et de mousqueterie. le combat s’ - <t 
engagé aux villages de Ushuntun et le! 
Tatehekiao, qui sont entourés de rc:u-| 
parts en terre argileuse que l'on avait 
convertis en fortifications. 11 a fat’u 
s'emparer ft la baïonnette, des maisons, j 
les unes après les autres. I>es Russ*s| 
restèrent maîtres d'Ushuntun pendant 
toute une nuit, mais furent forcés rie 
se retirer, le matin Cependant, ayant 
reçu des renforts, ils se lancèrent de 
nouveau fi l’attaque et reprirent le vi)-| 
lage.

Kn face du village de Tatehekiao. le 
combat n'avait pas été moins terrible. 
Les Russes s’étaient établis dans les 
villages de Tsunhuanehê et Lindyto- 
fan. Vers le soir, le général Kouropat- 
kine partit de Moukden en automobile 
pour examiner personnellement les po­
sitions de la seconde armée. A la fin 
du combat, vers le soir, les deux armées 
étaient fi court de munition», et la nuit 
fut employée fl les renouveler.

l'ne division de cavalerie russe, qui 
faisait la patrouille dans la vallée i.iao 
et dont la retraite avait été coupée, le 
2 mars, par les Japonais qui s'avan­
çaient fi marche forcée, a réussi fl re­
joindre l'armée russe sans avoir subi 
de pertes et après avoir fait, un grand 
nombre de prisonniers.

On s’attend # une attaque contre le 
centre russe, demain matin.

UNE VICTOIRE
Washington, 9. —Le département 

d'Etat est informé de Tokio que la ba­
taille de Moukden a été une victoire 
complète pour les Japonais. Ijes Rus­
ses retraitent sur toute la ligne.

RAPPORTS TRONQUES
Quartier général de Kuroki, 8, via 

Fusan. — Bien que les Russes, sur tou­
te la ligne de bataille, aient réussi il 
mettre en échec la marche en avant des 
Japonais, ils n'ont pu reprendre les 
positions remportées par ces derniers, 
en dépit des furieuses contre-attaques 
qu'ils ont faites.

Dans la présente phase de la bataille, 
la censure est excessivement sévère; i! 
est impossible de faire connaître la po­
sition exacte des armées. La bataille 
se livre le long de la rivière Shakhe oû 
les Russes ont passé l'hiver.
UNE DEPECHE DE KOUROPAT- 

KINE
Saint-Pétersbourg, 9. —Une dépêche 

du général Kouropatkine, en date du 
7, dit ce qui suit :

“ Sur la rive droite de la rivière Hun, 
les Japonais ont attaqué plusieurs 
fois les troupes russes en face des vil­
lages de Vansentun et de Yuantan; 
mais ils ont été repoussés.

Toutes les ataques les plus furieuses 
lies Japonais contre les collines Pouti- 
off et Novgorod ont été repoussées 

le |our comme la nuit.
"Les Russes se sont emparés de trois 

mitrailleuses.
Sur la rive gauche, les Japonais 

ont attaqué l’ubenepusa. Les Russes 
se sont de nouveau emparés de trois 
nouvelles mit ailleuses et ont fait cin­
quante prisonniers, près de la colline 
Poutiloff.

“Les pertes des Japonais, fl Poutilofi 
et Novgorod, ont été énormes.

“En plusieurs occasions ils ont usé 
de stratagèmes qui leur ont partielle­
ment réussi. Ils faisaient mine de diri­
ger leur feu sur leurs propres cama­
rades. imitant une retraite des Russes, 
puis ils revenaient soudainement fl l’at­
taque. ”

EA BATAILLE SE CONTINUE
Moukden. 9 — Les Japon: is ont at 

taqué les positions russes au nord de 
Moukden- dans la nuit de mercredi et 
ont forcé les défenseurs fi se replier 
quelque peu. Les Japonais concentrent 
leurs forces sur le front ouest.

Cette dépêche peut être la dernière 
qui sera expédiée de Moukden. vu 
que les fi's télégraphiques peuvent être 
coupés d’un moment ft l'autre.

La brtaiile se continue.

LES MAISONS TREMBLENT
Moukd-n, 9 Une canonnade terri­

ble se fait entendre au nord de la ville. 
Les maisons tremblent sur leur base. 
L'n combat, est engagé autour des tom­
bes impériales.

LA RETRAITE
Moukden, 9 L'armée russe aban­

donne ses positions au sud et au sud- 
ouest d» Moukden. Le ciel est tout sin- 
brasé de lueurs sinistres et d’épaias-s 
fumées : les entrepôts oïl l’on avait ac­
cumulé d'immenses provisions sont en 
feu. La retraite s'exécute de la manière 
la plus parfaite. Les Russes repoussent 
avec succès toute» les attaques japo­
naises.

% JipïSF
Vf : ; Y?

■ fÆ -h .

S

la défilé Tié. Qui arrivera premier t
Le« dernier» rapports démontrent q iï 

le* Japonais n'ont épargné aucun sa­
crifice en homme* pour triompher. D»s 
régiments entiers ont disparu ; 'es 
morts servaient de rempart aux soldats 
valides ; il certains endroits, les mort» 
japonais étaient entassés les uns sur 
le* autres et formaient de véritable* 
monticule*.

Il est rumeur que cette retraite est 
le coup de mort porté au prestige de 
Kouropatkine^

DES RENFORTS
Londres, 9 — -^e correspondant tu 

"Times” ft St Pétersbourg, dit que 1 « 
nombreux renfort* que Kouropatkine 
a reçus dernièrement lui permettront 
d’exécuter sa retraite en sflreté.

IL N'A PAS DEMISSIONNE
St Pétersbourg, 9 — On dément offi­

ciellement la nouvelle publiée ft Berlin 
annonçant que M. de Witte, président 
du conseil des ministres, a donné sa 
démission.

L* general Sakaharoff. ministre de la guer­
re. que l'on désigné comme le succès 
seur de Kouropatkine au commandement 
en chef des armées russes, car le 
vaincu de Moukden et de Ltao-Yang 
sera probablement rappelé.

La retraite est devenue impérieuse ft 
la suite de la concentration des masses 
japonaises au nord ouest de Moukden. 
Le.. Russes sont encore maîtres de leurs 
positions ft Madyapu, oû une attaque 
sera livrée bientôt.

Une division de l'armée japonaise est 
apparue au nord de Moukden, sur les 
hauteur* ouest de la station Hushataï. 
A part les engagements de Ushuntun 
et Tatehekiao, la journée de mardi a 
été assez calme, comparée fl celles de 
samedi, dimanche et lundi. I.es Japo­
nais exécutent évidemment le transfert 
de quelques-uns de leurs corps.

Les dispositions prises par les Japo­
nais pour le transport de leurs muni­
tions, le long de leur immense ligne de 
bataille sont admirables de précision, 
c’est !ft l’opinion des officiers russes.

Moukden e*t eneors en possession des 
Russes, mais la retraite ne s’en pour­
suit pas moins ’-égulièrement. Les Ja­
ponais les attaquent vigoureusement au 
nord, où ils occupent une position for­
mai . un angle droit ; l’un est parallèle 
au chemin de fer, fi une distance de 
trois milles et demi au nord et l’autre 
ft troi* milles dss tombes impériales 
chinoises, dans la direction de Tatche- 
kiao.

Les Russes sont aussi maîtres du vil­
lage de Ushuntun. A deux heures du 
matin, hier, les Russes parvinrent ft 
ehaseer les Japonais qui s’étaient empa­
rés d’une partie du illage, qui est re­
gardé comme un point stratégique fort 
important, pour la protection des trou­
pes en retraite.

Aucune attaque contre Madyapu n'a 
été faite. Les Japonais sont placés sur 
les hauteurs, fl cinq mille* il l'ouest rie 
Hushatai. On rapporte qu’il v a aussi 
quelques détachements de troupe* ja­
ponaises dans la même rétrion.

les oommumications télégraphiques 
avec Kharbine qui avaient été détruites 
ont été rétablies.

les Russes ont fait, mardi, 500 pri­
sonniers ; ils étaient mourant <te fati­
gue et de faim.

Les pertes des deux cûtés, ont été 
énormes. Au combat de mardi, sur le 
flanc gauche, les Ru*«e* ont en 7.000 
hommes tués ou blessé*.

Toutes les provision» accumulées au 
sud de Moukden ont été détruites.

LA “GAZETTE DE LA BOURSE"
St Pétersbourg, 9. — La “Gazette de 

la Bourse” publie ce qui suit dans son 
édition d’hier après-midi :

“On a entendu, fl Moukden. une terri­
ble canonnade, mardi,# l’ouest de Monk 
den. Nous avons réussi fl repousser les 
attaques des Japonais dans la direction 
de l'ouest et fl nous emparer de p'u- 
«ieurs villages au nord-ouest. I^, 6 
mars, notre cavalerie a découvert, un 
détachement de cavalerie ennemie ft 
sept milles fl l’ouest de Hushatai, et qui 
voulait couper nos lignes de communi­
cation. Nos cosaques n’ont pas eu de 
peine il mettre les Japonais en dérou­
te. Il paraît évident que les Japonais 
ne font que des démonstrations dans 
la région.”

UNE DEFAITE
St Pétersbourg, 9—1/1 bataille te 

Moukden a été une défaite pour les ar­
mes russes. Le maréchal Oyama s'o'i 
révélé une fois encore grand capitaine, 
stratêgiste remarquable. Reste ft savoir 
si Kouropatkine. qui a déjft prouvé son 
habileté fl conduire une retraite, pour­
ra, cette fois, atteindre le défilé Tié, 
où des préparatifs de défense ont é‘é 
faits depuis longtemps. La retraite des 
Russes est beaucoup plus difficile qise 
celle qu’ils ont exécutée à Lino Yan?, 
vu que leurs deux flancs sont menacés. 
Les autorité» militaires croient néan- 
moins que le commandant en chef sa i- 
ra triompher des difficulté*. On se de­
mande si Oyama a suffi«nrrynont bien 
préparé ses plans pour empêcher Kouvo- 
patkine de retraiter en bon ordre. C’est 
actuellement une véritable course vs’-s

M. LOUIS CORBEIL, ENTREPRE­
NEUR, A ETE CHOISI HIER 
SOIR COMME CANDIDAT A 
L’ELECTION PARTIELLE QUI 
AURA LIEU LE 29 COURANT.

MM. Elle Major et Léandre Ouimet 
refusent de se soumettre à la dé­
cision de l’assemblée d’hier soir.

Près de 300 électeurs du quartier 
Duvernay ee sont réunis, hier soir, fl 
la salle Beaudry, pour faire le choix 
d'un candidat ft l'élection partielle né­
cessitée par la déqualification de l’é- 
chevin Hébert.

M. Joseph Galarneau a été choisi 
comme président de l'assemblée, puis 
M. E. Taillefer, avocat, a soulevé la 
question de la validité de cette assem­
blée. Il y a plusieurs parties en cause, 
a-t-il dit, et elles ne sont pas toutss

Alors Débarrassez • vous ■ en.

Arrêtez et considère* qu# le* toux et 
rhumes négligés, si l’oc ne les guérit 
pas immédiatement, aont suivit de 
Bronchite, Pneumonie, Catarrhe et Cou 
sompiion. Mieux vaut guérir votre rhu­
me maintenant avec quelques doses d>.

SIR0F DE PIN DE NORVE­
GE DU Dr WOOD.

C’est un remède plaisant, sûr et effi­
cace sur lequel on peut compter e«i tou 
te confiance.

Mme Brenton Smith, Pembroke, N 
E., écrit : “Il y a quelque temps je 
souffris d’une mauvaise toux et je crus 
devoir essayer votre précieux médieu 
ment liquide pour la toux, le Sirop de 
Pin de Norvège du Dr Wood. J’achetai 
une bouteille et dès que je commençai 
fl le prendre, je pouvais voir qu’il m’ai­
dait. Je continuai et en peu de temps 
ma toux fut guérie. Je eneisei'.lerai» fl 
tous ceux qui souffrent d’une toux d en 
avoir une bouteille car il calme, gué­
rit et rend la santé”.

Prix 25 cent*

Ayez celui du Dr Wood. Refusez lei 
substitutions.

L* T. ÏHLBURN Co., Limitée, 
Toronto, Ont.

h. 30 luorsque les secrétaires conjoints: 
MM. L. Paquet et J. Râtelle, ont pro 
clamé le résultat.

M. Corbeil a recueilli 35 votes, M. 
Elie Major 33 votes, et l'cx éehevin 
Ouimet, 12 votes.

MM. Major et Ouimet ont refusé de 
se soumettre fl cette décision et tout 
semble indiquer que la lutte sera chau­
de dans Duvernay, d'ici au 29 du cou­
rant.

NOTES POLITIES
Le conseil de ville de Toronto se 

propose d’offrir une adresse ft l’hon. M 
Whitney, fi l'hôtel de ville, lundi pro 
chain. M- Whitney a accepté l’invita­
tion.

L’honorable .1. Murray, premier 
ministre de la Nouvelle-Ecosse, a ré- j 
surné comme suit l'état financier de j 
sa province. Revenu total : $1,194,755. 
soit une diminution de $43,000 sur 
Vannée dernière ; droits sur le char- 
bon : $585.252, soit la moitié du re­
venu total : droits sur les successions: 
$40,901. Surplus : 33,299.

"A l’Enseigne du Pavillon”
Ce Coupon t bon pou 

de TIMBRES avec 
chaque achat de $1.00.

Noua donnerons, en plu», des 
Timbres doubles dans tous les dé­
partements

Voici quelques spécialités pour

VENDREDI 6t SAMEDI
Lisez attentivement cette liste, 

elle comporte des attraction* ex­
traordinaires pour le* ménagère» 
économe» et les collectionneurs de 
Timbres.
3 00 de timbre* avec café,

1 lb.................................... «.10
$3.00 de timbres, avec thé,

1 lb................................. «. 10
$3.00 de timbres avec poi­

vre. 11b...................... 0-85
$3.00 de timbre», avec cor­

nichons, 3 flaenns fl . 0-30
$2.00 de timbres, arec

saumon. 2 bottes 0-30
$2.00 de timbres, avec sa­

von Laundry, 5 barres
fl . . ..........................0 05

$2.00 de timbre* avec pou­
dre fl pflte 0-20

$2.00 de timbres avec 3 
Ibs raisin sans noyau,

paquet . ... . 0-10
$2.00 de timbres avec 2 

pois de confitures, fl 0-15
$2.00 de timbres avec 4

bouteille* de vin, fl 0-10
$2.00 de timbres, avec 3

bouteilles de vinaigre. H O-IO 
$2 00 de timbre*, avec Si­

rop d’érable, la bouteil­
le ................................................0-20

$2 00 de timbres, avec 1 
not de confitures de 7 
Ibs 0-40

$2.00 de timbre», avec 3 
Ibs de biscuits, ft . 0-10

$200 de timbre», avec 4 
paquets Uorn Starch, fl O-s’1- 

$2 00 de timbres, avec 4 
flacons eau javelle, fl 0.05

$2.00 de timbre», avec Sa 
von Babv Soap, la bot-

............................ 0-27
$2.00 de timbres, avec 2 

lb» figues, fl ... . 0-10
$2.00 de timbre*, avec 3

bottea vermicelle, fl O-OS
$2 00 de timbres, avec 3 

lb» bonbon», fl . . . 0-10
$2 00 de timbre», avec 4 

Imites mine, fl . 0*05
$3.00 de timbre», avec 1 

bouteille Scotch, fl 0-05
$3.00 de timbres, avec 1 

bout, brandy Guestier. O-O.ï 
$3.00 de timbre», avec 1

bouteille Rhum . . . . 0.65
$2.00 de timbres, avec 1

flask brandy........................0-25

DAIGNAULT & CIE
1345 Rue Notre-Dame

Entre le* rue» Pt Timothée et Paint- 
André. Tél. Bell Main 4085.

CHEMINS DE rKB

le pacifique
CANADIEN

$48.90
izco7:r ! jus(iuau ,5 Ma*1905

Seattle, SECONDE CLASSE 
P^HiTnè. | DE MONTREAL

Taux zédult* *ur plusieurs aatre» point*.

TRA NS SPECIAUX POUR COLONS
-AU-

Nord-Ouest Canadien, MARS fit AVRIL
Ou pout *e procurer de* détail* complet* 

et un exemplaire du “Guide de* Colons”, 
de* agent* de» Billets.

Bureaux des Billets InuTJ?TîsrÆ*

SERViCE hAPIOE POUR 0T1AWA
<4ultt« 1* gare B >ua>’enture a e.40 u. m.. 

excepté te vilmuuche, l.lü p. ni., lou* 1 e 
Jour». (Le train de reiour quitte Ottawa A 
*.Joa. m., tous le» joui*, l.-ô p. m., excepté 
le dimanche.

PRIX REDUITS
JtaQl’AI 15 MAI 1905.

Billet* de seconde classe pour colon» d* 
MONTREAL A

Seattle, Victoria, \ ancouver.
Portland............................ .... •

Roftftluud, Nelson, Trail, Bob-
son, Spokane. . • ....................

Anaconda, Butte, kho.eai. i*uU
Lake. ... ..................................

; Colorado Springs, Denver, Pue­
blo...................................................

I San I raucàsuo, I o» Augeie».

I Tun* réduit» pour plusieurs autre» endroits. 
Bureau de» billet» »*n ville . loT ru • fit

1 Jacques. Tél Main 4®o 
Oare T>e'-<

$48.90
$46.40
$45.93
$45.50
$49.00

<*i ou k la

L’EXPRESS portant 1a malle an­
glaise part de Montréal à MIDI le di­
manche. Les personnes prenant CB 
train, peuvent rejoindre fl Halifax lei 
transatlantiques pour Liverpool.

Les trains partent de la gare Bons- 
venture. ____________

Bureau des billets de la ville: 143 rua 
Saint-Jacques et gare Bonaventure.

----------- ■"T

NAVIGATION

L’ex-échevin Léandre Ouimet, l'un des can­
didats A l’élection partielle du quartier 
Duvernay. piège No 1.

représentées. Il croit que e'est lil une 
erreur. Le but de l'assemblée aurait 
<lû être spécifié plus clairement.

Il demande donc qu'une autre as­
semblée soit convoquée. Le candidat 
le plus fort sera .'boisi, et Féleetion se 
fera par acclamation. M. U. Charbon 
neau a aussi parlé dans ce sens; mai» 
la majorité due la salle était en fa 
veur du choix immédiat d’un candidat.

M. C. E. Taimer, chef d’opposition 
de la Nouvelle-Ecosse, demande que 
des mesures soient prises pour que lB 
charbon de la Nouvelle-Ecosse puisse 
avoir facile accès sur le marché d’On 
tarin. D’un autre côté il croit que le 
gouvernement devrait venir en aide 
aux cultivateur* dont la récolte du 
foin a complètement manqué, en leur 
fournissant ce qui leur faut pour ache­
ter du foin et pour ensemencer leur» 
terres, au printemps, sans cela les bes­
tiaux périront.

Le» sénateurs Sir Mackenzie Bowel!. 
Dandurand et McSweeney, qui ont as­
sisté fl l'inaugiimlion du président fl 
Washington, sont de retour fl Mont­
réal. Ils sont absolument enchantés de 
la réception qui leur a été faite. H» ont 
pris le lunch avec le Président Roose-1 
velt.

PROGRESSENT 
PROGRESSENT 

PROGRESSENT
No» ateliers de nettoyage à la française 

qui sont entièrement sé.parés de nos ateliers 
de teinture, construits et aménagé* pour ee 
g^nre de travail, les seuls au Canada, ac 
quièrent tous les moi* de la popularité, et 
nous avons dfl les agrandir deux fols en 
trois ane. Si. dans ce genre d'ouvrage, 
cous n'obtenorji pas de meilleur* résultats 
que tout autre nettoyeur, vous n aurez rien 
à payer.

BRITISH AMERICAN DYEING CD.,
Bureaux et agente dane toutes les 
parties de la ville.
Noua envoyons chercher les mar­
chandises et les livrons gratuitement 

9,11,13

Cie Ole transatlantique
De New-Yo»k au Havre-Pari» (France)

! Départ chaque Jeudi A JO hru a. m.
! "LA TOURAINE .....

•LA SAVOIE................................
I.A BRETAGNE ....
•LA LORRAINE...........................

| »LA TOU RAIN jî ....
•LA SAVOIE . . . , .

| •Paquebote k deux hélices.
Renseignement e* : Getun. Trudeau et Cie, 

agent» généraux nemr le Canada. 16*0 rue 
Notre-Dame. Montréal. !Mv-n

16 Mars 
23 Mar* 
30 Mars 

« Avril 
13 Avril 
20 Avril

Dans certains districts II est difficile de se 
de l'eau douce pour le jour du lavage 

vous vous servez d»

-% V

M Louis Corbeil l'un d<* candidats fi
Icctlon partielle du quartier Duvernay, 
siège No 1.

Finalement, eprè* quelque discus 
*ion, MM. Ivoui» Corbeil, entrepreneur. 
Elie. Major, contre maître, et l’ex- 
échevin I-éanrtre Ouimet, ont été mis 
en nomination par rie* électeurs dû 
ment qualifiés du quartier. M. Corbe.i 
a déclaré qu'il s'en remettait fl la dé­
cision de rassemblée et qu’il »e sou 
mettrait au choix de la majorité. L'ex- 
échevin Ouimet, a au.»si dit quelques 
mots, pour expliquer au position.

se procurer 
>. Quand

SUNLIGHT SAVON
vous n'avez pas besoin d'eau douce; il lave 
également bien dans i'eau dure. Il détache 
la crasse du linge sans le faire bouillir ou sans 
i» frotter. Essayez Sunlight. Votre épicier 
vous remboursera votre argent pour aucune 
cause de mécontentement. n,ir

Lever Brothers Limited Toronto

Quand Ton» voulus avoir de» en-tète* tie 
lettre*. «I** en “tête» de billets, de» en-téte» ! 
de compte» et de» élut» de compte», de- 
rr ’"de» A v»>tre Imprimeur le

Windsor Mills Special
t t'a sopM-b. papier pour écrira. 3-mJa-n 1

Mi

'^Æê/
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ECRASE A MORT
Par dépécbe spèciale â LA PRESSAI

Winnipeg. 0 — Joseph Brasseur, un 
des colons de Brasseur, dans l’Assini- 
boi*. r été écrn»é fl mort, la semaine 
dernière, en tombant sous les roues de 
sa voiture qui était chargée de bois. 11 
laisse une femme et quatre enfants.

VILLAGE PROSPERE
On apprend ici que le village de Mo- 

rinville, au nord d'Edmonton, dont le» 
habitants ont été largement recrutés 
dans le district de Montréal, est en 
pleine voie de prospérité. De nouvelles 
industries s'établissent dans le village 
tous les jours.

Un groupe de Canadiens-français 
sont fl former une compagnie pour l’ex­
ploitation de mines de charbon prés de 
Taber. »ur la ligne du Crow's Nest. M. 
A. Alarchessaut e»t actuellement le 
propriétaire de ce» mines set M. Aubin, 
de Calgary, est le promoteur de la com­
pagnie projetée. Le» mines rie Taber 
aont les plus proches rie Winnipeg qui 
offre un excellent marché.

Les personnages 
du jour

LE CAREME A JOLIETTE
fPu rerresrondsnt réqullrr de Î.A PRESStti !

Joliette, 9 — Ost le Kév. Père Ron- ! 
dot qui prêchera le carême, cette année, 
A la cathédrale d» Joliette. Le premier ! 
'sermon sera fait dimanche, fl la grand’-1 
messe. Il y aura sermon également tous 
les dimanche soirs 4 7 heure», spéciale- i 
ment pour les hommes et tous les jeudis 

{soir pour les dames et demoiselles.
L’éloquent prédicateur a fait le «er- | 

j mon fl la grand’meat? des Cendres, et il | 
| a été fort apprécié.

' •
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Chemin de Fer de nie du Prince Edouard
SOUMISSION POUR QUAI

Des soumissions cachetées adressées an 
soussigné et marquée* k 1 endos : "Soumis­
sion pour quai," seront reçues Jusqu à et y 
compris

MARDI, LE 14 MARS 
1905. pour la construction d un qua: sur 
pilotis et une rallonge au hangar a fret A 
Georgetown, 1. P. E.

Les plans et devis peuvent être vus aux 
bureaux du chef de gnre, A Georgetown, A 
Charlottetown, I. P. E., et au bureau de 
l’ingénieur eu rhef, Mouctcc, N. D., où des 
blancs de soumission peuvent être obtenus.

On devra se conformer A toutes les con­
ditions du devis.

D. POTTING ER.
Gerant général.

Bureau du chemin de fer,
Moncton. N B.. février !>*»—1.T

"Les
Seuls

"Recsm-
manda-
blés."

é

SAINT-EUGENE
Le 28 du courant. A 1 Age de 92 ans 

et sept mois, est décédé M Louis Mi­
chel Bélanger, l’un de» pionnier* de 
cette pnroi**e. Les funérailles ont eu 
lieu jeudi. Tous les citoyens se sont 
fait un devoir d’accompagner la dé 
pouille mirte'e fi s.i dernière demeure- 

Il y a présentement deux rieman 
de» de licenee pour vendre de» liqueur* 
enivrante*.

M Elle Major, l'un des candidat* fi 1A- 
lection p»rt!elle du quartier Duvernay. 
siège No 1.

j Bien qu’il ne réside pas dans Dnvw 
nny, de* éiecteur» influents du qua.r- 

1 tier l’ont sollicité rie *e présenter, et 
c’est lui qui a convoqué l’assemblée,

1 Cependant, il se défend rie vouloir im­
poser sa candidature, et il est prêt fl 

; en passer par la décision de la majo­
rité des électeur» du quartier.

On n ensuite décidé rie prendre le 
I vo.te, en dépit ries protestations d'un
i certain groupe, dont plusieurs ont tnê- _________________ ___
ne quitté U salle. Il était prèe (U 11 P',77 Sherhourne 81. Toronto, Ont. «

LA RAISON POUR LAQUELIE
LES HUILES.EMPLATRES.PATES.ETC.,

NE GUERISSENT PAS LE CANCER.
I* cancer est une maladie constitu­

tionnelle, souvent héréditaire, et au­
cun traitement local ne peut faire plus 
qu’enlever la partie malade et la cau­
se de la maladie reste dans l'organis­
me. et la maladie revient^ fois sur 10.

Ik>s méthodes de traiter cette mala 
die ont fait de merveilleux progrès et 
les personne» intéressées peuvent np 
prendre fl se guérir au moyen d’un trai 
tement domestique sans douleur en 
écrivant, (en anglais) fl

VITALLIA REMEDIES
CHAMBRE

Princesse de Montignose, ex-Reine{ 
de Saxe, qui s’enfuyait il y a 
quelque temps avec le professeur 
Giron et qui plaide en ce moment { 
avec son mari pour l'obtention! 
d’une rente viagère.

W. HENAULT ELU MAIRE
Du eorresponflant régulier de LA PRESSE

Saint Edouard rie Na.pierville, 9. — 
une assemblée du conseil municipal dej 
cette municipalité, tenue lundi, M. Wil­
frid Hénault, maître boulanger, maître-! 
chantre et secrétaire trésorier, de la 
commission des écoles de l’endroit, fut 
élu maire fl l'unanimité pour remplacer! 
M. Paul Tremblay, qui fut maire de! 
cette loealitê depuis huit ans.

Après l’élection, le nouveau maire 
pria ses nombreux ami» de se rendre 
chez lui. Pendant plusieurs heure» tous 
s’amusèrent fl qui mieux mieux.

C’est avec plaisir que nous pré sen | 
ton» nos sincères félicitations au nouvel) 
élu. Nul doute que M. Hénault saura 
bien administrer le» affaires de *a mu­
nicipalité.

Ie conseil se compose comme suit: 
Wilfrid Hénault, maire; Ludger Dupuia, 
Hexménégilde L’Ecuyer, 5fot.se Boule- 
rice. Joseph Brisson, Arthur Guérin, 
et Euclide lies!ages, conseillers.

Jambons
Bacon
Lard
Saucisses
Saindoux
Etaux de Detail —

Marché Saint-Laurent, 
No* 24. 25, 28, 27. Tel. Bell 
Est 122. Aussi chez tous 
les épiciers et bouchers de 
premier ordre.

Gros
Bureaux et salaison, 18 

rue Saint-Philippe. Tel. 
Bell, Main 3713-3714. Tel. 
Marchand», 874.

HARPER
SI. lorsque vous demander»* no* 

mereliendl*** k votre mi
A voir» boucher, voue doute* que 
ce soient eêllee de Harper. télé­
phonez Est 12? Nous verrons A 
vous donner satisfaction. 9. 11

NOURRIR UN RHUME ET EPUI­
SER UNE FIEVRE

C’est un bon conseil. Le Sirop Ma­
thieu de Goudron et d’Huile de Foie de 
Morue guérit le rhume et nourrit le 
corps. 35 cen s pour grande bouteille, r

rw« minier» guéris récommanôeot Hod’s 
Sarsapar:)'.* contra le catarrhs. S

TROIS JUMELLES
(Par dépêche spécial» fl T. A PRESSE!)

Sainte-Angèle de Laval, 9 — Madame 
J. Baptiste Beaupré, de cette paroisse, 
vient rie donner naissance fl trois filles 
jumelles, qui ont été baptisées sous Ica 
nom» de Brigitte, Florence et Juliette. 
Les enfants pèsent respectivement 3 
Ibs, 3Vi lt>s et 4 lb*. Les parrains sont 
MM. G Bélanger, Arthur Saint-Ours 
et Joseph Doucet ; le» marraine* aont 
Mlles Flore Douoet, Alexin* Lèves au o 
et Ularinda Lévesque.



10 LA PRESSE JEUDI 9 MARS 1905

On Tient' de retiouTer dans un 
ivieux manuscrit d’un apothicaire ai- 
Jemand, Jacob Faulkner, qui était un 
peu magicien et paaeait même pour 
sorcier, une curieuee recette de beauté, 
dont la composition tera frissonner nos 
belles mondaines. I^e poudreux grimoi 
te de ce savant du XVe siècle indique, 
arec les détails >s plus minutieux, la 
manière de faire mijoter les quelques 
parfums connus i l’époque, mélangés 
ù des matières animales plutôt sus 
pectes.

Il j avait de.'tout dans cette diabo­
lique crime de oeauté. Jugez-en : de 
l'encens ,de la myrrhe, du sang de 
crapaud, du fiel de lièvre, de la graisse 
de pendu. et«. C'était varié comme 
romposition, mais peu efficace comme 
résultat, ce qui n’empechait pas les 
jolies dames du temps de s'appliquer, 
avec conviction, cette abominab.e on 
$uent sur la peau.

Depuis le XVe siècle, la science a 
Jait des progrès et les savants ont ac­
quis la certitude que, pour rendre au 
visage la fraîcheur et la beauté, il fa! 
iait s’assurer du fonctionnement régu 
lisr de tous les organes de la femme, 
bas de beauté sans la santé. Si la fem­
ale souffre, il est inutile qu’elle s'ap­
plique sur le visage des ongiients plus 
oj moins merveilleux.

C’est le sang pauvre, c'est l’anémie 
PjUÜI faut combattre. En faisant usa 
i£e des Pilules Rouges, vous rendrez à 
sotie sang toute son énergie et son 
-•ctivité j vous ferez circuler dans vos 

«veines de la vie et de la force, en sup- 
.primant tous les malaises qui étio- 

{Aent lentement votre organisme. Vous 
■ijissurerez fl vos traits cette régularité 
jiVt cette grflee qui donnent fl la femme 
file charme indéfinissable dont la na 
|jture lui a fait présent pour émou- 
V voir le coeur humain.

“Les Pilules Rouges ont fait pour 
';moi plus que les médecins qui m'ont 
(traitée. J'ai souffert pendant des an- 
'piées de faiblesse générale, de maux de 
itète et de douleurs fl l'estomac et au 
{dos; malgré les soins, mon mal al'ait 
toujours en augmentant et mes forces 
! s'épuisaient. JVHais mariée, j'entre- 

^rooyais l’espoir de devenir mère et je 
«.tremblais d’être incapable de remplir 

tous mes devoirs à cause de mon peu 
}de capacité. Pour me fortifier j’essayai 
Ues Pilules Rouges et constatai dès la 
première botte que je prenais du mieux. 
^Je continuai donc, j’en pris jusqu'à 
rdouze bottes et ma santé s’étant tou- 
floura améliorée de plus en plus sous 
^l’eifet de ce remède, je me trouvai 
, alors tout à fait rétablie. Depuis je 
jn’ai ressenti aucune douleur, je suis 
forte et heureuse." Mme Cyrille Per- 
Ton, Verner, Ont.

L’expérience de vingt années de con- 
[ eultations gratuites nous a permis de 
j constater ceci :

Sur cent femmes qui viennent no.'S 
■consulter pour des affections spécialss, 
..dix cas au plus nécessiteraient l’inte.-- 
> vent ion chirurgicale, mais y U ATR K

INGT-DIX femmes sur les cent peu- 
,vent être radicalement guéries su 
.moyen d’un traitement rationnel et en 
cuivant les conseils que nos Médecins 
^Spécialistes peuvent leur donner.

En présence de ces faits irrévocable- 
j,aent établis, femmes qui souffrez, vous 
'all'avez pas le droit de vous laisser aba^- 
itre sans résistance; vous avez le devoir 

f-pour vous, pour votre famille, de lutter 
(contre le mal, surtout quand le remède, 
fie salut est fl votre portée et SAN'S 
! QU’IL VOUS EX COUTE UN SOU.

Nos consultations sont absolument 
'.gratuites.

Vous n’avez pas besoin d’apporter 
d’argent quand voua venez à nos con­
sultations, nous ne vous en demandons
pas.

A celles qu’un traitement suivi peut 
soulager et guérir, nous indiquons ce 
qu’il faut faire pour éloigner le mal ît 
le dompter ; nous conseillons le régime 
fl suivre, le traitement fl observer.

Et cela ne coQte rien.

Celles dont l’état est assez grace 
pour nécessiter l'intervention du chi­
rurgien, nous les informons tranchement 
de leur situation, nous les prenons par 
la main pour les conduire fl ceux dont le 
scalpel peut leur assurer un soulage 
ment; mais nous ne les perdons pas de 
vue^ nos soins leur sont toujours ac­
quis.

Ce que nous demandons, c est la '•en 
fiance absolue de toutes les femmes ma 
Indes.

Nous voulons être leurs conseillers, 
leurs guides, et nous tenons avant to-.’.i 
à les guérir.

Notre ambition est grands peut-êtr», 
mais elle s’inspire des plus purs senti­
ment» d’humanité, de dévouement et Je 
succès depuis longtemps prouvés et cer­
tifiés.

Nos consultations gratuites se don­
nent tous les jours, excepté le diman­
che, de neuf heures du matin fl huit 
heures du soir, au No 274 rue Saint- 
Denis. Montréal. „

A toutes les femmes malades, nous 
voulons donner l’avantage d'une consul 
tation gratuite. Celles qui sont trop 
éloignées pour se rendre fl nos bureaux, 
nous les îuvitons fl nous écrire une des­
cription complète de leurs souffrances ; 
elles n’ont rien fl craindre, tontes les 
lettre» sont strictement confidentielles. 
Chaque cas qui nous est ainsi soumis 
est le sujet d'une étude particulière et 
la réponse qui est ensuite donnée indi­
que le traitement propre et les conseil» 
nécessaire» fl chaque maladie.

Les Pilules Rouges sont fl vendre chez 
tous les marchands de remède». Nous 
les envoyons aussi par la malle, sur rê- 

, ception du prix, 50c la botte. $2.50 pour 
eix botte». Adressez toujours : CIE CHI­
MIQUE FRANCO AMERICAINE, 274 

I rue Saint-Denis, Montréal

LA SESSION 
PROVINCIALE

L’amendement Girard à la 
motion Leblanc est adopté 
hier.

L’ENQUETE
On donnera aux sénateurs Legris et 

Choquette une occasion de prou­
ver leurs accusations.

INTERVIEWS

tDu correspondant rérullor do LA PRESSE!
Québec, f>. — Après deux jours de dé­

bat, on en a enfin fini avec la motion 
Leblanc, à la Législature. Elle a été 
adoptée telle qu’amendée par M. Girard, 
et se lit maintenant comme suit :

‘‘Que la déclaration qui a été lue par 
le député de Ltvnl, fl 1* séance du trois 
mars courant, soit référée fl un comi­
té spécial composé de MM. f arter, Dé 
carie, Delflge, GIraru, Kelly, Roy, 
(Sai::t-Jean), Tellier, Giiard, Dupuis, 
Lafontaine (Maskinongél, Mackenzie, 
Allard, Roy (Kamoura.-ka), Tessier, 
(Trois-Riviêreel, et Machildon, avec 
pouvoir de s’enquérir seulement dec ac­
cusations que les dits messieurs Legris 
et Choquette pourraient porter eux- 
mémes devant le dit comité d’une ma­
nière expresse et spécifique contre le 
Premier Ministre de cette Province, 
l’honorable S. N. Parent, ou contre son 
administration du Département des 
Terres, Mines et Pêcheries, aussitôt 
après que les dits messieurs Legris et 
Choquette auraient été assignés à com­
paraître devant le dit comité ; le dit 
comité étant revêtu de tous les pou­
voirs que cette Chambre a le droit de 
lui conférer pour entendre les témoins, 
et envoyer quérir personnes, papiers, 
dossiars pour s’enquérir des faits men­
tionnés dans les dites accusations que 
pourront faire les dits MM. Legris et 
Choquette devant le dit comité comme 
susdit ; le dit comité devant faire rap­
port fl cette Chambre le plus tét possi­
ble au cours de la présente session, 
après que l’enquête sera terminée sur 
les faits mentionnés dans les accusa­
tions expresses et spécifiques que pour­
raient faire les dits MM. Legri» et Cho­
quette ou immédiatement ei aucune ac­
cusation expresse et spécifique n'est fai­
te devant le dit comité par les dits MAI. 
Legris et Choquette, au jour fixé pour 
leur comparution devant le dit comi­
té.’’

Dès le commencement de La séance 
d’hier, ITion. M. Gouin, qui avait de­
mandé l’ajournement du débat, se leva 
et prononça un vigoureux discours.

L'honorable M. Gouin a retracé les 
péripéties du débat qui occupe la Cham­
bre depuis le commencement de la ses­
sion. I! blflme la conduite de M. Le­
blanc qui, après avoir promis formelle­
ment de porter devant la Chambre de» 
accusations spécifiques, n'a pas osé 
remplir cette promesse.

D en arrive fl l'amendement Girard, 
et demande au premier ministre de dé­
clarer s'il accepte cet amendement.

L'hon. M. Parent répond : “J’accepte 
cet amendement."

L'hon. M. Gouin te dit content d’en­
tendre cette déclaration de la part d i 
premier ministre. Puis il explique la 
conduite qu'il entend tenir et le vote 
qu’il entend donner sur cette question, 
i! rappelle que M. Leblanc a soutenu 
qu’un député qui porte des accusations 
spécifiques contre un membre du gou­
vernement et qui ne réussit pas fl prou­
ver ses accusations fl l’enquête qu’il a 
demandée, ne perd pas pour cela son 
siège de député. M. Gouin admet qu’il 
n’y a pas de règles de la Chambre or­
donnant l'expulsion de ce député, nuis 
que les lois de l’honneur lui comman­
dent de résigner.

Après avoir vertement critiqué le 'é- 
puté de Laval, il affirme que jamais lui 
ou ses auiis n’ont voulu empêcher qu’une 
enquête soit fait - sur l'administration 
du premier ministre. Il déclare doue 
qu'il votera pour l’amendement Girard 
et demapde fl ses amis d'appuyer cet 
amendement.

Puis il fait la déclaration suivante :
“Le 3 mars courant, l’honorable dépu­

té de I^aval a déclaré de son siège, ;n- 
tre autres choses, ec qui suit :
“13. Que le déclarant a toute raison 

de croire que le Premier Ministre de 
cette province et les trois ministres dé­
missionnaires ci-dessus mentionnés ont 
fait dès avant l’ouverture de la pré­
sente session, un pacte en vertu duqil *1 
ledit S. N. Parent doit disparaître il- 
eessamment et la paix être rétablie en­
tre les accusateurs et l’accusé au bêné 
five individuel des démissionnaires, le 
tout sans enquête.”

“En réponse fl cette partie de la dé­
claration de l'honorable député de L«- 
val, je, Lomer Gouin, député de la <li 
vision St Jacques de Montréal, déclare 
solennellement que je n’ai jamais été 
partie fl un tel jiacte.”

De plus, il se dit prêt fl engager -on 
sifge de député si le député de Laval 
veut engager le sien dans la preuve de 
ce qu’il a avancé au sujet du prétenlu 
pacte. Et si le député de Laval réussit 
fl prouver ce pacte. M Gouin s'engage 
fl ne plus jamais reparaître dans la Lé­
gislature.

L’hon. M. Turgeon lut une déclart- 
tion analogue fl la précédente, appor­
tant son adhésion complète "iix paroi»» 
d», M. Gouin et prenant les mêmes en­
gagements.

L’hon. M. Mcforkill dit que l’hon. M. 
Trfrblanc aurait df) formuler sa deman­
de d’enquête selon les usages parlemen­
taires. et qu’il ne l’a pas fait. Tl affirme 
que le pacte invoqué par M. LeMani* 
n'a jamais existé, et que si l’hon. M. 
Parent sort de l’arène politique, ce sera 
fl l'abri de tout soupçon de malhonn* 
teté. Il croit, que l’amendement Girard 
est extraordinaire, mais aux méthodes 
extraordinaires de M. Leblanc, il f* jt 
un remède extraordinaire. C’est pour­
quoi il votera pour l’amendement, et U 
veut qu’on donne aux sénateurs Legris 
et Choquette le plus de latitude possi­
ble. Si, d'un autre cêté, ces sénateurs 
ne se présentent pas devant le comité 
d’enquête, ils ne seront pas dignes d'ê­
tre crus.

M. Ernest Roy. député de Montms- 
gny. tout en constatant fextraordin li­
re et l'irrégularité de l'amendement Gi­
rard. déclare qu’il l'appuiera, vu que 
M. Parant accepte cet amendement ; et 
il réaffirme qu’il est en faveur d'une 
enquête, et d'une enquête complète.

L'iionrnble M. Leblanc se lève et dit: 
“Il est évident qu'un vent de paix a 
soufflé sur 1». députation libérale, lors­
qu'on volt, eette entente soudaine des 
deux factions pour appuyer tin amen­
dement. qui n'a ni queue ni tête.

Il prétend nue l'enquête qu'on veut 
lui donner sera une comédie. Il lance 
une attaque fl fond de train contre les 
ministres démissionnaire» et dit que 
leurs nouvelles déclaration» ne servent 
qu'A souligner la conduite indigne

| qu’ils ont tenue â l’êgaid de leur chef 
et fl l’égard de leur parti.

Il détend la conduite qu’il s tenue 
depuis le commencement de la session 
et dit qu’il fallait que quelqu'un se 

j lève en t’hambre pour demander qu’on 
I s'occupe de ce qui fait que l’honneur 
, du premier ministre de la province est 
! attaqué. Il dit que la conduite dee mi­
nistres démiewionnsires est un affaisse­
ment de volonté et vient en contradic­
tion flagrante avec leur lettre de dé­
mission.

Puis il en vint & la lettre du séna­
teur Legris publiée dans- les journaux 
de Montrée!, et il dit qu’il appert que 
le rapport de la Commission de Golo- 

I nisation a été dicté par le gouverne- 
i ment. Et il commente certain es parties 
de la lettre de M Legris, entre autres 
la suivante :

“Depuis qu'il est ft la tête de cet im- 
! portent département (le 25 mai 1807) 
la perception des droits de coupe a 
baissé, amlgré l'énorme augmentation 

j de la fabrication du bois de toutes 
I sortes par toute la province et j’ai 
tenu M. Parent, comme chef de ce dé­
partement et premier, responsable de 
cet état de ehoses".

L’hon. M. Parent riposte alors ft 
cette lettre du sénateur Legris. Ayant 
en mains le dernier rapport du minis­
tre des Terres, il donne les montants 
perçus pour droits de coupe depuis 
qu’il est fl la tête de ce département. 
Ce» montants sont les suivants :

1808-00 ...................................... 680,710.18
1800 1000 .................................. 885,505.89
1000-1001 .................................. 633.230.12
100J-J002 .................................. 600.202.41
1002-1903 .................................. 667,031.96
1903-1904 .................................. 715,134.02

LA MODE DU JOUR

Il en conclut que la perception dee 
droits de coupe n'a cessé d’augmenter 
depuis qu'il est ministre des Terres.
“Le sénateur Legris, dit-il, ne sait 

pas ce qu'il dit en affirmant le contrai­
re, et la meilleure chose qu’il pourrait 
faire dans les circonstances serait de 
se taire. J’espère que M. Legris se ren­
dra fl l'enquête que la Chambre ordon­
nera. Et s'il veut s'y rendre, je Ty at­
tends. Je suis son homme. J'ai hflte de 
le voir faire sa preuve.

“J'ai poursuivi mes accusateurs de­
vant les tribunaux, «t qu’onCil répon­
du ? Ils ont produit leurs plaidoyers, 
et que contenaient ce» plaidoyers ? Au­
cune preuve, aucun argument. Des in­
jures. seulement que des injures, et 
pas autre chose.
“M. Legris devra se rendre devant le 

comité. Je l’y engage fortement. S’il ne 
■s y rend pas. c'est qu’il aura peur, et 
l’opinion publique saura le juger fl son 
'mérite.”

M. Tarent affirme que la Commission 
de colonisation avait tous les pouvoirs 
nécessaires pour enquêter sur l'admi­
nistration de son département.

M. J. M. Tellier, député de Jolie Lte. 
relate l’historique de la question, et 
prétend que la réponse de M. Parent fl 
la lettre de M .Legris n'en est pas une.

L’amendem»nt Girard ayant été ois 
aux voix, a été adoptée sur division.

La motion Leblanc, ainsi amendée, a 
ensuite été adoptée, et la séance f it 
levée.

lies sénateur Legris et Choquette 
assistaient â cette séance. Votre cor­
respondant a interviewé le sénateur Le­
gris qui lui a dit :

“M. Parent vient de fausser la véri­
té, dans sa réponse fl ma lettre.

“J'ai dit, dans cette lettre, que la 
perception d«s droit» de coupe avaient 
baissé depuis l'avènement de M. Parent, 
malgré l'énorme augmentation de la fa­
brication du boi de toutes sortes par 
toute la province.
“M. Parent a répondu en citant les 

montants de la perception des droits de 
coupe pour les années seules de son ad­
ministration. sans parler des années 
précédentes. D'abord, le chiffre de cette 
année m’était inconnu, vu que le rap­
port des Terres vient d'être déposé tout 
récemment devant la Chambre.

“J’ai dit et je soutiens que la percen- 
tion des droits d coupe a baissé depuis 
l'avènement de AI. Parent, malgré l'é­
norme augmentation de la production 
du bois. Et .oici d'ailleurs les chiffres 
officiels :
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■1805-1806
1806-1807
1897- 1898
1898- 1809 
1800-1000 
1900-1001 
1001-1002 
1002-1003 
1903 1904

705,26031 
607.865.33 
713.435.86 
569,710 18 
585,505 80 
633,230.12 
660.292.41 
667,631.00 
715,134.02

“Vous savez, lui ai-je demandé, ce que 
la Chambre, vient de décider. Pouvez- 
vous nous dire ce que vous entendez 
faire fl ce sujet ?
“Tien, répond-il, je ne suis pas prêt fl 

le dire.
“Cette procédure me parait extraor­

dinaire. Puis M. Parent a choisi lui-mê-

Quest-ce que la Paralysie?
UNE QUESTION INTERESSANT DES 

MILLIERS DE PERSONNES 
QUI NE CONNAISSENT 

PAS LE POUVOIR 
CURATIF DE LA

NOURRITURE DU DR CHASE 
POUR LES NERFS

Costume de ville en serge légère, bleue. .Bandes piquées, de teinte 
plus claire. Bolero sans col. Jupe longue, unie.

La paralysie est la perte du pou­
voir moteur.

Is» mouvement est le résultat de la 
contraction des muscles.

Les muscles ne peuvent se contrac­
ter seuls ; ce sont les nerfs qui les 
oontrftient entièrement.

Il en résulte que la paralysie est 
presque entièremWR due au manque de 
force nervale.

Augmentez la torce des i^erfs du 
corps en fais.nt usage de la Nourritu­
re du Dr Chase pour les Nerfs. Forti­
fiez les cellules nerveuses épuisées. 
Renforcez le système nerveux affaibli 
et la paralysie disparaîtra.

Alais ce n'est pas sur la théorie que 
l'on se base pour recommander la 
Nourriture du Dr Chase pour les 
Nerfs comme nn remède contre la pa 
ralysie et un préventif.

Elle a opéré une quantité étonnante 
de guérisons, et les personnes guéries 
désirent ardemment que les autres ma­
lades connaissent ce remède.

N'attendez pas qu'il soit trop tard 
pour suivre un traitement.

8i vous souffrez de faiblesse, d'in­
somnie. d irritabilité, de ma) de tête, 
de tiraillement des nerf- et des mus­
elés, de tremblement des membres, de 
porte de mémoire et de force servant 
fl concentrer les idées, la Nourriture 
du Dr Chase pour les Nerfs vous sera 
d'une valeur incalculable. Faites-en 
l'essai.

_ Nourriture du Dr Chase pour les 
Nerfs, 50 eenfs la botte, chez tous les 
marehands, ou chez Edmanson, Butes 
and Cn.. Toronto.

Aux Etats Cnis, la Nourriture du Dr 
Chase pour les nerfs” est connue sous 
le nom de “Pilules pour les nerfs du 
Dr A. AV. Chase,” et est manufacturée 
et vendue seulement par 1» Cie de Mé­
decine Dr A. AV. Chase, de Buffalo, 
N.Y.

I/e portrait et la signature du Dr A 
AA’. Chsee, le fameux auteur du livre 
de recettes, se trouvent sur chaque 
botta. (12)

me les noms des membres du comité 
d'enquête.

“ Dans ces circonstances, je ne suis 
pas prêt fl déclarer si je me présenterai 
devant le comité d’enquête.”

Le sénateur Choquette, interviewé â 
son tour, dit:

“ Je n'ai pas d’objection fl ce qui vient 
d'être déridé. Que le comité se réunis­
se. J’attends les évènements. Je de­
meure fl Québec, et l’on pourra me 
trouver quand on le voudra,

“ Dans tous les cas, je suis prêt â 
faire face fl toutes les éventualités.”

LES COMITES
La formation des divers comités per­

manents de la session est faite, et voici 
comment se composeront œs divers co­
mités:

Ordres permanents : — Les honorables 
AIM. LoBlanc, Robitaille, AAeir. MAI. 
Allard, Bergevin, Bissonnethte, (Aiont- 
ealm), Caron, (LTslet), Champagne, 
Chiiuret, Godbout, Duhamel, Dupuis, 
AIcKenz.ie, Pelletier, Perrault, Pilon, 
Smith et Tellier.

Bills Privés: — Les honorables AI Al. 
LeBlane, AIcCorkill, Parent, Robitaille, 
Turgeon, AAeir, MAI. Allard, Bergevin, 
Bissonnette, (Montcalm), Bissonnette, 
(Stantead), Blanchard, Blouin, Carter, 
Cardin, Caron (Matane), Champagne, 
Chauret, Cochrane, d’Auteuil, Dai- 
gnault,. Delflge, Duhamel, Dupuis, Fiset, 
Gi&rd, Gosselin (Alissisquoi), Lacomhe, 
Lafontaine (Berthier), l^ifontaine 
(Maskinongé), I^mieux. Langlois, ],e- 
may, Leslie, Alaekenzie, Alorin, Nault, 
Panet, Pelletier, Perrault, Prévost, 
Roy (Kamouraska), Roy (Montmagny ), 
Smith. Tanguay (Lac St-.fean), Tan­
guai (AA’olfe), Taschereau, Tellier, Tou- 
rigny, AA'alker et AA’alsh.

Comptes publics: — Les honorables 
AIM. Turgeon, Gouin, LeBlane, AIcCor­
kill, Alonet, Parent, AAeir, AIM. Ber­
gevin, Carter, Cardin, Chauret, IVAu- 
teuil, Delflge, Dion. Dupuis, Fiset, Gil­
lies, Gosselin (Iberville), Gosselin 
(Missisquoi). Kelly, Kaine. Lafferté, La­
fontaine (Maskinongé), Langlois. Ita­
lie Alorin, Nault, Perrault, Prévost, 
Roy (Kamouraska). Roy (St-Jean), 
Tanguay (AAolfe), Tellier, Tessier, Tas­
chereau. Tourigny et AAalkei.

Chemins de fer et canaux: — Les 
honorables MAI. Gouin, IeBlane. AlcC'or- 
ki' , Parent, Turgeon, AAeir, MAL Blouin, 
Bernard. Bergevin, Bissonnette (Mont­
calm), Bissonnette (Stantead), Blan­
chard, Carter, Caron (Matane), ( ham- 
pagne, Clierrier, Cochrane, Daignanlt, 
D’Auteuil, Décarie, Delflge, Duhamel, 
Dupuis, Gendron, Giard, Gillies, Girard, 
Gosselin (Iberville), Gosselin (Alissis­
quoi), Jobin, Kelly, Kaiue, Lacombe, 
Lafontaine (Berthier), Lafferté. lan 
g)ois. lamieux, Alaekenzie, Alarchildon, 
Alorin. Nault, Pelletier, Perrault, Pe­
tit, Pilon, Prévost, Roy (Kamouraska), 
Roy (Alontmagny). Roy (St-Jean), 

|Smith, Tanguay (AVolfe), Tanguay (lac 
i St-Jean), Taschereau, Trssio,- »t AA'al­
ker.

Agriculture et Immigration: — I>»s 
honorables AIAI. Turgeon, Alonet, AIM. 
Allard, Bissonnelte (Montcalm), Ber­
nard, Bergevin, Blanchard, Cardin, Ca­
ron (LTslet), Caron (Alatane). Cham­
pagne, Chauret, Chevrier, Daignanlt, 
Décarie, Dion, Delflge. Diihaimi, Dupuis, 
Fiset. Gendron, Giard. Gillies, Godhout, 
Gosselin (Iberville), Lacombe, Lafon­
taine (Berthier), lafontaine, (Maski- 
nongê), lamay, laslie. lamieux, Mac­
kenzie, Mousseau, Morisset, Alorin, 
Nault (Champlain), Psnet, Pelletier! 
Pilon, Petit. Rnv (Montmagny), Smith, 
Tessier (Trois Rivières), Tanguay, Tel 
lier, Tourigny et AA’alker.

Industries•' — Tas honorable» MAI. 
MoCorkül, Surgeon, MAL Blouin, Ber­

nard, Caron (LTslet), Caron (Alatane), 
Carter, Cochrane, Dion, Fiset, Giard, 
Girard, Gosselin (Alissisquoi), Jobin, 
Kaine, Lafferté, Lafontaine (Alaski- 
nongé), Leraay, Alorisset, Mousseau, 
Morin, Nault, Petit, Smith et Tourigny.

Privilèges et élections: — Les hono­
rables MAI. Turgeon. Gouin, McCorkill, 
Robitaille, AA’eir, AIAI. AJ lard, Champa­
gne, Duhamel. Girard, Lafontaine 
( Alaskinongé), Alaekenzie, Tellier.

législation et Tais Expirantes. — 
Les honorables AIM. Gouin, LeBlane, 
AIcCorkill, Alonet, Robitaille, Turgeon, 
AAeir. MAI. Carter, Champagne, D’Au­
teuil, Décarie, Delflge, Duhamel, Du­
puis. Godhout, lacombe, Alaekenzie, 
Morin, Alousseau, Panet, Prévost, Rov 
(Kamouraska), Roy (St-Jean), Tasche­
reau, Tellier et Tessier.

LU FEfiMETüIlE 
OE BONNE IE

MISE EN FORCE DU NOUVEAU 
REGLEJMENT MUNICIPAL.

Le nouveau règlement municipal ob’i- 
geant les marchands détaitleurs fl fer­
mer leurs établissements fl sept heurvs 
du soir deux jours par semaine, a éré 
mis en force hier soir.

Seuls, les dépéts de tabae, les magi- 
sins de fruits et les établissements de 
papeterie, tolérés comme indispensables, 
sont restés ouverts.

La police a veillé â l’observation du 
règlement, et les quelques marchands 
qui ont voulu lésister, ont drt obéir J 
la loi.

las membres du comité de la ferme­
ture de bonne heure avaient organiiê 
une sortie hier soir, pour constater «i 
le règlement serait généralement respec 
té par les patrons. Une délégation d'à 
membres prirent place dans une granle 
voiture et parcoururent toutes les prin­
cipales rues commerciales.

Les pmüriers ont fait le rapport sui­
vant ; Districts Nos 1, 2. 5 et 12 ; fer­
meture générale des établissements ; 
No 3. deux boutiqyes ouvertes ; No 4, 
un établissement ouvert ; No 6, huit 
boutiques ouvertes ; No 7. deux maga­
sins ouverts ; No 8, dix établissements 
ouverts ; No 0. un seul magasin ou­
vert ; No 10, fermeture générale après 
avis ; No 11, trois magasins ouverts.

Aux postes Nos 13, 14 et 15, on n’a 
reçu aucun rapport.

LE REGLEMENT ORDONNE
la fermeture des établissements fl sept 
heures du soir chaque mercredi et jeu­
di, fl l’exception des mercredis et ven 
dredis tombant la veille des fêtes sui­
vantes : l’Epiphanie, le A’endredi 
-Saint, les jours des fêtes de l'Empire, 
du Dominion, de l’Action de Grlees, de 
la Toussaint, de ll'inmaculée Concep­
tion, de l’Ascension et de ceux des 
deux dernières semaines de dévmbre. 
Cette loi s’applique fl toute boutique 
ofl les marchandises sont exposées et 
oft se fait le comm< ioe de déta l. Le» 
magasins de tabae, les dépêts de jour­
naux, les restaurants, hôtels, cafés, les 
magasins de fruits ou de Fcnbons, ort 
l'on ne vend pas q’êpieeries sont ex 
ceptês.

Par le mot “ fermeture,” il «nut en 
tendre que l’établissement restera fer 
mê au public après sept heures du 
soir. Cependant si fl cette heure, un 
client se trouve dans le maga in. on 
pourra terminer la vente commencée. 
Tas magasins qui servent de mecur- 
sales au Bureau de Poste ont i» droit
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Le Point Stratégique est au Sous-Sol
Si grande qu’elle ait été, la force d’impulsion 

de l’écoulement doit être augmentée, là. Il y a 
tant de choses qui en dépendent — plans immé­
diats — arrangement des autres stocks — récep­
tion de nouvelles marchandises — qu’il faut que 
tout lui cède le pas. Tout en ne négligeant pas 
les autres rayons, nous avons préparé, pour ven­
dredi, au sous-sol, une journée d’affaires. Il est 
inutile de faire de longs commentaires pour faire 
valoir des offres comme les suivantes :

ECOULEMENT DES ASSIETTES
90c, 91.00, 91.10, 91.2S, 91.50 «SSICTTES « OIHEK, M 

SOUPE, S OlJtUNER ET 4 THE, 60c.
Ces assiettes en semi-porcelaine, en beaucoup de différents deaein», 

sont placées sur une grande table spéciale qui sera remplie de temps 
fl autre jusqu'à ce que toute» soient parties. Vendues ordinairement 90e, 
$1.00, $1,10, $1.25, $1.50 la douzaine. Vendredi, le prix général sera 
la douzaine ................................................... .................................................60c

75c, 91.00, 91.25 Plat» Couvert», 35e,
En semi-porcelaine ; toutes sortes. Prix d’aujourd’hui 75a, $1.00 et 

$1.25 chacun. Vendredi, chacun......................................................................35c

65c, 75cf 85e, 91.00 Plat» ù Viande, 35e.
Bonne valeur aux prix ordinaires de 65c, 76e, 85e et $1.00. Vendre­

di, chacun...............................................................................................................35c

SOc, 60c, 70c Pole en Seml-Porcelaine, 25e.

Prix ordinaires 50c, 6Cc, 70e. Vendredi, chacun............................. 25®
Services 9 déjeuner, fl dîner et & thé, on peut an choisir facilement 
dans les lignes ci-dessus.

15c et 25c Ecran de Fenêtre en Fil Métallique, 8e.
18 fl 20 pouces. Tl vous faudra les acheter aux prix ci-deseus dans 

quelques semaines. Notre prix vendredi est, chacun......................... go

915.00 Cabinet» de Culmine, 98.00.
Avec compartiments pour la farine et le suer», tiroirs ft épices, 

planche fl coulisse pour p*tisse ries, etc., une sorte de cuisine minia­
ture. Prix ordinaire $15.00. Vendredi...................................................$8-00

Les lignes diverses, fl des prix qui semblent ridicules, sont si noin- 
breuse»,que nous ne-pouvons comparativement n’en donner que quel­
ques-unes.

Piégea à Rata
Prix ordinaire 35c. A’endredi 

17Vsc.
Pelle» à Neige en Baie

Prix ord. 15c. Vendredi 5c.

Poêle» à l’Huile à 2 Bec»
Prix ord. $1.50. Vendredi 75e.

Ciment Inmtantanê à Vaisselle
Colle dur comme le fer. Ord. 

25c la bouteille. A’endredi 3®.

Brosse» b Planchera
Prix ord. 8e. Vendra!! 3c.

Planche»b Repaaaersur 
Support

Prix ord. $1.10. Vendredi 60c. 

Papier Tue-Mouchee
Sur assiettes en papier. Prix 

ord. 5c. Vendredi le.
Pbte Putx b Polir

Prix ord. jusqu'il 15o la boîte. 
Vendredi la boîte 4c.

Nettoyeur Puritain
“Le grand ennemi de la pous­

sière”. Vendredi 20cpour 9c; 50c 
pour 20c.
Vases de Nuit Emaillé» de 
Bleu

Prix ord. 65c. Vendredi 25c.

Bole b Main Emaillé» de Bleu
Prix ord. 25c. Vendredi 10c

08NS LS COLONNSOE

Plate b Vaisselle Emaillé» do 
Bleu

Avec poignées de cêté. Prix 
ord. 80e. Vendredi 30c.

Louchea b Soupe Emaillé»» 
de Bleu

Prix ord. 15c. Vendredi 5c.

Saucières Emalllêee de Bleu
Prix ord. 6c. A’endredi le.

Grandes Cuillers Emaillées
Grandeurs pour épiciers. Prix 

ord. 60c et 65e. Vendredi 20c.

Terrines b Lait Emaillées 
31 pintes

Prix ord. 40c. Vendredi 12c
! Petites Cuillers Emaillées de 

Bleu
Prix ord. 15«. A’endredi 5c.

Pots Emaillée de Bleu
Prix ord. 18c. A'endredi Oc.

Vernis Tan dm INhltemore b 
Chasasures

Grandeur fl 25c. Vendredi Oc.
Pots en Nickel pour Enfante

Prix ord. 15c. Vendredi 5c.
Epousaettea en Plumem

Prix ord. 35c, 4ôc et 65c. A'en­
dredi 25c.
Une autre Ligne

Prix ord. 75c, 85c et 90c. Ven 
dredi 35c.

La Colonnade est toujours captivante d’intérêt. C’est une ga­
lerie de suggestions en fait de petites choses dont on a toujours be­
soin, mais qu'on oublie trop souvent, et auxquelles il y a toujours 
du nouveau fl ajouter. A’oici un ou deux des articles les plus nou 
veaux arrivés :

Mine b Poêle Rayon X
Boîte de 10c pour 3c.

Rotiomotreo on Ferblanc
10ys par 13 ; 20c pour 5c.

Srtlclea Ecossais b Devises

Tels que pots, vases, tasses d’a 
mour, etc., 20c pour gc.

Bonne ~ ‘ pour vous encourager à acheter de bonne heure, le matin
8U TROISIEME ET8GE

Balles Blouses américaines Blanches de S3.75 b 97.00 
pour 91.50

144 belles blouses américaines blanches pour dames, que nou» 
avons de reste, mais qui auraient dû partir— par un fabricant en 
renom de New-York — bel assortiment de jolis dessins ; quel­
ques-unes avec beaux remplis et insertions suisses ; d’autres avec 
insertions A’alenciennes et ft jour ; toutes les gradeurs dans le lot, 
mais pas toutes de chaque genre. Prix ordinaires : $3.75 â $7.00. 
A'endredi, au même prix de, chacune, §1.50

La vente d’Argenteries se poursuit.
Nous fermons tous les jours à 5.30 p. m.

de laisser leurs portes ouvertes, niais 
seulement pour les besoins du service 
postal. Dans un cas de maladie, acci­
dent ou mort, on pourra, les t-oirs de 
fermeture, vendre ou livrer les mar­
chandises dont un particulier aurait 
besoin. Il en est de même pour 'es phar­
macies oû dans une telle circonstance, 
la vente de médecines ou d'instr iments 
de chirurgie est permise.

CEUX QUI ENFREIGNENT

le règlement sont passibles, s'ils sont 
trouvés coupables devant deux juges 
de paix, d'une amende n’exoédjnt pas 
40 dollars pour chaque offense ni fl dé­
faut de paiement à un emprisonnement 
n'excédant pas deux mois.

Ce règlement présenté au Conseil de 
ville de Montréal le 20 février, par h-s 
êchevins T. Bastien et J. D. Couture, 
n'a pas rencontré l'approbation générale 
des marchands-détailleurs.

Le succès de ce mouvement est dû au 
travail de AI. J. B. Poirier, président 
depuis 12 ans du comité chargé de le 
mener fl bonne fin, et de ses coufrèrs»; 
MM Af. Havard, J. E. Fournier, J. B. 
iE. Poirier, G. L. Desaulniers, AI. Bar­
beau, H. Gerval, J. AA’. L Rice, D. Meu­
nier. H. Dion, J .A. Jacob, F. Du bord, 
J. A. Fortier, AA’. Lefebvre, A. Paquet­
te, J. Froment, J. N. AA'alker, J. Lamy, 
N. Coutlée, J. Cardin.

Hier soir, tous ces messieurs, dans 
leur tournée, furent agréablement sur­
pris du résultat de leur travail et mis 
en belle humeur, passèrent une joyeuse 
soirée.

La tournée n'a nas été sans incident» 
comiques. Les marchands Israélites qui 
avaient, négligé de fermer la porte ie 
leurs magasins restèrent tout ébahis 
de l’irruption de^ gais lurons qui les en­

gagèrent fl obéir au règlement pour 
évite:- une comparution en cour du re­
corder.

A’ers 10.30 heures, après avoir par­
couru les rues Saint-Laurent, Sainte- 
Catherine, Saint-Denis, Ontario, Saint- 
Jacques et Notre-Dame, le comité lit 
une démonstration en fare de la de­
meure de l'êcnevin Bastien qui a »i oien 
secondé leurs efforts.

ACCIDENT DU “MARDI GRAS”

(Du correspondant rpéctal de LA PRESSE)

Québec, 9 — Un garçon de 13 ans, 
nommé Parent, s'était vêtu d’un emst u- 
nii: comique, le soir du Alardi-Gras. En 
allumant une allumette, il a mis la feu 
fl sa perruque, et s'est affreusemsat 
brûlé la figure et les mains. La Dr 
Clark a été appelé fl donner ses soin» 
fl la victime. Sans être mortelles, 'es 
blessures sont cependant très graves, et 
il est probable que les traces en paraî­
tront toujours.

PIANOS BON MARCHE
Piano droit de AJarshall et AYendaî, 

New-York, 71, octaves, » coûté $4à0. 
Prix de bon marché, $225. Piano EnuU 
n'a servi que deu:; mois, prix de bon 
marché, $250. Piano Howard, a servi 
environ un an. caisse en magnifique chê­
ne flamand. $255. l’iano droit Nordhei- 
mer, 7% octaves, caisse en acajou, ri­
chement sculptée, ne saurait être diff»- 
rencié d’un neuf. Prix $275. Condition» 
pour tous ces pianos. $15 comptant et 
$7 par mois. C. AA’. Lindsay, Limite Ù

— c. 107—*2366 ru* Ste Catherine.
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LA GREVE A LA MORT
NEW-YORK D’UN ARTISTE

LA SITUATION S’AMELIORE ET LE SERVICE DES TRAMWAYS 
A REPRIS SON APLOMB—L’ORDRE EST PRATIQUEMENT 
RETABLI—LA COMPAGNIE “INTER-BOROUGH” PARVIENT 
A SE RENDRE MAITRE DE LA SITUATION.

New York, 9 — I.a situation s'amé­
liore évidemment, depuis quelques Leu- 
res surtout, dans le service des tram­
ways des lignes souterraine». On a 
constaté ce lait 1 l'heure oû l* trati ■ 
est le plus considérable. Quand la fei- 
meture de» manufactures et usiner ést 
arrivée, le service des train» rapide» 
était rétabli. I.es affaires reprenaient 
leur aspect normal. Cependant, le ser 
vice des tramways du chemin de fer 
élevé, quoique irrégulier encore, s'a­
méliore quelque peu.

Il n'y a pas eu pratiquement de dé

Frank Hedley, le gérant général d» la com­
pagnie.

sordre ; il n'y a eu. dans la journée 
que quelques accidents insignifiants.

Les fonctionnaires de la “Inter-Ko 
rough Co” expriment l'opinion qu'ils 
sont mattres due la situation et que 
d'ici 8 quelques jours les tramways au­
ront repris leur -service régulier.

On a annoncé, hier soir, que la com­
pagnie avait reçu l'assurance que cin­
quante pour cent des'grévistes avaient 
l’intention de reprendre leur poste ; 
quarante des machinistes en grève ont 
repris l'ouvrage.

James Farley, le chef des “scabe. "

ils seraient en mesures de.remplir, en 
quatre heures, toutes les positions va­
cantes.

A mesure que la tournée avançait; on 
s'est aperçu que la compagnie était 
parfaitement eu mesure de faire face 
fl la situation, aussi l’animation n'a-t- 
elie pas tardé ft reprendre il toutes les 
station». Les trains ont circulé assea 
fréquentent les théâtres ont surtout 
les huit minutes pour les trains rapides, 
service qui s'est accru plus rapidement, 
ft l'heure oft la multitude envahit les 
stations, après les heures d’ouvrage.

On a remarqué que les personnes qui 
fréquentent les théâtres ou surtout 
pris les tramways de surface plutôt 
que les autres, comme les jours passés.

Ce sont tous des nom-eaux employés 
qui sont en charge du service. De 
nombreux policemen sont postés â cha­
que issue et ont empéché un commen­
cement de révolte. On a constaté la 
préférence du public pour les wagons 
en acier ; celui qui a été frappé lors du 
tamponnement, était rempli de passa- 
gers pendant que le tramway en bois,

Un des grands sculpteurs de 
l’école moderne française 
vient de mourir à Paris.

OEUVRE ENORME
Fendant près de 60 ans de labeur, | 

l’artiste a dispersé ses oeuvres; 
dans toute la France.

UNE GKLOIRE NATIONALE

Paru, 9 — Gabriel-Jules Thomas, cé­
lèbre sculpteur, e»t mort hier, ft Tige 
de 81 ans.

Voici, au sujet de ce grand artiste, 
quelques notes concernant son oeuvre: 
irabriel-Jules Thomas est né ft Paris, 
le 10 septembre 18‘i4 II obtint, en 1848, 
le 1er grand prix de Kome, avec sou 
“Philoctète partant pour le siège de 
Troie” ronde bosse. Il a fourni un nom- 

[bre considérable de statues, de groupes 
let de cariatides, parmi lesquelle» tren- 
|ie-deux pièces de grande dimension for­
ment le catalogue de ses oeuvres princi­
pales.

M. Thomas a appliqué ft la sculpture 
1 ce souci de l'harmonie des lignes qui a 
été fort bien qualifié par Ingres: ‘la 
probité de l’art.” I! excellait, en effet, 

ifl concilier la justesse de la facture 
'avec celle de la pensée, et ses oeuvres 
| les plus différentes valent par cette
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LA GREVE DES EMPLOYES DE TRAMWAYS A NEW-YORK. LES PETITS MAR­
CHANDS SE. RENDANT A LEURS AFFAIRES.

Mois M. Pepper, présiduent de l’as­
sociation amalgamée, nie absolument 
ret avancé ; il prétend que les grévis­
tes sont toujours résolus de lutter 
jusqu'au bout et qu'il n’y a pas de dé­
fection dans les rangs.

La compagnie a acepté, hier, 2.ï0 
nouvelles recrues pour le service des 
tramways des lignes élevées ; les nou­
veaux employés sont entrés immédia­
tement. en fonctions.

I! était rumeur, hier soir, que les' 
chefs des grévistes se préparaient 3 
frnpper un grand coup en obtenant la 
participation au mouvement de tous les1

précédant immédiatement le wagon 
d'acier, était presque vide.

Les trains qui ont fait le service 
avaient trois constables dans chaque 
wagon ; l’un était installé près du mo- 
tonnan, un autre près du conducteur, 
pendant que le troisième se tenait sur 
la plate-forme d’arrière. Les lignes des 
convois du chemin de fer élevé étaient 
moins bien organisées ; il n’y avait 
dans l’avant-midi et dans l’après-midi 
un service que toutes les demi-heu­
res.

IMPORTANTE CONFERENCE
New-York, 9. — Une conférence a eu
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Le grand sculpteur Jules Thomas, éécédé 
à Paris.

concordance. De Ift, en tous les motifs 
qu’il a traités une hormonie sans dé­
faillances qui force l’admiration.

D a abordé tous les sujets, histori­
ques ou légendaires, allégoriques ou fa­
buleux, avec une égale maîtrise ; et il a 
accompli un labeur considérable dont 
sont la preuve les nombreuses statues 
dispersées dans toute la France. Les 
monumenifl parisiens comptent plusieurs 
de ses oeuvres, notamment les belles -w- 
riatides qui ornent le grand escalier ne 
l’Opéra, le "Christ en Croix” du Pan­
théon. la statue de “Mlle Mars” ft la 
Comédie française, et surtout ce “Vir­
gile”. actuellement au musée du Luxem­
bourg. que l’on peut, au dire des con­
naisseurs, considérer comme un pur 
chef d’oeuvre.

M. Th orna* est touojurs resté l’un 
des plus sincères fervents de l’Art an­
tique. dans toute sa belle simplicité, et 
les théories émises par la nouvelle fea- 
le, tendant » révolutionner les procédés 
de la statuaire n’ont pas eu d’influence 
sur lui. Non pas qu’il ait eu aveuglé­
ment. par lequel ne fut nullement gè- 
de répudier le progrès des idées moder­
nes pour s’astreindre ft une imitation 
étroite et servile. C'est, ou contraire, 
aven le plus grand éclectisme qu’il a eu 
se plier aux exigences de tous les su­
jets. Très érudit, l'étude dea classiques 
a laissé ft son esprit un précieux docu­
ment. par lesquel ne fut nullement gV 
née la libre allure de son inspiration ft 
haute envolée. Il aimait ft se mesurer 
avec des ouvrages de vastes propor­
tions. et, e’est par une patiente et sa­
vante attaque qu’il arrivait il triom­
pher de la matière rebelle, ft en déga­
ger des formes parfaites de souplesse et 
de mouvement. Et son oeuvre est em­
preinte d’une plastique sérénité qui 
n’exclut jamais la vie

M Jules Thomas a été nommé Che­
valier de la Légion d’honneur en 1887. 
officier en 1883. Tl a obtenu au Palon la 
médaille d’honneur en 1880. En 1875. il 
était élu membre de l’Académie des 
Beaux-Arts, en remplacement de Borye. 
et depuis de longues années il était 
professeur ft l’Ecole des Beaux-Arts.

DEUX DES DETECTIVES DE L'AGENCE PINKERTON CHARGES DE SURVEILLER 
Irf>S ' SCABS ' AFIN DE LES EMPECHER DE S ELOIGNER

hommes employés dans les usines élec-j lieu, hier, entre M. Motion, président de 
triques, qui feraient ainsi une grève! la société internationale amalgamée. M. 
dans un seul but de solidarité. Si ce'Thos. J. Kidd, vice-président de la Fé- 
mouvement se produisait il s’en suivrait j dération Américaine du Travail, Timo- 
immédiatement une interruption com- thy lîealy, nrfsklent de la Fraternité 
piété du service sur toutes les lignes. Internationale des Ingénieurs, et plu- 
Mais les officiers de la oompogeirt «p s'ou;-g autres chef» ouvriers, 
rient de, cette rumeur. Us ajoutent de| Il a été impossible de savoir ce qui a 
plus que si cette grève se produisait!été discuté et décidé.

%$rii

ThAâtr© rt-ncffîT'Ile d’hier *otr, \ 1 angle des rues Ontario et. Ssint-Hubert, d après ' un croquis fait p-nr l’artiste de “La PreerV. Votr rapport on page 14.

CONCOURS DES POMPIERS
Les heureux gagnants auront le choix sur les magnifiques prix donnés par 

les marchands qui donnent des Reçus au Comptant Celui qui a gagné le premier 
prix aura le choix, et ainsi de suite jusqu^ ce que les 25 prix offerts aient été accor­
dés. Nous félicitons cordialement tous les gagnants et nous attirons l'attention sur 
la digne cause du concours. Des remerciements à tous ceux qui y ont pris part.

Avis sera donné aux gagnants quand il sera temps de venir faire leur choix.

NOMS DES GAGNANTS DU GRAND CONCOURS
MONTREAL 9 MARS, 1905.

1er pnx, Mlle 0. DECKER, 871 avenue Hôtel-de-Ville, 
zme “ Mme F. WILSON, 655a rue Saint-Jacques.
3tne “ Mme R. RHODES, 250 Saint-Charles-Bonommée. 
4me “ Wm BAKER, 162 rue Bourgeoit.
5me “ A. ROLFE, 95 rue Université.
6me “ M. 0. CONNELL, 167 rue Coleraine.
7jne “ G. A. TRIMBLE, 82 rue Aylmer.
8me “ EMILE ROY, 24 rue Reading.
qme « Mlle J. POWER, 946 rue DeMontigny.
rome “ J. PEACOCK, 37 rue Emilie.
nme “ MAUD McAULEY, 73 avenue York.
rame “ Mlle E. GARDNER, 170 rue Chatham.
I3me “ C. GALLAGHER, 118 rue Saint-Georges.

NELLIE TRACY, 87 rue des Inspecteurs. 
L. TÂNNAHILL, 31 avenue Laurier.
J. MCCARTHY, 52 rue Hutchison.
W. SQUIRES, 432 me Magdelen.
SARAH PAGE, 198 me CoursoL 
J. L. MOFFATT.
LIZZIE GRAHAM, 293 me William.
J. BAIRD, 138 me Craig.
H. CAMERON, 560 me DeMontigny. 
Mme STENNING, 26 avenue Dominion. 
Wm HIGGINGS, 301 me Hibemia.
C. BONELL, 37 avenue Laurier.

ACHETEZ CHEZ LES MARCHANTS Qül
CE COUPON VAUT

UN REÇU VERT au COMPTANT
LorMuc ▼no«• li* pré«r«itar®z nu bureau d© la

TRADERS’ ADVERTISING CO.
Un seul coupon de la même 

date alloué à chaque personne.
MARS 9

1905»

DONNENT DES REÇUS VERTS AU COMPTANT

U

The Traders ARSENE lamy 
Advertising Co.

1835 rue Notre-Dame.

Succursale de la partie Nord, chez

Angle des rues St Denis et Duluth. 

Succursale de la partie Ouest, chez

ADAM LAMY
3551-3561 rue Notre-Dame.

(Du corrfécondant résulter de LA PRESSE!
Ottawa. 9 — Le révérend J. G. Shea­

rer, secrétaire de l’Alliance du Sabot 
“Lords Day Alliance”, déclare que 
celle-ci attendra jusqu’il l’an prochain 
pour voir si le gouvernement provin­
cial d’Ontario portera en appel devant 
le Conseil Privé le jugement de la Cour 
Suprême déclarant que le parlement fé­
déral seul a le droit d? légiftMer sur 
l’observation du dimanche. Si le gou­
vernement d’Ontario laisse tomber l’af­
faire l’Alliance demandera au gouver­
nement du («made de légiférer.

—L’association des expositions du 
centre oavradien. C. C. E. A. ou plutôt. 
Id, “Compagnie d’Exposition d'Ottawa” 
Vient de faire l'élection annuelle de scs 
officiers et oomités ; M. Wm Hutchi­
son a été élu président du comité exé­
cutif ; il a été décidé d’ouvrir les por­
tes jûsqu'ft neuf heures du soir lors de 
1* prochaine exposition.

BAGNE eT PRISON

Le juge Choquette a envoyé plusieurs 
criminels au bsgne. ce matin, et a aug­
menté considérablement, la liste des 
pensionnaires du gouverneur Vallée.

J. Raoul Loubet, alias Perreault, 
Adolphn Chevalier et James Davidson, 
trouvés coupables de vol. sont condam­
nés ft deux ans de pénitencier respecri- 

, cernent ; Joseph Renaud. Joseph Ve- 
'zeau, pour le même délit. Iront en pri­
son pour six mois. Mallard, Marotte et 
Charboneau. de la Côte Saint-Paul, sont 
condamnés ft trois mois de réclusion.

DELEGATION DE
COMMERCANTS

Ou corvesnnnasnt résulter 4» LA FREUSS 
Québec. » — Une quinzaine de négo­

ciants de Québec sont partis hier soir 
po" Ottawa, dans le hu- de se joindre 
aux délé>gués de autres villes du Ca­
nada, qui doivent demander au gouver­
nement l’abolition des timbres de com- 
Wrc».

fT i HULL
NOTES DES DEUX VELLES

Deux successions—A Texposition— 
Ecoliers en grève—Contre les acci­
dents—Cheval retrouvé—Il n’y
aura pas d’abattoirs—Un dur à 
cuire—Cas de picote.

(Du correspondant régulier de LA PRESSE)

Ottawa. 9 — La Cie Royal Tmet a fi it 
application pour être autorisé© & admiulf-- 
trer les eucce»sions de feu Geo. B Mor­
ton. d’Ottawa, évaluée ù $-.«GO, et de feu 
Lmncan Kennedy, évaluée à $8,2U0.

—Hier après-midi. 1 bou M Ti.-her. mi 
niitre de l’Agriculture, a visité l exposi­
tion de volailles et d animaux gras de .» 
Société d Eleveurs du District d Ottawa, et 
hier soir, le ministre a adressé la parole 
aux membres de la société, dane l’édifice 
Impérial. ^

—Les élèves de l’école de la rue Cam- 
bridae se sont mis en grève, parot oue le 
bureau des commissaires a demandé au 
principal Henrick». de donner sa résigna 
tien. Le princlpa.1 est. très populaire parmi 
ses élèves et. il refuse de démissionner, di­
sant qu il ne s en Ira que lorsqu'il sera 
mis A la porte.

—La Cie d assurance d Ottawa, contre les 
accidents de chemin de fer. a tenu sa 
lOième assemblée annuelle hier. Le rap­
port Indique que dans le cours de l'année, 
les primes payées A la compagnie se «ont 
élevées A soit ’lue augmentation
de g.Yr,(V»0 sur Un dividende de C
pour cent a été déclaré, et l'ancien bureau 
de direction a été réélu.

—M. F X. Lambert a reçu un câblogram­
me de Liverpool annonçant l’arrivée en 
Europe du colonel et. de madame Pinault, 
née Lambert.

—Le grand connétable Hamilton, du com­
té de Carlton, a eu la bonne fortune de re 
trouver, au cours de sa chasse A I homme 
dans l oueat, le cheval et la voiture de M. 
Richardson, qui ont été volés en septembre 
dernier.

—Les Vétérans locaux de la campagne 
sud-afrlcatne ont eu leur second dîner au 
nuel hier soir, A l'hôtel Brunswick, sous t 
présidence du lieutenant coloaal S. M. Ro
«ers.

Une sotxantame de convives étalent pré­
sents.

•—On dit que la commission des finan.es

de la cité d’Ottawa rejettera le projet d éle-, 
ver des abattoirs publics dans les limites 
do la cité, au prix de $100.000. Depuis qu Us 
ont été saisis de cette question, les membres 
de la commission ont reçu de nombreuses 
protestations de la part de citoyens in­
fluents. ,

—La police a. eu fort A faire pour lo?er au 
violon le nommé Samuel Burnside, accusé 
d'avoir troublé la paix. Lorsque le consta­
ble Johnston voulut arrêtensBurnside, ceiul- 
ii répondit en brandissant une hache au- 
dessus de sa tète et evi défiant, l’autorité. 
Il fallut appeler deux autres policiers sur l®s 
lieux pour mettre Burnside à la raison 

__Un cas de picote, le premier depuis dou­
ze mois, vient d être découvert A Ottawa. 
Le malade est un nommé Eugène Pelland, 
ôça ri* -j5 -ns, arrivé depuis peu de North 
Bhy et habitant depuis son arrivée à Ot­
tawa. le No *J7 rue Murray. Le docteur Law 
a ordonné son transfert immédiat A l'hôpital 
de nie Porter. Le cas n'est pas très grave 
et Pelland pourra sortir de l'hôpital dans 
une couple de semaines.

__Mme Oscar Melocbe, domiciliée No .VM
rue Saint-Patrice, a été férieusement brG'.ée 
par l'exiplosion d'une lampe A pétrole qui 
mit le feu A see vêtements. La malheureuse 
ne doit sa vie qu A son sang-froli. qui lui 
permit de sortir entourée de flammes et de 
se rouler sur la net ge. eu face de sa mat­
ron. Mme Melocbe a été transportée A i'ho- 
pltal de la rue Water. Elle habitait seu.e 
un petit logts. ses enfante étant en penaiou 
A l'orphelinat.

FEU Ml. 0. IM.
EX-MAIRE DE TORONTO 

ANCIEN DEPUTE.
ET

UN CONCOURS

Qui intér»ssera tout le monde.

l’n magnifique ameublement de salle 
il dîner valant $150.00 — ou $125.00 en 
argent au choix — sera donné pour 
Pftquee par la maison F Lapointe # 
celui ou celle qui reproduira le plus de 
coupons de “La Presse” ft partir de 
samedi, le 11 mars au 15 avril pro­
chain. Mettez-vous â l’oeuvre dès sa­
medi prochain. Tout le monde sans ex­
ception est invité 9 prendre part ft ce 
concours. L ameublement de salle il 
dîner en chêne doré comprenant 9 
morceaux, est exposé dans la vitrino 
du magasin de F. Lnpointe, marchand 
de meubles et tapis. 1149 rue Painte- 
Cntherine, angle Montcalm 

N. B. — N’oubliez pas de voir Tan- 
nonce qui paraîtra dans “La. Presae” 
de samedi, reproduisant, l'ameublement 
de salle ft diner ainsi que le 1er cou­
pon. f l

(Du correspondant résulter de LA PRUSSE)

Toronto, 9 — M. O. W. Howland, ex­
maire de Toronto et ancien député, est 
mort ce matin.

Feu Olivier Arken Howlani était 
fils de Sir Wm P. Howland ; il naquit 
fl Lambton Mills, Ont., le 18 avril 1847. | 
Il reçut son éducation fl l“T'pper Cn 
nada Collège” et ft la “Toronto Gram

morative du 400* anniversaire d* l'ar- 
ritêe de Cabot en Nouvelle-Eoosse.

On le nomma président de l'Associs 
tien pour le creusement d* nos voies 
d eau, et, en 1898, il reçut du gouver­
nement anglais, sa nomination nu pos­
te de membre de la commission poui 
l'étude du creusement de nos voies 
d’eau et du niveau des lacs.

M. Howland est entré dans ''arène 
politique en 1894, durant les élections 
générales de l’Ontario; et fut élu ft 
Toronto South comme conservateur, 
par une majorité de 2.070. II a été 
maire de Toronto, peu après cette élec­
tion.

Feu M O. W Howlsnd. ex-mates fte 
Toronto.

mn.r School.” Il fit son cours de droit 
sous M. C. Cameron et fut admis fl la 
pratique en ]S7ô. al était vica-prêsi- 
sident de l'Association du Barreau. 
Pendant de nombreuses années, il agit 
comme membre actif du “Canadian 
Institute.”

En 1895, il avait été élu président de 
la partie historique de l’institut, et 
commença le mouvement pour jromou 
voir une exposition historique eommé-

CONTESTATION D’ELECTION
(Par dépécte spéciale ft LA PRUSSE)

Hull, 9 —■ Au palais de justice, ce ma­
tin. Thon, juge L. O. Loranger a pré 
sidé fl l’audition des objections prélimi­
naires de la dé.ense dans la cause en 
contestation de l'élection de M. F. A. 
Gendron. déput' ft la Législature de 
Québec. Toute U séance de l’avant midi 
a été occupée ft l'audition du témoi­
gnage du régistrateur du comté d'Ot­
tawa, M. Louis Duhamel.

Son témoignage s'est résumé fl expli­
quer ft la cour ses devoirs comme rê- 
gistrateur du romtê et dépositaire tlej 
'listes électorales Le, avocats des deux 
parties ont soulevé» une série d’objec­
tions sur toutes les questions et rêpan- 
ses du témoin. Les objections de la dé­
fense sont que les pétitionnaires dans 
la présente cause, MM. Alfred Rochon 
et André Ourneau n- son pss qualifiés 
comme tels, n’ayant pas les titres vou­
lus par la loi ; que l'inscription de !» 
cause n’est pes conforme ft la loi et on 
dernier lieu, qu le., officier» qui ont 
reçu les affidavit* n’étaieUt pas compé­
tents.

La défense est représentée psr Mat­
tres Aylen et DeSalsberry, et les de­
mandeurs par Mtre J. M. McDougall.

Chicago, 9 — La Révérende Mère 
Marie-Agnès, supérieure générale de :* 
Congrégation de Oainte-Agnê». est mor­
te ft Hays. Kansas Soe Agnès fut la 
fondatrice de la maison d’immigration 
Léo 4 New-York.

46
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ft&mMii aprè* nndt. i 4 heurw. M le

Juge Robidcux précidera à l'audition d élèves 
de Mlle Idola Saint Jean. On peut ee faire

(*xne Mée de Plutérét de cee »éac<e*. par 
’attenuon bienveillante qu’y apportent le» 

‘phic éminentes peraonnalitée Intellectuelles.
* Un prix a même été offert à l'émulation 
dee élève», par M le comte dee Etangs. Ce» 
auditions ont lieu, comme en sait â la salle 
Drummond, coin dee rue» Drummond et 
Sainte-Catherine. Les billets d admission se 
vendent un prix nominal. Rien ne nous 
empêche d y aller en foule, et c'est pour 
yioua un devoir que d'encourager ainsi la 

r>oure diction française devoir que Mlle 
?Saint-Jem sait toujours rendre fort agréa 
bla

R X X
Mardi, le 7 mars, a l’égltae Notre- 

Dame. chapelle du Sacré-Coeur, a eu Heu 
Je mariage de Mademoiselle Antonia Robil- 
*ard et de Monsieur C Saint-Aubin

La bénédiction nuptiale a été donnée par 
Monsieur Troy. curé de Notre-Dame. Le 
docteur E Robillarré. de la rue Sherbrooke, 
accompagnait sa fille, et Mon» eur J. J. 
Lamothe avocat, C F . M Paint-Aubin.

Lee nouveaux époux sont partis pour 
voyage

XXX
Pour la dernière fois avant le carême. 

Mlle Aurore Lérose. de la rue Notre-Dame, 
invitait quelque* anus A venir passer la 
aolréo du dimanche gras cher elle.

Il y eut de la musique, du chaut, d» la 
déclamation et de la danse. Or s'amusa 
•: bien, que le lour commençait à poindre 
lorsque l’on s** retira

Etaient présents Mlles Blanche Larose. 
Marle-.Ieanne Kieffer. Héléna Prévost. Emi. 
lia Bilodeau. Berthe Lefebvre. Blanche Pré- , 
vost. Adrierne F Maillet. Hermina du Sa- I 
blon. Albertfne Bilodeau ; MM Louis Le I 
•fbvr«. Henri Valiquette. E.E G.C . Henri 
Larose. Victor du Sablon. Dr Ivanhoe Mail- 1 
let, Albert Arseneault. E.E.G O., Ernest J 
Burelle, Arthur Hétu. Hector Cadieux. E. ! 
(EGC. Rosario Genest. E.E.D., Robert, 
Maillet. E.E.D., etc., etc.

Un des plus Joyeux “driving partie*’’ de 
\ la saison a eu lieu lundi soir A AtiunUic. 
Mmes Henri Viau et Charles Lavigne en 

étaient le» organisatrices Deux grandes 
■voitures ont conduit les Invités à l'hôtel 
•Déloquin. où l’on s'amusa ferme jusqu au 
moatln.

i La musique, le chant et la darse ee suc-

! cédèrent sans Interruption. Après le succu­
lent goûter servi a minuit, la musique e* le 
.chant exécutés par Mme Henri Viau. Mlles 

[Charlotte Castonffuay. A. Lavigne et le 
•Dr P. Mount, ont été très aopréciéa.

De retour A la ville, mardi matin, tous 
:•» sont séparés enchantés d’avoir passé une 
jagréable soirée, grftc*» à l'hospitalité de 
leur? hôtesses, dont 1 amabilité habituelle 
|n'a pas peu < on tribu é à l'entrain et à la 
ijraleté qui n’ont cessé de régner pendant 
‘toute la soirée

i Les personnes présentes étaient : Mmes 
\et MM J. H Aubé. S. Christir. J. E. Des- 
fochera. A. Fournier. O. Michaud. P. Ne- 
■Veu. C. Prévoet. O. Paquette. Fred. Paquet- 
Ite. Dr C. N. Poitra^, F’. X. Roy. A Sau- 
(vé. C. Lavigne. Henri Viau. Mme C Déçaul- 
tiers . Mlles E. et A. Benoit. T et A 
Uw. C. Castonguay. St Jérôme : À. Cla- 
but. R. Côté. Rlmousk’ : c Fournier. V. 
Gagnon. A. Lavigne. O Porlier. L Renaud; 
MM. Joe. Bourgeois. E Chevrier. E Dumas.

. Leroux. J. Lavoie. P. Mount, Raclcot et 
î Rainville.

Une très agréable soirée de famille a eu 
•Bleu dimanche, au Parc Lafontaine, chez M 
et Mme S. A Labrecque. Musique, chant, 
réveillon délicieux, tout était du meilleur 
goût. Les invités étaient :

M et Mme Louis Labrecque. M ies Lu- 
cia. Anny et Marie-Anne Labrecque. M. ^t 
Mme A. Beaudoin. M. et Mme C. I>anoie. M. 
et Mme H. Gareau. M. et. Mme Alfred Bar- 
Tette. M. et Mme Elias Rivet. M. et Mme A. 
iRlvest. notaire, Mlle Alice Dorion.

M. Orner Roy, de SaJnt-Blaise. a donné 
le 4 mara au soir une Jolie partie de whist 
j»our laquelle de beaux prix furent décer­
nés.

Lee heureux gagnants furent Mademoisel­
le Laura Robert et M Alfred Roy. premier 
prix. Mademoiselle Aurore Chartier et M. 
Emile Chartier, prix de consolation. Voici 
les noms des pemennes qui y prirent part :

Mc#demoi«ellea Albina. Eugénie. Antoinet­
te et Berthe Roy, Grace Rose, Lizzie et Lau­
ra Robert, de Saint-Glaise ; Aurore et 
Roee-Alma Chartier, de Savrevo’.a ; Rose- 
Alma Ménard, de Saint-Pie ; Pomeia Ga- 
mache, de Saint-Jacques ; Eveline ‘'t Al- 
phonslne Morin, de Saint-Biaise. MM. P. 
H. Roy, George» Roy, Pb. Roy. A. Jcebi- 
don. P. Cômeau, Emile Chartier, de Sa- 
vrevoia ; Roch Pagei de Saint-Jacques ; 
Lucien Tremblay, Laurent Poissant, Jos. 
Robert, et Orner Roy.

Un délicieux goûter fut servi par Mme 
Roy et Meedemo.«elles Roy. Le tout s'est 
terminé par du chant, de la musique et de 
la déclamation, l'n vrai succès.

Lundi dernier, G mars, peur commémo- 
ror le souvenir d'un beau voyage à l’expo- 
•ition de Saint-Louis, M. l'éclieviu L. A. 
Lapointe recevait le Cercle Saint-Lotus 
dans les vastes salons du Vigor. Comme 
président de ce cercle, 11 fit les honneur» 
de cette soirée avec toute la courtoisie 
qu'on lui connaît. Jamais réception plus se­
lect et plus intime ne fût donnée. A mi- 
cuit, un délicieux goûter fut servi. Ias ta­
bles chargées de mets succulents resplen- 
d asaient sous la verdure et aux jets de lu­
mières multicolores. Le coup d oeil était 
féerique. Aux sans d une. musique harmo­
nieuse. chaque convive dégustait les vins 
les plus exquis. Au de&sert. de magnifiques 
discours lurent prononcés par M. l’échevin 
8 D. Vallières, qui présidait rassemblée, 
M. J. O. Mousseau, M. P., M. l'échevin La- 
pointe. Madame L. Lavigne. marraine du 
Cercle Saint-Louis, M. H. Ibotsoo et MM. 
les é ch e vin s B. “en. Robilîard et Larlviè- 
re. et l’ex-échevin Laman he. MM. les avo­
cats Laporte et Jarry répondirent à la »an- 
té des dames.

On s amusa ferme jusqu à une heure 
avancée de la nuit. Le Cercle Saint-Louis 
était presqu au complet. Voici quelques 
noms pris au hasard

M et Mme J. O. Mousseau, M. et Mme 
S. D. Vallières. M. et Mme J. Bastien, M. 
et Mme H. Ibbctson, M. et Mme P. Ter- 
rault, M .et Mme A. Laplerre, M. et Mine 
H. Quevlllon. M. et Mme L. Lavigne. M. et 
Mme R. Montbriand. M. et Mme F. Giroux,

Guérit
le Goitre VENDREDI,

10 MARS A

Un médecin ü.» n connu de Ctocinnatl a 
découvert un remède qui guérit le goitre ou 
grosse gorge Et, pour prouver ceci, ii en­
vole un paquet d'essai gratuit afin que les 
patiente puissent essayer et se convaincre 
que le goitre peut être guéri. Envoyez vo­
tre nom et votre adresse au Dr John P 
Haig. 7î*G Glen Bide C ncinnati. Ohio, di- 
tea-Tui votre âge. la grosseur et la position 
de votre goitre et depuis combien de temps 
voua l avez, et 11 sera heureux de vou« en 
voyer gratis un gros paquet d’eaeat de »on 
remède domestique, franco ptir la poste

fW

BOTTES
POUR

HOMMES
LA BOTTE

PURE COMME
ou

LA BOTTE 
DE VILLE
GRANDEUR

QUELQUES OCCASIONS 
DESIRABLES ! !

Les R&ducHona quo noua avons 
faites pour la vente de demain, 
rej.reavntent une série d’oftros 
des plus avantageuses qui mé­
ritent un ' grande attention.

Tous les articles c! - contre 
sont tels quo représentes ot 
marqués à dos pr'x do nature à 
noua en assurer une vente 
rapide.
Hw.sae*ara3

SOIES !
Scie* de fantalele, nuances clal- 

! res et foncées, pour blousea. rayéoi 
i et fleuries, qualités de $1.00, 
! $1.25. Demain, la ver-

ge.

Environ 125 verges de aatin de 
différente» qualités, nuances con­
venables pour garnitures de ro- 
bea. et ouvrages de fantaisie, lar­
geur 24 pouces, demain, la OO^é 
verge...........................................—OU

A
CEINTURES 

pour DAMES
TRES SPECIAL. — 10 douzai­

nes d'échantillons de auperboa 
ceintures en ecle taffetas, style le 
plus nouveau, ajourées et avec 
Jolis ornements, grand choix de 
nuances ainsi que noires et blan­
ches. Achetées aux prix ordlnal- 
ree, ces ceintures aéraient mar­
quées à $1 25 et $1.50. Demain 
et tant qu’il y en aura,

OFFRES
NOUVELLES!

AU BOX MARCHE.

Loraque tous comman­
dez quelque chose 4t AU 
BOIS! MAHCHfvouu ètea 
absolument certaines de 
payerfas plus bae prix. 
Ue plus, l'argent eet 
promptement remis si un 
article n'est pas tel que 
recommardé ou cet arti­
cle est échangé pour n'im­
porte quelle marchandi­
se au gré de l'acheteur.

Sï

— EN

Caoutchouc

PREMIERE 
QUAUTE

75 complets de garçons, 
tweed, de bonne <iualit5, 
paie et fonc**, sty.es di­
vers, bonne doublure, gran­
deur. 22 â 27 pouces, prix 
réguliers variant de $2.oO 
a $.1.50. Vendredi, 
pour Oeouler. . . .

Uollet* dentelle t.LUHL Kh) de ditlOrentes lor- 
mes, blanc, crème, écru, 5Uc pour................. 35c

Uantr. en chevreau glacé, deux boutons ter- 
moirs, nuanças a la mode, régulier Dde, de-
main, la paire

Petits pantalons en tweed 
pour garçonnets de 4, S et 
7 ans. Prix courant, 31c 
50c, demain. . . .

Quelques robes en che- 
viote marine, pour jeunes 
enfants, garniture de brajd 
blanc, régulier $1.25, 09 c 
pour...............................

Galons de fantaisie pour garnitures de robes, 
en til et soie mercerisée, qualité de 25c 
pour la verge ...........................................................

Krodenes sur linon et mousseline pour robes 
de tilletes, prix régulier, $1.25; occasion 
attrayante à........................................................

Dentelle " All over " en point et soie par rem­
plis pour blouses, blanc, crème, champagne, noir, 
de îoe fl $1.25 pour.........................................38C

Beaux bas * v laine noire, 
il cotes, pour dames et en­
fants, qualité extra 3ÔC
a...............................

Bas en cachemire noir, 
unis et fl eOtes.pour dames 
et fillettes, grandeurs 23c
assorties, la paire.

Camisoles fl manches lon­
gues. ouvertes en avant, 
grandeurs assorties. 25C 
pour enfants, demain

Caleçons de bonne quali­
té, pour enfants, cein- 
ture en sateen. . .

Cache-corsets en nansouk, garnis de brode­
rie, qualité de 50c. Vendredi.........................21C

MARQTTB .TACQVHS-CARTIER.

Liste de Prix en Gros. $4.10 
Notre prix seulement $3.35 la pr-

fé/tf Syiwenï M et SrtCùTitrine

9,11

ETOFFES 
A ROSES

Trois styles d'étoffe» noire?, 42 pouces 
de large, granite, bouton, matte et pane- 
rr.a, tissus pure laine et très nouveau, 
prix courant 60c. Demain, Au 
Bon Marché...........................................

Draps “AMAZONE” et “VENITIEN”, 
pure laine, teintes nouvelles, ré- 
gulier 6<V. Demain............................^ ^

Cheviot© pour costumes et Jupes, lar­
geur 52 pouces, vert, marrae. royal, gr.s. 
qualité extra à 60 cent». De- f>7(* 
... ........................................... • • • • •_ __ _

Une vUito au Comptoir 
rfex Coupons, vous sera profi­
table, car Us sont réduits à leur 
plus simple expression*

250 verges tapis TA­
PESTRY. ,dessins les 
plus nouveaux, qualité 
de 65 cents Demain,
la verge .

Dama» pour portiè­
res. fleuri rouije et 
drab. bleu et rouj;e, 
drab et jaune, prix or­
dinaire, 50 cts. *>
pour ,

TRES SPECIAL — 
grande variété de pan­
neaux en point, pour 
portes, avec fleur au 
milieu, genre appliqué, 
depuis 25 CM 
cents à . .

Tapis TAPESTRY 
— dispositions nou­
velles, jolies nuance». 
Prix ordinaire, 50 cts. 
Demain, Au Bon 
Marché, la 
verge ....

Tapis de table \^rt 
et rouge, fleuri noir, 
grandeur 2 verges x 
2. Qualité de $1.25
Vendredi . , . 79c

Plusieurs coupons de 
prélart de différentes 
longueurs, sont offert* 
â grande réduction.

Mousseline fleurie de couleur, avec volants. Jolis dessina ............................
Pour................................................................................................... ..... . *..............................

Point à rideaux “Bobblnet** avec dentelle et insertion, qualité de 20 et 
25 cents. Demain, Au Bon Marché, la verge ................................................................X'iU

Prix Réduits 
dans les Toiles

Tofle à nappes, écrue, dama*--ée, 50 et 
54 pouces de large, régulier 35c, OQ,* 
pour............................................................

Toile à nappes, blanche, damassée. GO 
pouce®, régulier, 60 cents, l Or*
pour.......................................................

64 pouces, régulier 50 cents, QQr» 
pour............................................................

Toile à nappes, blanche, lar- OQr* 
geur 56 pouces, 45c, pour. . . wc/U'

Coupons de toile à nappes, écrue, de 
1H à o1? verges, prix variant de 0q 
50r à 65c. Demain, la verge. . O*"U

Mohair rayé de fantaisie, royal, élec­
trique, rose, etc. Qualité de 50c, OC|r»
pour............................................................

LETENDRE, FILS & CIE., ,*®3 ru^?A,t„<7R"J^wro,.7?’ '*®7-

ELLE FIT LE CHANGEMENT
Une mère de Charleston le fait avec 
avantage pour elle-mâme et ses

enfants.
I'ne dump rlemurant fl Charleston. 

Mas*., l'heureuse mère de quatre en 
fants, écrit : "C haque automne et hi 
•vVr je me pourvoyais d'un stork de re 
mèdes contre !a toux,mélange contre le 
croup et remède contre !oa maux de 
gorge, pour mes petits enfants,car pour 
une raison ou pour une autre, i's n'* 
taient jamais exempts de rhume,croup 
ou mal de gorge.

Cet automne, je modifiai le program 
me ordinaire. Ayant moi-mème été 
guérie par les Tablettes de Stuart con­
tre le Catarrhe, d’un catarrhe obstiné 
dont j’avais souffert penu.’.-.t des an­
née», et vu qu elles étaient agréables fl 
urendre, je me décidai de les essayer 
pour mes enfants. Notre médecin de fa­
mine me disait qu’il les savait parfaite­
ment sOres et qu'on ne pouvait rien 
prendre de meilleur eontre le catarrhe 
les toux et les rhumes.

le le» donnai a'ors aux enfants et 
i s ont conutinué fl >s prendre depuis, 
aussitôt que se manifestait le moindre 
signe de croup ou mal de gorge, et. je ne 
redoute plus l’approche des temps 
frnfds, eonim> autrefois.

I,es Tablettes de Stuart contre I» 
Catarrhe ne m’ont pas seulement gué 
rie du catarrhe chronique du nez et de 
la gorge .mais elles m’ont épargné bien 
des nuits d’anxiété au sujet de mes 
petits enfants. T.es enfants en aiment 
le goflt. et c’est vraiment merveille de 
constaté leur inutilité absolue seront 
guérissent le rhrme causé par > croup 
ou une toux ohtinée, profondément en 
rarinée."

l/e» ipair»nnn<*« qui emploient des 
douches. inh.Tstcurs, onguents ou lo­
tions contre le catarrhe e., qui ont. 
constaté leur utilité absolue seront 
agréablement aurprises ries résultats 
obtenus de l’usage d’un remède inter­
ne sous forme de faMette agréable «t 
commode. Partout, les pharamaciens 
admettent que les Tablettes de Stuart 
contre le ratnrrbe qui se vendent, fl 80 
cents la botte de bonne grosseur sont 
!e remède le nlus sOr. le phi» efficace 
et !• plu* populaire contre le catarrhe.

w w

M. et Mme F. Bayard, yt. et Mme J. O. 
Jarry, M. et Mme I. Lemay, M. et Mme A. 
J. Vallières. M et Mme G. Uaforest. M. 
D.. M. et Mme N. Chartrand, M. et Mme J. 
Majeau, M. et Mme J. Lapointe, M. et Mme 
Faille.

Quelques amis avaient voulu réhauseer 
par leur présence l'éclat de cette belle fête.

Hommes li'Âffaires
Un rhume négligé conduit ft la con­

somption. Guérissez radicalement cette 
! toux opiniâtre avec un sirop pur qui 
i ne vous donnera pas de maux de tête 
| — pas de narcotique.

Sirop rio Térébenthine
Joyeuse réunion, lundi soir, a Saint-Henri, 

chez Mesdemoiselles A. D. Handüeld. Il y 
a eu musique, chant et danse.

Quelques noms : M. et Mm3 Azario Hand- 
field. M. et Mme E. Boileau. M. P. Hand- 
fieid. Mlle M. Léger, C. Léger, T. Lefebvre,
A. Martin, A. Ladouceur. de Saint-Laurent, 
Mlles Martha Messier. A. Handfield et B. i 
Handfieid. M. Wilfrid Haudtield. avocat ; 
M. A. Meunier et M. A. Lagacé. de Cartier- 
ville ; M. Vézina, M. Robert, M. D. Hand- i 
field, E. M.. R. Handfield, C. Ladouceur, de 
Saint-Laurent, etc.

X X vc
Samedi dernier, 4 mars, brillante soirée ! 

chez Mme F. S. Côté, de la rue Sanguinet i 
Les débutantes étaient Mlles Marie-Louise 
Lefebvre, I. Gougeou et B. Saint-Germain. 

Parmi les invités on remarquait : Mlle»
B. et A. Primeau, V. et A. Michaud, L i 
Bernier. A. Bélanger, M. A. Saint-Jean. E. : 
Manseau, A. Leblanc, E. Valiquette, Y. La- ! 
frenière. E. Bayard, Miles Massé, A. Bour- 
gouin, C. Lefebvre, MM. J. Bérard, avocat; i 
Dr Chartier, Dr Gare eau, Dr Lespérance, ; 
J. P. Trépanier, notaire . J. Renault, G Des j 
TroiB-maiBons, A. Renaud, A. Roy. Piûard, ! 
Michaud, Gîiigras, L. 8aint-Germain, G. 
Décary, Bergeroa, Surprenant, Gagnon, Jos! j 
Lefebvre. Lapierre, Eustache Lefebvre, 
Rousseau et plusieurs autres.

Dr Laviolette
l Deux Grandeurs:

25e «t 50°
En vente 
partout.

Laviolette & Nelson, Propriétaires 
1605 rue Notre Dame. .Montréal.

RHUME DE CERVEAU
Ne laissez pas le rhume de cerveau se 

transformer en catarrhe. Vous pouv?z 
l'enrayer immédiatement avec le Bau­
me Anti-Catarrhal de Laviolette. 25 
cents le tube. Envoyé franc de port 
sur réceptioo du prix, si vous ne pouvez 
l’avoir chez votre pharmacien ordinaire.

Samedi dernier, le 4 mars courant, se 
réunissaient ft la splendide salle Saint-Hu­
bert, les employés de MM. H. Chagnon et 
Cie. afin d'enterrer le samedi gras.

M. Jus. Brau.t. professeur, par ses décla­
mations comiques, a su tenir l'assistance 
dan? une hilarité constante. Ses deux en­
fants ont été admirés dans les danses qu'ils 
ont exécutés ft. merveille. Mesdemoiselles C. 
Paquette et L. Desforges ont fait de bril­
lantes déclamtions. en outre. Mlles A. Kio- 
pelle et E. Choquette ont fait «‘tendre de 
magnk’iquea chansons ; M. W. Chartraud a 
exécuté un solo de violon accompagué par 
sa soeur, Mlle A. Chartrand. A minuit, un 
excellent goûter fut servi. Parmi les per­
sonnes présentes ou remarquait ; MM. et 
Mmes H. diagnou, Alex. Chagnon, Nan 
Favieau, échevin de Longueutl; Ed. Jac­
ques. A. Rochon, C. Dubé. Z. Charbonneau. 
C. Choquette. M. Thauvette, iriiarbon- 
neau, T. Jacques. M. Millier, N. Forget. H. 
Drunette, Jo«. Duffy, C. Lemire, A. Préfon- 
taine.

MM. René Jacques. I. Nanteî, Jos. Brault, 
sr., H. Baetien, U. B. Coulombe, ’s. Gau- 

! tiller. W. Chartrând, A Riopelle. A. Roy.
F. Chouinard, A'. Grave!, A. Jacques, j. 

j Desforge». R. Saint-Charles. R. Laporte, 
i Jos. Labelle, R. Thibaudeau, Jos. Brault, jr,
I M. Lachapelle. A. Malo.

Mlle» Ida Chagnon. M. A. Leelalr, A 
Chartrand. M. Lachapelle, I. Lee iair, J.

I Lemay, Anna Chagnon, A. Riopelle, M L. 
L eclair. Bern. Labelie. J. Brault, R. Lau­
rier, t . Paquette, L. Desforge», E. Choquet­
te, etc., etc.

XXX
“Euchre’’ lundi soir, chez M. et Mme 

Phélie, de la rue Mentana. La partie fut 
rapide et animée. De jolis prix furent dis­
tribués aux heureux gagnants : 1er prix. 
M Wilfrid Piché et Mme Laplerre ; loce 
hand. M. Ludger Roy et Mlle B. Rousseau.

Il y eut après un délicieux goûter. La soi­
rée se termina en sauterie, musique et < liant.

Nos remerciement» à M. et Mme Phélie.
XXX

Il y eut agréable soirée, mercredi dernier, 
1er mars, chez M Félix Hurtublse. de la rue 
Roy. à i occasion du 21e anniversaire de 
naissance de sa fille aînée. Clara. Mlle Blan­
che Hurtublse reçut le» Invités avec toute 
la politesse et l'amabilité possibles. Tous 
garderont longtemps un heureux souvenir 
de» p ni sirs goûtés ft cette soirée. Etalent 
présents : Mme Leblanc, Mlles Marguerite 
Hurtublse. Eugénie Boucher, Léonie Gau­
thier, A.phonslne Larue, Berthe Boucher, 
Alb e Duchanne, Laura Gariépy, Eva Huot, 
Angélina Larue. Jeanne Therrlen, Aurore 
Gauthier. Eva Ducbarme. Alice Therrien. 
Blanche Gauthier, MM. Félix Hurtublse, Jo­
seph Hurtublse. A. Leblanc. Edmond Re­
naud. Romuald Boucher. Rosario Bergeron. 
Emmanuel Desrorhes, l’hald Huot, Alfred 
L'Abbé, etc.

XXX

Dimanche dernier, M. Arthur Laberge et 
sa soeur, mademoiselle Antonia Laberge. 
réunissaient leurs nombreux amis. La vellléA 
commença par de très JoIIb jeux pour se 
continuer par le chant, la danse et la décla 
mation. sous la direction du Jeune violonis­
te. M. Omer Dumas.

Ont pris part â cette belle soirée de fa­
mille, MM. Napoléon Lazure, Irénée Val- 
court. J. A. E. Bouchard, de Montréal ; 
M. Alfred Leroux, du canal de Souianges , 
MM. Barnadotte Hébert, Armand Dubuc, 
Amédée Dulude. Willy Caron. Mlle Eugénie 
Lazure. de Montréal ; Blanche Lcblre, D. 
Lebire. Athala Jenneau. Ln:rn Jenneau! 
Eugénie Lazure. Sarah Dubuc. Sarah Oour- 
val. Alma Courval, Maria Archambault.

Etalent aussi présente? : Mesdames (îy- 
prien Jenneau. Arthur Jenneau et Madame 
Louis Laberge. de Sainte Martine.

Durant, la veillée, un délicieux rêvell'on 
fut servi, auquel les Invité» ont au faire 
honneur.

* x x x
Le 3e grand concert et bal des •’Pons Vi­

rants Canadien»,' sous les auspices du Club 
de Quilles Salnte-CunAgonde a eu Heu di­
manche dernier, le 5 mars, â la saLe Leggct» i 
Voici le programme du concert : i

I. M. W. Winalow. Romance.
i 2. M. Thomas Hamel, romance en anglais.
I 3. M. J. 0. Chartrand, chanteur comique 
j bien connu, qui a tu se faire applaudir avec 
reprise .

i 4. Solo do cornet, M. Jules Vermenslinger.
3. M. Thibaudcau, romance, ténor de pre­

mière force.
6. M. A. Bla-’k. danseur de “Buck and 

! wing”. Bien goûté de son auditoire ; il a 
i eu des rappels.

7. M. Henri Cartal, le fameux chanteur 
comique de Montréal, qui fait rire et plea-

i rer son monde ft volonté.
8. Le jeune Lawrence Dozols. dans ses 

j danses “buck and wing,” a été très ap- 
I plaudi.
i 9. M. Louis Nimmo, un chanteur de “Coon 
j Songs,” très applaudi et rappelé.

lo. Le? frères Robitailie ont Interprété 
! de nouvelle* chansons , ils ont été bisués 
maintes et maintes foi?.

II. M. Arthur Robitailie, pianiste, a exé­
cute le brillant morceau “Mocking Birds”; 
le morceau a été rendu admirablement,

Mlle R. Couture et M. A. Robitailie ont 
j bien voulu prêter leur concours comme ac­
compagnateurs; tous deux ont charmé par 
leur belle musique. Pour la circonstance on 
avait retenur. l'orchestre “Lnpreirie.” qui a 
•fait merveille. Le* organisateur? d* ce^te 
brillante soirée sont : M. C. J. Dozois, M. I 
R. Renaud. M. J. Renaud. M. N. Mallette. 
M. O. Saint-Maurice. Entre minuit et 1 heu­
re. il y eut un charmant goûter servi par 
les membre? du club. M. Dozois remercie 
tous ceux qui ont assisté ft cette soirée.

A la magnifique démonstration que les 
amis du Dr Campeau lut ont faire ]a semai­
ne dernière, pou? l'intei:igen;e impulsion de 
M. le maire Fabien, de MM. L. F. Robert,
O. Legault. Nap. Marquis, J. S^heragne. N.
P. . J. Chartrand. J. A. Bienvenu. J. A. 81- 
rot’e. Nap. Vallée. J. D. Bonhomme, J. L. 
Gauthier et E. Champagne, le* invité* pré- j 
sent? étalent :

M. l’échevin e* Mme Viau, M. et Mme L. 
A. Rivet. Mme C. P Fabien. M. Nap. Des­
champs e* Mlle Deschamps. M. et Mme E. 
Stcotte. M. et Mme A. Ménard. M. et Mme 
J A. Mlgnault. M. Fillon e» Mme Marso- 
lais. M. et Mme R. Prieur, M. J. A. Saint- 
Julien et Mlle Çoulllard. M. L Bouthilller i 
et Mlle penuchamp. M. et Mme J. E. Jodoln 
et Mlle Jodoln, M. Boileau, N. P.. M. Jop. ; 
Bérard. avocat et Mlle Deslaurfer?, le Dr 
Lespérance et Mlle Deslauriers. M. T. Jo-1 
d^in. avomt et Mlle Beauchamp. M. et. Mme 
C. Lsrlvlère, M. J B. Laurence, M. e- Mme 
A. Lalondo, M. J R. Legault. M. et Mme H. 
Legault. M. et Mme Henri La osîe. M. A. 
Beauvais. M et Mme A Laframboise, M. ef 
Mme H. Parent. M. et Mme Nolseux, M. et 
Mme Bnslllêre. M. et M*"© p x. Saint- 
Jean, M. et. Mme c. V .on. M. et Mme 
Vallée. MM. A Cuns© 
chance. M. et Mme B.
Schetagrw, Mme J. L. 
homme. M. et Mme A.

SOIE EN FUSEAU(/?. p d.
^ Pour modistes et familles, la Soie à cou-

^ dre Corticelli est la meilleure qui soit 
faite. Pour coudre à la main ou à la ma­

chine elle est sans égale. La Soie Corticelli court uniformé­
ment dans l’aiguille ; elle est de grosseur uniforme et toujours 
de la même longueur et de la meme force. Demandez Corticelli 
à votre marchand, et refusez toutes les imitations.

# Soies Lavables B«A
Ces soies sont placées dans une enveloppe 

brevetée, qui les empêche de se mêler ou de 
se salir, sépare chaque nuance, et mesure automatiquement une 
aiguillée correctement. L'unique méthode recommandée et con­
venable de disposer les soies filo et plates, et employée partout 
par les sociétés d’œuvres d’art.

LE protecteur de jupe
est d’une texture solide et unie. Quand il est 
sali, il suffit d’une éponge ou d’une brosse 

pour le nettoyer sans l’endommager. Il possède des qualités du­
rables particulières et une lisière parfaitement droite. A vendre 
Partout- 101-» 3 d
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POUR LA VENTE DE VENDREDI
Nous donnerons, dans tbu* le* départe­

ments, ües Timbres en double.

2 pour 1
Le Grand Magasin Départemental 

do la Partie Ouest.
1 1 aq Hue s« .laoques. (Coin Fnlfnrrt .

i*Ue*te, Jos,
Mme Je?, 
fme Bon- 

M. Le-

ES PALPITATIONS OE COEUR LA NUIT.
Abattent l’homme le pins fort, ma»» 

pour la moyenne de? femm»?, 
c’est un court purgatoire. Pru­
nes un peu de Nerviline dans 
de l’eau suerôe et la palpitation 
arrêtera promptement. Nerviline tonifie 
et renforce le coeur et empêche bu«m 
d’autres attaques. Aucun rcmôde ne tue 
aussi promptement la douleur. Aucun 
traitement n’est plus prompt contre les 
maux de tôte, de l’estomac et des in­
testins. Une vente toujours croissame 
pendant près de cinquante an? atteste 
du mérite de la Nerviline de Poison. Il 
vaut mieux l’essayer, 23c la bouteille.

(24) w

Mnnr et Mlle Lanlel, Mlle Sch€‘agne, M. 
Oynihot, M. et Mme W. Rochon, M. et Mme i 
Lebrun. M. et Mme E. Mallette, M. et Mine! 
A. Doré, M. et Mme p. Bergevln, M. R. ! 
Constantineau. Mlle Le laire. M. P. Main-1 
vi;|A et Mlle Trottler. M et. Mme Troi-i 
Mer, M. et Mme Tims. Quintal, M p‘t Mme' 
A .Saint-Denis, M. et Mme A. Leduc M et1 
Mme A. Chrétien, M. et Mme 1. Cousineau.! 
M. et Mnm E. Sleotte. M. ,A. I» Léger M ' 
^ Mme J. A. Latreiîlo. \f et Mme Jo? ' Pi ‘ ' 
card. M. et Mme J. A. Moqutn, Dr Comtois, 
M. le doeteur et. Mme Monfette. m et .Mme 
J. A. Lauzon, M. et. Mlle Fabien. M L P 
Lavoie, M. W. Meloche, M et Mme L. 
Ethier, etc.

Le «uccè* de cette démonstration revient ! 
de droit ft MM Robert, Ovila Legault et Jo.» 1 
Schetagne, y. p#

PAS DE MEILLEURE NOURRI 
' TURE

pour tous qnp les délicieuses Fèves au I 
'uard de Clark, avec ou fana sauce aux 
tomate* ou chili. Boîtes 5 et 10 cents, r

Viandes qui donnent
Satisfaction

BACON DELICIEUX ET APPETISSANT DE LAIN6
Devenu d une belle couleur brune par la 

que vous voulez pour commencer la journée.
cuisson ; c’est exacter-ictit ce

Baron désossé fumé au sucre
blanc, la livre.............................

Bacon Windsor fumé au sucre 
blanc — échines, — la li­
vre.......................................................

Bacon fumé au sucre blanc, 
épicé et renié, la livre.
La qualité de notre

12%c

13c

lOo
parlebaeon

d’elle-même ; nos prix vous épargne­
ront de l'argent.
Le plus beau Mince Meat an­

glais. la livre...............................
La sorte que fs le a lent no? mères, 

prêt A employer, pas de trouble.

r.,v
65c

Très belles langues de boeuf, 
en gelée, boite de 1U, livre 

Très belies langues de boeuf, 
en gelée, boites de 2 livres 

Fèves au lard — avec ou pans 
game aux tomates, — 1 s,
la botte............................................. Rç

2 s. la botte...................................... *<■.
s, la boîte...........................................Iffe

Excellent vieux fromage cana­
dien, Cheddar, prix sans 
égal, la livre..................................... 14c.

MAGASINS DE DETAIL de LAING
Dans taules les parties ne la Ville.

STE JULIENNE, CO. MONTCALM
GUERIT LA TOUX

Prescription du Pr Nelson. Demnn- 
dez-la ft voire marchand. 25c le flacon.
Laviolette et Nelson, prop., Montréal. A une r(,fullèr. 1u e0»„n

103—24 ja paroieee de Sainte-Julienne, te-

jue lundi, au lieu ordinaire de ses réunions, 
nos trois hôteliers ont obtenu de nouveau 
leur licencie d’hôtel, savoir : MM. Delphi© 
EXhîer, Pacifique Daigneault et Emmanuel 
Dupuis.

LA MAISON

&

2453-2457 Sti Catherin!
(Prto Itrummond.)

Notre stock de Costumes- 
Tailleur pour Dames, est au 
complet et nous vous INVI­
TONS A VENIR L’EXAMINER.

Costumes en Drap 
Noir et Bleu

Faits avec manteau court 
ajusté, et doublé avec sa­
teen de fantaisie. Bien 
garni avec soie taffetas et 
braid noir. Jupe coupée 
avec sept lés, et bien finie.

Prix spécial $13.50

Costumes en tweed 
Gris Pale

Manteau fait avec veste 
en drap blanc de fantai­
sie, garnis en soie et or­
nements en soie. Man­
teau doublé avec sateen 
de fantaisie.

Prix spécial $20.00

La première Vente de Blou­
ses en Mousseline 
Blanche de la Saison.

25 douzaines de blouses 
en mousseline blanche, 
devant, dos, poignets 
et collets garnis avec 
plis large et étroit à 
brin tiré. Coupe et fini 
garantis.

PRIX SPECIAL CHACUNE 
____ 75c._____
Beux Labiés de Blouses 

en Linon et Mousseline 
Blanche à Moitié Prix.

Les prix sont de $1.00 à 
$4.50. Vendredi et sa­
medi pour

50c à $2.25.
La Balance de nos Blou­

ses d’Hiver en vente ven­
dredi à MOITIE PRIX.

L’assortiment comprend, 
alpaga, cachemire, fla­
nelle et albatross, as­
sorties de couleurs, 
grandeurs et styles, vo­
tre choix du lot à

MOITIE^ PRIX
RIDEAUX en DEN­

TELLES
Nous avons reçu nos 

nouveaux rideaux en den­
telle pour le printemps. 
Vendredi et samedi nous 
en exposerons en vente 
un splendide assortiment 
à des prix spéciaux. Lon­
gueurs 3^ et y/2 vgs.
Prix : $1.00, SI.50, $1,75. 

$2.00, $2.25, $3.00, 
$3.50 et $3.75

* ' ' * -sol
BRODERIES de 2 à 4 pouces, 

valant jusqu’à 35c pour 10c 
DENTELLE valancienncs et irai' 

tation torchon, valant jus­
qu’à 10c pour................... 5c

EPINGLES, papiers de 400 
épingles, valant 5c, 2 pour 5c 

BOUTONS couverts en toile 
blanche, de toutes les dimen­
sions, valant 5c, 2 pour.. 5c

LACETS DE CHAUSSURES, 
bons, solides, longs, 6 paires
pour...................................  5 c

JOUETS, valant jusqu à 10c 
pour 5c. JOUETS, valant 
jusqu’à 20c pour lOc. 
JOUETS, valant jusqu’à 30c 
pour 15c.

Haycock & Dudgeon.

LE PLACAGE
(l»n« toute» «e» diverse» brsnebes,
.eraexécuté avec le pin» grand soin,

LYMBURNER & MATHEWS
<«) 1951 et 1959 St« Catherin*

Vous pouvez choisir parmi 
115 sortes de pain chez

JAMES STRACHAN
v Boulanger dt la Cour Royala. j

i I »

' I #

* a *

r

* ■ é

^
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En oont^uenoe, 1» }0«(ncnan‘. fut «»n 1 

tirai», «t l‘»ppp’ renroy# areu dftpeiu 
x x X

Le dernier WWtin Au Sur «au de r» 
oeneement de* EtaU-L'uli noue ap­
prend que Z8 000 entrais «ont cm- 
p'oyde t un salaire de (1.50 par eeoial' 
ne dans les filatures des Etats du 9iid. 
Aux Etais U n is, le ohiffre de* enfanta 
qui travaillent dans les uaines attaint 
1,850.000.

La reconnaisaance que devraient 
avoir nombre d’ouvriers envers la 
iabei—Assemblée ce soir dans le 
quartier Cuvernay en faveur d’un 
candidat ouvrier—Jugement inté­
ressant de la Cour d'Appel d’Onta­
rio, basé sur la loi de compensa­
tion aux ouvriers—Le label que 
nous publions aujourd’hui—La sé­
ance spéciale du Conseil des Mé­
tiers et du Travail, ce soir—Les 
accidents industriels dans le mois 
de janvier, au Canada—La grève 
des tramways à New-York—Gran­
de assemblée publique du club 
ouvrier Saint-Jacques—Faits di­
vers.

”11 y a dans toutes les grandee villes 
d’Amérique”, disait dernièrement un 
conférencier ouvrier bien connu”, des 
Huiliers d'ouvriers et d’ouvrière* qui 
doivent une augmentation de salaire, 
une diminution d'heures de travail ou 
autres améliorations des conditions «le 
travail, a l'agitation faite en faveur de 
1 étiquette, et cependant ces mêmes 
gens ne montrent pas la moindre dis­
position pour rendre le réciproque a 
leurs union» respectives, en ne refu­
sant ou négligeant de se mêler aux or­
ganisations qui se dévouent à la pro­
pagande du label.

"On ne devrait pas oublier que le 
label a pour mission spéciale de réunir 
pour ainsi dire sous le même toit tous 
les intérêt* qui convergent vers l’amé­
lioration des conditions générales de 
la ciasse laborieuse. Le label enfin, est 
oe que l'on pourrait appeler un anti­
dote a tous les maux qui affligent les 
ouvriers.

XXX
M. Eirp Major, l'un des membres les 

plus dévoués de l'union des tailleurs de 
pierre de cette ville, briguera nous 
dit-on, les suffrages des électeurs du 
quartier Duvernay a la prochaine élec­
tion partielle qui aura lieu bientôt dans 
cette division. Une grande assemblée 
publique aura lieu oe soir a la salle 
Beaudry, 20B rue Bréboeuf a laquelle 
M. Major fera probablement connaître 
ses intentions. Tous les ouvriers sans 
distinction sont donc cordialement in­
vités d’r assister.

Plusieurs orateurs ouvriers très bien 
connus seront aussi présents et y por­
teront la parole.

xxx

XXX
L'étiquette que noua reproduisons 

aujourd’hui est celle dre faiseurs de 
broquettes pour bols, cl.aueoures, eto 
Cest la marque d'uue '«a plue vieilles1 
organisation! ou : lôres. sinon la plue 
vieille d’Amérique. S.I formation est' 
de l’année 1824. Ce label est imprimé 
en noir sur papier blanc, grandeur de 
la moitié du présent fao-eimilé, et doit

se trouver sur tout paquet de aro.tuet- 
tee qui sort d'un ateîisr de l’un’.on, où 
les travailleurs sont traités avec jus 
lice et où le chômage est prosor.* aussi 
bien que les gages de famine. Cette éti­
quette est très répandue aux Eta i 
Unis. Aux unionistes d’en prendre note.

XXX
I,e» délégués des unions affilées au 

Conseil «les Métiers et du Travail de 
Montréal n'oublieront pas sans doute 
qu'il y a ce soir assemblée spéciale, à 
laquelle on discutera l'opportundê do 
demander 9 la Fédération Américaine 
du Travail, la nomination d'un organi 
sateur de cette puissante organisation 
parlant les deux langues pour l’Est du 
Canada. I.a construction d'un temple 
du travail 9 Montréal sera aussi sé 
rieusement uiscutée et étudiée.

Etant donné 1 importance de ces su 
jets il est 9 espérer que les délégués se 
rendront en grand nombre.

XXX
Voici ce que noue dit la ‘‘Gazette du 

Travail’ d’Ottawa, dans son dernier 
numéro, au sujet des accidents indus 
triels survenus durant le mois de jan­
vier dernier :

I.e mois de janvier a été remarqua­
blement libre d'accidentr industriels 
graves. L'on a signalé au département 
des accidents mortels ou graves surve­
nus 9 148 ouvriers, dont 44 ont été 
tués au cours de leur emploi. En jan 
vier 1904, il y avait eu 78 accidents 
mortels et 128 autres accidents d'une 
nature grave. L'on a aussi signalé au 
département des accidents survenus 9 
54 individus entraînant la perte de 
17 vies, qui sont arrivés en 1904, mais 
qui n’avaient pas été signalés précé­
demment au département. Sur les 72 
rapports donnant l’flge des victimes de» 
aeeidents.qui ont été reçus au départe­
ment. 14 sont signalés comme étant 
au-dessous de 21 ans et 58 au-dessus.

Un jugement intéressant basé sur la 
loi de compensation aux ouvriers a été 
rendu récemment par la Cour d'Appel 
d Ontario. Nous en donnons ici un court 
résumé.

Un nommé Crosby était employé 
comme maçon et tailleur de pierre~par 
un nommé Dawson, qui était entrepre­
neur, 9 la fosse 9 roue et aux murs de 
la “Canadian Niagara Bower Oompa-
ny"

Au cours de son travail, Crosby 
éprouva un accident dans les circons­
tances relatées ci-après. e>t il intenta 
une action contre ses patrons, préten­
dant qu'il y avait eu négligence, et il 
obtint jugement pour $1.250 de-dom­
mages.

Au moment de l’aeeident, les cro­
chets qui se trouvaient au bout du 
câble avaient été retirés de la pierre, 
et Crosby avait fait signe 9 l'homme 
en charge de la chèvre de retirer le 

câble. Au lieu de le faire lentement et 
ave soin, i! mit tout le pouvoir, ce qui 
fit qu'une partie de la ehèvrefctomba 
et blessa Crosby.

'\a. preuve, cependant, a démontré 
qu'il y avait quelque défaut dan* la 
chèvre, qui causait un certain balan­
cement et qui empêchait les crans de 
fonctionner d'une manière convenable.

Le» patron» appelèrent du jugement.
La cour d'appel maintint que la preu­

ve soumise au jury démontrait la dé­
fectuosité de la chèvre, et que les 
dommages accordés n’étaient pas ex­
cessifs.

Avis aux 
Hémorroidaires

Nous ne vous demandons pas de 
croire un seul mot de ce 
que le Remède Pyramid Anti- 
Hémorroidal peut faire.

Les ouvriers de la oivision Saint-Jac- | 
ques, non-unionistes comme unionistes, j 
ainsi que les citoyens de toutes l*e 
classes ,sont invités d’assister 9 la j 
grande aseiublée publique du Club j 
fÿaint-Jacques du parti ouvrier, qui au- | 
ra lieu ce soir, 9 la salle Dumoit, 1476! 
rue Sainte-Catherine. Un répondra, 9 
cette réunion, aux attaques qui ont été 
dirigées il y a quelques semaines par 
un journal du matin contre le parti ou­
vrier et ses chefs. Il y aura probable­
ment des discours contradictoires et la 
séance s'annonce comme devant être 
très intéressante. Il est 9 espérer qu'il 
y aura foule. L'assemblée est convo­
quée pour 8 heures précises.

XXX
Les dépêches de la nuit dernière 

n'annoncent rien de bien nouveau au j 
sujet de la grève des employés du che­
min de fer élevé de N'ew-ïrok. Les of­
ficiera de la Cie inter-Borough : ffir- 
ment de nouveau que la situation s'a­
méliore pour eux et déclarent qu'ils 
donneront sous peu de jours un service 
assez régulier sur toutes les lignes. De 
leur côté, les grévistes se déclarent con­
tents du résultat outeuu jusqu'9 pré­
sent et sont confiants dans l’issue de 
la lutte. Il se pourrait que les deux 
parties en viennent 9 une entente sous 
peu grâce aux offres de médiation fai­
tes par le maire McClellan.

5f. Samuel Gompers, le prêsifent de 
la Fédération Américaine du 'J rai ail, 
est parti de Washington mardi soir, en 
destination de New-York. 11 a déclaré, 
cependant, avant de partir, que son 
voyage n’avait aucun rapport avec la 
grève, mais que cependant si sos ser­
vices étaient requis, il ferait tout en 
son possible pour améliorer la situa­
tion. Il a ajouté que sa visite 9 New- 
York avait rapport 9 certaines ques­
tions touchant l’Union des camion­
neurs.

C’est l’opinion générale, ceoendant, 
qu’il sera consulté pendant son séjour 9 
New-York, par les chefs des grévistes, 
et qu'il est bien l’homme pour emener 
une entente entre les deux forces ac­
tuellement aux prises.

Voué pouvez avoir un paquet d'essai 
gratuit par la poste.

Nous recevons des centaines de let­
tres comme celle-ci : “Je me porte si 
bien que j'ai peine 9 croire qu’aprês 
avoir souffert d'hémorroïdes pendant 
un an, me voilà encore en bonne ^anté 
comme autrefois. Je voudrais que vous 
m’eussiez vu avant que j’aie fait usage 
du Remède Pyramid anti-hémorroïdal 
et que vous me rencontrassiez mainte­
nant, vous ne me trouveriez plus le 
même homme. . ’ai fait un gain de 20 
livres, et tout cela grâce au Remède 
Pyramid anti-héraorroïdal.” — Walter 
Snarkley, 56 rue Park, Springfield, 
Mau

“J’achetai une botte de 60 cents du 
Remède Pyramid anti-bêmorrotdal et je 
m’en servis suivant les directions avec 
les résultats les plus inattendu* : une 
guérison eomplêfe. Je souffrais d’hé­
morroïdes depuis trente ans. j’étais 
bien affligé et je perdais beaucoup ne 
sang, mais, 9 présent, je suis guéri de 
tout cela.” — F. McKay, Weaverville, 
Cal.

Le Remède Pyramid anti-bêmorrot- 
dal m’a valu dos milliers de dollars : il 
m'a guéri après avoir essayé nombre 
d’autres remèdes et pris plusieurs mé­
dicaments de médecins. 11 s aussi gu'ri 
mon garçon, lut qui pouvait 9 peine 
marcher, manger ou dormir ; il est 
bien maintenant.” — B. Stringfellow. 
mattre de. poste, Elko, S. C.

Avec le Remède Pyramid anti hé­
morroïdal, vous éviterez un examen de 
médecin inutile, pénible et coûteux, tt 
bien des dérangements dans votre eê- 
iour 9 votre foyer, et cela 9 bien peu 
de frais.

Après avoir uni le traitement gratuit 
que nous envoyons par la poste sons 
pli ordinaire, vous pourrez vous procu­
rer des paqu ts de la grandeur voulue 
des pharmaciens. 9 raison de 50 cents 
chacun, ou nous vous ferons parvenir 
un paquet ordinaire par la poste sur 
réception du prix. Pyramid Drug Bo., 
2229 rue Main, Marshall, Mich, ww

xxx

Il y aura, lundi prochain, grande as­
semblée de l'union locale No 69 des tra­
vailleurs en buanderie, au No 210 ave­
nue de l’HOtel-de-Ville, et 9 laquelle 
tous les gens du métier sont inritês.

Des questions d'un intérêt capital 
pour tous seront sérieusement étudiées 
et la présence de chacun serait très 
précieuse pour le succès de la cause gé­
nérale.

GROSSE ACTION
EN DOMMAGES

La veuve de Tremboli poursuit la 
Dominion Transport Company.

Madame Antonio Tremboli. dont le 
mari a été tué, rue des Commissaires, 
par une voiture de la 'Dominion Trans­
port Co", a pris une action en dom- 
'mages contre la compagnie au mon­
tant de $10,000, par le ministère do 
Mtre Ogden A l'enquête, devant le 
jury du coroner, le conducteur de la 
voiture fut exonéré de tout blâme.

UN SURPLUS
Les finances de la Nouvelle-Ecosse 

sont dans un état florissant.

(Par «pèche epéclafe à LA PRESSE)
Halifax, 9 lai situation financière 

de la Nouvelle-Ecosse est excellente. 
1,'honorahle premier ministre Murray 
a présenté hier 9 la Chambre le Inid 
get du dernier exercice. Le revenu to­
tal. pour l'année fiscale finissant le .'!() 
septembre 1904, est de (1,194.755.85. 
Les dépenses se sont élevées 9 (1.161.- 
456.24. laissant un Surplus de (3.1,290.- 
61. Ce résultat a quclt|ue peu surpris 
le gouvernement qui n'escomptait qu'un 
surplus d'environ (600.

VETEMENTS
-------DE -------

Jeunes Gens
—ET DE—

Garçonnets
Printemps, 1905

Nous avons |tout ce qui est nouveau et mo­
derne en fait d'habillements, reefers et pardessus 
pour jeunes gens et garçonnets. Pour les garçon­
nets, nous avons les styles suivants : Blister 
Brown, Blouse Russe, Norfolk, à pare 
ment simple et double, avec longs revers. Styles 
Aspirant de Marine et Plissé de Fan­
taisie. Vous nous ferez plaisir en venant examiner 
notre stock ; nous connaissons les besoins des gar­
çonnets et nous tenons exactement ce qu'il faut aux 
prix les plus bas.

. . .void QUELQUES SUGGESTIONS. . .
Habillement* “Fueler Brown,” en 

tweed» et ser*#'» de fantaisie, pour 
garçonnet» de 4 A 7 an» ; prix de 
$5.00 à $6.50.

Habillements A blouse rues». en 
serges, worsteds et tweeds rayée ’ de 
fantaisie, pour garçonnets, A $4.50, 
$5.00 et $5.50.

Habillement* Norfolk. en tweed 
d’Halifax, homespun, serges et obe- 
vlotes bleu marine, aussi en tweei 
rayé de fantaisie, pour garçonnets 
de 0 à 14 ans. Prix : $2.75 à $6 50.

Deux lignes spéciales d'habillements 
Norfolk A parement double, en twe^d 
mélangé de fantaisie, pour convenir 
aux garçonnets de 9 A 10 ans ; prix 
$5.50. $fl.t*>, $0.50 et $7.00.

Habillements matelot en une gran­
de variété, faits *n serge et garni» 
de galon blanc, bleu marin et rouge, 
pour garçonnets de .3 A 9 ans, A $1.50, 
$2.25, $3.50, $4.00. $4.50 et $5 00.

Habillements navire de guerre, 
complets, pantalons, pour garçonnets 
de 4 A 9 ans. Prix, $5.00 à $4.50.

Rectors de garçonnets, en serge bleu 
tnarlne et eti chevlote, avec boutons 
de cuivre, A $2.25, $2.50, $2.75 et $3.

Pardeesus de garçonnet*, en Whip­
cord. drap Herringbone et drap Co­
vert, tous les styles les plu* moder­
nes. bien faits et bien garnis, pour 
garçonnet* de 3 A 16 ans, A des prix 
variant de $3.50 A $9.

Pardessus imperméables, en drap 
Covert fauve clair, olive et gris Ox 
ford, pour garçonnet*. A $4.50, $5, $5.- 
50, $A. $7 et $8.

Complet* de jeunes gens, pantalons, 
parement* «impies et doubles, tous les 
mélanges les plu» nouveaux, pour 
Jeunes gens de 14 A 18 an». Prix : 
$7.50, $3 .to, .tlO.50, $12 et $13.90.

Aussi complets de jeune» gens, en 
aergo marine et noire et en worsted 
argile, à $10.60, $12 et $12.50.

Habillements A 3 articles, avec cu­
lotte. habit A parement «Impie et 
double, en serge noire et bleu marin, 
pour garçonnets de 11 à 16 ans. Prix. 
$5.00 à $9.00.

Habillements à 8 articles, nouveaux 
mélanges de tweed et effete rayés de 
fantaisie, pour garçonnets de 11 à 16 
ans- Prix, $4.50, $5.00. $5.50. $6.00, 
$6 .50. $7.50 A $10.00.

Pardessus imperméab1©» en drap To- 
vert fauve clair, gris foncé et à raie» 
de fantaisie, pour jeunoe gens, A *7.- 
50, $9, $10.50, $12 et $13.50.

Pantalons en tweed et worsted rsyés 
foncé* et moyennement foncés, pour 
Jeunes gecs de 14 A 18 ans ; prix $2, 
$2.75, $3 et $3.50.

Drapier et Con­
fectionneur pour 
Garçonnets, Jeunes 
Gens et Hommes,

ANGLE DES RDES CRAIG ET BLEURY,
ET 2299 RUE SAINTE-CATHERINE

«HH?

VENTE du VENDREDI

LA MAISON 
HAMILTON

▼old une liete d'occasions qui sûrement ne devraient pai être annoncées 
' et miooe en vente t pareils prix surtout à cette saison — vu que ce eont 

toutes det valeurs qui auraient bien pu ee vendre au prix régulier. En agis­
sant ainsi, nous avons cru rencontrer le désir des gens, qui d’ordinaire vien­
nent de toutes les parties de la cité, et des environs, parce qu’ils savent 
qu’en venant ici le vendredi, ils se procurent des articles qu’lis ne peuvent 
pas avoir ailleurs au même prix.

Nous venons justement de compléter un gros achat dans les 
dernières nouveautés du printemps d’ARTICLES OE COU 
POUR O AMES, et pour demain nous avons l'intention da vous 
offrir le plus grand bon marché de l'année de ces marchandises. 
Nous avons environ 100 douzaines de ces collets pour dames, en 
soie et en dentelle ; il est vrai que nous en avons une grosse quan­
tité, mais au prix que nous vous les offrirons, ils devront tous partir 
comme la neige avant que notre soleil du printemps puisse briller. 
Les collets en soie sont assortis des plus nouveaux 
dessins, et les collets en dentelle, blanc crème, et écru.
Nous ne voulons pas exagérer sur le prix, mais il y a 
parmi le lot des valeurs excellentes à 50c, sans doute 

ill y en a qui valent moins, cependant, vous pourrez 
'toujours faire votre choix vendredi à....................................

BLOUSES EN 
MOUSSELINE 
ET EN LAWN 
BLANCS POUR 
DAMES,valant 
jusqu'à S3. 
Vendredi
$1.00

chacune.
Veuillez ieter un coup d'œil 

sur les blouses qui sont main­
tenant en vue dans nos vi­
trines et cela vous convain­
cra du grand sacrifice auquel 
le manufacturier a eu recours 
afin de pouvoir les vendre à 
un prix raisonnable. Nous 
avons pu choisir un assorti­
ment aussi complet que pos­
sible. dans les plus nouveaux 
styles richement garnis de 
dentelle et de broderie, il n'y 
en a pas une seule ne valant 
pas moins comme nous avons 
mentionné ci-dessus. C’est 
pourquoi nous vous conseil­
lons. sutant que possible, de 
venir de bonne heure afin de 
pouvoir en avoir le premier 
choix. La vente de ces blou­
ses commencera à 8 heures 
précises.

En Vente de 8 à 10 A.M. 
seulement

Savoti d* Castille pur de toilette, 
rraTideur ord.nsire, A 5 et», •>! / 
pour, le morceau. . . O 2“'

Rub«n Fébé d* velours noir, liâ et. 
Ity pouce de largeur, régulier A ;• et
6 cents la verge. . .................... 0*4**
Pour ....................................................w ''

La balanuo de nos gants en lame 
pour damne et enfants, valant Jusqu'à 
25 cnnts ia paire..................3_k*V2^

BONS MARCHÉS QUI sont des RÉVÉLATIONS pour les GENS ÉCONOME i
Gant* de k.d pour «nfants, couleurs tan, gris et brun, toute» grandeurs, 4><lx.

50 cent». Vendredi ................................................................................... .
Mouchoirs en pure toile d'Irlande pour dames, assortis de largeurs, 10 et», £we

vendredi..................................................................................................... .................................... «Jv
coupons de broderie, longueur 4L, verges, valant 5 cent» la verge. *>,. 

Vendredi . . ................................................... O»
Ceinture» de fantaisie, noires et blanche», 15 cent» ..................................

v endredi............................................................................
Gros peignes de toilette, R pouces de longueur, incassables, valant 25 cts.

Vendredi............................................................................
Epingles A cheveux •joie» et ridées, 2*** chaque paquet 20 cents ....

Vendredi...................... .............................................................................
Cache-point* assortis de largeur» en paquet, 5 cents. '........................................

Vendredi ..... ......................................................
Epingle» A tricofer pour ouvrage de fantaisie, toutes grandeurs, 10 cents.

vendredi ..............................................................................
Boutons de nacre, les plu» demandés à présent, assort!» de grandeur», 10 

cents. Vendredi, la douzaine . . .......................................

9c 

KK- 
10c 
3c 

5c 

5e

Au Premier Etage
NOUVEAU MOIRE A ROBES, l'étoffe la 

plu» populaire & présent, dans lea nouvelle» 
couleur» bleu, myrte, tabac et 
brun. Vendredi, la verge...................... ^*14

SOIES POUR BLOUSES. DE FABRIQUE 
DE LYON, rayées et rarreautée», dans les 
nouvelles couleurs, 50 cents .... •>($#«
Vendredi ...............................................................

JOLI VOILE POUR ROBES D’ETE, dans 
les couleur» vert, rose, héliotrope, tfauve et
erfs......................................................i n,>
Vendredi, la verge.................................JAM.

FLANELLETTES ALBATROSS pour 
blouse», fond blanc â rayures de deMsna
oriemtaux...................................................... 11/e
Vendredi.......................................................XXC

OUINOANS ECOSSAIS dan» le» 
veaux dessins et rayures, jolie* cou­
leurs. Vendredi ........................................ 10c

DAMAS DE TABLE, en pure toile d’Ir­
lande, blanche, 60 pouce» de largeur. Très
spécial pour vendredi...........................
A ........................................................

20 CENTS. Linon des Indes 
La verge ......................... JOc

OS! CENTS. Nainsook b'.anc très 1 b)ri
—fin.................................................. 1 — ^

Serviettes en toile ’ seconde*” # . . 
Chacune .... ............................................ 4 C

ECHANTILLONS
ECHANTILLONS

ECHANTILLONS
Le* manufacturiers savent fort bien 

que quand les prix et les qualités nous 
conviennent, les quantités ne sont ja­
mais trop grandes pour nous: c'est 
pourquoi nous avons pu choisir de tels 
bons marchés comme nous vous men­
tionnons plus bas.

Nous «vous acheté tous les échan­
tillons de sous-vêtement* pour dame» 
et enfant*. de la célèbre marque 
"Health Brand. ' dans les couleur», 
blanc et naturel, manches longues, 
courtes ou sans manches.

Camisoles, dans le lof, va- voir* 
lant Jusqu'à 5<N\ Vendre- **
di, nous lea offrirons. . . 5s» G
Un autre achat d’échantillon», cette 

foiH-ci, dans les CHEMISES de cou­
leur pour hommes, batiste. Regarta-, 
guingana, sateens, négligées, f.anel- 
lettes et blanches. Ce lot comprend 
presque tous les styles de cheml.es 
d homme», grandeur» de 14 A 1 îL,. 
Il y en a qui valent jusqu'à $1.25 
chacune. Vendredi, votre choix QXo-v 
à..........................................................0»JC

Au Troisième Etage-»:*
Demain sera un écoulement général d* n^s 

rideaux RENAISSANCE ET POINT D'iü- 
LANDE à des prix spécialement baa.

Rideaux A Renaiseance,
Vendredi........................ . .

Rideaux à Renaissance 
#5.50. Vendredi ..... .

Rideaux A Renaissance 
$6. Vendredi .... . 

Rideaux point d'Irlande
$7. Vendredi.................. .

Rideaux point d'Irlande 
$*. Vendredi ....

Rideaux point d'Irlande
Vendredi ...................................

Rideaux point dTriande
Vendredi . ...............................

Rideaux point d’Irlande 
lant $13.50. Vendredi . . .

valant $5.

valant $4.
valant $4.

vs:nnt $5,
valant 
valant $9, 

valant $U.

$10.

$1
25

75

.75

.50

$7
$S
75

2 bons marchés très spéciaux de beaux ri­
deaux de detitelle Nottingham, bien bonne 
largeur et longueur.

Rideaux, régulier, $1.40 . . . . 
Vendredi ................................................ $1.10

Rideaux, régulier, S5 cent* . . . . 
Vendredi ...................................................... 65c

Bonne qualité de PRELART ANGLAIS 
de 4 différents patrons, 2 verge» de lar­
geur, valant 25 cent* la verge 1 
carrée. Vendredi..................................

Natte* de coco pour portes, grandeur 16 
x 25 pouce», valant 59 cent» .... 1
Vendredi ......................................................

Tapestry et couverture de meubles, ven­
dredi, réduits de 1 quart, de la moitié, dé­
duite sur les prix réguliers.

Importateur de Tapis, Rugs, Rideaux, Draperies et 
tout ce qu’il faut pour aménager une maison.

.Nous avons en mains quelques nouveautés dans les Ameublements de Fan­
taisie, ainsi que des lits en cuivre et émaillés, literie, etc.

Tenant compte que notre tonds de commerce est considérable et que nous 
accordons un escompte libéral, on ne devrait pas perdre l’occasion d en profiter.

THOMAS U GG ET, 2474-2476 rue Sainte-Catherine-

De tels prix suffisent pour bouder te Sous-Sol, 
', Remarquez bien les Valeurs

LE
PERE LIMBE

PARLE DES DIFFICULTES QUE 
LES MISSIONNAIRES ONT A 
SURMONTER.

lai Rév. Père Lacombe, le vieux miv 
jnnaire de l’ouest, est parmi nous de- 
ils quelques jours.
Rencontré ce matin 9 la maison dis 
ïlats, rue Visitation, par un de nos 
présentants, le vénérable pionnier d»

%
Le Rév. Père Larombe, de passage 9 Mont 

réel, donne une entrevue 9 “ La 
Presse”

la prédication de T Evangile parmi 'es 
Métis lui a accordé une entrevue.

Il est venu 9 Montréal pour conduire 
jtisqu'9 l'hôpital un l’ère Oblat dont 
les fatigues de la vie des missions j-t 
complètement miné la santé.

Parlant du désastre de Saint Paul ds 
Métis, ofl il y n quelques semaines 'e 
feu a dévoré le fruit de plusieurs ar 
nées de labeur, le missionnaire ne sa-t 
a'il pourra reconstruire l’école indus­
trielle. R remercie les amis de son oeu­
vre qui depuis la conflagration ont or­
ganisé dan-, notre province des colis ■- 
tes pour aider 9 reconstruire le bâ'i- 
ment incendié et continuer 9 y instruire 
les Métis, tout en leur inculquant d*s 
notions d'agriculture. Bfttie avec le pro­
duit des dons de généreux amis, l'éco.e 
donnait asile 9 100 jeunes Métis et 9

120 Tordeuses de marque canadienne, rouleaux en caoutchouc blanc 
de première qualité, monture en bois solide, ferrures 
bien finies et jolies. Impossible de vous les procurer 
à moins de les payer $2.50 chacune. Demain, achetez- 
en une pour.............................................................................

aoutchouc blanc

$1.69
neuf religieuses. On y enseignait aux 
enfants divers métiers. Quand les jeu­
nes gens étaient arrivés 9 un certam 
âge, on les mariait et c'étaient de no i 
velles famillen qui venaient se joiniie 
9 celles établies dans ce territoire 
Après l'incendie, tous les enfants sn.it 
retourné» chez leurs parents L'église 
de la mission et la maison des Pères 
ont été respectées.

L’intention du missionnaire des M'- 
fis est d’ouvrir une école du jour Jusqu’il 
ce que les secours financiers arrivent 
du dehors pour aider 9 relever le bâti­
ment dont la perle est estimée 9 (25- 
000.

DINER SEND-OFF

M. B. O. Béland, épicer en gros de 
cette ville, a donné au personnel de 
son établissement, 9 sa résidence de la 
rue St Hubert, un magnifique dîner 
"send off,” 9 l’occasion du départ du 
Baron Coiioridi et N. Raoul Carignan. 
représentants «le sa maisnn. pour un 
voyage commercial, dnn« l'ouest d’On­
tario. le Manitoba, le Xord Ouest et 
la Colombie Anglaise.

Disons tout de suite que Madame 
Béland, avec ses deux jeunes filles, ti­
rent les honneurs de leur maison avec 
une urbanité et une délicatesse remar­
quables.

Tous firent honneur au dîner suocu 
lent préparé 9 la parisienne avec les 
meilleurs produits alimentaires d'im­
portation et arrosé des «iiver» vins 
exquis de provenance européenne, dont 
M. Bélaml est l'importateur.

Plusieurs santés ont été proposées et 
bues avec enthousiasme 9 l'honneur «te 
MM. B. O. Béland. le Baron Coiioridi, 
Raoul Carignan et des d îmes, par MM. 
Jean Lahelle, F,doiiar«l Auger, Henri 
\j. Auger, et auxquelles n'pondirent 
MM. B. O. Béland, R. Carignan et le 
Baron Coiioridi, en termes émus et 
bien sentis.

Il y eut aussi du chant, de la musi­
que. de la déc'amation et une joyeuse 
causerie familiale entremêlées d his­
toriettes spirituelles, entre autres par 
MM. Jean Labelle, J. B. H. Lanière. U 
Legault. P. Charrette, R. Rousseau. 
F.douard Auger. L. Sassevilie, Henri 
T,. Auger, Benjamin Béland. jr., Mlles 
Cécile et Antoinette Béland.

Bref. . n se sépara 9 une heure avan­
cée de la nuit, tout 9 fait enchantés de 
la soirée, et en emportant le meilleu- 
souvenir.

Bons gros balais on blé «Tinde, ! Services 9 thé en porre’.aine | Escabeaux en bon bois. 4 i Une table comprenant to j- 
9 tapis se vendant ordinaire- ; décorée et dorée, comprenant 1 marche» ainsi que eîand pour : fes sortes de marchandises de 
_~ 4t morceaux. valant (t oO. j ‘ lignes désassorties et brisée.,ment 9 25 cents .... 1 ' Vendredi — —----- 1 «'an très bonne v«. -xv™ - - -

Vendredi . ........................|..................................... •
valant lignes désassorties et brisée'.,

■ • ,®*> •PI ’ ‘ ^ bonn« x* 59C valant jusqu «t 10 cents -
.. sF-t-sJ.; leur. Vendredi, à . . . { Vendredi .... t)C

DANS LES EPICERIES.
8 bottas 6» barenç» frais pour. .

8 livres d'avoln» roulé* pour.

3 paquets de flfelét en poudra 
Esrl pour. ........................................ ......

LA CIE HAMILTON,

Bon beurre de crémerie, vendredi, 27*4 fa livre
1 bott* plat* de saumon Clover "7I Marmelade de Kielers, en boîte de PA#-»

L<»af pour. ..................................L • v« , 7 livre», pour. ......
3 paquet» de s*l Windsor pour . 10c .2 livres de cacao à d£J*un*r pour
17 livre» de sucre granulé pour ! fi barres de skvo'n Comfort pour OT^,

Coin des rues Sainte-Ca 
Uterine el Peel.

WICKHAM-OUEST
Le aix du courant. M. Médéric La- 

flamme n obtenu du conseil la eonfir- 
matinn de son certifont pour une li­
cence d’hôtel.

—Mlle R. Brown, de St Félix de 
Kingsey, était ici la semaine dernière, 
en visite, chez sa soeur, Mme James 
Timmont.

M. Napoléon Boisvert, de l'Ave 
nir. est venu se fixer avec sa famille 
dans notre paroisse.

UNE MÏSTEIUSE
Belleville, Ont., 9 — Des agents de 

la polioe secrète recherchent actuelle­
ment le meurtrier de Mme Adam 
Lloyd, «le Hungerford, une septuagé­
naire, morte dans des circonstances 
étranges.

Le Hindi, 30 janvier dernier, le vil­
lage apprenait «pie la femme Lloyd 
avait été brûlée 9 mort en voulant al­
lumer son poêle, bon mari était à tra­
vailler sur la ferme 9 quelque» arpents 
de la maieon, lorsqu’il vit la fumée 
tourbillonner par la porte. Il accourut 
et trouva sa femme étendue sur le 
parquet. 9 côté du poêle, bes vêtements 
étaient en cendre et les chairs de la 
pauvre femme étaient littéralemeni 
carbonisées. Les boiseries avaient pris 
feu. niais M. Lloyd réussit 9 maîtriser 
le commencement d'incendie.

I,e» funérailles eurent lieu le lemde 
main et tout le monde crut * uni aciei- 
dent. A quelques jours de 19, cepen­
dant. un chemineau arriva au eillage. 
ba conversation éveilla l'attention «le» 
gens et. 9 l'entendre, on conclut bien- 
t«5t que la mort de la vieille avait eu 
d'autres causes qu'un a<x-ident.

I.es rumeurs grossirent de jour en 
jour et enfin on porta plainte aux bu­
reaux d" la sûreté provinciale. Lne 
enquête minutieuse fut bientôt com- 
manoiv et les déclaration» du chemi­
neau de Hungerford complètement con­
firmée».

1,e procureur général ordonna l'ex­
humation du cadavre de la femme 
Lloyd et le» nutopsistes découvrirent 
une profonde blessure au crâne. Cette 
blessure produite par un instrument 
tranchant, pouvait avoir causé la mort.

L'opinion des détective* e»t que la 
femme Lloyd a été assassinée et que 
son meurtrier a mis le feet aux vête- 
mept* de la septuagénaire pour faire 
disparaître la trace de son crime épou­
vantable.

On ne sait 9 quelles raisons attri­
buer le crime, la vengeance serait au 
fond de l’affaire T«e coroner a commen­
cé l'instruction de l'enquête hier.

LES ENFANTS AIMENT LE " SWISS 
FOOn ” Le» enfant» a ment 1* " Swiss 
Fond " pour le déjeflner et le souper, Il n'y 
s rien de meilleur pou- eux. 15 cents le 

• paquet. che« tous les épiciers. «13)

Etes-VOlJS aussi bien, aussi fort et aussi vi­
goureux que vous avez l'habitude de l’être? 

Si non

est exactement ie tonique qu'il vous faut 
C’est un enrichisseur et renforçant supé­
rieur pour le sang.

Fortement recommandé parla profession 
médicale

GROSSE BOUTEILLE $1.00
r art o ftChor toum !#*• Pharmaciens.

(Charbon
De la meilleure qualité — Linaison Irréprochable 

THE H A RTT & ADAIR COAL CO..
17744 Notre-Dame «Asii

C7C
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I "ETABLISSEMENT DE MM.PARE 
A CLE, CAROSSIERS, A ETE 
COMPLETEMENT DETRUIT 
PAR LE FEU. HIER SOIR.

Flusieursrpompiers l’échappent belle, 
et l’un d’eux est blessé—Le mon­
tant desipertes.

Un iacesdie-désastreux a éclaté, ver» 
8 h. 45, hier soi^ dans l'établissement 
de MM. A. Paré et Cie, earns si ers, au 
coin de la rue-Ontario et de la ruelle 
Providence.

Avant détre éteintes, les flammes 
ont causé pour'environ $16 000 de dota 
mages, et une douzaine de pompiers 
ont valla mort de prés ; mais heureu 
sement, le pompier Sullivan, de la oa j 
seme No 5, a été le seul blessé, et ses 
t issures ne sont-pas graves. Le feu a 
pris au 2e étage de l’édifice, qui est 
une construction en brique à 3 étages. 
A l'arrivée des pompiers sur le théâtre 
de l’incendie, les flammes commen­
taient ft peine leur oeuvre du cûté de 
la ruelle Providence.

Le eous-chef Saint-Pierre-fit immé 
diatenwnt atxaquer le foyer de l’incen­
die-par les pompiers de» caserne» Nos 
5, 6,.n-«t 10.»qu'il plaça dans la ruedle. 
X-e» pompiers venaient ft peine de se 
mettre ft l’oenvre, quand se produisit 
une terrible explosion, qui souleva le 
toit «ia l’édifice et fit pleuvoir des 
monceaux de brique et daunortier, tout 
î l’entour du batiment.

Iab pompier» durepp abandonner les 
boyaux et' »e sauver & toute jambe, 
pour éviter une mort certaine. Tous 
réussir en t-ftipaseersains et saufs ft tra­
vers cet ouragamde briques et de mor­
tier* ft Kexiception du pompier Sulli­
van, qui a reçu plusieurs coupures 
fi la tête. Le blessé a immédiatement 
•été reconduit chez lui en voiture.

Immédiatement après l’explosion, Pé- 
difice s’enflamma de la cave au gre­
nier, et il tut évident'qu’aucun travail 
humain ne pouvait le sauver. Les pom­
piers concentriérent tous leurs efforts 
pour préserver les édifices voisins, et 
Ils y réussirentr; mais*ce na pas été 
sans peine.

L’écurie de louage de-M. Pierre E. 
Maurice, médecin-vétérinaire, située ft 
peine ft quelques pieds de l’établisse­
ment Paré, a été sauvée.

Il y avait 20 chevaux* dans l’écurie, 
au moment de l’incendie.

On ne connaît pas au juste la cause 
de l’incendie ; mais on suppose que le 
feu s’est déclaré dans les peintures et 
les huiles, qui étaient gardées au 2e 
étage.

Le 3e étage, oû s’est produit l’explo- 
eion, était rempli de voitures. Les pom-
Îiers ne peuvent, s'expliquer la cause de 

explosion, autrement que par le gaz 
se dégageant des matières chimiques 
en combustion.

Une partie du rez-de-chaussée étant 
occupé par les bureaux de M. Pierre 
E. Maurice, médecin-vétérinaire, qui

y
Pour Bébés et Enfants.

Nos magasins 
sont fermés 

tous les soirs 
à 6 hrs excepté 

le Samedi. Dupuis Frères
Lee Castoria est une préparation inoffensive qui remplace 

l’Huile do Iticiu, le Parégorique, les gouttes et les sirops 
calmants. Il est agréable, il ne contient ni opium, ni mor­
phine, ni aucune substance narcotique. 11 détruit les vers et 
calme l’état lièvreux. 11 guérit la diarrhée et la colique. Il 
calme les douleurs de la dentition et guérit la constipation.
11 règle l’estomac et les intestins, provoquant un sommeil 
sain et naturel. La panacée des entants. L’ami de la mère.

La Sorte Que Vous Avez Toujours Achetée
Porte la Signature de

«
£|
« JUPES DE ROBES-
«
4-

«

Les
commandes par 

la posta 
sont exécutées 

avec soin.

?»
?»

»

En Usage depuis au delà de 30 ans.

CONDOR
GDGQ&KIH)

MUSTARD
©D?!ia?C532.

E-D-MARGEAlf
MONTSEAL.

LES thés Japonais de 
haute qualité', à cause 

de la finesse de leur li­
queur et la délicatesse de 
leur arôme, ne peuvent 
être e'gale's.

Le Condor
est la perfection des thés de ce pays.

Demandez-le à votre épicier. En paquets 
de plomb, à 40c la livre.

--------CIM GROS CHEZ ---------

281-285 Rue Saint-Paul
MONTREALE. D. MARCEAU,

«
«

3
4i

«
«
«
«

4i

FAÇON TAILLEUR
* $1.83

Nous annonçons aujourd'hui 
la balance de nos jupes—façon 
tailleur — en drap de dame ^ 
pesanteur moyenne, dans les 
couleurs fashionables pour le 
printemps. Nous avons utilisé 
certaines lignes désassorties 
dans les draps à costumes 
pour remplacer les grandeurs 
qui manquaient, et aujourd’hui 
le choix et l’assortiment sont 
encore acceptables, dans ces 
jupes de printemps à

»»
?»
?»
?»
?»
■g.

?»
?»
?»
?»
?»

$7.83

estime ses perte» ft $1,500, partielle­
ment couverte» par les assurances.

L’édifice étant la propriété de M. 
Médéric Laurier, entrepreneur, qut 
évalue ses pertes à $8,000. Les pertes 
sont couvertes par les assurances.

Quant ft MM. A. Paré et Cie, leurs 
pertes sont d’environ $6,000 ; mais 
les assurances sont loin d'atteindre ce 
chiffre.

Aussitôt après l’exploaion, le sous- 
chef St Pierre a fait sonner une se­
conde alarme, mais par suite d’une er­
reur dans la transmission des signaux, 

les stations appelées n’ont pas répon 
du. Le» pompiers de la division Est ont 
dû se multiplier pour maîtriser l’in­
cendie. Le service de» tramway» a été 
interrompu une bonne heure, rue On­
tario, par auite de cet incendie, hier 
coir.

Les Rhumes Tuent 
Promptement

Les Rhumes de Cerveau et les Toux sont Gué­
ris en Dix Minutes en Inhalant

CATARRH0Z0NE

Ne reniflez pas et 
n’éternuez pas ; cause 
d’un rhume mal propre. 
Enrayez-le immédiate­
ment avec le CATAR- 
RHOZONE. C’est la 
meilleure chose connue 
pour les rhumes ; il le 
chasse simplement en 
un rien de temps. La 
vapeur médicamentée 

j du Catarrhozone s’infil­
tre dans toutes les par­
ties des organes respi­
ratoires, et son action 
bienfaisante se fait sen­
tir immédiatement. 
Peu importe que le rhu­

me soit dans la tête, la poitrine ou les poumons. 
Catarrhozone le soulagera et le guérira promptement.

Comment se servir de CATARRHOZONE

RHUMES DE CERVEAU GUERIS

"Je peux témoigner avec plaisaT que Catarrhozone est simplement
-  ------'---- —*— ’----L—— x> v Clements, d’Augusta.

un très gros rhume
_______________I____ _ toussais continuelle­
ment." Je pris t*Jit de médecines que seule leur vue me rendait malade. 
Finalement, j'essavat Catarrhozone. Ses effets furent magiques. Il 
adoucit le» membranes enflammées, arrêta l’éternuement, et guérit en 
un rien de temps. Je n’ai jamais rien rencontré comme Catarrhozone 
pour enrayer un rhume.

CORYZA GUERI

“ Personne n’aurait pu me eonvainere qoe Catarrhozone arrêtait le» 
rhume* si promptement. Je dus l’essaye*1 moi-même pour être satisfait. 
Je soudfri» déjà d’un rhume de cerveau péttdAe. et Pétais ob'ifé de me 
servir continuellement de mon mouchoir,” écrit î* G. Raynor, Yar­
mouth. “ Je m'attendais de l’avoir pendant une eemaine. et ft rester ft 
la maison aana sortir, jusqu’à ce qu'il fut guéri. J’anccçtai du Cathar- 
rozone. et il enraya complètement mon rhume. Ja n’ai jamais rien em­
ployé d'aussi agréable que Catharrozone.”

Rien n’est meilleur contre les rhume», le» toux et le catarrhe. Vous 
êtes instantanément soulagé de Fétemuement, de la toux et du coryza. 
Voua n’avez tout «implement qu’à inhaler la vapeur adoucissante de 
Catharrozon e. Il enlève du système l’in flammaUo» et le rhume. Bien 
plus,
c»a-**itDr>|jé\'70WC d’un usage agréable et facile. Pour
CM I MKKnUfcUlüt tout dira, essayez Catharrozone.

Traitement complet, avec inhalateur en caoutchouc durci, et liquide 
extra ; prix, à’.00. Grandeur échantillon, 25c. Vendu partout par le» 
pharmacien#. Envoyé directement ft n’importe quelle adresse, sur récep­
tion du prix, par lï. O. Poison A Co., Kingston, Ont-, ou Hartford, 
Conn., K. U. A.

Catarrhozone est un Remède Sûr

Pharmacie C. BEAUPRE
73 rue Oèmeryp Hochelaga.

Et ch$>g tona tes Pharmaciens. mj«n

, L’UNION BELGE ET LA COLO­
NIE BELGE DE MONTREAL 

EN DEUIL
L'i nion belge de Montréal a la pro­

fonde douleur d'annoncer ft tous les 
membre» de. la colonie belge, le décès 
de Mme < ha ries Domev, de Maisonneu­
ve, l'épouse bien aimée du dévoué M. 
Charles Homey.

Tous les Belges »e feront un devoir 
d'assister aux funérailles, afin de ren­
dre un dernier hommage il la noble fem­
me qui, en tout temj>s, s’est dévouée fl 
soulager «es compatriote» dan» le be­
soin.

Le» funérailles auront lieu jeudi, 9

«
4i
«
«
«

Les Blouses Nouvelles
NOUS SOMMES A RECEVOIR NOTRE ASSORTIMENT DE BLOUSES BLANCHES ET BLOUSES 

DANS LES TISSUS LAVABLES. Certaines lignes sont déjà installées et seront en 
grande faveur—citons notre BLOUSE BLANCHE EN LINON FIN avec insertions de bro­
derie à jour sur le devant—style parfaitement récent—coupe parfaite—au prix spécial
do 5c»

Blouses en Soie

?»
?»
?»
?»
?»
?»
?»
?»
?»

?»
?»
?»

Nous exhibons un très grand choix dans les blouses nouvelles en soie du Japon et soie Taffetas, 
différentes couleurs, avec appliqué de miret dans les mêmes nuances ; aussi blouses—blanc 
ivoire ainsi que noir.

« Blouses à Prix Réduits
TOUTES LES BALANCES DES LIGNES DE LA SAISON DERNIÈRE SONT MAINTENANT 

DISPOSÉES SUR DES TABLES SPÉCIALES ET OFFERTES A MOITIÉ PRIX.

?»
?»
?»

?»
?»

— ------  —— —« wvava ■ ■ ■ aaafl

Démission acceptée.
Washington, D. C., 9 —• La démission de 

M. W. H. Rockhlll, directeur des républi­
que® américaines, a été acceptée. Il est 
remplacé par M. W. C. Fox.
Sous-marins pour les Etats-Unis.

Washington, D. C., 9 — Le secrétaire de 
la maivne des Etats-Unis a donné un con­
trat à uce compagnie pour la construction 
de deux torpilleurs Rous-marin®. Lun au 
coût de $2ü0,<HJO ®t l’autre de $200,000. Les 
deux navires devront être livrés d'ici h dix- 
huit mois.
Saint-Domingue.

Washington, 9 — Le sénat réun'i en r**®- 
nionexécutive. a rendu public le second mes­
sage du président Roosevelt.

“Je désire attirer l’attention dn sénat, 
dit M. Roosevelt, sur le traité de Saint-Do­
mingue. Je crois qu’il est de mon devoir de 
vous dire que les affaires, à Saint-Domin­
gue, sont telles qu’il est de l’intérôt de cet­
te république que le sénat s’occupe le plus 
tôt possible du traité.

“Ce traité a été préparé à la demande de 
Saint-Domingue, qui est appelé à en béné- 
ilcier. Les Etats-Unis, ajoute le président, 
retireront de ce traité les avantages qui dé­
couleront de la rtobilité, de Tordre et de la 
prospérité de la république soeur. Il est dé­
montré que certains pays étrangers récla­
ment de Saint-Domingue beaucoup plus 
qu il ne leur est légitimement dû ; le® det­
tes légitimes seront payées. Saint-Domingue 
a besoin d une solide et puissante amitié ; 
les Etats-Unis la leur donneront.’'
M. W. King.
rf.nTiS1*' ,Vr-J> -T w- w Kl”*' au Pin ten- 
dant générfal du chemin de fer Norfolk et
1854 rn’ eSt m°rt hiCr ' 11 était ûé en

En promenade.
Southampton, AngL, 9 — Le vice-amiral 

Charles Reresford est part! pour New-York 
d rendra ensuite au Mexique, puis
en Floride. K
L’affaire Chadwick.

Cleveland. O.. U - T., 0.us* Mme 
Cna'lwick s e*t pratiquement terminée hier 
r?1 “ja ,témo.n dr ;a défense a été entenau! 
De* dévlaratlons importantes ont été faites 

"prèf‘m'di- L'attorney de dletrlct 
Sul.ivan est parvenu à obtenir I admission 
que deux traite* au montaut do ftSO.IXK) ont 
été données per is banque Oberl.n, en fa- 
'7ur O. •V’r??'. Chadwick. A la même date. 
“L 8CÛt M- Chadwick obtenait un
chèque accepté eu montant de Or
le receveur Lyon a déclaré qu'à cette 
époque, Mme Chadwick n'avait pas un sou 
en banque. Le compte ne fut entré dans les 
livres qu un muis après.
Politique anglaise.

Londres, U — M. ’Vlnst' n Churrhhill a 
présenté hier une motion qui a cauaé un 
certain ennui au (touvornement. Le débat se 
fanait sur une resolution déclarant que 
dan. 1 opinion de la Chambre, l'unité per­
manente de l'empire ne peut être obtenue au 
moyen d un,système de règlements

M. Chamberlain et M Balfour ont dè 
fend» leur poiltlque respective.
Déchu de sa dignité.

Atlantic City, N. J., Il — Le Rèv. J. F 
Cordova, qui a récemment enlevé ’.Cio Ju? 
lia Downe. a été déchu de sa dignité de 
m.ntstre protestant. Le vote des membre* 
de la conférence réunie à co sujet a été 
unanime.
Explosion fatale.

Sait latke City, il — Cne Jeune fille a été 
tuée et vingt-six autres personnes, la plu­
part des femmes et des enfants, ont été 
sérieusement biesaée* par une explosion de 
gaz dans une salle affectée à des réunions 
de mormons.

Explosion d» poudre.
Dubois, Pe., 9 — A. Baker et sa femme I 

ont été ir.orteBement blessé* et leur enfant | 
a été tué, hier, dan* une explosion de pou­
dre.

Costumes-Tailleur pour Dames
GRAND ETALAGE DES NOUVEAUX TISSUS POUR COSTUMES DE PRINTEMPS — INTÉ- 

RESSANTE EXHIBITION DE COSTUMES ET ÉTOFFES NOUVELLES, au second.
^-------------------------- --- —------------------------------- --

JJ Au Rayon des Tissus Lavables
’*ï Pour Robes et Costumes

DUCK et DIMITY à fond blanc avec différents dessins, couleurs solides—largeur 27 pouces— 
prix lOc.

ETOFFE FRANÇAISE BLANCHE, POUR VESTONS—Dessins ajocrés ou non — largeur 27 pou­
ces — prix 45c, 5üc et 60c.

MOUSSELINE DE FANTAISIE A 1 (fc—Quantité limitée—balances de lignes vendues réguliè­
rement à 25c, 30c, 40c et 50c—LE CHOIX SUR CE LOT A S Oc.

MOUSSELINES BRODÉES—MOUSSELINES DE TOILE—DUCK DE TOILE—dans différentes 
couleurs, et TISSUS EN TOILE POUR COSTUMES, étoffes autrefois vendues à 45c, 50c 
et 60c--LE CHOIX SUR CE LOT A 25c.

?»

ï a

«

4)
-Très grand choix dans les couleurs, valeur de 75c à 85c,

4

SOIE TAMALINE A 49c—Une nouvelle consignation, différentes nuances de brun ainsi que 
drab, la soie la plus désirable et la plus en vogue aujourd’hui, prix 49c.

TAFFETAS DE SOIE LYON A 55c- 
notre prix spécial 55c.

SOIE JAPONAISE IVOIRE—fantaisie, petits dessins, pour blouses ou robes de soirée, prix.. 59c
SOIE DE FANTAISIE—avec rayures et pois, prix.......................................................................  55c
PEAU DE SOIE NOIRE—VALANT 75c POUR......................................................... . . 57c
TAFFETAS NOIR—NOTRE LIGNE SPECIALE A...............................................................49c

?»

4 DUPUIS FRÈRES, Départemental de l'Est. l57làl589SteG2lherin8,Cité-

mmJ
kTRAOC. MAR* 0. LEMIRE & GIE Un Seul 

Prix.

I

Gants 
Chevreau 
Perrin
sont universellement 
renommés pour leur 
coupe parfaite aussi 
bien que pour leurs 
qualités de solidité et 
de durée. Les

Gants de Chevreau 'Perrin'
Vendus partout par las principaux 

marchands. (4) k

Aucun petit tMJ.uwer n*e»t 
complet aana

CACAO
nourriture admirable arec toutes *e» 
qualités naturelles Intactes et propre 
a la fois à donner et à. maintenir une 
■anté robuste et ft résister su froid 
extrême do l’hiver. C’est, une diète 

très appréciable pour les enfant».

EPPS
lie plut nourri «KAnt et le plua

économique.

Argent
Comptant
11 _ ■ 4* r m m ■■■ ■

Lisez attentivement la liste de prix suivant 
qui ne sera bonne que pour Vendredi.

CEINTURES
20 douzaines de ceinture» 

datnes. assorties. Valeur
dé

de OTj,
5c ft $1.25. Pour vendredi

SPECIAL
Notre importation tout réce-u- 

ment reçue dans les guilla urnes ne 
fantaisie, zéphyrs et seersuckers 
de fantaisie, est ce qu’il y a de 
mieux ft Montréal. Venez les voir 
vendredi.

ETOFFES A ROBES
Grand choix de nouvelles étrf- 

fes à robes, pour vendredi. Venez 
voir l’assortiment que nous 
avons ft...................................

MATELAS
La balance des matelas que nous 

avons achetés ft l’encan (stock de 
Kilgour). Valeur de $6.00 ©1 Q|r 
ft $7.00. Pour vendredi sPx.oO

SOUS-SOL
1.500 salières et poivrières, bon­

ne imitation de verre coupé. Va­
leur de 35c. Four vendredi, Iflj. 
seulement............................... Xvv

theTeres
2.500 théières en terre cuite 

brune. Valeur de 30c, pour |0<* 
Valeur de 40c, pour. . . f5,. 
Valeur de 50c, pour. . . î»o«*

PRELART
20 pièces de bon prflart. très jo­
lis patrons. Valeur spèciale ft 

30e. Pour vendredi, seule- 1 *4 ; • 
ment.................................. \ , *" ’’

1163 ST JACQUES, Coin Fulforrl.

s, T

Nourrissez vos 
Cheveux ..

mare, fi 8 hrg .30 du matin. Réunion fi 
la maison mortuaire, avec insignes, 687 
Notre-Dame, Maisonneuve,

Tomment ToulM-rcnn ros rh*v*ux n« tona 
b«nt ru» changent n»* <]* couleur *1 vous n’en
nourri?»®»: pas!® rnHne 7 II faut armaer et entrais- 
per la plant® «les cheveux. T,a “QTF.KN -/ Fl AIR 
HKLrKR”«»st une nourriture pour les cheveux, 
2.10 In boutelllr» chez tous les pharmaciens et 
Clie». A I». MAPlPf, *ngl® Antoine et de U 
Montegae. (2)

LE PAIN PURETE
*•« fait à la machina at ainsi aal 
à l’ahrl da tout, manipulation q i 
la rendrait Imvur. Il est livré dans 
des aacs an papier.

JAMES STRACHAN
v Boulanger de la Cour Royale,

Grande Vente Spéciale 
pour Demain

Vendredi
A L/l AV4/SO/V

E1 ill'

246 Rue Racliel.
Comme îe® vendredi» précédent», 

entre 8 heure® et 10 heuree »tricte- 
nicnt de revant-mld!, voue aurea 
droit aux prix qui suivent Profitea- 
en :

3 livre» amande» trèe fraîche» 
pour...................................................33©

2 livre® empois pour...................20»
3 pintes fève» blanche» pour 20o
1 livre beurre crémerie pour. 28c 
1 livre beurre à pâte pour. . 22c 
1 boite »irop d’érable 1 choplne Wc 
8 botte» tomato® ou blé-d’inde 2Wo 
1 boite Nestle’® Food. • • . 36c
4 bavons Comfort......................... 15c
1 bouteille Wampole....................64c
Pilule® Rouge, Moro, Longue-

Vie..................................................... 28c
1 bouteille elrop Fellow. • . K*c 
1 bouteille Bovril, $1.00. . « 85c 
1 paquet empois Chlnota. . . 8c 
1 boite cachet» de 20c pour. 10©

1 boite poudre Veloutée de Lis 27c
2 boites Force Food....................23©
1 gros gin De Kuyper. . . • 80c
X bouteille vin Saint-Michel. • 07c
1 bouteille brandy Martofl. . $1.09

PRIX TOUT A FAIT REDUITS 
POUR LE RESTE DE 

LA JOURNEE
Beurre crémerie..............................28©
Beurre en rouleau........................ 26c
Beurre à pâte................................... 23c
1 seau iraiteso pure, 20 livrée,

pour........................................................ $1.79
Morue, la livre............................... 4Vio
1 dooiralne harengs Labrador. • 2ûc
Truite, la livre............................... 8c
3 boites saumon. . . . A: * 25c
2 boîte® saumon ivnige. • • • 25o
2 bolttss sardines........................ • 7c
3 boîte» sardines. . . « • • A 20c
3 pintes fèves...................................20©
4 pinte® ............................................ . 15c
6 livres riz....................... ..... « 2uo
6 livres fleur de b 14. ... 20c 
6 livrée fleur d'avoine. • • . 20o
6 livre® tapioca..................................20c
1 livre barly..........................................3c
1 livre pois caasAs........................ 3c
5 livres vermicelle ou maca­

roni.................................. • • • 23o
2 livre® vermicelle fin. • m • 15c
2 botte® allumettes Eddy. • • 21c
2 boite® 2 dans 1........................ Ipc

5 sacs sel fin.............................. .... 15c
5 livre® fleur sarrasin. • • 35c
1 livre raisin de table. . • • 15c
8 livre® raisin. *..................................20o
3 livre® du plue beau raison. . 25c
7 livres prun<,s Bêche®. . . . 25c
1 gros panuet fleur Brodle. . 24c
1 ®>ac fleur Ogilvie.......................... 25o
3 paquets macaroni......................... 25c
6 livre® riz Chinoie..........................28c
2 livre® thé naturel......................... 25c
Thé et café de 40c, pour. . . 25c
Avec 1 livre thé naturel à. . 39c

no»s don no n® 1 ariette, tas­
se et soucoupe.

MEDECINES BREVETEES
Catarrhol, la boîte.................... . 65c
Cascarets, la boîte........................ 9c
Danderine, la bouteille. » • • 22c
Catarrhozone. la boite. . . . 20c
Ferrozone, la boite....................... 38c
Les sept huiles de Boulanger 19c
Liniment Minard..................................18c
Pain Killer, la bouteille. . . 37c
Radway, la bouteille. . . . 37c
Castoria. la bouteille. . . . 25c
Sirop Coderre, Winslow, Trésor 

dos Nourrices, la bouteille. , 15c
Sirop danis Deniers, la bou­

teille................................................. 12 Vie
Hed-Rite pour le mal de tête. 19c 
Pilules de Carter. Noix Lon­

gue®, Morse, Radway, Hood,
la boîte................................................ 15c

Pilules Rouges. Moro, Longue- 
Vie, Roses, valant 50c, pour 33c 

Pilule® Dodd, la boite. . . . 35c
Tablettes Dodd et Stuart. . 37c
Paine’s Celery Compound. . . 65c
Lydia E. Plnkham C. V. . . 73c
Blood Purifier Lydia E. Pink-

ham.........................................................75c
Herbelette Dr Pinet..........................85c
Salsepareilles Hood, Ayer, Bris­

tol............................................................65c
Nervi line, la bouteille. . . . 20c
Ripans Tabules, 2 boite® pour 9c 
2 paquets baume pour. ... î>c
Rohur, le paquet...............................45c
Castoria, la bouteille........................25c
Baume Rhumal, la douzaine. $1.49
Ou 2 bouteilles pour........................ 25c
Tablette® purgatives, la boite. 20c 
Pastilles pour les vers Dr Co­

derre...................................................... 20c
Dr Chase’s Nerve Food. . . . 38c
Dr Chase's Kidney Liver Pill®. 37c 
Dr Chase'® Liver Cure. . . . 40c
Father Johns, la bouteille. . . 80c
Remèdes du Dr Fred. Demer® 

pour lea femmes, la bouteil­
le.......................................... . . 50o

Cachets pour le mal de tête dn 
Dr Demers, 2 boites pour. 25c 

Cachets Stearn, la boîte. . . 15c
Parmel e's Pill®, la boite. . . 17c
Sirop Mère Seigle, la bouteille 45c 
Capsules Crésobène, la bouteil­

le............................................................. 40c
Sirop des Soeur® de la Provi­

dence......................................................11c
Bromo Seltzer.......................................10c
2 emplâtres Belladone pour. 25c 
Wampole ou Emulsion Scott. . 68c
Célery King, le paquet. . . . 18c
Thé Garfleid, le paquet. . . 2<tc
Sirop Lambert, la bouteille. . 22c
Sirop Mathieu, la bouteille . 25c
Sirop Fellows, la bouteille. . 94c.
Redlitz Chanteaud, 4."« et. . . 55c
Vin. fer et boeuf, la bouteille 65c 
Onguent du Dr Chase. . . . 45c
Chevîurine de Paris. Lnby Pa­

risien. Restaurateur Robson,
la bouteille...................................  35c

Sirop Shiloh, la bouteiHe, 17c
et............................................................. 35c

Lait des Dame® Romaine». . . 37c
Burdock Blood Bitters. . . . 68c
Warner ® Safe Cure..........................70c
Tablettes Baby's Own, Zutoo. 20c 
Aver s Cherry Pectoral, la bou­

teille.......................................................20c
Emplâtres Larivière. .... 38c

LIQUEURS
10o1 pint© vin Saint - Louis . .

1 pinte vin canadien...................
1 choplne brandy, 60 cents et . 50c 
1 cliopine whisky en esprit . . 55c 
3 bouteille brandy Hennessy . $1.13 
1 bouteille brandy valant 75

cents, pour . ............................... 45c
1 flacon gin Melcher®, 49 cts

et .... ........................................79©
3 flacon gin D® Kuyper, 53 et®

et . ................................................. 82c
3 bouteille rye Seagram .... 8<i©
1 bouteille rye Maple Leaf . . 49c
2 flacons rye Maple Leaf . . . 25c
2 bouteilles Extrait Malt Wyeth 45c
3 douzaine Extrait. Malt Pabst . $2.26 
3 bouteille vin Chevrier. . . . 75c

DIVERS
Tapisserie», 20.900 pièces ta­

pisserie valant 5. 6 et 7 
cents, pour 2Ür. 3c et . . . 4c 

30,000 piè, es tapisserie® do­
rées. valant 8 cents, 10 cent®,
12 cents,* pour, la pièce, 4
cent», 5 cent® et....................... 6c

Les plu® beaux papier® pour sa­
lon, valant 30 cents, 40 cent® 
et 50 cents, pour 15 cent®,
2*) cent* et.............................. 25c

SPECIAL
pots ft l’eau en ferblanc . 4c

600 plat® A lait ....... 4«4,0
2»JO vases de nuit, granit, 16

cents.................................... 20c
50o beurrier® en cristal, tO rta

et........................................................... 12©
60 douzaine® assiette®, valant 

70 cent®, pour................................4Sc

EFFETS LIVRES A DOMICILB

TEL. BELL EST 2113

«

f.
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COLONIAL HOUSE S

es Machines 
dre

A COUDRE DK PRE* 
Ml EK ORDRE

produit d'tm des meilleurs manu­
facturiers du continent, comman­
dant les prix les plus élevés payés 
n'importe où pour des machines de 
première qualité. Le nom du fabri- 
oant est estampé sur le mécanisme 
de chaque machine, et ceci, avec no­
tre jrarantie, devrait suffire 11 con­
vaincre les clients qu'ils peuvent 
essayer sans crainte ces machines. 
Chaque machine est garantie pour 
cinq ans.

TH K ST1TCHWKLL fil sim-
pie.....................................  $5.00

THF. NEW LEADER, à main,
base en fer..........................11-00

THE NEW LEADER, à main,
base et couvercle en bois. 17-00 

THE NEW LEADER, sur 
support, 3 tiroirs .... 22-00 

THE NEW LEADER, tête
bas«u’e................................26-00

THE NEW COLONIAL HOU­
SE, 3 tiroirs........................26-00

THE NEW COLONIAL HOU­
SE. tète bascule . . 30-00

PI,ANCHES DE COUTURE 
SE RABATTANT ... l.oo 

LE NOUVEAU PLISSEUR, 
s’ndnpte à u'importc quelle 
machine............................. 1-00

AIGUILLES pour machines il cou­
dre de toute sorte, 25« la dou­
zaine. Machines fl coudre de toute 
sorte réparées avec soin.

Kayon des Patrons
PATRONS •STANDARD” — Ces 

patrons sont reconnus par tou» 
ceux qui s'en servent comme les 
plus économiques et les plus par­
faits île tous ceux qui existent. Un 
assortiment complet dans tous les 
styles et grandeurs toujours en 
mains. Aucun patron ne se vend 
plus de 15c.

Le “DESIGNER”— Chaque femme 
devrait s'abonner à cette publica­
tion des plus utiles. Prix HOc par 
année, ou fQc l’exemplaire. l,e 
( atalngue de " Printemps ” Stan­
dard est maintenant prêt. Prix 
IOc ou 20c par la poste.

Patrons “ BRIGGS ” toujours en 
mains.

TOURNURES DE ROBE.—Hall's Ba­
zaar"—Tournure de jupe et de ro­
be, ajustable, en fil métallique, 4 
vendre; aussi la "Tournure Perfec­
tion ajustable”, de The Hall-Bo,- 
ehert, qui peut-être ajustée fl beau­
coup de différentes formes et gran­
deurs, en faisant un article très 
utile et très désirable.

Rayon de l’Indienne
Nouvelle batiste française.
Nouvelle batiste écossaise.
Nouveaux sateens il robe.
Nouveaux gnlnteas il robe.
Nouveaux coutils de fantaisie. 
Nouvelles cretonnes françaises. 
Nouvelles cretonnes sans envers. 
Nouvelles étamines ravées.

Cinq Pour Cent k Réduction >. Comptant
Rayon des Articles de Cuisine-2ème Etage

Essoreuses (tordeurs), avec- rouleaux en caoutchouc blanc massif, 
et coussinets ordinaires ou il boules ; si on s'en sert conve­
nablement, elle dureront de 8, H) il 12 ans, pour usage de la- 
mille.

De->trueteur lmp. de suie ; enlève la suie des tuyaux de poîle et 
de cheminée en cinq minutes ; pas besoin de descendre les 

> tuaux, pas de nettoyage fl taire ensuite ; non coûteux, ûr et 
simple. Prix : 20 cents.

Appareils fl pain — mélangent et pétrissant le pain en trois mi­
nutes ; les mains ne touchent pas il la pftte ; font du tain 
pain ; simples, faciles et hygiéniques. Prix, grandeur pour qua­
tre pains, iii2.50 ; pour huit pains, Ktf.üO.

Liquide rouge et blanc fl polir le métal. Grandeur ordinaire de Ü5c, 
prix 15e ; chaque boite garantie.

Nattes en libre de coco, nattes japonaises et chinoises, nattes en 
fibre de coco, tissu métallique et caoutchouc.

40 verges de natte chinoise pour 83.00 net.
P. S.—Devis pour tapis et rugs fournis sur demande.

ATTENTION SPECIALE AUX COM­
MANDES PAR LA POSTE.

Rayon de l'Eleclri- 
cité

Lampes portatives pour bureau et 
. etudiants

Avec toutes les dernières améliora­
tions, en grande variété. Complè­
te*. $2-00 «t plus.

Garnitures de bureau, fl des prix rai­
sonnables.

Pose de fils pour lumière et cloches 
dans bureaux et manufactures.

Réparations de toute sorte prompte­
ment exécutées. Estimations four­
nies gratis.

Rayon des Collets
Nouveautés en fait de collets en toile, 

collets rabattus en toile, pointillés. 
Collets rabattus en toile, raies de 
Dresde, collets droits en toile, pour 
y passer vin ruban, collets en toile, 
ourlés et faggoting.

Rayon des Rubans
Nous venons de recevoir un assorti­

ment considérable de rubans de 
fantaisie, rubans lavables et ru­
bans taffetas.

MOUCHOIRS DE DAMES. Mou- 
ohoirs ourlés, valeur spéciale, our­
let et i/a pouce.

Idc chacun, ou $1.10 la douzaine.
12j4c chacun, ou $1.40 la douzaine.
15e chacun, ou $1.05 la douzaine.
20c chacun, ou $2.25 la douzaine.
25î chacun, ou $2.75 la douzaine.

Rayon des Tapis
STYLES DU PRINTEMPS, 1906 - 

Nouveaux dessins, connrenant W*1- 
ton, Axminster et Bruxelles, ooa- 
leurs et dessins uniques.

"Rugs" Axminster de Templeton, no i- 
veaux dessins et nouvelles cou­
leurs, toutes les dimension*. Au ni 
commandes spéciales prises p<v r 
les mêmes couleurs et les mêm-s 
dessins.

Carpettes artistiques, styles très dis­
tingués. Tapis de Turquie, des In­
des et de Perse, de toutes les ii- 
mensions et de tout“s 'es couleurs.

Tapis et carpettes de fibre, nouveaux 
dessins et nouvelles -ouleur», at­
trayants, durables et prix modi­
ques.

Linoléum*, linoléums marquetés, pr>- j 
Isrt et tapis liège, tous en grandes 
qusntités afin de pouvoir exécuter 
n'importe quelle commande. Ce qu’ 1 ] 
y a de mieux sous le rapport du 
tissu, du fini et de la durée. Tous | 
les styles.

Ravon du Papier-Tentures 
et Décorations

Le* dernières nouveautés compre­
nant:

Papier de tenture anglais, frança.s, 
allemand et américain viennent d'* 
tre ajoutée* fl notre stock, st le 
choix comprend maintenant les dé­
corations les plus nouvct'es 

Tentures murales en parrer, Taoes- 
try, soie et autres tissus.

Peinture dans toutes ses branche--, 
ouvrage en relief, fresque, coloria-eî 
et badigeonnage.
Commandes exécutée* a zee soin “t 

promptitude. Estimations firurnies.

HENRY MORGAN & CO., Montréal.
belveoere mont-royal
PLANS ET DESCRIPTIONS DU NOUVEAU PAVILLON DE LA 

MONTAGNE.

nous pi«r
e I
t ion ait

L’architecte - paysagiste, M. Fred. 
Todd, fl qui incombe le soin d édifier 
sur le Mont-Royal, le nouvel édifice, 
qui servira de promenade, café, icstau- 
rant, etc., etc., nous a gracie iscment 
communiqué les plans offici.-ls que 
nous publions aujourd'hui.

^tne on le voit du premier coup 
l’ensemble est d’un effet gra- 

Le style choisi pour la construe, 
t en harmonie avec les lieux.

La principale façade donnera vers le 
sud et aura une longueur de 250 pieds. 
La maçonnerie sera en pierre artifi­
cielle, et formant rocaille d'un effet 
ravissant. Le seul et unique tage de 
cette bfltisse se compose de plusieurs 
corps. Sur la droite en forme cctogn- 
nale, est un grand pavillon qui servira 
de salle d'observatoire et ort, commodé­
ment assis, on pourra contempler le 
panorama de la ville. Une promenade- 
couloir joint ce pavillon II une belle 
terrasse dont l'accès, même en voiture,

sera facile pour les curieux qui ne "ou- 
lant descendre de leur voiture, pour­
ront aussi jouir du spectacle ncompa- 
rable qu’offrent fl la vue les hauteurs 
du Mont Royal. Une autre promenade- 
couloir part de celle terrasse,ci con­
duit au principal corps de bfltisse, oü 
se trouvent emménagés le salon-fu­
moir, le bar, la salle de café ncuvant 
contenir 200 personnes, et un salon pri­
vé qui, bftti en encorbellement, possé­
dera une vue magnifique.

Un vaste escalier donne égvleraent 
accès fl la salle de café et peut en un 
clin d'oeil déverser une foule *nonne 
dans les allées du parc.

La cuisine, les lavabos et f'autrïs 
appartements de service sont sitijs au 
rez-de-eliaussée. Nous aurons donc, cet­
te année, l'agrément d'aller passer no­
tre temps au Mont Royal et d’v trou­
ver tout le confortable réuni à '.agréa­
ble. Ayons l’espoir de voir la même 
chose se réaliser peur le projet de Elle 
Sainte-Hélène.

LA SESSION 
FEDERALE

HOTES DE LA SESSION

T)n eorresaonaani rfaulier tie LA TRESSE 
Tribune des journalistes, 9 — Comme 

n le sait, il n'y a pas eu de séance de 
Chambre hier, fl cause de la fête reli­

se du Mercredi des Cendres, 
ne s’attend pas fl des développe 
bien intéressants aujourd’hui et 

|n, mais la semaine prochaine nous 
id’intéressantes choses, ent'e 
exposé budgétaire de l’hon. .vl.

ministre des Finances, et la 
lecture du bill des provinces. ^ 

: ên présence des rumeurs fl set- 
lancées dans certains journaux

Si vous voulez être bien 
II faut conserver vos 

Reins en bon état.
Aidez-leur* fonctionner librement. Ai­

dez-leur à débarrasser tous les re­
buts et Impuretés du corps

Les Pilules de Dean 
pour les Reins

Soitt pour ce but-là seulement.
Avez-vous soupçonné que vos reins 

aont la cause de votre mal T Si vous 
avez mal au dos, les pied* et les chevil­
les enflés, urine fréquente ou suppri 
mée, sensation douloureuse en urinant, 
étincelles flottant devant les yeux,
Îyande soif, «iépét de poussière cou 
eur de brique dans l’urine ou quelque 

dérangement que ce soit dans les orga­
nes urinaires, alors vos rein» sont af­
fectés.

Il n'est réellement pas difficile de 
guérir le mal des rein» dans ses prs- 
miêres périodes. Tout ce que vous 
avez » faire, c'est d'essayer les Piluhs 
de Dean pour les Reins. C’est le remè­
de ie plus efficace qu’on puisse avoir 
pour tous le» dérangements rénaux et 
urinaires.

Mme Mary Gelley, Auburn, N. E., s 
été guérie par >ur emploi. Elle dit ; — 
"Durant plus de quatre mois je souf- 
fraie d^mal de dos et j’étais incapable 
de me tourner dans mon lit sans aide. 
J'essayai des emplfltres et des lini­
ments de toutes sortes, mais sans effet. 
Finalement un ami me persuada des 
eayer les Pilules de Doan pour les Reins. 
Après en avoir pris les deux-tiers d’une 
boite, mon dos devint aussi fort et aus­
si bien que jamais.”

I*» Pilules de Dotn pour les Reins 
sent S 50 cents la botte, ou 3 pour $1.2.». 
Tous les marchands ou envoyées direc­
tement sur réception du prix.

LA DOAN KIDNEY PILL CO., 
TORONTO, ONT.

tories, je crois devoir réitérer l'affirma­
tion que, d'après un membre du cabin ;t 
et ce que déclarent les nombreux dépu­
tés que j’ai rencontrés, la question a 
été réglée fl l'amiable entre les parties 
intéressées de façon A satisfaire la mi­
norité catholique du Nord-Ouest, en mê­
me temps que les protestants modérés. 
Ülir le parquet de la Chambre, le bill 
ne sera combattu que par deux groupes 
d’extrémistes, savoir : les orangistes et 
les ultra montains. M. Henri Bourassa 
se déclare le champion de la cause de 
ces derniers, mais on affirme qu'il ne 
sera pas suivi dans cette campagne per, 
deux députés libé-aux de la langue frav- 
çaise. 11 en sera de même, dit-on, de la | 
campagne des Sproule, Hughes, Mc­
Lean et consorts, qui n’auront pas trois 
députés libéraux anglais fl leur remvr- 
que.

* x -K
La nouvelle de la démission de tir | 

t\ m Muiloek et de Thon. M. Fielding 
cflblée d'Otavva fl un jouranl de Lun­
di j, Ang., est officiellement contredite.

XXX
Les journaux de la Chambre nous 

apprennent qu’à la dernière séan.-e, 
mardi, 51 pétiti us contre les écoles sé­
parées ont été présentées au gouverne­
ment.

xxx
L'hon. M. Foster a donné avis de -no­

tion pour la production d’un état indi­
quant, pour chacune des années fisca­
les depuis le 1er juillet 1897 jusqu’au 
39 juin 1904, le montant des dépenses 
faites fl comnte du capital pour le '•ho- 
min de fer du comté de Drummond et 
donnant la description des travaux et 
matériaux pour lesquels ces dépenses 
ont été faite-.

XXX
Mardi soir dernier. Thon. M. Préfon- 

taine a présenté la réponse fl l'adresse 
du 25 janvier 1905 — Copie de toute 
correspondance entre le bureau des 
Commissaires dr havre de Montréal et 
le département de la Marine et des Pê­
cheries au sujet de l’éreetion de. han­
gars permanente sur les quais, dans le 
port de Montréal, d la correspondance 
entre le gouvernement et la fédération 
de expéditeurs et dcr. rapports des in­
génieurs adressés nu gouvernement sur 
le même sujet. Aussi, copie de la corres­
pondance entre le département de la 
Marine et des Pêcheries et F. D. Monk 
sur le même sujet.

L'honorable Emerson a reçu une dé- 
lêgalinn du comté de Carlcton deman­
dant que le gouvernement accorde son 
appui financier pour l'amélioration aux 
approches du pont I.orne, fl Kars, sur 
le canal Rideau. M. Emerson a répondu 
qu'il étudierait 'c sujet. #

m. henriTt pierre

11 nous fait plaisir d'apprendre que 
M. Henri SH Pierre, frappé- de paralys e 
il y a quelques semaines, est en très 
bonne voie de guérison Son médecin, 
M. le Dr J. M. Beausoleil, a bon -s- 
poir que la convakscence sera rapide.

SPECIALITES POUR VENDREDI
1,500 vgs de tweed à costumes, 56 pouces de 

largeur, tond um et rayé blanc, très joli 
pour costumes et jupes de robe. Valant 
$1.25. Vendredi........................................ 49*i

33c
500 verges d’htamine Canevas, couleurs les 

plus récentes, valant 60c. Vendredi. . . iJSe

39c
1,200 verges Voile de Paris, 15 nuances dif­

férentes, pilles et foncées, 44 pouces de 
large, vraies marchandises françaises. 
Prix régulier, 50c. Vendredi..................... 49 c

39c
1,000 verges Etoffes A costume un pe.- fon­

cée, très bien assortie de couleurs, tou­
jours vendues 75c fl $1.00. Vendredi. . . 39 c

}iC
1 caisse de coton blanc, en coupons, 36 pouces 

de large, valant 7c et 8c. Vendredi. . . . 4 lie

S33E*HHC
COSTUMES POUR DAMES

25 costumes en drap \ émtien noir et en 
tweed faits avec vestons de couleurs de 
fantaisie, valant $25.00. Vendredi. . . .}118.75

1,600 verges de Broderie Suisse très tme, va­
lant, 5c, pour............................................. 2'/sC

2,000 verges de Broderie en lawn, 0 pouces.
valant 10c, pour........................................ 5c

2.500 orges de Broderie en lawn, 10 pouces
de large. Valant 15c, pour........................ 9c

1.500 verges Insertion dentelle. Valant 5 cts,
pour............................................................ le

10 douzaine Savon Castille. Valant 5c. Ven­
dredi, 3 pour............................................. 10e

1 lot de porte-monnaies, valant 25e, pour. . ôc

10 pièces de belle Soie Japonaise, tout «oie ; 
couleurs : rose bleu-pâle, brune, crème 
et noire. Valant 30c. Vendredi................. J9c

1 lot de Sacoches en cuir .Marocain, monture
en cuivre. Valant $2.25. Four vendredi. . 79e

COSTUMES POUR FILLETTES
Un grand job de Costumes en tweed de cou­

leurs les plu» nouvelles et des mieux as­
sortis, style Ncw-flork. Valant $iü.0U A 
$12.00. Vendredi..................... .................. $8-56

Maison VALLIERES 1459 SAINTE-CATHERINE
Coin Montcalm.

THES ET CAFES
=DE=

Stroud
Le choix du Peuple de­
puis plus de 32 Ans.

“0 MAGASINS-*
tl§» RUE NOTRE-D AMR 

•1 RUE B A INT-LAURENT 
*32» RUE SAINTE-CATHERINE

»l RUE BLEUBT
151» RUE SAINTE-CATHERINE
•9» RUE SAINT-LAURENT

CRECHE DE LA MISERICORDE

Dimanche, le 5 du courant, fl l’as­
semblée générale des directeurs de 
l’Oeuvre des Patrons de la Crèche, les 
résolutions suivantes ont été adoptées 
fl l’unanimité t

lo. Proposé par L. G. A. Tressé, C.R., 
secondé par Ludger Gravel, que les 
membres du bureau de direction ont 
été affectés douloureusement par la 
mort inattendue de M. Odilon Bastien, 
frère de M. Téchevin T. Bastien, un des 
directeurs.

2o. Proposé par Alfred Brunet, se­
condé par P. T/«montagne. que copie 
de ees résolutions soit publiée dans les 
journaux français de cette ville et fl 
la famille.

Par ordre,
LE SECRETA TRE.

ALLIANCE FRANÇAISE

La 4ème réunion de la (aison qui 
avait été forcément remise, aura lieu 
mercredi, 15 mars prochain, fl 8.15 heu­
res, fl la salle Karn. Le conférencier 
sera l’hon. juge F. X. Lemieux, de Sher­
brooke. qui n choisi pour sujet "Rémi­
niscences judiciaires". On prépare éga­
lement. un joli programme musical.

DECOUPEZ UE COU ROI

9 POUR 2 JOURS
Vendredi et Samedi

Seront deux Jours de Grands Jobs 
dans tous les départements.

A chaque acheteur de Marchandises, pour un montant de $1.00,
dans tous les rayons, excepté les épiceries,

Avez-vous Jarra s
Souhaite la Mort ?

Cm fn» soiisrat T* pour Mire Mnruiiret , 
^tnhli n vnri qur le R em^4p «lu Dr V«tien 
pour te Ureur lui ait rlonne lion eepolr ri 
l’ulf «uérle He «ee rfTecflone curilioques 
et nervaleo.
“Pendant deux an* je fu« xrandement at­

teint* daffeutlnna cardiaque* et nervnle* 
Parfois, il me fallait prendre le Ht. quand 
îa douleur était al intense, que J aurai* vu 
aveo joie la mort me soulagw. J>n vins A 
connaître le Remède du Dr Agnew pour le j 
Coetur. par la lex-ture de quelque* xuériaona j 
merveilleuse* opérées par ce médVumert. 
une dose me soulagea en .’îO minutée. Après i 
en avoir pris quatre bouteille*, Je puis dire j 
ftlncêremetnt, quo je ne me aula poma's sen­
tie mieux de ma v.e.” — Margaret tmrth. 
Brueseills, Ont.

Pilule* du Dr Agnevr. 40 dote*. 10c. 23 tv f|

NOUS DONNERONS

$4.00 de Reçus Verts au Comptant
UN SEUL VALABLE A CHAQUE PRATIQUE

Apportez cette annonce avec vous, autrement vous
ne bénéficierez pas de cette chance.

Chez ARSENE LAMY. 830 rue Saint-Denis.
Chez AOAM LAMY. 3551-3561 rue Notre-Dame.
A L'ETOILE, 2023 rue Notre-Dame.
Chez LAMY & LAMY, coin Richmond et Notre-Dame.

Les BONBONS
au Sucre d'érable
d® SMALL.

t bons st purs, mil» tout.

POUR LA VENTE DE VENDREDI
Noua donneront, Hans tons les Départe­

ment*, tic*» Timbres en double.

2 pour i
le Grand IHagamln Départemental 

de la Partie Ouemt.
1X03 Rue St Jacques. (Cola Fulford) i

Le Catarrhe
LA MALAISE HALEINE

Lisez bien !
Cie Médicale Paris-Canada. 

Chers Messieurs,
Je dois vous dire que les 

trois pots d’onguent Cstarrhol 
que j’ai employés m’ont com­
plètement guéri d’un Catarrhe 
Nasal dont je sauffrais depuis 
plusieurs années. Si vous ai­
mez à publier ce témoignage 
pour le bien de tous ceux qui 
souffrent du Catarrhe, vous 
pouvez le faire en toute liberté, 
car il serait à désirer qu’un 
plus grand nombre connaissent 
la valeur de ce remèîe mer­
veilleux.

WILLIAM BERNIER, 
Grand Sault, N. B.

Ri vous rflrloz, grsillonnez et 
crachez, ai des matières vous 
tombent du nez dans !a gorge;

TT... *i votre haleine est mauvaiseWILLIAM BERNIER pt fptidp . voll, n(,
plus ou peu, si vous ne godiez plus, c'est que vous avez le catarrhe ; un 
seul de ces symptômes 1 indiqua

Toute personne souffrant du catarrhe A MAUVAISE HALEINE, et 
le malheur est que souvent, ayant perdu le SE«S DE GOUTER ET 
SENTIR, elle ne son aperçoit, pa*. hile continue de rflcler et cracher 
partout, dégoûtant et éloignant tout le monde, sa seule ti.j rend malade.

V

Le wmm
n'est pas comme beaucoup 
de remèdes annoncés, il at­
taque le mal fl sa racine; 
dans le nez, c’est un re­
mède sérieux, fait suivant 

la formule du plus grand spécialiste du siècle, !*ir ...orell MacKcnzie. 
(Jet onguent est purement végétal et ne rancit jamais, ne contenant ni 
graisse ni saindoux. Introduit dans le nez, il se dissout immédiatement, 
se répandant partout. 11 nettoie et débouche le nez l'instant de la utre; 
guérit les parties ulcérées et malades.

La Presse”, dans sa ’olenne édi­
toriale des nouvelles découvertes, en 
dé-crit les qualités et le dit appelé fl ren­
dre les plus grands servioes en guéris­
sant te catarrhe et autres affections des 
muqueuses et de la peau.

En vente partout, envoyé franco sur 
réception du prix ici ou aux Etats- 
Unis, 75c ou 3 pots pour $2.00.
aux gins n oignis *

Ecrivez, dîtes fl nos médecin» ce dont 
vous souffrez : ils vous guériront gra­
tuitement et sûrement, car ils sont ha­
bitués fl traiter par correspondance.

CIE MED. PARIS-CANADA,
Ch. 6, "La Presse", Montréal.

Pot S once»
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Température] GREDINS
ET FARCEURSaujour-Beau 

d’hui.

Légères bor­
dées de neige ce

m
soir et demain, 
vendredi.

Montré»!. 9 mam 19U5,
T»mpératur* Bulletin d aprè* le ther 

«Toajér**-» d# u ‘ Opti.'a! and Engineers Sup 
»Iy • o." rue Notre-Dame

UNE LAMENTABLE TRAGEDIE

R d» Meslé. gérant
Aujourd'hui maximum . . . . 28
Môme date 1 an dernier . . . ‘*1
é ujourd'hut minimum . . . ! 12
Même date Tan dernier . . . 19

Baromètre — 8 » m., 29.98 ,. 11 »

Un enfant de 12 ans enlevé 
en plein jour par deux 
hommes masqués.

COMPLICITE DU COCHER

Le malheureux enfant est abandon­
né dans un terrain vasrue du vil­
lage Laval.

ETRANGE ODYSSEE
. I

2fi US , 1 p m., '29 08.

UNE MANIFESTATION DE L’ART 
FRANÇAIS A NEW-YORK

Tout le monde sait qu’il y a, mainte 
nant, 8 New-York, des artiste* dietin 
gués en tou» genres, qui jouiese.it de la 
plus belle situation. Cette colonie de 
choix a décidé de faire acte de vio eu 
donnant une grande »oir*e. le Ift cou­
rant. au Atadison fiard»n. On peut 
avoir une idée de l'importance oui s'at­
tache 8 cette célébration par les prix 
d'admission, les plus élevés qu on ait 
jamais vus 8 New-York, savoir dix dol­
lars pour monsieur et dame, et cent 
dollars pour une loge. Le* artiste* pein­
tres. architectes, sculpteurs et musi­
cien s, dont plusieurs ont une célébrité 
européenne, se sont unis pour y como- 
que*- l’élite de New-York. Beaucoup de 
Montréalais se sont déjà inscrits pour 
oette fête unique.

Monsieur Albert Baré s'en est cons- 
I titré l’organisateur. L’orchestre de 150 
musiciens æia dirigé par iniusi»ur 
Henri Morin.

Si le. enlèvements continuent, la 
.ville de Montréal pourra 8 juste titre 
revendiquer la réputation de la lélèbre 

| forêt de Bondy. Il ne se passe j as de 
I semaine, de mois que les journaux ne 
soient obligés de relater des plaintes 
de parents justement alarmés de la dis­
parition subite et souvent violente d’nn 
de leurs enfants,

?

mm'W

y - mm

L'AFFAIRE KIM
EST REMISE ATT 17 MARS PRO 

CHAIN EN L’ABSENCE DIT DE­
MAND ETTR, RAPPELE A NEW- 
YORK.

Mme Lore ni, accusée d 'avoir enlevé 
ta propre fille, U petite Johanne, a 
comparu de nouveau ce matin devant le 
juge Taschereau Mtre Greenshields, 
evocat de la défenderesse, devait pro­
duire aujourd'hui sa contestation par 
écrit, et le présence en cour, M. Lorenz, 
nveit été requise.

è l'ouverture des uébats. Mfre Bus- 
teed. avocat, flv. demandeur, demande 
que la cause «oit remise, M. I^renz

T.* pv.:** tohanns Lorcss), ' t-'rroiV- 8 uns 
•'«use Judiciaire quit restera célébré.

ayant été rappelé hier * New-York par 
1» maison de commerce qu'il représen. c. 
H produit en cour un télégramme de M 
Lorenz, dans lequel celui-ci annonce 
qu’il lui est impossible de revenir d'ici 
é quelques J juts.

Mtre Greenshields s'objecte et de 
mande que la cause soit continuée. 11 
s en suit une vive pas^e d'armes entre 
les deux avocats

Le savant jug- intervient, et, prenant 
ru considération le fait que M. Lorenz 
s»ra appelé 8 comparaître. 8 Ne.v- 
York, !» 14 du présent mois, dans la 
cause d’extradition de sa femme, accu 
sée de rapt d'enfant, il est ordonné que 
Mme Lorenz et la petite Johanne r' 
viennent de nouveau devant la cour, 
vendredi, i” mars, le père devant être 
prAttfwt.

JUGEMENTS DE
LA COUR D’APPEL

(Da rnrresre i-laut résuller da L-V PR8!s!*K,
Ottawa. P —A la Cour Supérieure, 

aujourd’hui, les jugements suivants ont 
été rendus:

Nichol vs Chisholm, (N. E.), appel 
renvoyé avec frais pour les raisons don­
nées par le juge Graham en première
instance.

\esbit et Hrsitante et Jameson vs 
Harris (N. B.), appel confirmé, avec 
frais, les frais des défendeurs dans le 
premier procès seront fixés d'après le 
jugement dans le nouveau procès.

Les plaidoyers daus l’affaire de 
Trust, and Loan Co. vs Wurtele, conti­
nuent.

LE REGLEMENT 110

I» vote sur le règlement 110 8 Mai 
ionneuve a mis la population sur pied. 
Ln plus grande animation règne dans 
1» petite ville d'ordinaire si paisible. 
De part et. d'autre on déploie la plus 
grand* activité. Malheureusement les 
chances de succès semblent se tourner 
contre les personnes vraiment soucieu 
scs d» leur* intérêts. T.es amis du Street 
crient 4êj8 victoire. A midi et demi, le 
nombre d» votes enregistrés étaient de 
CH répartis comme suit :
En faveur du règlement .... 128
Contre le règlement .... 88

I,® jeune Raoul Taupier, qui a été enlevé 
mystérieusement par deux sinistres far­
ceurs.

L* cas que nous relatons aujourd’hui 
est. particulièrement mystérieux.

Avant, de raconter les faits, nous de­
vons jeter un cri d'alarme contre les 
cochers qui ne dédaignent pas de

DEVENIR LELS COMPLICES
de quelques sinistres gredins et cela 
uniquement pour encaisser quelques 
dollar». Nous prions la. police de vou­
loir bien surveiller tous ces nutomé- 
dons peu scrupuleux qui désir morent 
leur corporation.

Mardi dernier, vers 1 heure moins 
dix, ie jeune Raoul Taupier quittait sa 
famille, qui habite rue Ailvvin, 373, 8 
Hochelag», pour se rendre à l’école.Sur 
la rue Ontario, près Davidson, :1 .-.per­
çoit dans un traîneau couvert

DEUX INDIVIDUS MASQUES.
Comme en général tous 1»» -n faut s 
sont un peu curieux et très souvent 
malins, le petit garçon lança quelques 
moqueries 8 l’adresse des deux mas­
ques qui, sans autre motif firent arrê­
ter leur traîneau. L'un d'eux, sautant 
à terre,

SE SAISIT DU JEUNE BAOUL 
et le lança dans la voiture, et fouette I 
cocher. Le trajet effectué par les r .vis- | 
seurs de l'enfant n'a pu être complète-1 
ment contrêlé, mais tout de même il 
est bien long. Car ce n’est que vers 3 ] 
heures 'que le jeune Raoul fut re-1 
mis sur ses pieds au milieu d'un
PAYS ENTIEREMENT INCONNU i
de lui. Le malheureux enfant, se trou­
vait au

SAULT-AUX-RECOLLETS
près du village Laval. La voiture. le i 
cocher et les deux masques, comme on : 
le pense, ne restèrent pas longtemps en i 
vue, car l'attelage fila 8 une allure, 
vertigineuse pour se soustraire 8 tou­
te indiscrétion.

Heureusement qu» la Providence I 
veillait sur le pauvre Raoul.

Elle se présenta dans la personne de

M. ALBERT PAYETTE.
fabricant de brosses et. balais eu tour 
née d'affaires 8 o«t. endroit. S'enqué­
rir des raisons des pleurs du jeune 
Raoul fut pour lui la première des cho­
ses et, comme le gamin ne pouvait pas 
trop bien s'expliquer

AU MILIEU DE SES SANGLOTS
il le fit monter dans son traîneau et le 
ramena en ville. M. Payette conduisit 
le jeune Raoul 8 son domicile oil il par­
vint après l'avoir consolé, réchauffé, 
réconforté, 8 savoir qui il était. M. 
Payette fut douloureusement, surpris de 
l'histoire du jeune Raoul et lui ayant 
donné un billet de char le renvoya chez, 
ses parents.

L'absence du jeune P>aoul do l’école 
avait, mis sa famille eu émoi et lors 

jque enfin 8 7 heures du soir, il fi* sa 
rentrée, son père, sa. mère, l'accueilli­
rent 8 bras ouverts. H raconta son 
odyssée et il dut se coucher aussitôt, 
il avait, tant pleuré, il avait en si peur 
que tout son être en tressaillait enco- 

Ire' . .\ oilà donc une mauvaise plaisanterie 
qui aurait pu tourner au tragique si la 
Providence u'avait mis sous les pas du 
jeune Raoul égaré, M. Albert Payette.

Nous sommes heureux vie faire con­
naître 8 la famille du jeune Raoul l'a- 
dreaso de son sauveur, car Madame Tau 
pier eu a. manifesté ce malin le désir 
afin qu'elle puisse aller le remercier. 
M. A. Payette habite la rue Mentana, 
545.

Suite de la page 7 
LES GAIS LURONS

I fe donnaient rendez vous
Hier soir, votre représentant a eu 

l’avantage de -suser pendant plus 
i d'une heure avec la femme du défunt

Mme PERCY SCLATFR
a suivi de la Grande Anse la dépouille 
de son mari, qu'elle vient d'inhumer 8 
Trois Rivières, au cimetière protestant.

Nous avons rencontré U pauvre jeu­
ne femme 8 l'hôte! Dominion, hier *oir.

Mme Srlater n a que 32 an». Elle était 
mariée depuis neuf ans avec le défunt 
et. de cette union naquirent trois en­
fants, dont deux garçon» et une fille.

L'alné. Honoré, est âgé de sept ans; 
vient ensuite une petite fille, Alida. 
ûgée de cinq ans. et un petit garçon, 
Robert, âgé de treize moi» seulement

Aime '-ciater r a pas hésité 8 déda 
rer 8 votre représentant que son 
époux n'avait pas toujours été dune 
tendresse exeinp aire 8 son égard. Plu­
sieurs fois même, surtout en ces der­
niers temps, il a semblé se plaire

A LA BRUTALISER.
La pauvre jeune femme, cependant, 

oublie sujourd t ni la rudesse de son 
cari pour pleurer celui 8 qui elle doit 
ilusieura années d une heureuse exis­
tence.

Le nom d» fiTe de Mme éclater est 
hkine Mme Sclatcr se défend d'avoir 
du sang indien dans les veines : mais 
elle parle aussi bien l'indien que le 
f-aiiçais. El'e est aussi très familière 
avec la langue anglaise. J/t soir son 
frères. Leorges Skane e* l’êpouxe de 
ce dernier, raccompagnaient Mme I 
Skane est une jolie indienne du plus 
pur cuivré ; comme son mari et s-.v I 
belle-soeur elle par!» le français, l'in­
dien et l'anglais.

Aime Sclater est une protestante. Son 
frère Georges Skane est un converti, 
leptiis son mariage avec la jeune in

diciine

"TETE-DE BOULE"
Kn nous communiquant se« réflexions 

•m sujet de la mort mystérieuse de son 
beau frère. AI. Skane nous parle de la 
douleur qu'éprouve le curé de la Gran­
de-Anse, M. l’abbé Charles Boutet. La 
douleur de (O» oon prêtre s'est vite 
conmiuniquéè 8 scs ouailles qui avec 
lui déplorent l'occurrence de ce drame 
horrible de dimanche dernier. Les 
"Têtes-de-BouIe*”, indiens de la ré­
gion nord du Saint-Maurice, se sont 
aussi émus & la nouvelle de l'assassi­
nat de Percy Sc'atcr et plusieurs d'en 
tre eux sont, descendus jusqu’à la 
Grande-Anse pour s'enquérir des cir­
constances qui l'ont entouré

Au cours de la conversation que vo­
tre correspondant a eue avec Mme Per­
cy Sclater, cètte dernière a déclaré 
qu'elle ne savait sur qui

PORTER SES SOUPÇONS.
Au moment supposé du meurtre, 

deux personnes demeuraient chez les 
époux Sclatcr. (Tétait, d'abord AVallace 
McRae, un ( anadien-français d’origine 
écossaise, et l'homme de peine du dé­
funt. le nommé Arthur Chandonnct, 
qui sera, l'un des princinaux témoins 
entendus 8 l'enquête du coroner.

M Mullen ajoute . ‘Tenez, je donne 
rais U moit:' de >. - fortune pour que 
l’assatsin d* Percy Sclater fut arrêté, 
far le pauvre homme a succombé aux 
mains d'un lâche, d'un poltron. Je *uia 
un vieux trappeur, monsieur : maintes 
foi», j'ai eu 8 me débrouiller avec .-er- 
tains de nie» compagnons ; mais entre 
coureur» des bois, on se sert pour corn 
battre d'arm»» loyales Je ne crains pas 
de dire que de* coups de .revolver m’ont 
déjl lacéré les bras — et ce disant, AI 
Mullen nous montre

D’ANCIENNES CICATRICES,
mais pour mes ennemi», je ne couserve 
aucune haine, car il_ ne m'ont jamais 
combat tu en traîtres

XXX
Un de» constab'e» de cette ville, M 

Théodule Beaulieu, est parti hier matin 
8 la recherche o deux témoins impor­
tants.

Le chef de police. Joseph BellefeuiUe, 
et le sous-chef. Louis Hamel, sont cons 
tamment sur leurs gardes et surveillent 
attentivement

L'ARRIVEE DES TRAINS
venant de* Grande» Piles. On craint 
que certains personnages impliqués dans 
cette malheureuse affaire n’essaient de 
se soustraire au . formalités de no» hvis 
qui demandent leur comparution 8 l'en 
quête du coroner

Le cadavre de Percy Slater est arrivé 
hier soir de Grande Anse. Il n été trans 
porté chez l'entrepreneur de pompes fu­
nèbres David Larivière. Ce matin, il a 
été inhumé dan» le cimetière anglais.

OU EST McRAE ?
f Dernier* h*ure>

l a rumeur circula à Trola-BivlArau 
qu* McRad, l’employé do f*rlater, o*t 
Introuvable.

I/O détective Beaullen. do Tro!«- 
Rlvlèrea Remit à ses iàOïi«ses A tra­
vers les bols du Saint-Maurice.

LA JALOUSIE

Majorité en faveur du Street *2
^ une IietiTe, la majorité du Street 

M»* tombée 8 38.
A une heure et demie il ne restait 

que 30 de ma jorité en faveur du rêg’e- 
ment.

GAYNOR ET GREENE

Une agence de détectives privé» a 
reçu, ce matin, une lettre de la Georg:* 
disant que de nouvelle» arrjstaions se­
raient faites prochainement 8 Savan­
nah. relativement 8 l'affaire Gaynor et 
Greene. Ces arrestations atténueraie.:* 
l'accusation porté* contre Gaynor et 
Green», devant le tribunal d'extradi­
tion. Les défenseur* des deux accus 
américains, n'ont pas été officiellement 
avertis de ces nouvelles mesures de ta 
justice américaine.

fPar déDêcbe spéciale 8 LA PRESSE)
W innipeg. 0 Joseph Lapierre v lent 

de subir son procès. 11 était accusé de 
tentative d» meurtre et d’assaut gra­
ve .outre «a maîtresse de pension. Mme 
( drdélia Matte, roi.» deux vienn»nt de 
Montréal et n'habitent, Winnipeg que 
depuis quelques mois Tl s'agit d'une 
scène de jalousie avec revolver*. Le 
jury délibère

Winnipeg. P — Lopierr* est trouvé 
coupable d'assaut avec intention d'ho­
micide.

LORD STRATHCONA

New-York, P. — Lord Strathcona, 
haut commissaire canadien est arrivé 1 
New York 8 bord de 1’"Oceanic” dont 
le départ eut lieu H* Liverpool.

Le Témoignage do
Docteur Quesnel

Le Dr 9’hllippe Que«uel. de Grand’- 
Mère, qui a fait l’autopnie du cada­
vre déclare que la victime est morte 
de cinq blessures causées par des bal­
les de revolver, gro* ca.!Jbre, dont 
quatre étalent mortelles.

La première balle a du frapper le 
défunt & la tête, en effleurant le crâ­
ne et perçant son chapeau ft trois en­
droits. La victime a du alors tomber 
la face contre terre, et quatre autres 
coups furent tirés à bout portant, dont 
deiiv balles traversèrent le coeur, une 
brisant l’épine dorsale et la quatrième 
se logeant dans le poumon, l.a mort 
a dft être Instantanée.

le docteur écarte tonte Idée de 
suicide et croit ft un meurtre.

—Wilfrid Brfllé. d» 1s rue St Timo­
thée, est «octieé d» vol d’outil». Il «e 
dit coupable. Il » été condamné aux 
frais ou einq jours de prison.

McRae est âgé de 22 ans et Ohan- 
donnet de 25. Le premier est en pen­
sion depuis bientôt quatre ans chez ta 
famille Sclater. Tantôt il s’en va, mais 
revient quelques mois plu» tard, après 
les chantiers du Saint Maurice o\) il 
travaille.

Mme Sclater nous a déclaré que

LE REVOLVER
dont s’était servi l'assassin pour com­
mettre son crime appartenait au dé­
funt qui lui-même n'en connaissait pas 
la cachette.

"Moi seule connaissais 1 endroit où 
nous gardions cette arme, déclare-t- 
elle. Je ne puis m'expliquer comment 
on a pu découvrir où elle était”.

Quelques paroles indiscrètes échap­
pent 8 la petite femme endeuillée.

Elle nous parle des brutalités de son 
époux et d» certaines autres 
choses; mais nous nous abstenons 
de vous les transmettre puisque la jus­
tice seule doit s'emparer de ces faits 
pour poursuivre la mission qu’elle a 8 
accomplir.

Mme Sclater fait une brusque tran­
sition pour nous parler de scs petits 
enfant» dont elle semble déplorer l’exis­
tence. "Il fallait qu’une chose sembla­
ble arrive pour que je regrette d’avoir 
donné naissance 8 ces chers petits, 8 
qui l'avenir s'offre 8 eux

SOMBRE ET MALHEUREUX.
Quoique mon mari fût pour moi 

quelquefois moins qu'un époux, je n'ai 
jamais désiré sa mort. I/oin de la j'ai 
toujours souhaité que s» conduit», en 
.'améliorant, ne me mit jms dans la 
triste nécessité de demander une sé­
paration".

Pour ne pas fatiguer la malheureuse 
femme, nous n'avons pas osé prolonger 
notre entretien avec elle. Après lui avoir 
offert nos plus sincères sympathies, 
nous non* sommes rendu» auprès d’un 
vieux guide américain 8 l’emploi de 
compagnies d'exploitations forestières 
d* Grand'Mèrc.

M. J. B. MULLEN
est un riche fermier de Malon*, N.-A". 
Depuis quelques moi* qu'il séjourne au 
Canada, il a parcouru tout particuliè­
rement les bords de la rivière Saint- 
Aiaurice. Plusieurs fois il a logé chez 
Percy Sclater, dont il vante la généreu­
se hospitalité et la bonne humeur, par I 
ticulières au caractère écossais. M. I 
Mullen a cependant déclaré 8 votre ic-i 
présentant qu’il avait eu connaissance 

D'UNE QUERELLE 
il n’y a pa» encore très longtemps, t vi­
tre Percy Sclater et son homme de p«i- 
ne. Wallace McRae. Selnter qui était an 
gaillard bien charpenté serait tombé 8 
bras raccourcis sur son serviteur auquel 
il aurait certainement fait un mauvais 
para, n’eflt été l’intervention de ton 
épouse.

A l'heure où nous vous adressons 
ees lignes, s? passe une

BIEN ETRANGE CHOSE.
Tandis que la justice, qui, elle, n'est 

intéressée qu'en autant que la loi est 
violée, est à la recherche d'un meur­
trier convaincue qu’elle est que Percy 
H. Sclater est tombé sous les coups 
d’un assassin, deux femmes, celles qui 
devraient souhaiter le plus sincèrement 
l’arrestation d’un coupable, ne veulent 
voir dans la mort de leur payent qu'un 
simple acte volontaire de désespoir, 
qu’un suicide. C'est 18 une anomalie 
qui contribue 8 assombrir le voile qui 
recouvre déjS le mystère de la Grande 
Anse.

PROVISION DE BOISSON
<Du enrrepoocdar.t réauller de LA ORVIS'SEI

Grandes Pile», 9 — Arthur (Abandon 
net était de passage 8 Trois-Rivières 
la semaine dernière et revenait even 
une provision de boisson. Il parait que 
les hommes avaient bu considérable­
ment dans le cours de la journée, et 
qu'une querelle sérieuse a eu lieu entre 
Sclater et son épouse.

PERMIS D'INHUMER
L» coroner Yanasse, après la produc­

tion .du rapport des médecins autopvQ- 
tes. a. donné un.permis d'inhumer le ca­
davre de 1» victime Sclater.

Aussitôt le corps a été envoyé 8 Tro'*- 
Rivières. où le greffier de ’» 
paix. Monsieur Genest, a refusé 
de se rendre aux ordres du coroner. M. 
Genest prétend que l'inhumation ne 
peut se faire maintenant, mais que 
toute l’enquête du coroner doit se faire 
en face du cadavre.

D’un autre côté, madame Sclater ré 
clame, le corps d? son mari, et elle in­
siste pour que l'inhumation ait lieu iic- 
médiatement.

La question a été discutée toute r»- 
vnnt-midi, devant le Grand Connétable 
de Bollefeuille qui a charge du cadavre. 
Rien n'a encore été décidé 8 ce sujet.

ENQUETE AJOURNEE
L'enquête fut alors ajournée à cette 

après-midi. L'assistant grand-connéta­
ble Théodule Beaulieu, des Trois-Riviè­
res. est parti pour Grande Anse afin de 
ramener les témoin», et entre autres 
Chandonnet et McRa».

LA BOISSON
T/e d»Munt était le. gendp* de Robert 

Skeene, représentant de la "Hudson 
Bay Company” 8 Cacoocache.

Cette affaire promet des développe­
ments extraordinaires et des arresta­
tions sensationnelles, et mettra 8 jour 
des intrigue* affreuses.

La hoixson e®t la cause principale de 
cette triste affaire.

LE TEMOIN DONTIGNY
(Du corresiKraflant régulier de LA PRESSE)

Grandes Piles, 9 — M Aimé Donti 
gny sera le témoin le plus important 
dans cette cause, qui promet d'être 
plus célèbre que celle de Dubé. 8 Qué­
bec, de Sam Parslow et Cordélia. Vian, 
8 Sainte Scholastique, et de Antoine 
Séguin, 8 Saint Eustache.

RAPPORT OFFICIEL DU MEDE­
CIN AUTOPSISTE

(Par dépêche spéciale 8 LA PRESSE»
Grand'Mèrc, 0 — Voici le rapport de 

l'autopsie externe et de l’examen du •« 
davre de H. Sclater pratiqué, le 7 fé­
vrier 1005, 8 St Jacques des lies.

“Devant les jurés assermentés, noçs 
avons procédé 8 l'examen externe du 
cadavre. Sur la tête, nous découvrons 
une blessure de deux pouces de lon­
gueur, s'étendant du bord antérieur n i 
pariétal droit, jusqu'8 la partie suo>- 
rieure et moyenne du même os. La. lici­
te crânienne est intacte, le cuir cbeveiu 
seul ayant été déchiré. La blessure nu- 
sure t,j de pouce de largeur ; ce*te 
blessure n'est pas mortelle. 8iir la par­
tie antérieure du thorax, d*ux blessu­
re., ; ces deux blessures sont toutes 
deux situées dans la région cardiaque ; 
une première dan» le cinquième espve 
intercostal, 8 deux pouce.» et demi de 
la ligne indiquée ; la seconde 8 deux 
pouces et ttois quarts de la ligne mé­
dium, sur le bord inférieur de la qua­
trième cête. Kn retournant le cada. -e 
sur le. côté nous trouvons au-dessus du 
bras une troisième blessure qui fractu­
re la 2e côte 8 sa partie moyenne vur 
la partie dorsale. Trois blessures : me 
première 8 la partie inférieure et in­
terne de l'omoplate ; une seconde bri­
sant la quatrième côte et une troisième 
sur la colonne vertébrale vers la région 
de la cinquième côte.

Après avoir enlevé la partie antérieu­
re du thorax, nous voyons le poumon 
gauche baigne dans un sang coagulé i 
le poumon droit n’offre rien de parti­
culier. Le coeur est perforé de bord zn 
bord 8 sa pointe ; la partie supérieure 
est au trois quart emportée. L’aorte 
est 8 demi séparée du coeur. L’artère 
pulmonaire est déchirée ; le ooeur ast 
complètement vide de sang, ainsi que 
les deux artère* plus haut mentionnée»

L'examen des ventricules et des oreil­
lettes du coeur devient impossible 8 
cause des le (ration» que nous venons 
de- mentionner. Le poumon gauche e»t 
déchiré t deux place* 8 sa partie 

j moyenne et à une autre place à sa par- 
I tie supérieure et extérieure.

L'examen des côtes nous montre une 
i fracture de la quatrième côte 8 2%
1 pouce» de la ligne médiane. Les ..euxiè- 
et troisième côte» sont frseturées. la 

, colonne vertébrale est complètement 
brisée au niveau de la cinquième vertè- 

; bre. Los organe» abdominaux to cent 
lésés en aucune manière.

(Signéi PIL QUESNEL, M. D.

GRANDE ANS*
Le paroisse d* Grande-Anse est située 

=ur la rive orientale du Saint Mauri 
oe, 8 douze* lieues de Grandes Piles. A. 
cet endroit la rivière forme une vérita 
ble anse, étant de beaucoup plus large 
qu'aux environs: d’où le nom de la 
localité. la. paroisse compte vingt- 
cinq ans d’existence.

Une vingtaine de familles de cul 
ti-ateurs assez 8 l'aise constituent la 
population de Grande-Anse: le sol y est 
fertile. la» habitations sont distante* 
environ d’un demi mille les unes de» 
autre*.

Au milieu de la paroisse se trouve 
une

PETITE CHAPELLE
desservie depuis quatre an» par M. le 
curé Boulette. M. le curé Lamy fut 
le premier desservant de cette chapelle, 
il y a douze ans. Ce dernier eut pour 
successeurs M. le curé Milot, puis fi­
nalement M. le curé Boutette.

la curé actuel dessert en même 
temps les paroisse» de Mattawin, au 
sud do Grande .Anse; Rivière aux 
Rata, La Tuque et Rivière Ooche. Il 
exerce aussi son zèle de missionnaire 
dans divers chantiers environnants.

A u la multiplicité des oeuvres de leur 
curé, les paroissiens de Grande-Anse ne 
peuvent entendre la messe qu'un» fois 
par mois, dans leur chapelle.

la ferme du ma Heureux Sclater est 
l’une des plus belles de Grande-Anse: 
elle n'est qu’fi un demi-mille de la 
chapelle.

Plusieurs des habitants d* Grande- 
Anse sont

DES CHASSEURS
de profession, et tout en cultivant leurs 
fermes, ils font le commerce des pelle­
teries. Sclater était du nombre de ces 
derniers.

L’HEURE DE 
LA RETRAITE

Les Japonais se lancent à 
l'attaque avec une audace 
irrésistible.

LES IIMES
UNE NOMBREUSE DELEGATION

SE PRESENTE DEVANT LE 
GOUVERNEMENT A OTTAWA
POUR EN DEMANDER L’ABO­
LITION.

Du corresDondant régulier 4s LA PRESSE

f Ottawa, Ont., 9 t n* délégation 
d'environ cinq cents marchands venus 
de toutes les partie» du Canada, de 
1 Atlantique au Pacifique, s’est pré­
senté* 8 midi devant les Ministre.» Fé­
déraux pour leur demander l'aboiition 
de* timbres de ( ommerce. le gros de 
la délégation vient de Montréal et de 
Québec.

Un convoi spécial est entré en gare 
8 onze heure.», avec le contingent de 
l’Est. Tout le monde s'accorde 8 dire 
que cette délégation est de beaucoup 
la plus considérable qui se soit présen­
tée devajit le gouvernement depuis plu­
sieurs années.

Les délégués sont trop nombreux 
pour que nous songions 8 en donn»r 
la liste aujourd'hui. Yoisi te.» prin­
cipaux :

MM. J. 0. Gareati. président, et J. 
A. Beaudry, secrétaire de la Fédéaa- 
tion des marchands-dérailleurs de 
Montréal : MM. Breault, Racine, Lau- 
rencelle, Lanctôt, Boivin, Gravel, La- 
brecque et autres de la Chambre de 
Commerce de Montréal ; les échevins 
N. Lapointe. Couture, Letnay et Ri­
card. et Me Ethier, avocat de la cité 
de Montréal ; J. H. Poitras, président, 
et Lambert, trésorier, de l'Association 
des bouchers de Montréal ; E. M. 
Green, président, et E. M. Tramorn, 
secrétaire de l'Association de.» mar- 
chands-détailleurs du Canada ; M. Pa­
terson, et Wm Rhodes, de Brockville, 
Ont. ; Watterson, président et F.llis. 
secrétaire de l'Association des mar­
chands. d'Ottawa : P. J. Côté, prési­
dent, Théophile Bêiand, vice-président, 
Achille Côté, trésorier, et Jules Rouil- 
lard, officier de l'Association des mar­
chands de nouveautés de Québec ; J. 
A. Chabot, président, J. A. Moisan, et 
P. Martel, de la société des épicers de 
Québec ; le Dr Ed. Morin, O. M. Bé- 
dard, et le major Hctherington, de la 
Chambre de Commerce de Québec; Chs 
Yézina, de la société des marchands de 
fer de Québec ; M. Dion, de Lévis, 
Daou-f, président, et O. Patenaude, 
vice-président des épiciers de Mont­
réal ; A. S. Lavallée, président, et <*. 
P. Demontigny, vice-président des mar­
chands de chaussures de Montréal . 
E. P. Fraser, et Summer, du "Board 
of Trade." «Te Montréal ; des déléga­
tions de Halifax, St Jean, N.B., de 
Ste Cunêgonde, de Et Henri, d» Mont­
réal : de Kingston, et d» la plupart 
des autres villes de l'ouest.

Le.» ministres présents pour ejiten 
dre les délégués sont : Sir Wilfrid 
Laurier. Sir Wm Mulock, et le.» hono­
rables MM. Fitzpatrick, Fielding, Bro­
deur, Préfontaine, Fisher et Hyman.

L'entrée des ministre» fut saluée par 
de» vivat».

Plusieurs députés, entre autres, MM. 
Dubesu, Girard, Lachance, etc, ac­
compagnaient les délégués.

M. Honoré Gervais. déput* de St 
Jacques, présenta les délégué» aux mi­
nistres.

IL TOMBE FOUDROYE

Un inconnu s'affaisse dans un res­
taurant et meurt 8 l’hôpital peu 
après.

Vers dix heures, cet avant midi, un 
inconnu entrait dans le restaurant te 
nu par MM. Côté et Gaudry, au No 213 
rue St Laurent, en se plaignant de res­
sentir un grand malaise.

A peine était-il dans l’établissement 
depuis quelques minutes, qu'il s'affaissa 
sur le parquet. On s’empressa de se 
porter 8 son secours et on essaya de 
le ranimer. Voyant qu'on ne pouvait 
y réussir, on téléphona 8 l'Hôpita.l No­
tre-Dame pour mander l’ambulance. 
L’individu est mort 8 cette institution 
une dizaine de minutes apr{» eon ar 
rivée. Sur lui, on trouva un paquet 
de carte* d’affaires, portant le nom de ' 
M. J H. ArseneauU, opticien, 199 rue 
des Confmissaires.

Une soeur de M. Arsenault, prévenu», 
accourut tout de suite 8 l’hôpital, mais 
reconnut aveo joie que oe n'étajt pas 
son frère. Le défunt jiara t »gé d’une j 
clnouantalne d’année». II eet mort d'u- 
ne hémorragie cérébral*.

SANGLANTES RENCONTRES

j Pendant ces derniers Jours cent mille 
hommes tombent sur le champ de 
bataill*.

AUTOUR DE MOUKDEN

SANGLANTE BATAILLE
Tokio, 9 — 6 h. a. m La bataille 

qui s’est livrée hier et qui se continue 
avec une violence indescriptible est la 
plus sanglante de toutes celles qui ont 
lieu depuis le début des hostilités.

On prévoit que Kouropatkine va 
abandonner la partie ; l’impression gé­
nérale cependant, est que l'armée rus­
se ne pourra opérer sa retraite sans 
subir d’énormes perte.» en hommes, en 
canons et en approvisionnements.

Il est impossible d'obtenir des dé­
tails précis de» quartiers généraux ; 
on estime toutefois 8 rent mille hom­
mes les pertes subies par le* Japonais 
et les Russes dans la rencontre d’hier.

Bien que l'envahissement d* Mouk- 
den soit commencée, cette ville, d’a­
près les dernières dépêches, serait en­
core eu possession des Russes.

Le maréchal Oyama ordonne eux 
troupe» qui ont. été lancées 8 la pour­
suite de l'ennemi en retraite, de nn pas 
Pénétrer en masse dans la ville de 
Moukden et de respecter les tombeaux 
«t les temples sacrés des Chinois ainsi 
que la vj* des habitants.

PAS DE DESASTRE 
St Pétersbourg, 9. 2.30 heures, p.

m. — On admet aux quartiers géné­
raux de l'armée que Kouropatkine a 
été battu,mais qu’il n’y a. pas encore eu 
de désastre. L'arrière-garde de l'armée 
russe est seul* en danger : on croit que 
les Russes ont évacué Moukden hier 
soir, mais on n* peut obtenir rien d'of­
ficiel 8 ce sujet.

VIOLENTES ATTAQUES 
St Pétersbourg. 9. — La d/'-pèche sui­

vante du général Sakharoff, chef de 
l’état major de Kouropatkine, est arri­
vée aujourd’hui :

“Plusieurs violentes attaques ont 
été livrées au front nord de notre ar 
môe. Toutes ont été repoussées.

Partout, la nuit d’hier a été tran 
quiHe.”

L'ElliMERT
LES SENATEURS LEGRIS ET 

CHOQUETTE REFUSENT DE 
PORTER DES ACCUSATIONS 
DEVANT LE COMITE SPECIAL.

Par dSpêcb® spéciale 8 LA PRESSE 
Québec, 9—A onze heures, cet avant 

midi, le comité spécial nommé pour en 
tendre les accusations que les sénateurs 
Legria et Choquette voudront porter de­
vant lui contre ie premier ministre Pa 
rent et son administration, s'est réuni 
dans la chambre 47.

' è comité, on le sait, sc compose Je 
MM. Carter, Décary, Pelage, Girard, 
Kelly, Ph. Roy. Tellier, Dupuis. Lafon­
taine, de Maskinongé : Mackenzie, Al­
lard, Rodolune RoV, J. A. Tessier et 
Marchildon. Un grand nombre d'autre* 
députés sont prêtent?

M. Alfred Girard, député de Rouville, 
a été nommé président de ce comité. 
Les journalistes ne sont pas admis, la 
séance se faisant 8 huis-clos.

Les sénateurs Legns et Choquette se 
sont d'abord présentés devant le co­
mité, puia 8 la demande de M. Parent, 
■on leur a dit de se retirer, afin de ré­
gler certaines questions préliminaires.

A onze heures et quarante-cinq, on a 
fait entrer MM. Legris et Choquette. 
Bien que la séance ait. lieu 8 huis clos, 
j'ai pu savoir d'une façon certaine jue 
M.a. Legris et Choquette ont refusé «la 
porter de» accusations contre 51. Pa­
rent. Ce. dernier les a poursuivi devant 
lea tribunaux et ce qu'on leur demande 
de faire devant ce comité serait de na­
ture 8 causer un préjudice â leurs cau­
ses actuellement pendante devant 'es 
tribunaux.

L'hon. M. Parent a insisté auprès de 
se accusateurs et les a priés de formu­
ler 8 l’instant leurs accusation», ou si­
non de ]e« retirer. MM. Legris et Cho­
quette disent qu’ils n'ont rien 8 faire 
devant ce comité.

LlNCFÜtlÊ 
li RUE ONTARIO

Voir aussi rapport eu page 14
CETTE ALARME

1 * surintendant Ferns, du télégraphe 
d'alarmes, a fait une enquête cA avant- 
midi, au sujet de cette seconde alarme, 
qui aurait été donnée, au feu d'hier 
soir, et qui serait restée sans réponse. 
Ti appert que le Département n’est pas 
en faute. Au moment où l'un dos pom­
piers était 8 la. botte, l'explosion se 
produisit, et sous le coup de l'excita­
tion. il aurait oublié de donner le ri 
gnal usuel, avant de sonner.

C’est, la l’expliration la plu» plausi­
ble ; car, la botte en question est eu 
bon ordre. Quatre autres bottes ont é‘é 
détruites sur ce circuit, quand les fils 
ont été coupés. Au département des 
alarmes, a ITiôtel de ville, plusieurs fi’» 
de sûreté se sont enflammé», et ont al­
lumé un commencement d'incendie, qui 
a été aussitôt éteint.

NOTES
Le pompiet Jones, di> la caserne No 

tl, s’est blessé assez grièvement B me| 
main en travaillant 8 enlever une par­
tie du toit de l’édifice.

Deux échelles et plusieurs longueurs 
de boyaux ont été détruites, 8 la surie 
de l’explosion qui a forcé les pompie’'* 
8 s’éloigner.

Les pompiers de la caserne No lt 
ont été les premiers rendus sur ’■>*[ 
lieux, et ils ont été suivis de près par 
les pompiers des casernes Nos 19 et fi.

CHARITABLE ATTENTION
Le» pompiers désirent remercier ma­

dame C. Brouillctte, No 1439 rue Onta­
rio. ainsi que son voisin, M. Thêriau", 
plombier, pour leur avoir fourni du ca­
fé chaud et autres cordiaux, lors de 
l’inecndie qui a détruit la carrossera 
de M. A. Paré, hier soir.

Dès cet avant-midi, l’inspecteur des 
batiments a donné ordre a M. Médér.c 
Lzurier, le propriétaire de l'édifice ut | 
eer.dié nier soir rue Ontario, de faire 
démolfr les remise» qui sont dangereu- 
aes pour la aécurlté publique.

tfl

KOUROPATKINE
SE RENDRA-T-IL?)

(Fer cSbl-aramme spécial à LA PRESSE) ’

New Chwang, 9 via Tientsin. — Ot» 
rapporte que la Tie Pass a été investi* 
paa les Japonais et que le général Kou­
ropatkine, n’ayant pas d’autre alter­
native, sera probablement forcé <i»j 
rendre d'ici 8 une semaine.

VOYAGE D’UNE j/

-----F0/V
la chef Carpenter a pj 

de Dawson City, ce main 
dant Cuthbert, de la div 
Police Montée, autrefois de 
lui dit que Edward KellyY 
son procès pour tentative de’’ 
sur les agents Y iens et Desmartt 
n'a jamais habité 1* Yukon, contraiï 
ment aux rapports faits 8 la polwe de 
Montréal.

La. lettre est datée du onze février, 
et n’a. été livré» que ce matin, ce qui 
démontre la lenteur «lu service postsli 
entre le Yukon et l'Est canadien.

■ai

FICHE
NAISSANCES
A la Folnt» Saint-Chartes,

du courant, au N’o 24<* rue rentre, rmoua*4 
de M. Louis FiobA. une fille : Marie-Vvoa 
ne-Lucienn*.

Parrain et marraine. M. et Mme Joseph; 
Grégoire.

MONTPETTT A Montréal, le 9 du 
courant, au No 230B rue Saint-Philippe, l’é- 
pou&e de M. H. Mont pet it, un file : «Joseph- 
Alfred- Elphège

Parrain et marraine. M. et Mme Alfred 
Boyer, oncle et tante de Tentant

MAILLOUX A Saint-Henri. Montréal. 
Te 8 du courant, au No 55 rue Saintév-Ma- 
Ruerite. l'épouse de M. Joseph E. MaillouT, 
un fils.

Parrain et marraine. M. Flzéar Touchetts 
pt Mlle Donalds Gravel

LEFEBVRB - A Sainte-Elisabeth. le 9 
du courant, au No 183 rue Beaudoin, l'é­
pouse de M. Victor Lefebvre, contremaître, 
un fila .Joseph-Victor-Alphonee,

Parrain et. marraine. M. Alphonse Duho?s 
tonnellier et «on épouse. g»and oncle et 
tante de l'enfant.

LAVOIE A Saint-Henri, le S mars, au 
No 31 rue Sainte Marguerite, l'épouse de 
M Louis Lavoie, un fils

Parrain et marraine. M Emile Prossoit et 
son épouse, cousin et cousine d»» Tentant

TANGUAV A Montréal. 1® 7 maj*. 
courant, au No 52 rue Garn-ier. Tépcmae de 
M Edmond Tanguay, entrepreneur, un 
fils.

Parrain et marraine. M Arthur Tangnay, 
maitre-plombier et. Mme- Tanguay.

DEGUIRE - A Lachtre. le 9 du cou- . 
rant, J'épouee d* M. Joseph Deguire, m%r-i 
chauds de vins et liqueurs, un© fille.

QUEVILLON • Au village Delorimier, la 
3 du courant, au No 332 avenue Vimont.
1 épouse do M. Edmond QueviHon, une fil­
le : Marie-Héléue-Iréne-I^abelle.

Parrain et. marraine, M. Emile Despocas, 
avocat, et son épouse.

LEGAULT A Montréal, le 7 du cou­
rant. au No 82.3 rue Berri. réponse de M. 
Belarrnin Le-gault. un fils : Joseph-Rolland • 
DeSalIes.

Parrain marraine. M Mme Tsaao 
Legault. de Sainte Anne de Bellevue, \ 
grands-parents de Tentant.

VA1LLANCOURT A Maisonneuve, le T 
mars, au No 15 rue E&rd. l'épouse de M J.j 
E. Valllancourt, un fils ; Marie-Joseph - 
Elzéar-Charlemajjne

Parrain et marraine, M. et Mme Elzéaï^ 
Fréchette, de Montréal.

MARIAGES
BOYER CHARRETTE _ A Montré#!, 

le 6 mars, ft l'église Saint-Charles, M. Al-! 
fred Boyer, ft Mlle Albertlne Charrette.

La bénédiction nuptiale a été donnée r«r< 
le révérend M. Perrar.

VERON - DUC LO S Le 7 du courant, A (
Saint-Viateur d'Outremont. Gabriel-Achîl e I 
Véron, fils de Laurent Véron, de L’Acnon- 1 
dation, à Mademoiselle Pbiiomène Duclos. 
fille d'Eugène Dudos, de Sainte-Adé’Md»' 
de Pabos. comté de Gaspé 99 f'*1

L'heureux couple est parti pour L'Ari 
dation.

DECES

JJL

mà
ARCHAMBAULT — A Saint-Lsln de« Lan- 

rentides, le 8 du courant, ft l'âge de 67 ars, 
Joseph Archambault, fils de feu Loue! 
bourgeois.

Les funérailles auront Heu lundi, le 1.3 
du courant. Le convoi funèbre partira **
!a demeure du défunt, ft 9 heures a m , 
pour se rendre à l'église, et. de Ift au cime­
tière.

Parents et amis sont priés d'y assister
9.11

CHAMPAGNE En cette ville, le 9 du 
courant, à l'âge de 64 a.ns et 6 mois. Ma­
dame veuve Francis Champagne, née F-d 
w.dge Valllancourt

Le«s funérailles auront ieu samedi!, le 11 
du courant. Le convoi funèbre, partira d* 
la demeure de son fils. Oscar Champagne. 
No 60 rue Amherst, A 8 heures, pour se 
dre à l'église Saint-Pierre, et de là au clme 
tière de la Côte des Ncigos, Heu de la s* 
pulture

Parents et amis sont prié^ d*y assister 
sans autre invitation

GUIMONT - Eu cette rille, le 9 du c^i- 
rant. à Tâge de 8 mois et 17 jours, Mar­
guerite-Mari»», enfant bieu-aimée de Gau 
dias Guimont, 102 rue Guy, chemin Côte des 
Neiges

Fu aéra Ries privées.

GODIN —- A la Ville Sklnt-Faul. le 6 du 
courant, à Tâge de 2 mois et 15 jours, Ma- 
rie-Louise-Hortense-Marthe. enfant d'Eugè­
ne Godin. No 363 rue Maisonneuve.

Funérailles privées. 10&-2

MORROGH — En cette ville, !e 7 du 
courant, à Tâge de 7$ ans, Mlle Anne-Mar­
garet Morrogb

Les funérailles auront lieu vendredi. ’ 
10 du courant. Le convoi funèbre partira d» 
sa demeure, No 7 avenue Essex, à 8 ber: 
res précise?, pour se rendre à Bouchervi'T 
où le service aura lieu.

Parents et amis sont priés d'y ass: 
sans autre invitation. 106-4

MARCOTTE — En cette ville. IfC, 
'-ourant, â Tâge de 4 mois et 20 Jou;j£ 
Armand, fils de Charles Marcotte. 83fA, 
Dominique. t;

Funérailles privées.
POISSANT En cette ville, le S du’ 

rant, ft Tâge de 38 ans. Wilfrid Poissant
Les funérailles auront lieu vendredi, le 16 

du courant. Le convoi funèbre partira de 
demeure, No 309a rue Davidson, ù 8 ocurej, 
pour se rendre à l'église Sainte-Brigid* 
de Ift au cimetière de la Côte des Neigen, 
lieu de la sépulture.

Parents et amis font priés d'y assister 
sans autre invitation.

PARIS — En cette ville, 1*» 8 du çou- 
rant, â Tâge de 32 ans et 2 mois. Georgians, 
Payette, épouse* d’Alfred F. Fars

Les funérailles auront, lieu vendredi, 1e 
10 du courant. Le convoi funèbre ran ira de 
la demeure de son époux. No 12 rue Boyer, 
à 6 45 heure*, pour se rendre ft Tégll«e 
Saint-Jacques, et de !ft au cimetière »!® 1% 
Côte des Neiges, lieu de la sépulture.

Parent-s et amis sont priés d y assister 
sans autre invitation.

SIMARD — En cette ville. 1® * du cou­
rant, ft Tâge de i« ans et 1 mots, Joseph 
Simard.- notaire.

L*»y funérailles auront, lieu samedi, le 11 
du courant. Ive convoi funèbre partira de 
sa demeure. No 09 rue Saint-Hubert coin 
de la rue Dorchester, à 8.30 nréclaes, pour 
se rendre à l'église Saint Jacques, et dr Ift. 
au cimetière de ia Côte des Neiges, lieu de 
la séoultur**.

Parents et amis sont priés d'v nsslstpr 
sans autre Invitation. 10ï—4|

RAYMOND - A vaint-Hyaclnth#, tt ? 
du courant, & Tâge de 54 ans. Madame Eu­
génie Bourdon, veuve de M. Xoé Raymond. 
Chevalier do Pie IX.

Les funérailles auront lieu vendredi, la 16 
du couraut. Le convoi funèbre partira de 
demeure, rue Girouard. à 10 heures, pou' 
se rendre â Téglise Notre-Dame er de Ift au 
cimetière, lieu de la sépulture.

Parent et am s sont priés d y 8*s'?t(*r 
sans autre invitation. * loô__&

SERVICE ANNIVERSAIRE
LANGUETTE — Vendredi,’le lo du cou­

rant. à 7 heures, à l'église Snint-.Tos«rb. 
sera chanté un service anniversaire pour i§ 
repos de Tftme do Mme veuve Lanouette. 
née Mathilde Léonard.

Parents et amis sent prié» d'y assister.

Union St Pierro
Circle St .loeeph No f).

DESROCHERS — En cette ville, le 7 du 
courant, à Tâge de 48 ans et 7 mois. Joseph 
Dosrochers, msttrc-carroesier, de la maison 
Du fort et Desrocber*.

Les funémWlee auront Heu vendredi. If 
10 du courant. Le c->nvoi funèbre partir» 
de la demeure du défunt. No Tjw rue Gur, 
â 8 heures, pour se rendre ft Téglisc Saint- 
Joseph. rue Richmond, et. de là au cimetiè­
re de la Côte des Neiges.

Parents et amis sont prié* d’y aesîstw 
sans autre incitation, ainsi qji* lan mem­
bres de l'Union Paint-piarre. ©


